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A   LA  MEMOIRE  DE  MA  FÏLLE 


INTRODUCTIOIN. 


Le  présent  volume  dtalt  entièrement  en  pages  dès  les  premiers  mois 
de  1916.  La  rareté  du  papier  et  d'autres  causes  en  ont  retardé  l'impression 
pendant  trois  ans.  Par  suite  de  la  guerre,  je  me  suis  trouvé  dans  l'impos- 
sibilité de  tirer  parti  de  toutes  mes  notes  et  de  suivre  l'ordre  logique  des  cités 
rhénanes.  Il  m'eût  fallu,  pour  l'illustration  des  notices,  des  photographies 
ou  d'autres  images  qui  m'ont  manqué.  Ainsi,  indépendamment  des  sculp- 
tures des  Némètes  et  des  Vangions  réservées  pour  le  tome  VIII,  quelques 
pierres  des  Musées  de  Strasbourg  et  de  Mayence  sont  omises.  Je  m'efforcerai 
de  les  publier  dans  un  supplément  général  dont  le  texte  est  déjà  presque 
entièrement  composé. 

Gomme  pour  les  précédents  volumes,  diverses  personnes  me  sont  venues 
en  aide  en  me  communiquant  des  épreuves  de  clichés  ou  en  m'ouvrant 
libéralement  les  collections  confiées  à  leur  garde.  Je  me  fais  un  devoir  de 
remercier  M.  L.  Vauthier  à  Jussey,  M.  Léon  Coutil  à  Evreux,  M.  Payan 
à  Luxeuil,  M.  Matthis  à  Niederbronn,  et  MM.  les  Conservateurs  de  Musées  : 
Chudant  à  Besançon,  Julien  Feuvrier  à  Dôle,  Gran  à  Avenches,  Daniel 
Viollier  à  Zurich,  Ettinger  à  Brugg,  Albert  Naef  à  Lausanne,  Gessner- 
Siegfrled  à  Aarau,  W.  Deonna  à  Genève,  Tatarinoff  à  Soleure ,  Walz  à  Colmar, 
l'abbé  Gromer  à  Haguenau,  Robert  Forrer  à  Strasbourg,  Th.  Burckhardt  et 
Major  à  Bâle. 

Il  ne  serait,  d'autre  part,  ni  juste  ni  digne  d'omettre  volontairement 
de  nommer,  parce  qu'ils  sont  Allemands,  M.  Heinrich  Blaul,  professeur  à 
Pfungstadt,  qui  m'a  fourni  en  1918  un  assez  grand  nombre  de  photo- 
graphies relatives  à  des  monuments  de  Saverne;  M.  Emil  Wendling, 
conservateur  du  Musée  de  Saverne,  et  MM.   Schumacher,   Lindenschmit, 
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Kôrber  et  Behn,  administrateurs  du  Musée  de  Mayence,  qui  m'ont  fait 
en  1909  et  1912  un  courtois  accueil.  Mais  on  comprendra  que  ma  gra- 
titude ne  soit  pas  sans  amertume  à  la  pensée  de  tout  ce  qu'ont  osé  contre 
mon  pays  les  dirigeants  et  les  armées  de  leur  nation. 

A  M.  Salomon  Reinach,  qui  a  continué  de  revoir  les  épreuves  de  mon 
travail,  à  la  Direction  de  l'Enseignement  supérieur,  à  la  Commission  des 
Musées  et  à  son  Président,  M.  Héron  de  Villefosse,  qui  m'ont  témoigné 
comme  de  coutume  leur  bienveillance,  ma  reconnaissance  la  plus  vive 
reste  acquise'"'. 

1"  octobre  1918. 

'''  Je  liens  aussi  à  remercier  les  chefs  et  les  ouvriers  de  l'Imprimerie  nationale  qui,  depuis  plusieurs 
années,  s'occupent  de  mon  Recueil,  et  dont  quelques-uns  ont  à  venir  à  bout  de  diflicultés  typographiques 
considérables  :  MM.  Clavel,  chef  des  travaux;  Guillaume,  sous-prote;  HeydorfF,  contremaître  de  la 
composition;  Bravard  et  Ledru,  correcteurs;  Klein  et  Oury,  metteurs  en  pages;  Prévost,  contremaître  des 
presses.  Un  autre  metteur  en  pages,  M.  Albert,  dont  le  concours  me  fut  longtemps  précieux,  est  mort 
au  champ  d'honneur  en  1918.  Je  ne  puis  lui  témoigner  ma  gratitude  que  par  un  souvenir  donné  à  sa 
mémoire. 
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SÉQUANES. 

(SEQUANI.) 

Les  Séquanes,  placés  entre  les  Leuques,  les  Lingons,  les  Eduens  et  les  Helvètes,  avaient  pour  capitale 
Vesontio,  aujourd'hui  Besançon,  et  pour  autre  principale  ville  Epamanduodurum,  devenue  Mandeure.  Les 
départements  actuels  du  Doubs  et  du  Jura,  complétés  par  quelques  cantons  de  la  Haute-Saône  et  de 
l'Ain,  marquent  à  peu  près  les  limites  de  leur  territoire,  ils  firent  d'abord  partie  de  la  Gaule  Belgique 
et  formèrent  plus  tard  avec  les  Helvètes  la  Maxima  Sequanorum,  province  gauloise  de  la  Germanie 
supérieure. 
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(VESONTIO.) 

Dû  à  l'initiative  de  Delacroix,  le  Musée  des  antiquités  de  Besançon  a  été  fondé  en  18^9,  dans  une  des 
grandes  salles  du  pourtour  de  la  halle,  et  organisé  par  Just  Vuilleret.  L'époque  gallo-romaine  y  est 
surtout  représentée  par  de  menus  objets  dont  le  sous-sol  de  la  ville  et  les  ruines  de  Mandeure  ont 
fourni  le  plus  grand  nombre.  Les  morceaux  qui  méritent  plus  particulièrement  d'attirer  l'attention  des 
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archéologues  sont  d'origine  grecque  ou  romaine  et  proviennent  d'un  cabinet  légué  à  la  ville,  en  1819, 
par  l'architecte  Paris.  Ils  ont  été  publiés  par  Charles  Weiss,  et  je  n'ai  pas  jugé  nécessaire  de  les  faire 
reproduire*').  Alfred  Vaissier,  à  partir  de  1879,  ^  considérablement  amélioré  la  classification  du  Musée 
de  Besançon.  Son  œuvre  est  continuée  par  M.  Chudant. 

Il  y  avait  au  commencement  du  xvii*  siècle,  au  palais  Granvelle,  une  importante  collection  de  «statues, 
testes,  figures  et  aultres  choses  historiées ^  dont  on  possède  un  inventaire.  A  l'exception  d'un  buste  de 
Jupiter  qui  est  au  Louvre,  on  ne  sait  pas  ce  que  ces  pièces  sont  devenues ("^l 
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Société  d^émulation  du  Doubs,  5"  série,  t.  X,  i885,  p.  110  à  i48.  —  Deux  épitaphes  romaines  de  femme  ayant  fait  partie  de 
l'avenue  sépulcrale  de  Vesontio.  Paris,  1890;  in-8°,  98  pages.  Extrait  de  la  Revue  archéologique,  3°  série,  t.  XV,  1890, 
p.  99  à  56. 
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in-8°,  53  pages,  6  planches.  Extrait  des  Mémoires  de  la  Société  d'émulation  du  Doubs,  U"  série,  t.  VII,  1879,  p.  /161  à  5i9. 

IX.  Marnotte  (P.).  Rapport  sur  la  restauration  de  l'arc  de  triomphe  romain  dit  Porte-Noire.  Besançon,  1876;  in-4", 
99  ])ages,  1 1  planches.  Extrait  réimposé  des  Séances  publiques  de  VAcadémie  de  Besançon,  année  1875,  p.  191  et  suivantes. 

X.  Matty  de  la  Toi'H.  Arc  de  triomphe  de  Besançon.  Saint-Malo,  1881;  in-8°,  19  pages,  1  planche. 
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ses  commentateurs.  Besançon,  1908;  in-8°,  28  pages,   1  planche.  Extrait  des  Mémoires  de  la  Société  d'émulation  du  Doubs, 
7'  série,  t.  VU,  1902,  p.  17  à  4o. 
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5270.   Arc  connu  sous  le  nom  de  Porte  Noire.  Cet  arc,    1    a  ét^  sauvé  par  le  comte  de  Milon,  préfet  du  Doubs,  et 
qu'une  Commission  proposait  de  rebâtir  ou  de  détruire,    !    restauré  par   Marnotte,   en   1896.   Il  servait,  à  cette 


Arc  de  Besançon  restauré  par  Marnotte  (côté  de  la  ville). 


époque,   de   soubassement  à   une  grosse  tour  se  ratta- 
chant à  l'ancienne  clôture   du  chapitre   métropolitain. 


^  Lors  de  la  construction  de  cette  tour,  des  précautions 
devinrent  nécessaires  pour  que  son  poids  n'écrasât  pas  le 
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monument  antique  qui  devait  être  déjà  fort  endommagé. 
Il  fut  donc  consolidé  par  le  remplissage  en  maçonnerie 
de  l'arc  de  triomphe,  dans  lequel  on  ménagea  seulement 
une  porte  de  3  m.  82  de  large  sur  /i  m.  70  de  hauteur, 
pour  servir  de  passage  conduisant  à  l'église  Saint-Jean , 


au  Chapitre,  ainsi  qu'à  la  Citadelle;  et  cette  porte  fut 
surmontée  de  deux  fenêtres  pour  éclairer  le  premier  étage 
de  la  tour;  en  outre,  une  des  colonnes  de  l'arc,  touchant 
la  maison  n"  3  [de  la  rue  Saint-Jean] ,  fut  reprise  en  sous- 
œuvre,  et  on  lui  donna  une  base  gothique  qui  caractérise 


^'Ljj 


l'époque  de  cette  constructions  [marn.].  Selon  Marnotte, 
le  monument  devait  avoir  1 3  m.  76  de  large,  r en  suppo- 
sant qu'il  y  avait  des  pilastres  sur  les  faces  latérales  (ce  qui 
est  très  probable)  «  et  1  2  m.  36  de  haut  r  depuis  le  pavé 
jusqu'au-dessus  de  la  corniche 55.  L'arc  mesure  r5  m.  60 
d'ouverture  sur  10  m.  3o  de  hauteur  sous  clef,  depuis 


le  pavé,  et  2  m.  08  de  profondeur,  pilastres  compris, 
en  sorte  que  l'épaisseur,  sans  la  saillie  des  pilastres,  n'est 
que  de  0  m.  88  ».  Les  pieds-droits  de  cet  arc  étaient  flan- 
qués de  colonnes  superposées  supportant  un  entablement 
qui  contenait  dans  sa  frise  une  inscription,  probablement 
de  bronze,  dans  un  cartouche  soutenu  par  deux  Génies. 
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Arc  de  Besançon  en  183")  (d'après  Clerc). 
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Ainsi,  indépendamment  des  pilastres   qui  servaient 


d'appui  à  l'archivolte,  la  Porte  Noire  comptait  huit 
colonnes  sur  chacune  de  ses  grandes  faces.  Il  n'en 
reste  plus  que  six,  en  tout,  dont  trois  seulement  sont 
décorées  de  personnages.  Les  autres  sont  restaurées.  Le 
pilastre  du  côté  de  la  ville  a  des  bas-reliefs  répartis,  sur 
toute  sa  hauteur,  en  six  registres.  On  y  distingue,  de 
haut  en  bas,  sur  des  culots  :  1 .  Un  personnage  nu  courant 


vers  la  gauche.  —  2.  Une  femme  nue,  debout,  de  face, 
les  jambes  croisées,  devant  un  feuillage  stylisé,  paraissant 
de  la  main  droite  tenir  un  serpent;  à  sa  droite  est  un 
personnage  plus  petit,  vêtu  d'une  tunique,  le  côté  gauche 
de  la  poitrine  à  découvert,  marchant  vers  la  gauche; 
à  sa  gauche,  d'autres  restes  peu  reconnaissables  :  ceux 
peut-être  d'un  autel  drapé.  —  3.  Un  jeune  homme 
debout,  à  cheveux  longs,  le  torse  et  les  jambes  nus,  les 


reins  ceints  d'une  sorte  de  court  jupon,  cueillant  des 
fruits;  une  corbeille  à  sa  droite  est  destinée  à  les  rece- 
voir. —  li.  Un  homme  assis,  le  torse  nu,  la  jambe  gauche 
couverte  d'un  manteau,  tenant  de  la  main  droite  une 
grappe  de  raisin  ;  à  sa  droite  un  pied  de  vigne.  — 
5.  Un  personnage  à  cheveux  longs,  debout,  n'ayant 
pour  vêtement  qu'un  manteau  couvrant  le  dos  et  les 
épaules,  précédé  d'un  enfant  portant  sur  la  tête  un  far- 


deau qu'il  tient  des  deux  mains;  le  personnage  touche  de 
la  main  gauche  une  grande  bourse  posée  sur  un  pié- 
destal, et  tient  de  l'autre  main  peut-être  une  seconde 
bourse  plus  petite.  —  6.  Un  homme  debout,  vêtu 
d'une  tunique  courte,  levant  la  main  droite  et,  de 
l'autre  main,  paraissant  porter  deux  oiseaux.  Vaissier 
admettait,  sans  aucune  preuve,  que  l'arc  était  dédié 
à  «Jupiter  vainqueur  des  Titans  ?»  et  voyait  dans  ces 
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six  bas-reliefs  des  symboles  des  mois.  Le  personnage 
du  haut  serait  «Hercule  chasseur»  et  figurerait  juillet; 
août,  au-dessous,  serait  représenté  par  rIb  Vierge»; 
septembre,  par  «un  éphèbe  cueillant  des  fruits»; 
octobre,  par  «Bacchus  tenant  une  grappe  de  raisin»; 
novembre,  par  «une  offrande  de  prémices  agricoles»; 
décembre,  par  ttun  paysan  rapportant  chez  lui  les  pro- 
visions de  l'hiver».  «Ces  interprétations,  dit  M.  Salomon 


Reinach,  valent  certes  bien  mieux  que  celles  de  Chifflet 
(par  exemple,  pour  le  n°  5,  Romulus  et  Aurélien)  ; 
mais  elles  laissent  subsister  des  difficultés.  Je  ne  pense 
pas  que  le  signe  de  la  Vierge  ait  jamais  pu  être  figuré, 
au  II'  siècle ,  comme  on  le  voit  sur  le  n°  a .  »  De  fait , 
les  explications  de  Vaissier  ne  sont  nullement  satisfai- 
santes. Mais  je  n'en  trouve  pas  de  meilleures. 

La  colonne  la  plus  voisine  du  pilastre  a  aussi  des  bas- 


reliefs  étages,  séparés  l'un  de  l'autre  par  une  frise  (voir 
p.  11).  On  en  compte  cinq  où  l'on  reconnaît,  de  haut 
en  bas,  les  scènes  suivantes  :  1.  Dédale  ajustant  les 
ailes  d'Icare;  Dédale,  vêtu  d'une  exomide,  est  assis;  Icare 
nu,  le  bras  droit  levé,  est  devant  lui  et  déjà  pourvu  d'ailes. 
D'autres  personnages,  qui  complétaient  le  tableau,  sont 
devenus  complètement  frustes.  L'interprétation  est  due 
à  Vaissier;  elle  lui  a  été  suggérée  par  Hettner  et  n'est 
pas  douteuse  (voir  le  n"  4o65).  —  2.  Vaissier  a  été 


moins  heureux  pour  l'explication  des  figures  de  ce  second 
registre,  où  il  reconnaissait  «Hercule  occupé  à  terroriser 
des  animaux».  M.  Salomon  Reinach  suppose  que  c'est 
bien  plutôt  la  folie  d'Ajax.  Cependant  les  animaux  ne 
sont  pas  morts  :  on  en  distingue  deux,  de  taille  inégale, 
dont  l'un  est  mis  en  fuite  et  l'autre,  à  la  gauche  du 
registre,  baisse  la  tête.  Ajax,  si  c'est  bien  de  lui  qu'il 
s'agit,  est  nu,  son  manteau  sur  le  bras  gauche,  et  se  di- 
rige vers  la  gauche,  armé  d'une  épée.  —  3.  Thésée  et 
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le  Minotaure.  Cette  interprétation,  proposée  par  Vaissier, 
est  certaine.  Les  deux  personnages  sont  nus;  le  Mino- 
taure vient  d'être  abattu;  Thésée,  vu  de  dos,  a  son 
manteau  sur  le  bras  gauche  et  lève  la  main  droite  armée 
d'une  massue.  La  scène  se  passe  dans  une  chambre  dont 
le  mur  du  fond  est  décoré  d'une  draperie;  à  gauche  est  un 
arbre  sous  un  arc  supporté  par  deux  pilastres. —  4.  Des 
explications  proposées  pour  le  bas-relief  de  ce  re- 
gistre, la  meilleure  pourrait  être  celle  de  Vaissier,  sui- 


vant laquelle  il  s'agirait  de  l'apothéose  d'Hercule.  Le  dieu 
serait  nu,  debout,  légèrement  tourné  vers  la  droite,  son 
manteau  sur  le  bras  gauche,  entre  deux  arbres,  devant 
un  petit  autel.  Autour  de  l'arbre  de  gauche  s'enroule  un 
serpent;  un  carquois  et  une  massue  sont  suspendus  à 
l'une  des  branches  de  l'autre  arbre,  qui  n'a  pas  de 
feuilles.  Vaissier  croyait  distinguer  le  dieu  déposant  sa 
dernière  flèche  sur  l'autel.  M.  Salomon  Heinach  a  fait  re- 
marquer que  «cela  n'est  pas  dans  l'esprit  romain».  Mais 


le  personnage  tient  sûrement  une  flèche  dont  on  dis- 
tingue la  pointe  acérée.  Hercule  ne  regarde  pas  l'autel. 
—  5.  Andromède  ou  Hésione.  L'héroïne,  debout,  de 
face,  à  demi  nue,  est  attachée  au  rocher,  les  bras  en 
croix.  A  sa  droite,  au  pied  d'un  arbre,  probablement 
un  coff're  dont  le  couvercle  est  levé;  à  sa  gauche  est  le 
monstre  sortant  des  flots.  Le  personnage,  Persée  ou 
Hercule,  qui  doit  délivrer  l'héroïne  n'est  pas  figuré. 


Les  frises  qui  séparent  les  tableaux  sont  ornées  d'at- 
tributs ou  de  figures.  La  plupart  sont  devenus  frustes.  Au- 
dessus  de  Dédale  sont  deux  monstres  marins  affrontés; 
au-dessous ,  peut-être  la  pioche  et  la  corbeille  dont  Her- 
cule se  servit  pour  le  nettoiement  des  écuries  d'Augias.  Au- 
dessus  de  Thésée,  deux  Tritons  affrontés.  Au-dessus  d'Her- 
cule, des  masques.  Au-dessus  d'Andromède  ou  d'Hésione, 
probablement  deux  griffons  affrontés  gardant  une  urne. 
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Il 


Dans  l'entre-colonnement,  Marnotte  reconnaissait  «une 
femme  enchaînée  avec  ses  enfants  au  pied  d'une  vasque  n 


et,  au-dessus,  «Hercule  entre  Mars  et  Minerve»,  puis 
Rune  conque  marine  entre  deux  dauphins».  La  «vasque  » 


I 


M- 


S^:- 


n'est  en  réalité  qu'un  culot  de  forme  particulière,  et 
la  R  femme  »  est  sans  nul  doute  une  Victoire  ailée. 
Mais  les  petits  personnages  drapés  qui  l'accompagnent 


m'échappent  totalement.  En  haut,  le  personnage  du 
milieu  étant  de  même  beaucoup  plus  grand  que  les 
deux  autres,  l'hypothèse  de  Marnotte  est  inadmissible. 
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Il  ne  peut  s'agir  que  d'un  dieu  ou  d'un  personnage 
héroïsé  placé  entre  deux  mortels,  probablement  des 
soldats. 

Du  côté  opposé  (en  face  Saint-Jean),  les  bas-reliefs 


de  la  colonne  la  plus  voisine  du  pilastre  sont  moins  dé- 
gradés. Ils  se  suivent  de  haut  en  bas,  de  cette  manière  : 
1 .  Hercule,  Nessus  et  Déjanire.  Le  Centaure,  fuyant  vers 
la  droite,  emporte  sur  son  épaule  gauche  Déjanire,  qui 


l'ii  .  I   I  I   I   1    I    I    1    r  I    I    I    I    I  .  I  Tnin-mi 
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tend  les  bras  vers  Hercule;  celui-ci,  lancé  à  la  poursuite 
du  ravisseur,  est  nu,  son  manteau  sur  l'épaule  gauche;  il 
tient  son  arc  de  la  main  gauche;  la  position  du  bras  droit 
levé  indique  que  le  dieu  s'apprête  à  lancer  une  flèche.  — 


^.  Bacchus,  entre  un  Satyre  et  une  Ménade.  Bacchus, 
debout,  de  face,  a  son  manteau  sur  l'épaule  gauche  et, 
de  la  main  droite  levée,  tient  un  objet  fruste  ressem- 
blant à  une  grappe  de  raisin.  A  la  droite  du  dieu,  une 
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panthère  assise  le  regarde.  De  ce  même  côté,  le  Satyre, 
complètement  nu,  s'avance  en  courant.  Du  côté  opposé, 


la  Ménade,  tenant  de  ia  main  gauche  des  crotales,  de 
l'autre  main  un  rhylon,  fuit  vers  la  droite  en  tournant  la 


tête.  —   3.   Probablement  Silène  ivre,  à  demi  renversé 
sur  son  manteau,  le  torse  nu,  entre  deux  Satyres  qui 


accourent  pour  l'aider  à  se  relever.   De   ces  Satvres, 
celui  de  droite,  vêtu  d'une  pièce  d'étoffe  nouée  autour 


là 


BESANCOiN. 


des  reins,  tient  de  la  main  gauche  un  pedum;  celui  de 
gauche  est  à  côté  d'un  objet  qui  pourrait  être  un  grand 


vase  sans  anse  pourvu  d'un  couvercle.  Une  draperie,  au 
second  plan,  indique  que  la  scène  se  passe  dans  une 


j 
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chambre.  —  â.  La  folie  d'Ajax.  Cette  interprétation,  la 
seule   qui   puisse   convenir,  a  déjà  été   proposée  par 


Adolphe  Reinach.  Le  héros,  complètement  nu,  un  man- 
teau sur  le  bras  gauche,  tenant  de  la  main  droite  une 
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ëpée,  de  l'autre  main  le  fourreau  de  l'arme,  court  du 
côté   gauche  et  tourne   la   tète   vers  Lyssa,  drapée,  à 


demi  couchée  sur  un  rocher,  tenant  devant  elle,  des 
deux  mains,  peut-être  une  écharpe.  Un  bélier  et  un  tau- 


u\:u  ::^r  '^  'ir  -  ^Y  r.  ^r  -  u  r  ir  .  ir, 
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reau  sont  étendus  sur  le  sol:  un  autre  animal  fuit  vers    1    5.   Le   bas-relief  de  ce   tableau   est   d'une   explication 
la  droite  et  disparaît  en  partie  derrière  le  rocher.  —    1    plus  difficile.   Adolphe   Reinach    a   songé   à   Pandore. 
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Selon  Vaissier,  il  s'agirait  d'Ariadne,  t?  entre  une  suivante 
qui  la  couronne  et  une  danseuse  ».  De  ces  deux  hypo- 
thèses, ia  seconde  paraît  préf(^rable.  Ariadne,  le  torse 
nu,  les  jambes  entourées  d'un  manteau,  tenant  de  la 
main  droite  baissée  un  canthare,  serait  debout,  de  face, 
entre  deux  Bacchantes,  dont  l'une  agiterait  des  crotales, 


tandis  que  l'autre  jouerait  du  <yw^ffn?ym. —  6.  Minerve 
et  Encelade.  La  déesse,  drapée  et  casquée,  attaque  le 
géant  qui,  des  deux  mains,  soulève,  pour  se  défendre,  un 
bloc  de  rocher. 

Le  pilastre  a  été  refait.  Dans  l'entre-colonnement,  en 
bas,  est  une  Ville  tourelée,  assise,  drapée,  tenant  de  ta 


main  gauche  une  corne  d'abondance  remplie  de  fruits. 
Au-dessus,  Hébé  et  l'aigle.  L'héroïne,  nue,  debout,  de 
face,  est  entourée  d'une  draperie;  l'aigle  placé  à  sa 
droite,  la  regarde.  Une  colonne  de  gauche  (touchant  à 
l'ancien  archevêché)  est  décorée  d'enfants  nus  dans  des 
rinceaux.  (Voir  p.  18.) 

Sur  chaque  façade ,  l'entablement  de  l'ordre  inférieur 


est  couvert  d'ornements.  Sur  la  frise  sont  des  boucliers 
et  des  armes  superposés.  L'archivolte  a  une  rangée  d'an- 
guipèdes.  La  clef,  complètement  ruinée  et  écrasée,  a  été 
refaite  par  Marnotte.  «Au  moment  de  la  restauration, 
dit-il,  je  n'ai  trouvé  qu'une  masse  informe,  sans  bras 
ni  jambes,  qui  aurait  semblé  avoir  appartenu  plutôt  à 
deux  figures  qu'à  une  seule;  dans   tous   les  cas,    ces 


figures,  ou  celte  figure,  devaient  être  amplement  cou- 
vertes de  draperies  dont  on  voyait  encore,  mais  late- 
raiement  surtout,  quelques-unes  des  ondulations.»  Les 
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tympans  de  l'arcade  sont  occupés  par  deux  Victoires 
très  dégradées  volant  l'une  vers  l'autre.  Elles  portent 
d'une  main  une  palme  et,  de  l'autre  main,  tiennent  l'un 


des  bouts  d'une  guirlande   (Voir  |i.  27;  dessin  tiré  de 
Marnotte.) 

Les  colonnes  de  l'ordre  supérieur  reposaient  sur  des 
piédestaux  ornés  de  moulures.   On  n'en  possède  plus 


que  deux,  du  côté  de  la  ville.  Sur  l'une  sont  des  feuilles 
d'eau;  sur  l'autre,  quatre  bas-reliefs  étages  qu'il  ne  m'a 
pas  été  possible  d'atteindre.  On  y  distingue  vaguement 
des   personnages.    «Jean-Jacques    Chifflet,   dit    Vais- 
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sier,  a  cru  y  reconnaître  Atlas  supportant  le  monde,  la 
Renommée  avec  sa  trompette,  Saturne  avec  sa  faux  et 


Esculape  tenant  un  serpent  de  chaque  main;  mais  ce 
témoignage  est  de  peu  de  valeur,  attendu  (pie  le  pré- 


tendu Atlas   fait  partie   d'un  groupe   de  trois   figures 
élevant  les  bras   en  manière  de  cariatides  décoratives 


et  que  les  compartiments  suivants  comptent  chacun  au 
moins  deux  personnages.  55  (Voir  p.  17.) 


BESANCON. 


19 


Une  grande  figure  était  sculptée  dans  chaque  entre- 
colonnement  de  cet  ordre  supérieur.  La  seule  qui  soit 


antique  représente  un  dieu  nu,  debout,  de  face,  à  che- 
veux longs,  un  manteau  sur  le  bras  gauche,  s'appuyant 


de  la  main  droite  sur  une  haste  ou  un   sceptre  et,  de 
l'autre  main,  tenant  une  épée.  (Voir  p.   17.)  Derrière 


le  personnage  est  une  draperie.  Au-dessus,  une  sorte 
de  fronton  triangulaire,  entre  deux  dauphins,  est  décoré 

3. 
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d'une  tête  ailée  de  Méduse.  Au-dessous,  sur  les  pié- 
destaux des  colonnes  et  la  partie  de  soubassement  qui 
les  sépare,  sont  des  boucliers  et  des  armes  superposés, 
et  peut-être  des  captifs.  (Voir  p.  7.) 

La  frise  de  l'entablement  de  l'ordre  supérieur  n'a 
conservé  que  des  traces  de  l'un  des  Génies  qui  soutenaient 
le  cartouche  contenant  l'inscription.  Le  personnage  est 
ailé,  le   genou   gauche  à  terre,  et  complètement   nu. 


^ço^'. 

L'architrave  et  la  corniche  de  cet  entablement  sont  cou- 
vertes de  sculptures  :  moulures,  rais  de  cœur,  feuilles 
d'eau,  etc. 

Sous  l'arc ,  de  chaque  côté ,  sont  trois  étages  de  bas- 
reliefs,  séparés  par  des  frises  d'armes  et  de  boucliers.  11 
s'agit  de  scènes  de  combat  ou  de  siège;  mais  elles  sont 
tellement  dégradées,  qu'on  ne  peut  que  difficilement  en 
reconnaître  les  détails.  Du  côté  gauche  en  se  dirigeant  vers 


la  ville  (voir  p.  t8  et  19),  le  bas-relief  du  haut  parait 
mettre  aux  prises  des  Romains  et  des  Barbares.  Un 
Romain,  casqué  et  cuirassé,  tenant  de  la  main  gauche  un 
bouclier,  marche  vers  la  droite  et  se  retourne  comme  pour 
frapper  un  ennemi  dont  il  ne  reste  plus  que  des  traces. 
Ce  Romain  enjambe  un  Barbare  renversé,  barbu,  vêtu 
d'une  tunique  et  d'un  manteau,  la  main  gauche  levée 
et,   de  l'avant -bras  droit,  s'appuyant  sur  le  sol.  Le 


registre  du  milieu  figurait,  sans  doute,  la  reddition  d'une 
ville  défendue  par  des  Barbares.  Un  personnage  barbu , 
à  cheveux  longs,  vêtu  d'une  tunique,  les  épaules  cou- 
vertes d'un  manteau  flottant  agrafé  du  côté  droit,  la 
main  droite  sur  la  poitrine,  tenant  un  bouclier  de 
l'autre  main,  derrière  un  mur  d'enceinte,  s'adressait 
probablement  à  quelque  personnage  de  premier  plan 
qui  ferait  aujourd'hui  défaut,  et  vers  lequel  un  soldat 
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cuirassé,  tenant  une  lance,  tournait  ia  tôle.  Le  bas- 
relief  du  bas  figurait  ceriainement  des  captifs  debout, 
les  mains  liées  derrière  le  dos.  Leur  vêtement  se  com- 
pose d'une  tunique  et  d'un  manteau.  Des  deux  person- 
nages dont  on  a  les  restes,  l'un,  vu  de  dos  et  dont 
les  jambes  manquent,  est  un  homme,  probablement 
barbu;  l'autre,  vu  de  face,  est  imberbe  et  a  les  cheveux 
bouclés. 


Du  côté  droit  sont  des  bas-reliefs  analogues.  (Voir 
p.  9  2.)  En  haut  est  une  scène  de  combat  entre  Romains 
et  Barbares.  Un  de  ceux-ci,  paraissant  nu,  le  genou  droit 
à  terre,  tient  de  la  main  gauche  un  bouclier  ovale  et, 
de  l'autre  main,  s'apprête  à  lancer  un  trait.  Un  Romain 
casqué  et  cuirassé  court  vers  la  gauche;  un  autre,  dont 
il  ne  reste  que  l'une  des  jambes,  faisait  face  aux 
Barbares.  Au  milieu  est  une  seconde  scène  de  combat. 


(Voir  p.  9/1.)  On  y  reconnaît  deux  cavaliers,  lancés  au 
galop  vers  la  gauche,  et  un  personnage,  probablement 
un  Barbare,  à  demi  renversé.  Un  des  cavaliers  brandit 
une  lance;  l'autre  tient  un  arc.  Le  bas-rebef  inférieur  a 
pu  représenter  des  Barbares  implorant  le  pardon  d'un 
général  ou  d'un  empereur.  (Voir  p.  9  5.)  Assis  sur  un 
tribunal  est  un  chef  romain  vêtu  d'une  cuirasse.  Un 
soldat   debout,  casqué   et   cuirassé,  armé  d'un  pilum, 


l'accompagne.  A  gauche  du  tableau,  on  aperçoit  une 
femme  drapée  assise  sur  le  sol,  les  jambes  allongées, 
la  tête  soutenue  par  la  main  gauche.  Au  second  plan, 
de  ce  même  côté,  est  un  autre  soldat  debout,  armé  et 
vêtu  comme  le  précédent  et,  de  plus,  portant  un  man- 
teau sur  l'épaule  gauche. 

Parmi  les  armes  des  frises  sont  des  haches  d'une 
forme  particulière.  (Voir  p.  26.) 
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(tLa  voùle  de  l'arc,  dit  Marnotte,  était  ornée  de  cais- 
sons octogones  et  carrés  sur  les  pans  coupés  ;  ils  étaient 


encadrés  d'un  rang  de  perles  et  renfermaient  chacun  une 
petite  figure;  mais  de  cette  voûte  complètement  ruinée 


je  n'ai  pu  conserver  que  deux  caissons,  qui  ont  été  déposés 
sur  l'escalier  du  Musée  de  la  ville.  i>  (Voir  p.  28.) 


Marnotte   a  fait  remarquer  que    la   Porte  Noire  a 
quelque  analogie  avec  l'arc  d'Hadrien ,  près  de  l'acropole 
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d'Athènes.  Tous  deux  sont  à  double  face  et  ont  deux 
ordres  d'architecture  superposés;  seulement  le  cintre  de 


l'arc  d'Hadrien  ne  dépasse  pas,  en  hauteur,  le  premier  en- 
tablement. Tous  deux  aussi  n'ont  que  fort  peu  d'épaisseur; 


^F^î^^^UT 


V 


$ 
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mais  tandis  que  l'arc  d'Hadrien  est  de  marbre,  ce  qui  s'ex- 
plique dans  un  pays  où  cette  matière  est  fort  commune, 


la  Porte  Noice  est  de  pierre  tendre  à  grain  fin  en  ses 
parties  sculptées  et  de  pierre  à  gros  grain  pour  le  reste. 
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La  dato  do  i'arc  de  Besançon  n'est  pas  connue.  Selon 
J.-.I.  Cliifflet,  ce  monument  glorifierait  Aurélien  ;  Dunod 


l'attribuait  à  Crispe;  l'abbé  Bullet  et  Perreciot  le  rappor- 
taient à  Julien;  Matty  de  Latour  le  datait  de  Vespasien; 


l'abbé  Gousset,  Clerc,  Castan,  Marnotte  et  Vaissier  en 
faisaient   une  construction   du  règne  de  Marc-Aurèle. 


Je  le  crois  également  élevé  en    l'honneur   de    Marc- 
Aurèle,  et  de  peu  de  temps  postérieur  |à  l'année  166. 

ti. 
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Les  fouilles  d'Alesia  prouvent  que  de  grands  désastres, 
dont  la  ville  d'ailleurs  ne  se  releva  jamais,  eurent  lieu 
vers  cette  année  166.  On  sait,  d'un  autre  côté,  par 
Capitolin,  que  Marc-Aurèle  rendit  aux  Séquanes  le  ser- 
vice d'apaiser  par  sa  seule  autorité  —  ce  qui  ne  veut 
pas  dire  sans  combat  —  des  troubles  qui  avalent  un 
moment  menacé  leur  prospérité  croissante.  11  ne  peut 
s'agir,  ce  me  semble,  que  d'une  invasion  repoussée  et 
je  ne  partage  pas  l'opinion  du  président  Clerc  que  la 
Porte  Noire  «  n'est  point  un  arc  de  triomphe  érigé  comme 
souvenir  d'une  victoire».  Je  suis  au  contraire  d'avis  qu'il 
commémore  les  succès  de  Marc-Aurèle  sur  les  premières 


bandes  de  Germains  qui  tentèrent  de  s'établir  en  Franche- 
Comté  et  qu'il  poursuivit  ou  fit  poursuivre  au  delà  du 
Rhin,  ce  qui  lui  valut,  en  l'année  167,  le  surnom  de 
Germanicus. 

Des  moulages  des  sculptures  de  la  Porte  Noire  sont 
au  Musée  de  Besançon. 

Dessins  au  Irait  tirés  de  Saiomon  Reinach.  —  Chifflet,  Vesontio 
(i65o),  p.  i58  et  pi.  II  et  III.  —  Dunod,  Uist.  des  Sequanois, 
p.  118  (gravure);  Hist.  de  l'Eglise  de  Besançon,  II,  p.  875.  — 
BcLLET,  Ouvr.  manuscr.  des  Membres  de  l'Acad.  de  Besançon,  IV, 
p.  197.  —  Perreciot,  Séances  publiques  de  l'Acad.  de  Besançon, 
1764. —  Berthod,  Mém.  et  Docum.  inédits  publiés  par  l'Acad.  de 
Besançon,  II,  p.  aSo.  —  Bavebel,  Inscript.,  fol.  175.  —  A.  de 
Laborde,  Monum.  de  France,  I  (i8i6),  p.  90  et  pi.  GIX  (d'après 


lui ,  P.  Graef,  dans  les  DenKindler  de  Bauraeister;  —  Ccrtis,  Papers 
of  the  American  School  in  Rom,  II  [1908],  p.  57). —  Grappin. 
Séances publ.  de  l'Acad.  de  Besançon,  ai  août  i8i8,  p.  aS.  — 
Prudent,  Dissert.,  p.  60.  —  Ravier,  Congrès  scient,  de  Besançon, 
i8io,  p.  5i3.  —  Clerc,  La  Franche-Comté  à  l'époque  romaine , 
p.  a5  (gravure).  —  Goénard,  Besançon  (1860),  p.  89  (gravure). 

—  Delacroix  ,  Becherches  hist. ,  p.  1 .  —  Delacroix  et  Gastan  , 
Guide  (1 860),  p.  87.  —  Castan,  Considérations;  Besançon,  p.  60. 

—  Marnotte,  Rapport  (lithogr.).  —  Matty  de  la  Tolr,  Arc  de 
triomphe  de  Besançon  (gravure).  —  Boissonnet,  Mém.  de  la  Soc. 
d'émul.  du  Jura,  W  série,  IV  (1888),  p.  827.  —  Vaissieh,  Les 
colonnes  de  la  Porte  Noire  =  Métn.  de  la  Soc.  d'émul.  du  Doubs , 
7°  série,  VI  (1901),  p.  161  (gravures);  Porte  Noire  =  Mèn. 
de  la  Soc.  d'émul.  du  Doubs,  7'  série,  VII  (190a),  p.  17.  — 
Salomoa  Reiivacii,  Répert.  de  reliefs,  I,  p.  78-8a;  Porte  Noire  = 
Revue  archéoL,  1909,  II,  p.  a54  (d'après  des  dessins  de  M.  Spilz, 
déposés  au  Musée  de  Saint-Germain). 


5271.  Stèles  trouvées  au  xvii°  siècle  à  Besançon,  près 
de  la  porte  de  Battant.  Au  Musée.  Pierre  commune. 
Hauteurs,  o  m.  67  et  0  m.  60;  largeurs,  0  m.  38 
et  0  m.  33  ;  é|iaisseur  commune,  o  m.  1  6. 


C.  L  L.,  XIII,  5398  et  5897.  —  Castan,  Mhi.  de  la  Soc. 
d'émul.  du  Doubs,  5°  série,  VI  (1881),  p.  100  et  101  (d'où  Bull. 
épigr.  de  la  Gaule,  I  [1881],  p.  176  et  176). 

Inscriptions  :  1.  D(tis)  M(anibus),  memoria;  Invetius 
Domitianus ,  an[norum)  lxxy. —  2.  D[m)  M[anibus),  [m]e- 
moria;  Megcthius,  Mineli  [films),  au{twrum)  xxiii.  Dans 
le  fronton  de  chaque  stèle,  un  croissant.  Le  Musée  de 
Besançon  a  d'autres  stèles  de  tnême  forme. 


5272.    Fragment    de  groupe,    découvert  en    1875 
«dans    l'intérieur   d'une   maison    de  la    basse    époque 
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romaine,  en  partie  construite  avec  des  matériaux  em- 
pruntés aux  grands  éditices  de  l'âge  antérieur.  Cette 
maison  avait  été  détruite  par  l'incendie,  et  c'est  d'une 
couche  de  charbon  et  de  tuileaux  brisés  que  la  sculpture 
qui  nous  occupe  a  été  extraites  [cast.].  Au  Musée.  Pierre 
blanche  et  tendre  d'un  grain  très  fin.  Hauteur,  o  m.  3i  ; 
largeur,  o  m.  87  ;  épaisseur,  o  m.  j  3. 


Castax,  Revue  archéoL,  1878,  II,  p-  171  (gravure);  Mem.  de 
la  Soc.  d!  émulai,  du  Doubs,  i' série,  X  (1876),  p.  i3(gravure). 

Déesses  mères  assises,  drapées,  de  face;  celle  de 
gauche  tient  de  la  main  droite  une  patère,  de  l'autre 
main  une  corne  d'abondance  qu'elle  appuie  contre  son 
épaule,  du  même  côté.  L'autre  a  sur  les  genoux  six 
objets  ronds,  probablement  des  pommes.  «Les  faces 
latérales  du  siège  étaient  lisses  et  produites  par  un  sciage 
de  la  pierre  ;  il  en  reste  assez  pour  que  l'on  puisse  se 
convaincre  que  le  morceau  n'a  jamais  comporté  que 
deux  figuresn  [castan]. 


5273.  Fragment  de  statue  en  trois  parties,  «trouvé, 
en  1826,  dans  le  sol  romain  de  Besançon ,  lors  du 
creusement  des  fondations  d'une  maison  de  la  rue 
Ronchaux,  tout  à  côté  des  restes  d'un  établissement 
balnéaires  [cast.].  Au  Musée.  Marbre  blanc.  Longueur, 
0  m.  67. 

Annuaire  du  Doubs,  1826,  p.  lai.  —  Castan,  Besançon 
(if)oa),  p.  365;  Catal.,  p.  269,  n°  1008. 


Main  gauche  de  femme  ornée  d'une  bague  à  chaton 
plat,  portée  au  quatrième  doigt.  Le  pouce  et  le  premier 


doigt  font  défaut.  Cette  main  à  demi  fermée  tenait  un 
attribut  de  forme  rectangulaire.  Elle  provient  d'une 
statue  d'environ  8  mètres  de  haut. 


5274.  Tête  découverte  «près  de  l'arc  de  triomphe 
romainn  [cast.].  Au  Musée.  Pierre  de  Vergenne.  Hau- 
teur, o  m.  12 1 . 


*#' 


'V,- 


Castan,  Calai.,  p.967,  n°  997.  —  Vaissier,  Méin.  de  la  Soc. 
d'émul.  du  Doubs,  6°  série,  Vl'll  (1898),  p.  363.—  L.  Gonse, 
Chefs-d'œuvre  des  musées  de  France;  sculpt.,  p.  107  (gravure). 

Enfant  à  cheveux  longs  et  bouclés.  Le  nez  est  en 
partie  restauré. 


5275.  Autel  avec  base  et  couronnement  de  prove- 
nance non  indiquée.  Au  Musée  de  Besançon.  Pierre 
commune.  Hauteur,  1  m.  07  ;  largeur,  0  m.  3o;  épais- 
seur, o  m.  28. 
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Par  devant,  une  déesse  debout,  de  face,  vêtue  d'une 
rote  longue  relevée  à  la  taille  en  nombreux  plis,  la 
poitrine  nue  barrée  de  deux  bandelettes  croisées,  levant 


ia  main  droite  à  la  façon  des  caryatides.  A  droite ,  une  autre 
déesse  plus  fruste,  drapée,  les  bras  nus,  tenant  devant 
elle,   de  la  main  droite,  peut-être  un   gobelet  et,  de 


'  .;(4uti  tiXfiii^V'  -.  t.,-. 


l'autre  main  baissée,  paraissant  saisir  un  pan  de  son 
manteau.  A  gaucbe,  un  dieu  nu,  imberbe,  tenant  de  la 
main  droite  ramenée  devant  le  corps  un  attribut  qui 
n'est  plus  reconnaissable.  Le  bras  gauche  manque.  La 
quatrième  face  de  l'autel  est  restée  lisse. 


5276.  Sarcophage  découvert  à  Besançon  en  169/1, 
sur  le  terrain  d'un  marchand,  «le  long  du  chemin  ro- 
main, près  l'église  des  Saints  Férréol  et  Ferjeux»  [bois.]. 
Il  était  fermé  par  un  couvercle  et  contenait  un  squelette 


de  femme,  dans  une  caisse  de  plomb  du  poids  de 
■700  livres.  Quatre  «sc/rte  accompagnaient  les  inscriptions 
gravées  sur  ce  sarcophage.  Le  populaire  y  vit  des  images 
de  la  croix,  et  les  Bénédictins  de  Saint-Ferjeux,  soute- 
nant aussi  le  caractère  chrétien  de  la  sépulture,  la  récla- 
mèrent pour  leur  église.  Il  y  eut  procès.  «Plusieurs 
savants,  parmi  lesquels  Mabillon,  furent  d'avis  que  le 
tombeau  était  païen,  et  dès  lors  les  700  livres  de  plomb 
que  renfermait  le  sarcophage  firent  le  profit  du  mar- 
chand qui  possédait  le  terrain  où  la  trouvaille  avait  été 
faite»  [cAST.].  r- On  jeta  à  la  voirie  des  ossements  qu'on 
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avait  été  sur  le  point  de  transporter  dans  l'église  voisine  » 
[prost].  Le  marchand  donna  le  sarcophage  à  l'abbé 
Boisot,  qui  l'avait  aidé  à  gagner  son  procès,  et  le  monu- 
ment vint  s'ajouter  à  d'autres  pierres  antiques  groupées 
dans  le  jardin  de  l'abbaye  de  Saint- Vincent.  A  la  mort 
de  l'abbé  (i  Gg/i),  ce  monument  fut  recueilli  par  le  pré- 
sident Boisot,  qui  le  donna  aux  Visitandines.  Celles-ci  le 
transformèrent  en  lavoir,  et  de  peur  qu'on  ne  le  leur 


reprît,  elles  en  firent  effacer  les  bas-reliefs  et  les  in- 
scriptions, en  ne  laissant  subsister  que  les  nscine  et 
l'acclamation  YaJe  Eusebi  gravée  du  côté  gauche.  «Au 
début  du  xix°  siècle,  l'abbé  de  Tersan  obtint  de  faire 
détacher  au  moyen  d'un  sciage  et  de  se  faire  envoyer  à 
Paris  la  face  latérale  encore  intacte»  [cast.].  Elle  paraît 
perdue,  ainsi  d'ailleurs  que  la  partie  du  sarcophage  qui 
resta  à  Besancon. 


C.Y.^SDM.V,  DON.Vl  V    OL'AVIXSrr  ANM- 
XXXXMIAI  JIXI   MORIS  nu.  C.VNniDU.SAlti 
PU  VKKN'A  KX  TK.srCONlL'GI     BENF.  ■Ml.RK.NTl 

l'iM   II      K.rSKIH    II.W'K.KT     VAl.K.    , 

roc    -    r.in- 


Dessin  tiré  de  Dimod.  —  C.  I.  L.,  XIII.  538G.  —  Iîoisot, 
Lettre  à  l'ahhé  Niçoise  (Bil)i.  nat.,  f.  fr. ,  ms.  n°  9861  ,  fol.  46). 

—  Journal  des  sçavans  (1694),  ]).  464.  —  Prost,  Hist.,  fof,  45 
et  90.  —  Mabillon,  De  cultu  sanct.  ignotorum  (lyoS),  p.  89 
(d'où  Dom  Martin,  Relig.  (les  Gaulois,  If,  p.  287);  Vetera  ana- 
lecla  (1728),  p.  554.  —  Ddnod,  Hist.  des  Séquanois,  I, 
p.  196  (gravure).  —  Donand,  iVoto,V(i749),  p.  843. —  Mura- 
TORi,  Novus  thés.,  p.  Dxxxi,  n"  9.  —  Grivadd  de  la  VnCELLE, 
Catal.  de  la  coll.  Campioii  de  Tersan,  p.  16,  n°  79;  Arts  et  métiers 
des  anc,  pf.  CXXX.  —  fkvEREi, ,  InscrIpt.,  fof.  43,  i53  et  178. 

—  Prudent,  Docum.  inédits  pidiliés  par  f'Acad.  de  Besançon,  I, 
p.  96.  —  Castan,  Comptes  rendus  de  l'Acad.  des  inMvipt.  et  belles- 
lettres,  XVff  (1889),  p.  176;  Deux  épitaphes,  p.  i3  =  Revue 
archèoL,  1890,  I,  p.  4i  =  Méin.  de  la  Soc.  d'émul.  du  Doubs, 
6'  série,  fV  (1889),  p.  a4i. 

Sur  la  face  antérieure  du  couvercle  était,  selon 
Dunod,  «la  figure  d'un  homme  debout,  couvert  d'un 
bonnet  et  portant  un  manteau  qui  ne  passait  pas  la  cein- 
ture. Il  tenoit,  à  ce  que  l'on  croit,  un  pot  à  la  main 
droite  et  un  rouleau  de  papiers  ou  un  bâton  à  la  main 
gauche.  A  l'un  de  ses  côtés  étoit  un  animal  couché,  que 
ies  uns  disoient  être  un  chien  et  d'autres  une  brebis.  11  y 


en  avoit  un  aussi  à  l'autre  côté;  mais  il  étoit  effacé 5?. 
L'habillement  du  personnage  «étoit  d'une  étoffe  à  grands 
poils,  avec  un  manteau  sur  les  épaules tj. 


5277.  Stèle  de  provenance  comtoise  imprécise.  Au 
Musée.  Pierre  blanche  commune.  Hauteur,  0  m.  99;  lar- 
geur, G  m.  6^;  épaisseur,  0  m.  17. 

A.  Vaissier,  Mém.  de  la  Soc.  d'émul.  du  Doubs,  X  (1896), 
p.  345  (gravure).  —  Safomon  Reinach,  Revue  celtique,  XXff 
(1901),  p.  i63  (gravure);  Cultes,  mythes  et  religions,  p.  269 
(gravure). 

Dieu  et  déesse  debout,  de  face.  Le  dieu,  vêtu  d'une 
blouse  serrée  à  la  taille  par  une  ceinture  dont  un  trou  de 
louve  a  h'û  disparaître  une  partie,  un  manteau  flottant 
couvrant  les  épaules,  chaussé,  est  barbu  et  a  de  longs 
cheveux  bouclés;  il  lève  la  main  gauche,  qui  peut  avoir 
tenu  un  maillet ,  et  porte  de  l'autre  main  un  vase  en  forme 
d'oUa.  La  déesse,  dont  la  coiffure  est  basse  et  cache  les 
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oreilles,  lient  de  la  main  gauche  baissée  un  vase  sans 
anse  à  goulot  étroit.  Son  vêtement  se  compose  d'une  robe 


longue  et  d'une  (unique  relevée  à  la  (aille  en  nombreux 
plis.  La  main  droite  ramenée  conlre  l'épaule  a  pu  tenir 


^■^^.^.  M- 


un  attribut  qui  ferait  défaut.  Vraisemblablement  Sucellus 
et  sa  parèdre  Nantosvelta.  (Voir  le  n°  Zi566.) 


5278.  Groupe    découvert    à   Besançon   depuis    une 
quinzaine  d'années.  La  sculpture,  de  très  fort  relief,  a 


été  taillée  dans  un  fragment  de  colonne  cannelée.  Au 
Musée.  Pierre  tendre  commune.  Hauteur,  o  m.  83; 
largeur,  o  m.  <i3  à  la  base,  o  m.  36  à  la  partie  supé- 
rieure; épaisseur,  o  m.  38. 

Priape  jeune  debout,  de  face,  coiffé  de  feuilles  de 
vigne  et  de  grappes  de  raisin,  vêtu  d'une  tunique  longue 


et  d'un  ample  manteau  agrafé  sur  l'épaule  droite,  les 
jambes  nues,  les  pieds  joints.  Dans  un  pan  du  manteau 
relevé  sont  des  fruits  tenus  des  deux  mains.  Devant  le 
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le  10  janvier  1917.  Au  Musée  de  Besançon.  Calcaire 
tendre  commun.  Hauteur,  0  m.  81  ;  largeur,  0  m.  ko; 
épaisseur,  0  m.  t  3. 


dieu,  un  petit  personnage  nu,  vu  de  dos,  à  demi  couché, 
prend  de  la  main  droite  appui  sur  le  sol  et  regarde  sous 
la  tunique  qu'il  soulève  légèrement  de  l'autre  main.  Le 
bras  droit  de  ce  petit  personnage  est  mutilé. 


5279.  Stèle  rectangulaire,  découverte  sur  le  terri- 
toire de  Saint-Claude  (Besançon),  près  la  gare  Viotte, 

BAS-REI.IEKS.  —   vil. 


\:m^i^ 


l"ll-.— „.. 

ï  :;'■  ■ 

Dans  un  cadre  de  moulures,  l'inscription  :  Biracn, 
Sahini  fila,  /«(î'c)  s(^ita);  a{iinorum)  viiii.  Au-dessus, 
l'image  d'un  fronton  entre  deux  acrotères  figurés  par 
des  palmottes.  Dans  le  fronton ,  une  rose. 


5280.  Stèle  en  deux  fragments,  trouvée  à  Besançon 
tt  dans  le  canton  de  Pater,  derrière  la  gare  du  chemin  de 
fer,  en  un  endroit  où  la  route  de  Metz  fait  un  coude 
pour  repartir  en  ligne  droite  vers  le  hameau  de  Saint- 
Claude»  [cAST.].  Au  Musée.  Pierre  commune  de  Ver- 
genne.  Hauteur,  0  m.  79;  largeur,  o  m.  33;  épaisseur, 
cm.  iG. 

C.  I.  L. ,  XIII,  5388.  —  Castan,  Mém.  de  la  Soc.  d'émul.  du 
Doubs,  5'série,  VI  (1881),  p.  100  {iVoà  Bull,  épigr.,  I  [1881], 
p.  175). 


lUnilMEHIE    >ATIOXALE. 
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Figure  à  mi-corps  d'un  homme  barbu,  velu  d'une 
tunique,  dans  une  niche,  tenant  de  la  main  droite  des 
tablettes.  Sur  la  bordure  de  la  niche  et  au-dessous  du 


bas-relief,  dans  les  restes  d'un  cartouche,  l'inscriplion  ; 

D(iis)  [M{anibus)]   Ca[ j.  La  stèle  avait  deux  acro- 

tères  formés  de  palmelles. 


5281.    Têtes  trouvées  à  la  Viotte.  Au  Musée.  Pierre 
tendre  commune.  Hauteurs,  cm.  i  2  et  o  m.  oc). 


Personnages  imberbes  ;  peut-être  des  portraits.  Sur 
la  plus  grande,  les  oreilles  ne  sont  indiquées  que  par  un 
simple  bourrelet  de  forme  rectangulaire. 


5282.  Tête  mutilée  découverte  à  Besançon,  dans  le 
cimetière  gallo-romain  de  la  Viotte.  Au  Musée.  Pierre 
tendre  commune.  Hauteur,  0  m.  20. 


Homme  imberbe;  certainement  un  portrait.  Il  peut 
s'agir  d'un  débris  de  statue  funéraire  du  1"  siècle;  mais 
la  sculpture  est  devenue  très  fruste. 


5283.  Bloc  mutilé,  retiré  en  182 5  des  fondations 
du  mur  séparant  la  Porte  Noire  de  la  maison  n°  3 ,  rue 
Saint-Jean.  Au  Musée.  Pierre  de  Vergenne.  Hauteur, 
0  m.  60;  largeur,  i  m.  26;  épaisseur,  0  m.  16. 

Marnotte,  Rapport,  p.  1  3  et  pi.  V.  —  Clerc.  La  Franche- 
Comté,  p.  29  et  pi.  m.  —  Gastan  et  Dicat,  Le  théâtre  de 
Vesontio,  pi.  IV  (sans  texte).  —  Salomon  Reinach,  Répert. 
de  reliefs,  1,  p.  8a,  n°  4. 

Restes  d'une  femme  nue  levant  le  bras  gauche  ;  pro- 
bablement une  danseuse  ou  une  Bacchante.  Derrière 
le  personnage  est  une  écharpe.  Dans  l'angle  inférieur 
gauche  sont  les  restes  d'un  second  personnage,  et  au- 
dessus  ceux  d'une  urne  renversée  d'où  l'eau  s'écoule. 
Ce  bas-relief  et  les  suivants,  n°'  5284,5285,  5287, 
6288,   sont  trop   incomplets    pour    qu'on   puisse   les 


Interpréter.  Ils  paraissent   provenir   d'un  bassin    dans 
lequel  venaient  aboutir,  près  de  la  Porte  Noire,  les  eaux 


BESANÇON.  35 

du  canal  d'Arcier.  On  a  trouvé  dans  la  maçonnerie  de 
ce  canal  une  monnaie  de  Marc-Aurèle  qui  donne  à  cet 


empereur  le  surnom  de  Germamcus.  Elle  est,  par  suite,    |        5284.   Bloc  retiré  en  iSaS  des  fondations  du  mur 
postérieure  à  l'année  167,  séparant  la  Porte  Noire  de  la  maison  n°  3,  rue  Saint- 


Jean.  Au  Musée.  Pierre  de  Vergenne.  Hauteur,  0  m.  70  ; 
largeur,  1  m.  5o;  épaisseur,  0  m.  46. 

Marnotte,  Rapport,  p.  12  et  pi.  V.  —  Clerc,  La  Franche- 
Comté,  p.  3o  et  pL  IV.  —  Castan  et  Diicat,  Le  théâtre  de  Vesonllo, 
pi.  IV  (sans  lexle).  —  Salomon  Reinach,  Répert.  de  reliefs,  I, 
p.  8-2,  n"  3. 


Amour  porté  par  un  dauphin  nageant  vers  la  gauche 
et  restes  d'une  Néréide  sur  un  second  monstre  marin. 
Devant  le  daiiphin,  une  coquille.  (Voir  le  n"  SaSS.) 

5285.  Blocs  retirés  en  1896  des  fondations  du  mur 
séparant  la  Porte  Noire  de  la  maison  n°  3 ,  rue  Saint- 

5. 
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Jean.  Au  Musée.  Pierre  de  Vergenne.  Hauteurs,  o  m.  58 
et  0  m.  55;  largeurs,  o  m.  ^5  et  o  m.  90;  épaisseur 


commune,  0  m.  2a. 


1 .  Amour  ailé  tourné  vers  la  gauche.  —  "2.  Restes  d'un 
personnage  posant  la  main  droite  sur  un  rocher.  Le  bras 
est  nu;  contre  le  rocher,  deux  fleurs.  (Voir  le  n°  5983.) 


5286.  Fragment  de  cippe  découvert  à  la  Viotte.  Au 
Musée  de  Besançon.  Pierre  commune.  Hauteur,  0  m.  57  ; 
largeur,  0  m.  5o;  épaisseur,  0  m.  a 3. 


fi 


En  haut,  sous  deux  arcs  supportés  par  des  pilastres, 
d'un  côté  une  épée  dans  son  fourreau,  de  l'autre  un 
bouclier  dont  il  ne  reste  plus  qu'une  partie.  Au  bas  du 
fragment,  dans  un  cadre   de  moulures,   l'inscription  : 


Marnotte,  Rapport,  p.  la  et  pi.  IV.  —  Clerc,  La  Franche- 
Comté,  p.  39  et  pi.  m.  —  Castan  et  Ddcat,  Le  théâtre  de  Vesontio , 
p.  1 8  et  pi  IV. 


Mundo Dans  l'intervalle  des  arcs,  peut-être  des 

grappes  de  raisin.  Le  cippe  était,  à  ce  qu'il  semble, 
surmonté  d'une  colonnette. 


5287.   Bloc   retiré  en   182 5  des  fondations  du  mur 
séparant  la  Porte  Noire  de  la  maison  n°  3,  rue  Saint 
Jean.  Au  Musée.  Pierre  de  Vergenne.  Hauteur,  0  m.  4o  ; 
largeur,  0  m.  98;  épaisseur,  0  m.  3o. 


Marnotte,  Rapport,  p.  19  et  pi.  V.  —  Clerc,  La  Franche- 
Comté,  p.-  3o  et  pi.  IV.  —  Castan  et  Ducat,  Le  théâtre  de  Vesontio , 
pi.  IV  (sans  texte).  —  Salomon  Reinach,  Répert.  de  reliefs,  I, 
p.  89,  11°  9. 

Amour  ailé  tenant  une  bandelette  et  restes  d'un  rin- 
ceau. (Voir  le  n°  5283.) 


5288.  Blocs  retirés  en  1825  des  fondations  du  mur 
séparant  la  Porte  Noire  de  la  maison  n"  3,  rue  Saint- 
Jean.  Au  square  archéologique.  Pierre  de  Vergenne.  Hau- 
teur, 0  m.  98;  largeur,  1  m.  20. 
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Dessin  tiré  de  Ducat.  —  Marnotte,/?o/)|)o/'/,  p.  12  et  pi.  IV. 
—  Clerc  ,  La  Fmnche-Comlê,  p.  99  et  pi.  IIl.  —  Castan  et  Ducat, 
Le  théâtre  de  Vesontio,  p.  1 2  et  pi.  IV. 


Buste  de  femme  casquée,  de  face,  vêtue  d'une  tu- 
nique, dans  un  médaillon  que  soutenaient  sans  doute 
deux  Amours.  Peut -être  Rome.   Un   autre  bloc   w])ro- 


^' 


venant  des  mêmes  parages»  [castan]  iournit  le  bas 
d'un  second  médaillon  de  même  style.  (Voir  les  nu- 
méros BaSS  et  5390.) 


5289.  Plaque  mutilée  découverte  à  Mathay  (Doubs). 
Au  Musée  de  Saint-Germain.  Bronze.  Hauteur,  0  m.  082  : 
largeur,  cm.  1 15  ;  épaisseur,  0  m.  oo3. 


Divinités  de  trois  des  jours  de  la  semaine.  A  gauche, 
le  Soleil;  au  milieu,  la  Lune;  à  droite.  Mars.  Les  per- 
sonnages sont  debout,  sous  des  édicules.  Mars  est  casqué 
et  porte  de  la  main  gauche  un  bouclier;  la  main  droite 
est  levée  et  fermée,  comme  pour  tenir  une  lance.  La  F^une 


marche  vers  la  droite  en  tournant  la  tête.  Le  Soleil,  coiffé 
comme  une  femme,  paraît,  de  la  main  gauche,  porter  un 
sceptre.  Mars  et  Apollon  sont  nus,  les  épaules  couvertes 
d'un  manteau.  La  Lune  est  drapée  et  parée  d'un  crois- 
sant; une  écharpe  flottante  l'entoure. 
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MANDEURE. 

(EPAMANDVODVRVM.) 

Nœud  de  routes  très  important,  l'ancien  lieu  de  Mandeure  (Epamanduodurum)  s'étendait  des  deux 
côtés  du  Doubs  sur  de  grands  espaces.  On  y  a  fait  de  nombreuses  fouilles  depuis  le  xvi"  siècle;  mais 
ce  fut  presque  toujours  en  vue  de  recueillir  des  objets  précieux  ou  de  se  procurer  des  matériaux  de 
construction.  Bien  peu  de  monuments  figurés  sur  pierre  proviennent  de  Mandeure.  Aucun  n'est  resté 
dans  le  pays. 

>  BIBLIOGIUPHIE. 

I.  GoLBÉRY  (Philippe  de).  Antiquités  romaines  de  Mandeure,  du  pays  de  Porrentuis  et  de  quelques  contrées  voisines;  Anti- 
quités de  l'Alsace;  Supplément  :  Antiquités  romaines  des  pays  limitrophes  du  département  du  Haut-Rhin.  Mulhouse  et  Paris,  1828- 
1899;  in-8°,  94  pages,  8  planches.  (Voir  plus  loin,  p.  i24,  n°  VI.) 

II.  Morel-Macler  (F.).  Antiquités  de  Mandeure.  Montbéliard ,  18^7;  in-i",  29  pages,  69  planches. 

III.  BouCHBY  (Abbé  [Eugène-Augustin]).  Recherches  historiques  sur  la  ville,  la  principauté  et  la  républiqtie  de  Mandeure 
[Epomanduodurum);   Origines  et  histoire  abrégée  de  rancien  comté  de  Montbéliard ,  tome  I.  Besançon,  1869  ;  in-S",  870  pages. 

IV.  Ingold  (A.).  Mandeure.  Strasbourg,  1866;  in-8°,  6  pages.  Extrait  du  Bulletin  de  la  Société  pour  la  conservation  des 
monuments  historiques  d'Alsace,  2°  série,  t.  IV,  p.  107  à  1 10. 


5290.   Fragment  découvert  «en  avant  du  pont»  [mob. 
MAC.].  Paraît  perdu. 


Dessin  tiré  de  Morel-Macler.  —  Morel-Macler,  Antiquités, 
pi.  XXIII  (sans  texte  descriptif). 


Restes  d'un  médaillon  contenant  la  figure  à  mi-corps 
d'un  personnage  cuirassé.  Morel-Macler  a  donné  de  ce 


médaillon  la  restitution  tout  hypothétique  que  j'ai  fait 
reproduire.  Le  médaillon  aurait  formé  la  décoration  de 
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l'un  des  pieds-droits  d'une  porte  dont  certains  éléments, 
mis  au  jour  à  différentes  époques ,  seraient  perdus.  Selon 
Morel-Macler,  des  fouilles  faites  de  son  temps  auraient 
permis  de  reconnaître  que  cette  porte  n'avait  qu'une  seule 
arcade  et  que  chaque  face  était  décorée  de  quatre  co- 
lonnes cannelées,  d'ordre  corinthien,  au  module  de 
0  m.  48.  «Les  modillons  de  la  corniche,  dit-il,  étaient 
sculptés  en  feuilles  de  chêne;  mais  aucun  objet  trouvé  n'a 
pu  indiquer  en  mémoire  de  quel  événement  ou  en  l'hon- 
neur de  qui  le  monument  avait  été  élevé;  seulement  on 
a  pu  voir  que ,  malgré  quelques  beaux  profils ,  il  datait 
du  commencement  de  la  décadence  de  l'art.  Il  était  en 
pierre  blanche  des  carrières  voisines,  d'Audincourt  ou  de 
Vaudoncourt.  Les  colonnes,  trouvées  debout  en  1788, 
avaient  été  transportées  au  château  d'Etupes  pour  en 
orner  les  jardins.  Lors  de  la  vente  de  celte  propriété 
du  prince  de  Monthéliard ,  devenue  nationale,  elles  ont 
été  employées  comme  pierre  de  taille  dans  la  construc- 
tion d'un  bâtiment  de  ferme,  n 

5291.  Fragment  de  bloc  provenant  de  Mandeure. 
Au  Musée  de  Besançon.  Pierre  dure  commune.  Hauteur, 
0  m.  62  :  largeur,  0  m.  5  1  ;  épaisseur,  0  m.  96. 


C.I.L.,  XIII,  54a3. 

Bâton  dégradé  (sceptre?)  et  sandale  avec  courroies, 
posés  sur  une  table  dont  le  bord,  du  côté  droit,  est  très 


apparent  et  détaché  de  la  masse.  De  ce  même  côté  sont 
des  traces  de  l'un  des  pieds.  Au-dessus,  le  mot  Venus. 
L'inscription  paraît  fausse;  mais  l'authenticité  du  bas- 
relief  ne  fait  aucun  doute. 

5292.  Statue  en  huit  fragments,  découverte,  dit- 
on,  à  Mandeure,  dans  le  courant  de  la  seconde  moitié 
du  xviii'  siècle:  elle  appartenait,  en  i845,  au  juge 
Royer,  du  tribunal  d'Altkirch ,  qui  l'avait  recueillie  dans 
la  succession  de  son  père,  propriétaire  à  Belfort;  ce 


magistrat  la  légua  à  son  neveu ,  l'avocat  Nizole ,  de  Belfort  ; 
elle  est  actuellement  conservée  à  Grancourt,  près  de 
Délie,  dans  la  famille  de  cet  avocat.  Marbre  blanc.  Hau- 
teur, G  m.  60. 

Dessin  lire  de  Goutzwiller.  —  Ch.  G[oitzwilier]  ,  Revue 
archéol.,  1888,  I ,  p.  346  et  pi.  XVI.  —  Lngold,  Bull,  de  la  Soc. 
pour  la  cotiserv.  des  monum.  hisl.  d'Alsace,  a*  série,  IV  (1866), 
p.  107  =  Mandeure,  p.  3;  V  (1867),  P-  i^-  —  Salomon 
Reinach,  Répert.,  II,  p.  35a,  n°  1. 

Vénus  nue,  debout,  dans  l'attitude  dite  pudique,  la 
main  gauche  appuyée  sur  une  draperie  posée  elle-même 
sur  un  support.  Au  pied  de  ce  support,  un  vase  allongé 
sans  anse,  dont  la  panse  est  décorée  de  deux  Amours 
nus  soutenant  une  guirlande.  Ce  marbre,  légèrement 
restauré,  est  inspiré  du  chef-d'œuvre  de  Praxitèle. 


M 


MA.NDi'i  m:. 


5293.  Fragment  de  statue  trouvé  à  iVlandeure.  Acquis        Hauteur,    i    m.   hS  ;    largeur,    o    m.   Sy  ;    épaisseur, 
eu   18/11   par  le  Musée  de    Besançon.  Marbre  blanc.        0  m.  18. 
Hauteur,  0  m.  54. 


Bacchus  ou  Satyre.  Le  personnage,  très  dégradé  par 
devant,  n'a  pour  vêtement  qu'une  dépouille  d'animal 
nouée  sur  l'épaule  droite.  Art  gréco-romain. 

5294.  Plaque  de  bronze  trouvée  à  Mandeure.  Paraît 
perdue. 


Dessin  tiré  de  Morel-Macler.  —  Morel-Macler ,  Ant,  pi.  LU 
(sans  texte). 

Probablement  Mercure  et  Maia.  Il  peut  s'agir  d'une 
garniture  de  coffret.  Epoque  incertaine. 

5295.    Stèle    mutilée    découverte    à  Mandeure,    en 
1762.    Au    Musée    de    Besançon.    Calcaire    grossier. 


C.  I.  L.,  XIII,  1 1557.  —  DcvER>ov,  Mém.  de  la  Soc.  d'émulut. 
de  Montbéliard,  n'  série,  IV  (1868-187/1),  p.  65  et  200  et  pi.  XVI. 
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Homme  debout,  de  face,  probablement  barbu,  vêtu 
d'une  tunique  courte  et  d'un  manteau,  dans  une  niche, 
tenant  de  la  main  droite  baissée  de  grands  ciseaux  dont 
la  pointe  repose  sur  un  petit  autel,  de  l'autre  main 
ramenée  devant  le  corps  peut-être  une  bourse.  Au- 
dessus,  l'inscription:  Dis  Manib^Ks);  Sacer  r{i.vil)  annits") 

[x]fXIV. 


5296.  «Torse  en  pierre,  trouvé  en  18 4 3  sur  la  rive 
droite  du  Doubs,  au  nord  du  chemin  du  Pont'?  [mor.]. 
Au  Musée  de  Besançon.  Hauteur,  0  m.  fii. 


Morel-Macler,  Anliquités,  pi.  XXXIll  (sans  texte  descriptif). 

Homme    nu;    dieu    indéterminé.  (Voir  le   numéro 
suivant.) 


5297.  -«Dans  les  ruines  du  théâtre  de  Mandeure,on  a 
trouvé  plusieurs  objets  remarquables.  C'est  d'abord  un 


lion  en  pierre,  sans  tête,  adossé  à  une  colonne  brisée, 
accroupi  sur  un  socle,  portant  gravé  en  creux,  sur  le 
devant,  les  lettres  bot;  sur  un  des  côtés  est  une  bordure 
d'arabesques  en  relief.  .  .  n  [bouch.].  Ce  «lionw,  qui 
appartenait  en  186a  «à  la  famille  de  M.  Duvernoy», 
est  au  Musée  de  Besançon  et  maçonné,  avec  d'autres 
débris,  dans  un  pilier,  à  côté  de  l'homme  nu  décrit 
sous  le  numéro  précédent.  Le  fragment,  de  o  m.  08  de 
haut  sur  autant  de  large,  pourrait  provenir  d'une  sta- 
tuette de  dieu  accompagné  d'un  chien  assis. 

C.  1.  L.,  X.1II,  5.'iaa.  —  Prddent,  Docuin.  inédits,  I,  p.  iGo 
ot  175.  —  Morel-Macler,  Antiquités,  p.  11.  —  Bouchey,  Maii- 
deure,  I,  p.  84. 


5298.   «Bas-relief  enchâssé.   Pierre  tendre»  [mob.]. 
Parait  perdu.  «Hauteur,  0  m.  \'i.-n 


Dessin  lire  de  Morel-Macler.  —  Morel-Macler,  Antiquités, 
pi.  LU. 

On  peut  penser  à  une  image  de  la  Fortune  tenant 
une  corne  d'abondance  et  s'appuyant  sur  un  gouvernail. 
Mais  ia  singularité  de  ce  bas-relief  le  rend  suspect. 


BAS-BKLIKFS.   —    Hl. 


iHi-niuEnie  hiTiOMi.E, 
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DOLK 
ET  LOCALITÉS  DIVERSES  ENTRE  LA  BIENNE  ET  LE  DOUES. 

La  ville  de  Dôle  possède  un  petit  Musée  d'antiquités  régionales,  qui  a  été  fondé  en  1821  et 
transféré,  depuis  quelques  années,  dans  l'ancienne  chapelle  du  collège  de  l'Arc.  MM.  Julien  Feuvrier 
et  Louis  Févret  en  assurent  la  conservation. 

BIBLIOGRAPHIE. 

l.  [Normand  (C.-J.).]  Dissertation  historique  et  critique  sur  l'antiquité  de  la  ville  de  Dôle,  en  Franche-Comié.  Dôle,  17^^; 
in-16,  i58  pages. 

IL   [DuNOD  DE  Charnage.]  Lettre  sur  rantiquité  de  la  ville  de  Dôle.  Besançon  [17^5];  in-16,  i58  pages. 


5299.   Fragment  de  stèle  trouvé  à  Dôle,  aux  Com- 
mards.   Au    Musée.    Pierre    commune.    Hauteur,    en- 


viron 0  m.  g 3;  largeur,  0  m.  58;  épaisseur,  environ 
0  m.  i3. 


C.  /.  L.,  XIII,  5364.  —  Fallu  de  Lessert,  Séances  générales 
tenues  en  1 8ào  par  la  Société  française  pour  la  conserv.  des  monum. 
]mtor.,p.  i53  =  Bull,  monum.,  \'I  (i84o),  p.  iaa.  —  Mowat, 
Bull,  archéol.,  1889,  p.  829. 

Buste  d'homme,  de  face.  Au-dessous,  l'inscription  : 
/)((ïs)  Mianibus)  Gentilis.  Dans  le  fronton  de  la  stèle,  un 
croissant. 


5300.  «On  conserve,  dans  i'Apoticairie  des  Jésuites 
(lu  collège  de  Dôle,  un  buste  de  bronze  qui  fut 
liouvé  dans  la  terre,  du  côté  de  Tavaux,  il  y  a  en- 
viron 2  5  ans.  ,  .  .Le  visage,  les  yeux  et  la  gorge  de 
ce  buste,  vuide  en  dedans,  représentent  ceux  d'une 
femme  d'une  taille  médiocre;  le  globe  des  yeux  est 
détacbé  des  paupières  et  mouvant  dans  l'orbite;  la 
boucbe  est  percée  d'un  petit  trou  placé  entre  les  deux 
lèvres,  avec  assez  d'art  pour  n'être  pas  apperçu  facile- 
ment, à  moins  qu'on  ne  l'examine  avec  attention.  La 
partie  inférieure  de  ce  buste  est  terminée  par  un  feuil- 
lage en  fleurons,  vers  le  bord  inférieur  duquel  on  ap- 
perçoit  des  trous  de  distance  en  distance,  qui  ont  servi 
pour  l'attacher  avec  des  doux  sur  un  pied  d'estal . . .  n 
[norm.].  Paraît  perdu. 

[Normand],  Dissert.,  p.  Sa. 

5301.  Pierre  trouvée,  dit-on,  à  Moirans.  Serait 
perdue. 

C.  I.  L.,  XIII,  5354.  —  DoNOD  de  Charnage,  Uist.  des  Séqua- 
nois,  II,  p.  371. 

Selon  Dunod  de  Charnage,  on  aurait  lu  sur  cette 
pierre  les  mots  :  Hector  vic^toriarum)  III ,  au-dessous  des 
figures  de  deux  gladiateurs  combattant. 


5302.  Stèle  provenant  d'un  couvent  de  Carmes 
remplacé  vers  i83o  par  un  asile  d'aliénés,  et  abattu 
en  1898.  Au  Musée  de  Dôie.  Calcaire  dur,  de  couleur 
rose.  Hauteur,  0  m.  80;  largeur,  0  m.  62;  épaisseur, 
o  m.  10. 

Photographie  communiquée  par  M.  Salomon  Reinach.  — 
Louis  Févret  et  Julien  Feovrier,  Journal  officiel,  7  avril  igoi, 
p.  ai 84  =  6m//.  archéoL,  igoi,  p.  lxvui. 
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de  couleur  rose.  Hauteur,  0  m.  82;  largeur,  0  m.  54; 
épaisseur,  0  m.  10. 

Photographie  communiquée  par  M.  Julien  Feuvrier.  —  Louis 
Févret  et  Julien  Fecvrier,  Journal  officiel,  7  avril  igoi, 
p.  ^i8h  =  Bull.  archéoL,  1904,  p.  lxvui. 

Des  deux  faces  latérales  de  la  stèle,  celle  de  droite 
est  grossièrement  taillée;  l'autre  porte  à  sa  base  l'image 
d'un  autre  oiseau  dont  la  crête,  comme  pour  celui  de 


Des  deux  faces  latérales,  celle  de  gauche  est  régu- 
lièrement taillée;  l'autre  porte  à  sa  base  un  oiseau 
becquetant  des  épis  et,  au-dessus,  d'abord  un  objet 
cjui  pourrait  être  une  poire,  puis  une  autre  figure  de 
forme  allongée,  plus  difficile  à  reconnaître.  (Voir  le 
numéro  suivant.) 


5303.  Stèle  en  deux  fragments  provenant  d'un  cou- 
vent de  Carmes  remplacé  vers  i83o  par  un  asile  d'alié- 
nés, et  abattu  en  1898.  Au  Musée  de  Dôle.  Calcaire  dur, 


la  face  principale,  est  décorée  d'une  croix.  Cet  oiseau 
becqueté  un  objet  cylindrique,  monté  sur  une  tige, 
dont  l'apparence  est  celle  d'une  fleur  de  jonc.  Au-dessus, 
deux  cylindres  comparables  à  ceux  de  la  face  principale, 
puis  un  cœur.  Il  y  a  lieu  de  remarquer  que  les  orne- 
ments de  celte  stèle  et  ceux  de  la  précédente  sont  symé- 
triques. Les  deux  pierres  ont  dû  être  taillées  [)Our  se 
faire  pendant.  Mais  elles  ne  sont  sûrement  pas  antiques. 
Une  sorte  de  prie-Dieu,  de  pierre  grise,  a  été  trouvé  en 
même  temps.  Il  est  décoré  d'un  cœur  sur  une  de  ses 
grandes  faces  et  d'une  croix  sur  l'autre. 

6. 


u 
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5304.  Stèle  découverte  en  1886,  «dans  le  cimetière 
romain  de  Tavaux  (Jura)»  [théd.].  Au  Musée  de  Lons- 
le-Saunier.  Pierre  commune.  Hauteur,  1  m.  69;  largeur, 
o  m.  70;  épaisseur,  0  m.  18. 


Gravure  liiée  de  Thëdenat.  —fi.I.L.,  XIll,  53G3.  — 
Brune,  Mém.  de  la  Soc.  d'éniul.  du  Jura,  3'  série,  Vil  (1886), 
p.  3o8  (gravure).  —  Thédenat,  Bull,  des  Ant.  de  France,  1887, 
p.  177  (gravure). 

Portrait  à  mi-corps  d'une  femme,  vêtue  d'une  tunique, 
tenant  de  la  main  droite  un  gobelet;  sur  l'avant-bras 
gauche,  une  tnappa.  Au-dessous,  dans  un  cartouche, 
l'inscription  :  D{m)  M[ambus);  Senobena. 


5305.  Stèle  découverte  à  Tavaux  en  1777.  Au  Musée 
de  Dôle.  Pierre  commune.  Hauteur,  1  m.  78;  largeur, 
0  m.  60;  épaisseur,  cm.  11. 

C.  /.  L.,  XIII,  5369.  —  Trémeadd,  Soc.  d'éimdat.  du  Jura, 
XIV  (i834),  p.  34.  —  Prudent,  Docum.  inédits,  1,  p.  97,  note  9. 


—  MoNNiER,  Annuaire  du  Jura,  1860,  p.  i5o  (gravure).  — 
Pai.lu  de  Lessert,  Séances  générales  tenues  en  i8âo  par  la  Société 
française  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  [Congrès  archéoL], 
p.   i53  =^  Bull,  monum.,  VI  (i84o),  p.  499.  —  Brine,  Mém. 


de  la  Soc.  d'émulat.  du  Jura,  3'  série,  VU  (1886),  p.  3o7.  — 
MowAT,  Bull,  archéol,  1889,  p.  33o. 

Buste  de  femme,  de  face.  Au-dessous,  l'inscription  : 
Dis  Minnihm)  ;  mon(umentum)  Martinae. 
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5306.    Statue  mutilée  provenant  d'Avilley.  Au  Musée 
de  Besançon.  Marbre  Manc.  Hauteur,  o  m.  36. 


Déesse  debout,  vêtue  de  deux  tuniques  d'iné{jal(;  lon- 
gueur serrées  à  la  taille  par  un  cordon.  Peut-être  Isis. 


5307.  «En  i8()0,  on  a  retrouvé,  en  exploitant  des 
cendres  dans  la  propriété  de  M.  H.  Guichard  [à 
Grozon] ,  une  tête  en  marbre  blanc  d'une  divinité  in- 
connue, mais  jeune  et  à  l'aspect  féminin.  Ce  fragment 
intéressant,  recueilli  par  un  cultivateur  des  Deux-Favs, 
a  été  malheureusement  égaré.  Comme  il  arrive  trop 
souvent,  on  l'avait  donné  aux  enfants  pour  servir  de 
jouet)?  [guich.]. 

Abl)é  A.  Gi'iCHARD,  La  cité  gallo-romaine  de  Grozon  (Lons- 
ie-Saiinier,  189a,  iu-8°),  p.  11. 


5308.  w  J'ai  vu  au  mois  de  mai  1891,  dans  une  basse- 
cour  [à  Grozon] ,  un  beau  vase  en  marbre  blanc  ayant 
la  forme  d'une  coupe  évasée,  décoré  aux  quatre  faces  de 
têtes  de  chimères  en  guise  d'anses.  Ce  vase  a  disparu 
depuis  peu  sans  l'agrément  du  propriétaire.  On  suppose 
qu'il  a  été  la  proie  de  quelque  marchand  ambulante 
[guich.]. 

Abbé     A.     Glichard,    La     cité    frallo-roiiifiine    de    Grozon, 

\).     10. 


BOURBONNE-LES-BAINS. 

Un  certain  nombre  d'antiquilés,  trouvées  à  Bourlionne  en  1878  sur  des  terrains  de  l'Etat,  sont  au 
Cabinet  des  médailles.  Le  D"'  Athanase  Renard  avait  formé  une  petite  collection  qu'il  donna,  vers  cette 
même  époque,  à  l'établissement  tbermal,  où  elle  est  conservée.  Bourbonne  possède  aussi  quelques 
inscriptions,  la  plupart  au  dieu  Borvo  et  à  la  déesse  Damona,  dont  une  est  connue  depuis  la  fin  du 
xvi"  siècle.  Le  reste  des  objets  antiques  de  provenance  locale  est  perdu. 
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la  Bibliothèque  nationale.  Paris,  1881  ;  in-8°,  7^  pages,  9  pianches.  Extrait  de  la  Revue  archéologique,  1880,  I,  p.  18  à  87, 
65à85,i29ài45;  i88i,I,p.  agaàSii. 

VII.  BouGARD  (Emile)  et  B.-C.  Demimuid.  Géographie  illustrée  du  canton  de  Dourbonne-les-Bains  {Haute-Marne).  Bour- 
bonne-les-Bains,  1882;  in-8°,  226  pages,  10  planches.  On  doit  au  docteur  Bougard  une  Bibliotheca  Borvoniensis  ou  Essai 
de  bibliographie  et  d'histoire  (Paris,  i865;  in-8°),  contenant  la  reproduction  de  plaquettes  rares  et  curieuses  et  le  cata- 
logue raisonné  de  tous  les  ouvrages  relatifs  à  Thisloire  de  Bourbonne  et  de  ses  thermes.  Quelques  reproductions  de 
plaquettes,  notamment  celle  des  Bains  de  Bourbonne-les-Bains ,  par  Jean  Le  Bon  (Lyon,  1690;  in-8°),  ont  élé  tirées  à  part. 


5309.  Fragment  de  stèle,  découvert  en  1829  près 
de  Bourbonne-les-Bains,  sur  le  coteau  de  la  Chavane. 
D'abord  au  même  lieu,  chez  le  D"'  Athanase  Renard, 
ce  fragment  de  stèle  a  été  cassé  pendant  la  guerre 
de  1870;  une  partie  a  disparu,  l'autre  est  conservée  à 
la  Bibliothèque  de  la  ville.  Pierre  commune.  Hau- 
teur, o  m.  3o;  largeur  (incomplète),  0  m.  55;  épais- 
seur, 0  m.  i5. 


Dessin  tiré  de  Renard.  —  C.  1.  L.,  XIII,  Sgai.  —  Coquebert 
DE  MoNTBRET,  Mém.  dcs  Ant.  de  France,  IX  (i83-i),  p.  201  et 
pi.  XI;  Recherches  sur  l'arrond.  de  Langres,  p.  lo^i.  —  Berger 
DE  XiVREY,  Lettre,  p.  i35  et  pi.  IV  (d'où  Greppo.  Eaux  thcrm., 
p.  3i).  —  Di'GAs  DE  Beaulieu,  Mém.  des  Anliq.  de  France, 
XXV  (1869),  p.  7').  —  A.  Renard,  Bourbonne,  p.  1 1  = 
Mém.  de  la  Soc.  archéol.  de  Langres,  11(1861-1877),  p.  3i8  et 
pi.  XLII,  n°  3.  —  fiouGARD  et  Demimuid,  Géogr.,  p.  85  et  pi.  111, 
n°  10. 

Tête  d'homme,  très  dégradée,  à  la  partie  supérieure 
d'une  niche,  entre  deux  pilastres  supportant  un  fronton. 
Dans  ce  fronton,  l'inscription  :  Maponus,  histrio .  .  ., 
Gabalus  ;  decessit  ann{orum)  xxyi.  Selon  Berger  de 
Xivrey,  la  tête  serait  celle  d'un  singe;  mais  cette  hypo- 
thèse est  inadmissible. 


5310.  Stèle  mutilée,  autrefois  à  Bourbonne-les- 
Bains,  wchez  M.  Gavaux  (Gavot)»  [beaul.].  Acquise 
par  Athanase  Renard,  cette  stèle  est  aujourd'hui  à 
l'établissement  thermal.  Pierre  commune.  Hauteur  et 
largeur,  0  m.  36;  épaisseur,  0  m.  12. 

[Dessin  tiré  de  Renard.  —  Beaulieu,  Mém.  des  Ant.  de  France, 
XXV  (1869),  p.  69.  —  A.  Renard,  Bourbonne,  p.  11  =  Mém. 
de  la  Soc.  archéol.  de  Langres,  II  (1861-1877),  p.  3i8  et 
pi.  XLII,  n°  II.  —  Bougard  et  Demimuid,  Géogr.,  p.  91  et  pi.  IV, 
n°  25. 


Mercure  et  Rosmerta  ou  Maia.  Le  dieu  tenait  pro- 
bablement la  bourse  et  le  caducée;  mais  ces  attrihuts 
ne  sont  plus  reconnaissables.  La  déesse  s'appuyait  de 
la  main  droite  sur  un  autel.  Entre  les  deux  divinités, 
les  traces  d'un  animal,  sans  doute  un  bouc.  Selon 
Bougard,  on  aurait  trouvé  à  Bourbonne  un  autre 
Mercure  «à  demi-grandeur»,  tenant  une  bourse  et 
accompagné  d'un  «chien 55. 


5311.  Fragment  de  stèle  de  provenance  exacte  non 
indiquée,  autrefois  à  Bourbonne,  chez  «M.  Gavot,  qui 
le  tenait  lui-même  d'un  médecin  de  l'hôpital  militaire, 
M.   Rodes»  [ren.].   Acquis   par  Athanase    Renard,   ce 
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fragment  est  aujourd'hui  à  l'établissement  thermal. 
Pierre  commune.  Hauteur,  o  m.  18;  largeur,  cm.  s>  5  ; 
épaisseur,  0  m.  06. 


Dessin  tiré  de  Renard.  —  A.  Renard,  Bourbonne,  p.  1 1  = 
Mém.  de  la  Soc.  archéol.  de  Langrcs,  If  (1861-1877),  p.  3i8  et 
pi.  XLII,  n°  5.  —  RouGARD  et  Demimiid,  Géogr.,  p.  91  et  pi.  IV, 

n"  a8. 

Jeune  femme,  de  face.  Déesse  indéterminée. 


5312.  Tête  de  statue  trouvée  à  Bourbonne-les-Bains, 
«le  19  mai  iSyB,  dans  une  niche  en  briques,  au- 
dessus  de  l'angle  nord-est  de  la  grande  piscine  romaine  v 
[bab.  et  BL.].  A  Paris,  au  Cabinet  des  médailles.  Bronze. 
Hauteur,  o  m.  36. 


Dessin  tiré  de  Rabelon  et  Blanchet.  —  A.  Renard,  Bourbonne, 
p.  a6  =  Mém.  de  h  Soc.  archéol.  de  Langres,  II  (1861-1867^, 
p.  333.  —  Chabouillet,  Notice,  p.  11  =  Bévue  archéol.,  1880, 
1,  p.  27  et  pi.  III,  n°  1.  —  Rabelon  el  Rlanchet,  Calai,  des 
bronzes  de  la  Bibliot.  nat.,  p.  377  (gravure).  —  Ronnabd,  La 
Gaule  thermale,  p.  920  (gravure).  —  Rougard  et  Demihuid, 
Géogr.,  p.  9a  et  pi.  III,  n°  3. 


Femme  romaine;  «ses  traits  et  sa  coiffure  rappellent 
les  portraits  de  l'impératrice  Crispine,  femme  de  Com- 
mode; ses  cheveux,  partagés  en  deux  bandeaux  sur  le 
front,  forment  chignon  sur  la  nuque.  .  .  Des  fragments 
de  bronze,  pareillement  oxydés,  et  trouvés  au  même 
endroit,  paraissent  avoir  appartenu  à  la  même  statuer 
[babelon  et  blanchet].  La  tête  a  conservé  quelques  traces 
de  dorure. 


5313.  Fragment  de  stèle,  découvert  en  1880,  en 
construisant  des  étuves,  «dans  la  cour  intérieure  des 
bains  civils»,  [boug.].  A  l'établissement  thermal.  Grès. 
Hauteur,  0  m.  7-. 


aiciiaiEi'^ 


Gravure  tirée  de  Rougard  et  Demimuid.  —  Rougaru  et  Demi- 
MuiD,  Géogr.,  p.  84,  pi.  II,  n°  a6,  et  pi.  III,  n°  6. 

Buste  d'un  homme  barbu,  dans  une  niche.  Au-des- 
sous, les  restes  d'une  épitaphe. 

5314.  Après  avoir  rapporté  un  passage  de  Jean  Le  Bon 
relatif  à  la  découverte  de  diverses  antiquités,  le  P.  Vi- 
gnier,  dans  sa  Décade  historique,  cite  «deux  testes  de 
marbre  blanc  qui  furent  tirées,  il  y  a  environ  60  ans 
après  l'impression  de  son  livret  (celui  de  Jean  Le  Bon), 
du  fond  d'un  puis  du  cliasteau  comme  on  le  netoyoit». 
L'une  de  ces  têtes  représentait  une  déesse  couronnée 
d'une  branche  de  laurier  de  laquelle  pendaient  deux 
tresses  qui  tombaient  sur  les  épaules.  L'autre  était  mas- 
culine et  n'avait  rien  qui  la  caractérisât.  Selon  Dugas  de 
Beaulieu ,  il  se  serait  agi  de  deux  statues  de  grandeur 
naturelle;  mais  le  témoignage  de  Vignier  est  formel  : 
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on  ne  découvrit  que  deux  têtes,  qui  furent  placées  de 
chaque  côté  d'une  cheminée  du  château  et  disparurent 
par  la  suite. 

L'ingénieur  Gautier,  chargé  vers  1716  de  faire  exé- 
cuter les  travaux  nécessaires  pour  l'entretien  des  sources 
thermales,  indique  qu'on  mit  au  jour  à  cette  occasion 
«un  tronçon,  depuis  la  ceinture  en  bas,  d'un  corps  en 
relief  de  grandeur  naturelle,  qui  avoit  un  bout  du  pied 
mutilé,  trouvé  dans  le  corps  du  vieux  bâtiment  de  la 
tour  du  château,  qui  s'est  perdu,  et  qu'on  a  employé 
apparemment  avec  les  autres  matéi-iaux  à  la  nouvelle 
bâtisse w.  «J'ai  vu  encore  sur  une  autre  pierre,  ajoute 
Gautier,  une  figure  sculptée  en  bas-relief  qui  m'a  paru 
ressembler  au  bout  de  l'aisle  d'une  grande  aigle  romaine, 
et  dont  le  derrière  étoit  taillé  en  coupe,  en  sorte  qu'ell(> 


\ 
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paroissoit  avoir  servi  à  quelque  caveau  d'un  tombeau  ou 
à  quelque  trophée  d'armes.  » 

Vir.MER,  Décade  hislor.,  H,  p.  671.  —  Gadtier,  Dissert., 
dans  BoLGARD,  Biblioth.  Burvoii.,  p.  qSô.  —  Baogier,  Méin. 
histor.  de  la  province  de  Champagne,  I  (Châlons,  17S8I,  in- 16°) 
==  Bibllolh.  Borvon.,  p.  289.  —  [Pistoli.et  de  Saint-Ferjelx], 
Notice  liistor.  (i836),  p.  9.  — DucAS  de  Beaulieu,  Mém.,  p.  9 
=  Mém.  des  Ant.  de  France,  XXV  (1869), p.  64.  —  A.  Renard, 
Bourhonne,  p.  i3  =  Mém.  de  la  Soc.  archcol.  de  Langres,  II 
(18G1-1877),  p.  819.  —  Ghabouillet,  Notice,  p.  1-2  =  Revue 
archéoL,  1880, 1,  p.  28.  —  Bovgard  et  Demisioid,  Géogr.,  p.  87. 

5315.  Tête  découverte  le  18  mars  iS'yô,  nu  cours 
de  travaux  dans  l'établissement  thermal.  Au  Cabinet  des 
médailles  de  la  Bibliothèque  nationale.  Marbre  blanc. 
Hauteur,  0  m.   21. 


A.  Renard,  Bourhonne,  p.  27  =  Mém.  de  la  Soc.  archéol.  de 
Langres,  II  (1861-1877),  p.  333.  —  Ghabouillet,  Notice, 
p.  i4  =  Revue  archéol.,  1880, 1,  p.  3p  et  pi.  III,  n°  2.  —  Bou- 
gard  et  Demimdid,  Géogr.,  p.  92  et  pi.  III,  n°  20. 

Enfant;  peut-être  un  Génie.  Les  cheveux  sont  relevés 
et  noués  sur  le  sommet  de  la  tête.  «  Les  sections  droites 
de  la  partie  postérieure  et  de  la  partie  supérieure  de 
cette  tête  ne  permettent  pas  de  douter  qu'elle  n'eût  servi 
de  cariatide»  [renard].  Le  nez  et  une  partie  du  menton 
sont  restaurés. 

5316.  Statue  «  de  grandeur  naturelle  w ,  découverte 
en  i8o4,  t^en  creusant  un  fossé  dans  une  vigne 
située    à    environ   5oo  mètres    de    Bourhonne,   entre 


la   voie   romaine  qui  traversait  la  ville  et  ia  route  de 

Latigres  »    [beacl.].  Autrefois    au  même    lieu,    ttchez 

M.Artaud,    propriétaire 51.   Paraît  perdue.    «Grès   bi- 
garré. » 

Beauliei  ,  Mém.  des  Ant.  de  France,  XXV  (1862),  p.  69.  — 
A.  Renard,  Bourhonne,  p.  12  =  Mém.  de  la  Soc.  archéol.  de 
Langres,  1  (1861-1877),  P-  ^*9'  —  Bocgard  et  Demiml-id, 
Géogr.,  p.  90. 

Lion  couché,  r  La  même  fouille  a  aussi  produit  divers 
autres  morceaux  de  sculpture,  comme  un  buste  de 
femme,  une  tête  de  cheval,  des  figurines  en  argile  kaolin 
et  une  stèle  funéraire  sur  laquelle  je  n'ai  pu  me  procurer 
aucun  renseignement?)  [beaulieu]. 
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(lvxovivm) 

ET  LOCALITÉS  DIVERSES  ENTRE  L'OGNON,  Ll  SAÔNE  ET  LE  OONEY. 

Luxeuil  n'est  désigné  sous  le  nom  de  Luxovium  que  dans  un  document  du  vn""  siècle  :  la  Vie  de  saint 
Colomhan,  par  le  moine  Jonas.  La  véritable  forme  du  nom  antique  de  la  ville  pourrait  être  fournie  par 
une  dédicace,  de  provenance  locale,  au  dieu  Lussoius  (C.  /.  L.,  XIII,  5435).  Luxeuil  n'a  pas  de  Musée 
municipal;  mais  il  existe  à  l'Etablissement  tliermal  une  collection,  appartenant  à  l'Etat,  en  grande  partie 
formée  de  stèles  qui  ont  été  mises  au  jour  vers  le  milieu  du  dernier  siècle,  en  procédant  à  des  travaux 
(le  captage  de  sources  ou  à  des  terrassements  en  vue  de  nouvelles  constructions. 
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5317.   Bloc  en  deux  fragments,  découvert  en  i858 
dans  les  jardins  de  l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil.  A 


l'Établissement  thermal.  Grès  blanc.  Hauteur,  0  m.  gS  ; 
largeur,  0  m.  /i  2  ;  épaisseur,  0  m.  35. 


C.  /.  L.,  XIII,  5424.  —  Journal  de  la  Haute-Saône,  19  mars 
1868  (d'où  Revue  archéol,  XV  [i858],  p.  i^o)  ^Moniteur  uni- 
versel, 3o  mars  i858.  —  Revue  des  Soc.  sav.,   IV   (i858). 


p.  24o.  —  BouRQDELOT,  Mém.  des  Ant.  de  France,  XXVI  (1862), 
p.  29  =  Inscript,  ant.,  p.  29.  —  Dehact,  Luxeuil,  p.  -l'd . 
pi.  II.  —  Delacroix,  Mém.  de  la  Soc.  d'éniul.  du  Dutibs,   \\l\ 
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(1867),  |).  77  ;  Luxeuil,  p.  aS.  —  Lonccuamps,  Bull,  de  ta  Soc. 
d'agvk.  de  la  Haute-Saône ,  II  (1871),  p.-  9o3.  —  Robert,  Revue 
celtique,  IV  (1880),  p.  iSg  (gravures)  =  Siivna,  p.  7.  —  Des- 
jardins, Monum.,  p.  17  =  Bull,  moiium.,  XLV  (1879),  |).  646 
(gi'îivures).  —  R.  de  Lasteyrie,  Revue  des  Soc.  sav.,  7'  série,  V 
(  1 880),  p.  4o2.  —  L.  BoNXARD,  La  Gaule  thermale  (Paris,  1908; 
in-8°),  ]>.  166.  —  RoDET,  Les  eaux  thermales  de  la  Gaule  (Paris, 
1911;  iii-8°),  p.  61  (gravures). 


\crs  la  droite,  tenant  de  la  main  droite  un  objet  peu 
reconnaissable ,  peut-être  un  pkctrum,  le  genou  gauche 
appuyé   sur  un   rocher   (plutôt    que   sur   i'omphalos); 


Sur  la  face  principale ,  l'inscription  :  Apollini  et  Sironae, 
idem  Tauriis  ;  au-dessous ,  une  guirlande  avec  lemnisques 
flottants.  Sur  les  faces  latérales  :  à  droite,  un  dieu  im- 
berbe, debout,  de  face,  le  torse  nu,  une  tunique  autour 
des  reins,  paraissant  chaussé;  à  gauche,  un  autre  dieu 
de  même  style,  mais  barbu.  Sur  la  face  opposée  à 
l'inscription,  Apollon   debout,  nu,   légèrement  tourné 


à  la  gauche  du  dieu,  une  lyre  posée  sur  le  sol.  Un 
autre  monument,  consacré  par  Taurus,  a  dû  dis- 
paraître. 
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5318.  Stèle  à  fronton  triangulaire  et  acrotères,  trouvée 
en  iSh'j  Rau  centre  de  la  ville»  [longch.].  A  l'Etablis- 
sement thermal  de  Luxeuil.  Pierre  commune.  Hauteur, 
1  m.  y  5  ;  largeur,  o  m.  8i  ;  épaisseur,  cm.  3o. 


C.  /.  L.,  XllI.  543). —  BoDRQUELOT,  hscn'pt.  ant.,  j).  Sa  = 
Mém.  des  Ant.  de  France,  XXVI  (1862),  p.  Sa.  —  Dchadt, 
Luxeuil,  pi.  II  (sans  texle).  —  Longchamps,  Bull,  de  la  Soc. 
d'agncult.  de  la  Haute-Saône,  II  (1871),  p.  ao6.  —  Desjardins, 
Monum.,  p.  ho  =  Bull,  monum.,  XL\'I  (1880),  p.  9i5  (gra- 
vure).—  L.  Payan,  Le  Petit  Echo  luxovien,  aS  mai  191 4. 

Homme  et  femme  debout,  de  face,  dans  une  niche; 
leur  vêtement  se  compose  d'une  tunique  et  d'un  manteau. 
L'homme  est  imberbe  et  porte  de  la  main  gauche  un 
coffret  ou  des  tablettes;  dans  un  pan  relevé  de  son  man- 
teau est  une  bourse.  La  femme  a  la  main  gauche  sur 


l'épaule  gauche  de  son  compagnon.  Tous  deux  tiennent, 
la  femme  de  la  main  droite ,  l'homme  de  la  main  gauche , 
un  objet  fruste  qui  n'est  plus  reconnaissable  et  pour- 
rait être  pourvu  d'un  manche.  Au-dessus  de  la  niche, 
dans  un  médaillon,  une  tête  d'homme  très  dégradée,  et 
l'inscription  :  D(iis^  M{ambusj  ;  Cnssianus;  Maronuinus 
filius;  u.vsor  Vinilln.  Chaque  acrotère  est  décoré  d'une 
rosace. 


5319.  Stèle  à  sommet  ti'iangulaire,  de  provenance 
locale.  A  l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil.  Pierre  com- 
mune. Hauteur,  im.  80;  largeur,  0  m.  ^5;  épaisseur, 
0  m.  90. 


Homme  et  femme  debout,  de  face,  dans  une  niche; 
tous  deux  sont  vêtus  d'une  saie.  L'homme  est  imberbe  et, 
de  la  main  gauche,  porte  une  bourse;  l'autre  main  est 
ramenée  sur  la  poitrine.  La  femme  tient  de  la  main 
droite  un  gobelet  ;  l'autre  main  est  placée  sur  l'épaule 
gauche  de  l'homme.  Monument  funéraire  de  deux  époux. 
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5320.  Bloc  de  provenance  locale.  A  l'Établissement 
tliermal  de  Luxeuil.  Pierre  commune.  Hauteur,  o  m.  55; 
largeur,  o  m.  ho  ;  longueur,  environ  o  m.  75. 


I 

i) 


f 


C.  I.  L.,  XUI,  ôi5o«.  —  DuHAUT,  Luxeuil,  pi.  VI  (sans 

texte).  —  Magasin  pittoresque,  XXXVII  (1869),  p.   3o8  (gi'ii- 

Mire).  — Desjardins,   Moiiiim.,  p.    91  =  Bull,    monum.,  XL\ 
(iSy;»),  p.  65i  (gravure). 

Certainement  Epona  assise,  à  droite,  sur  une  ju- 
ment marchant  à  droite.  Mais  la  pierre,  échancrée  par 
devant  et  creust^e  par  dessous,  paraît  de  destination 
funéraire.  (Voir  les  n°'  5.3/ii  et  53/i9.) 

5321.  Fragments  de  stèle  de  provenance  locale.  A 
l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil.  Grès  blanc.  Hauteur 
présumée  de  la  stèle,  environ  1  m.  65  ;  largeur,  0  m.  Go  ; 
épaisseur,  cm.  27. 

C.  /.  L.,  XIII,  5û/io.  —  De  Fabkrt,  iSotice  hist.,  p.  7  =  Rec. 
agroiiom.  publié  par  lu  Soc.  centrale  d'agriculture  de  la  Ilaule- 
Saône,  V  (i85o),  p.  ll4  et  pi.  II;  Congrès  archéoL,  i8i6, 
p.  198.  —  Chapelain,  Eaux  mincro-lhermales ,  p.  ao.  —  Boiii- 
QtiEi.OT,  Inscript,  ant.,  p.  35  =  Bull,  des  Ant.  de  France,  XXVI 
(  186a),  p.  35.  —  Delacroix,  Mémoires  de  la  Société  d'émulation 
du  Doubs,  a'  série,  II  (1867),  |).  19  (gravure);  Luxeuil, 
p.  aG.  — Magasin  pittoresque ,  1869,  p.  3ia  (gravure).  — 
Desjardixs,  Monum.,  p.  38  =  6m//.  monum.,  XLVI  (1880). 
|).  ai3  (gravure).  —  L.  Pavan,  Le  Petit  Echo  luxovien. 
a3  mai   191 4. 


Homme  imberbe,  debout,  de^face,  vêtu  d'une  saie, 
tenant  de  la  main  gauche  un  petit  fouet;  la  main 
droite  manque.  Au-dessous,  l'inscription  :  D(iiiij  M{(iin- 


biisj  Musin[ï]  Ireml{t)i fiilii).  M.  Léon  Payan  a  cru  dis- 
tinguer, à  la  droite  du  personnage  «la  silhouette  de 
l'encolure  et  de  la  crinière  d'un  cheval».  Il  peut  s'agir 
du  monument  funéraire  d'un  muletier. 


5322.  Fragment  de  groupe  de  provenance  locale.  A 
l'Établissement  thermal  de  Luxeuil.  Grès  blanc.  Hauteur, 
1  m.  08  ;  largeur,  0  m.  52. 

Dlhai't,  Luxeuil,  pi.  V  (sans  texte).  —  Desjardins,  Monum. 
p.  U^  =  Bull,  monum.,  XLVI  (1880),  p.  aai  (gravure). 
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Homme  et  enfant  debout.  L'homme  est  drapé  et,  de 
la  main  gauche,  tient  l'épaule  gauche  de  l'enfant  placé 


// 


\rinm 


devant  lui.  Celui-ci,  vêtu  d'une  tunique  pourvue  d'un 
bourrelet  autour  du  cou,  a  la  main  gauche  sous  le  men- 
ton et,  de  l'autre  main,  porte  un  objet  rectangulaire 
diOTicilement  reconnaissable.  La  sculpture  est  très  plate. 
Il  s'agit  vraisemblablement  d'un  groupe  funéraire  destiné 
à  être  placé  contre  un  mur. 


5323.  Stèle  mutilée  à  sommet  triangulaire,  de  pro- 
venance locale.  A  l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil. 
Grès  blanc.  Hauteur,  i  m.  75  ;  largeur,  0  m.  70  ;  épais- 
seur, cm.  3o. 


Desjardins,  Momim.,  ]>.  2g  =  Bull,  monum.,  XLVI  (1880), 
p.  i3  (gravure). 


Homme  et  femme  debout,  de  face,  dans  une  niche, 
se  donnant  la  main.  Leur  vêtement  se  compose  d'une 


tunique  et  d'un  manteau.  L'homme  est  barbu   et  porte 
un  objet  de  forme  allongée,  peut-être  un  rouleau;  la 


femme  tient  un  flacon.  La  pierre  a  conservé  de  nom- 
breuses traces  de  peinture. 


5324.  Fragments  de  stèle  à  sommet  triangulaire,  de 
provenance  locale.  A  l'Etablissement  thermal  do  Luxeuil. 
Grès.  Hauteur  présumée  de  la  stèle,  environ  2  mètres; 
largeur,  0  m.  yo;  épaisseur,  om.  2^. 

C.I.L.,  XIII,   54.3/1.  —   Chapelain,   Eaux  minéro-lherm. 
p.  29. —  BouRQUELOT,  Méin.  des  Ant.  de  France,  XXVI  (1862) 
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|).  36  =   Iiisci-ipt.  ant.,  p.    36.  —  DEajAnoms,    Monum.  ant., 
p.  /i9  =  Bull,  monum.,  XLVI  (i88o),  p.  917  (gravure). 


•>.J»^ 


I  I 


On  ne  possède,  dans  une  niche,  que  la' tête  et  les 
pieds  d'un  homme  barbu  et  d'une  femme  dont  la  coiffure 
basse  cache  les  oreilles.  Au  bas  de  la  niche  était  l'inscrip- 
tion :  D{iis^  M{anibus)  ;  Dtvicus  et  Samilln,  mater. 


5325.  Stèle  à  sommet  triangulaire,  de  provenance 
locale.   A  l'EtabUssement  thermal  de  Luxeuil.  Pierre 


commune.  Hauteur,  1  m.  87  ;  largeur,  0  m.  63  ;  épais- 
seur, 0  m.  99. 

C.  I.  L.,  XIII,  5444.  —  BoDRQDELOT,  Insciipt.  aiit., 
p.  36  =  MciH.  des  Ant.  de  France,  XXVI  (1869),  p.  36.  — 
DcHAUT,  Luxeuil,  pi.  V  (sans  texte).  —  Delacroix,  Mém.  de  la 
Soc.  d'éinul.  du  Doubs,  II  (1867),  p. .68;  Luxeuil,  p.  95.  — 


Desjardins,  Monum.,  p.  96  =  Bull,  monum.,  XLVI  (1879- 
i88o),  p.  '9  (gfi-avure).  —  L.  Payan,  Le  Petit  Echo  luxovien, 
9  3  mai  1914. 

Homme  imberbe,  debout,  de  face,  vêtu  d'une  saie, 
dans  une  niche,  tenant  de  la  main  droite  un  gobelet,  de 
l'autre  main  un  sachet  rond  ou  une  bourse  d'une  forme 
particulière.  Au-dessus  de  la  niche ,  l'inscription  :  D{iis) 
Mianihus)  Victor ini  Coactili  (^filii). 
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5326.  Fragment  de  stèle  à  sommet  triangulaire,  de 
provenance  locale.  A  l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil. 
Pierre  commune.  Hauteur,  im.  55;  largeur,  cm.  58; 
épaisseur,  cm.  2  5. 


DuuAUT,  Luxeuil,  pi.  II  (sans  texte).  —  Desjabdins,  Monum. 
des  thermes  rom.  de  Luxeuil,  p.  ^8  =  Biill.  monum.,  XLIV(i88o), 
p.  10  (gravui'e).  —  L.  Pw/ni ,  Le  Petit  Écho  luxovien,  28  mai  191  '1. 

Portrait  d'un  homme  barbu,  debout,  de  face,  vêtu 
d'une  saie,  dans  une  niche,  tenant  de  la  main  gauche 
une  plane,  de  l'autre  main  un  gobelet.  Monument  funé- 
raire d'un  menuisier  ou  d'un  charron. 


5327.  Stèle  mutilée,  de  provenance  locale.  A  l'Éta- 
blissement   thermal    de    Luxeuil.    Pierre     commune. 


Hauteur,    1    m. 
0  m.  36. 


70  ;    largeur,    o    m. 


:;paisseur. 


C.  L  L.,  XIII,  5447.  —  Ddhadt,  Luxeuil,  pi.  V  (sans  texte). 
—  Desjardixs,  Monum.  des  thermes  rom.  de  Luxeuil,  p.  5o  — 
Bull,  monum.,  XLVI  (1880),  p.  995  (gravure).  —  L.  Payas, 
Le  Petit  Echo  luxovien,  9 3  mai  191 4. 


Femme  debout,  de  face,  dans  une  niche,  tenant  de 
la  main  gauche  levée  un  objet  de  forme  circulaire  qui 
pourrait  être  un  miroir;  son  vêtement  se  compose  d'une 
tunique  longue  et  d'une  sorte  de  cache-nez  barrant  la 
poitrine.  Au-dessous  de  la  niche,  un  animal,  peut-être 
un  sanglier,  tourné  vers  la  droite. 


5328.  Stèle  mutilée,  de  provenance  locale.  A  l'Eta- 
blissement thermal  de  Luxeuil.  Grès.  Hauteur,  1  m.  56; 
largeur,  0  m.  69;  épaisseur,  cm.  28. 

C.  L  L.,  XIII,  5445.  —  Desjardins,  Monum.  des  thermes  rom. 
de  Luxeuil,  p.  43  =  BulL  monum.,  XLVI  (1880),  p.  918  (gra 
vure).  —  L.  Payan,  Le  Petit  Echo  luxovien,  3o  mai  1914. 
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Homme  debout,  de  face,  vêtu  d'une  saie,  tenant  de 
la  main  droite  un  gobelet,  de  l'autre  main  probablement 


un  outil.  Au-dessous,  les   restes   peu   reconnaissables 
d'une  inscription. 


5329.  Stèle  k trouvée  et  conservée  [à  Luxeuil],  dans 
le  jardin  particulier  de  iM.  Colle,  ancien  député  )5  [vauth.]. 
Pierre  commune.  Hauteur,  i  m.  90;  largeur,  cm.  80; 
épaisseur,  om.  3o. 

Pliotographie  et  lenseignements  communiqués  par  M.  L. 
Vautliier. 

BAS-RELIEFS.   V||. 


Homme  imberbe,  debout,  de  face,   vêtu  d'une  tu- 
tunique  et  d'un    manteau  avec  capuchon,  entre  deux 


colonncttes  pourvues  d'un  chapiteau;  le  personnage 
tient  de  la  main  droite  un  gobelet,  de  l'autre  main  un 
coffret  ou  des  tablettes.  Monument  funéraire.  (Voir  le 
n"  53/i5.) 


5330.  Cippe  mutilé,  de  provenance  locale.  A  l'Éta- 
blissement thermal  de  Luxeuil.  Grès  blanc.  Hauteur, 
1  m.  85  ;  largeur,  0  m.  7 5  ;  épaisseur,  0  m.  35. 

Pholographie  comnumiquée  par  M.  L.  Vautliier.  —  Duhaut, 
Luxeuil,  pi.  IV  (sans  texte).  —  Desjardi\s,  Monum.  des 
thermes  rom.  de  Luxeuil,  p.  46  =  Bull,  monum.,  XLVI  (1880), 
p.  9-2  1  (gravures).  —  L.  Payan,  Le  Petit  Echo  luxovieii, 
3o   mai  191 4. 

Femme  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique  et 
d'un  manteau,   dans  une  niche  en  forme  de  coquille 
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à  la  partie  supérieure;  elle  tient  de  la  main  gauclic 
une  mappa  ou  l'un  des  pans  du  manteau  ;  la  main 
droite  manque.  Les  cheveux,  abondamment  frisés,  sont 
relevés  en  chignon  sur  le  sommet  de  la  tête.  Sur 
chaque  face  latérale  était  une  danseuse  nue.  Celle  de 


gauche,  tenant  des  crotales,  est  montée  sur  un  culot 
que  supporte  une  plante  stylisée;  celle  de  droite,  dont 
il  ne  reste  que  la  partie  supérieure,  agitait  dos  cli- 
quettes. L'une  et  l'autre  ont  les  cheveux  relevés  en 
chignon  sur  le  sommet  de  la  tête.  Une  draperie  flot- 


/ 


tante  est  jetée   sur  une  de  leurs  épaules.    Monument 
funéraire. 


5331.  Fragment  de  stèle,  découvert  à  Luxeuil.  La 
pierre,  vue  par  Quicherat  «dans  le  jardin  de  la  maison 
Nozo,  habitée  autrefois  par  un  médecin  inspecteur  de 


l'établissement»,  est  toujours  au  même  endroit,  q,  rue 
Carnot,  chez  M.  Éloi  Pinot.  Calcaire  commun.  Hauteur, 
0  m.  /lo;  largeur,   o  m. 


75. 


C.  I.  L.,  Xni,  5437.  —  Mém.  pour  servir  à  l'histoire  de  la 
Fraiiche-Comlé ,  I,  p.  1.^7  (fVoù  I.ongchamps,  Bull,  de  la  Soc. 
d'agrieull.  delà  Hmilc-Snône,  II  [1871],  p.  206).  —  Quicherat, 
Bull,  des  Ant.  de  France,  1878,  p.  178. 
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Il  ne  reste  du  bas-reiief  que  deux  têtes  dans  une 
niche;  au-dessus  de  cette  niche  est  l'inscription  :  D(iis) 
Mi^anibus);  Lagusa  et  Lupuln,  filiia). 


5332.  Stèie  mutilée,  de  provenance  locale.  A  l'Éta- 
bhssement  thermal  de  Luxeud.  Pierre  commune. 
Hauteur,  i  m.  60  ;  largeur,  0  m.  68  ;  épaisseur, 
o  m.  1  3. 


Desjardins,  Moiium.,  p.  a4  =  Bull,  inonum.,  XLVI  (1880), 
p.  a-jo  (gravure). 

Homme  debout ,  de  face,  vêtu  d'une  saie  et  d'un  man- 
teau, dans  une  niche,  tenant  de  la  main  droite  une 
règle ,  de  l'autre  main  probablement  un  coffret.  Monu- 
ment funéraire. 


5333.  Fragment  de  stèle  à  sommet  cintré,  de  pro- 
venance locale.  A  l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil. 
(Jrès  blanc.  Hauteur,  1  m.hb;  largeur,  cm.  68;  épais- 
seur, cm.  i3. 

Desjardins,  Monam.,  p.  3i  =  Bull,  monum.,  XLVI  (1880), 
p.  i5  (gravure). 

Femme  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique,  dans 
une  niche,  tenant  de  la  main  droite  un  gobelet,  de  l'autre 
main  la  courroie  d'un  grand  objet  en  forme  de  cartable, 


probablement  un  coffret  maladroitement  figuré.  Toute 
la  sculpture  est  d'ailleurs  de  style  barbare.  Monument 
funéraire. 


5334.  Stèle  à  sommet  triangulaire,  de   provenance 
locale.    A   l'Etabbssement   thermal  de  Luxeuil.   Pierre 
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commune.  Hauteur,  i  m.  60;  iargeur,  0  m.  66;  épais- 
seur, 0  m.  29. 


C.  1.  L.,  XIII,  5i38.  —  De  Fabert,  Notice  hisU,  p.  10  = 
Recueil  agron.  de  la  Haute-Saône,  \  (i85o),  p.  118  et  pi.  VIII. 
—  BocRQUELOT,  Iiiscrlpt.  uiit. ,  p.  34  =  Mém.  des  Ant.  de  France, 


XXVI  (1869),  p.  34.  —  DuHADT.  Lvxeuil,  pi.  III  (sans  texte). 
—  Delacroix,  Mém.  de  la  Soc.  d'émul.  du  Doubs,  III  (1867), 
]).  78;  Luxeuil,  p.  95.  —  Desjardins,  Monum.,  p.  37  =  Bull, 
monum.,  XLVI  (1880),  p.  aia  (gravure).  —  L.  Payan,  Le 
Petit  Echo  luxovien,  9  3  mai  191 4. 


Buste  dans  une  niche  d'un  homme  harbu,  drapé, 
tenant  de  ia  main  gauche  une  chaussure  ou  une  forme, 
de  l'autre  main  un  poiissoir.  Au-dessous  l'inscription  : 
D[iis)  M[(inibiis)  Mnrlciaini  {==Marciam?).  Pierre  tombale 
d'un  cordonnier. 


5335.  Stèle  mutilée,  de  provenance  locale.  A  l'Iîta- 
blissement  thermal  de  Luxeuil.  Grès  blanc.  Hauteur, 
1  m.  y8  ;  largeur,  o  m.  61  ;  épaisseur,  0  m.  92. 


C.  /.  /..,  XJII,  5499.  —  Fabert,  Notice  liist.  (i846),  p.  10 
el  pi.  VII,  n°  9  =  Recueil  agron.  de  la  Haute-Saône,  V  (i85o), 
|).  117.  —  Boi!rqi;ei.ot,  Inscript,  ant. ,  ]>.  35  =  Mém.  des  Ant.  de 
France,  XXVI  (1869),  p.  35.  —  Duhact,  Luœeuil,  pi.  II  (sans 
texte).  —  Desjardins,  Monum.,  p.  95  =  Bull,  monum.,  XLVI 
(1880),  ]).  8  (gravure). 

Femme  à  mi-corps,  vêtue  d'une  tunique,  dans  une 
niche,  tenant  de  la  main  droite  un  gobelet,  de  l'autre 
main  un  flacon.  Au-dessous,  dans  un  cartouche,  l'in- 
scription :  Memo{i-iae)  ;  Aminlola,  Ati(Jihn). 
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5336.  «En  1763,  un  bas-relief  en  pierre,  trouvé  [à 
Luxeuii]  dans  ia  cour  du  palais  abbatial,  et  qui  y  était 
autrefois  placé  en  entrant  à  gaucbe,  représentait  une 
femme  romaine,  les  cheveux  frisés  et  séparés  sur  le 
devant  de  la  tête,  vêtue  d'une  tunique  et  d'un  grand 
manteau.  Ce  bas-relief  a  disparu.  75  [grandm.] 

Grandmodgin  et  Garnier,  Hisl.,  p.  7. 

Sans  doute  un  monument  funéraire. 


5337.  Stèle  mutilée  à  sommet  triangulaire,  de  pro- 
venance locale.  A  l'Etablissement  thermal  de  Luxeuii. 
Pierre  commune.  Hauteur,  1  m.  76  ;  largeur,  o  m.  68  ; 
épaisseur,  0  m.  20. 


DESJAHoras,  Monmn.,  p.  U8  —  Bull,  tnonum.,  XLVI  (1880). 
\>.  228  (gravure). 


Femme  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique  et  d'un 
manteau,  dans  une  niche,  tenant  de  la  main  droite  un 


gobelet,  de  l'autre  main   levée  sans  doute  un  miroir. 
Monument  funéraire. 


5338.  Fragment  de  statue,  découvert  r sur  la  place 
Saint-Jacques,  lors  de  la  démolition  des  chapelles  de 
Saint-Jacques  et  de  Saint-Léger r  [aliès].  En  1778,  ce 
fragment  faisait  partie  du  cabinet  de  «l'avocat  Prinet» 
[foncl.1.  Paraît  perdu. 


Dessin  tiré  de  Fonciause.  —  Fonclaise,  Recueil,  fol.  li. 
n°  2.  —  Abiiîs,  Etudes,  p.  vi.  —  Chapelain,  Luxeuii,  p.  20 
(d'où  L.  BoNNARD ,  Lrt  Gaule  thermale,  p.  234). 
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Mercure  nu,  debout,  un  manteau  sur  le  bras  gaucbe, 
portant  de  la  main  gauche  un  caducée.  La  main  droite 
et  la  bourse  c^u'elle  avait  dû  tenir  faisaient  défaut. 


5339.  Stèle  mutilée  à  sommet  triangulaire,  de  pro- 
venance locale.  A  l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil. 
Grès  blanc.  Hauteur,  i  m.  70;  largeur,  0  m.  65;  épais- 
seur, 0  m.  2  5. 


\ 


DiiHAUT,  Luxeuil,  pi.  VI  (sans  texte).  —  Desjardins,  Monum., 
p.  3a  =  Bull,  monum.,  XLVI  (1880),  p.  16  (gravure). 

Femme  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique,  dans 
une  niche  profonde,  tenant  de  la  main  droite  un  gobelet, 
de  l'autre  main  un  flacon.  Monument  funéraire. 


5340.  Fragment  de  stèle,  de  provenance  locale.  A 
l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil.  Grès  blanc.  Hauteur, 
1  m.  1  G  ;  largeur,  0  m.  62  ;  épaisseur,  0  m.  25  . 


Femme  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique,  la  poi- 
trine entourée  d'une  pièce  d'étoffe,  tenant  de  la  main 


gauche  une  bourse,  de  l'autre  main  un  objet  plat  peu 
reconnaissable.  Monument  funéraire. 

5341.  Bloc  de  provenance  locale.  A  l'Etablissement 
thermal  de  Luxeuil.  Grès.  Hauteur,  om.7/1;  largeur, 
0  m.  60;  longueur,  im.  82. 


Photographie  coninmnkjuée  par  M.  L.  \aulhier.  —  C.  I.  L., 
XllI,  .544i.  —  De  Fabekt,  Notice  hist.,  p.  i4  =  Bec.  agron.  de 
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la  Haute-Saône,  V  (i85o),  p.  lai  et  pi.  X:  ('oiiffrèii  archèol., 
(i846),  p.  199.  —  BocRQCELOT,  hiscr.  ant.,  p.  35  =  Mém.  des 
Ant.  de  France,  XXVI  (1869),  p.  35.  —  Dohaut,  Luxeuil, 
pi.  VI  (sans  texte).  —  Desjardins,  Monum.,  p.  34  =  Bull,  mo- 
num.,  XLVI  (1880),  p.  909  (gravure).  —  L.  Pay\n,  Le  Petit 
Echo  liixovien,  28  mai  191 4. 

Buste  de  femme ,  coifTi^.e  de  bandeaux  plats,  proba- 
blement voilée,  de  face,  dans  une  niche.  Au-dessous, 
l'inscription:  Z)(/(«)  M{nnihus)  Oxtalne.  La  pierre,  échan- 
crée  dans  le  bas  pour  permettre  de  voir  l'urne  con- 
tenant les  ossements,  a  été  percée  de  part  en  part 
en  son  milieu,  de  haut  en  bas,  afin  sans  doute  de 
pouvoir  pratiquer  des  libations.  (Voir  le  n°  53qo.) 


5342.  Bloc  de  provenance  locale.  Dans  le  jardin  de 
l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil.  Grès  blanc.  Hau- 
teur, 0  m.  78  ;  largeur,  0  m.  Go  ;  longueur,  1  m.  3o. 


Phologi-apliie  comniuniquée  par  M.  L.  Vauthier.  —  C  I.  /,., 
XIII,  5443.  —  De  Fabert,  Notice  hisl.,  p.  i4  =  Rec.  ag-ronoin. 
de  lu  Haute-Saône,  V  (i85o)  p.  191  et  pi.  IX;  Congrès  nvchéol. 
i846,  p.  199.. —  BocRQCELOT,  Inscript,  ant.,  j).  33  =  Môvi.  des 
Ant.  de  France,  XXVI  (1869),  p.  33.  —  Desjardins,  Monum., 
p.  34  =  Bull,  monum.,  XLVI  (1880),  p.  910  (gravure).  —  Cf. 
Greppo,  Eaux  therm.,  p.  i3o.  —  L.  Payan,  Le  Petit  Echo 
Uuvovien ,  98  mai  1914. 

Buste  de  femme  voilée,  de  face,  vêtue  d'une  tunique, 
dans  une  niche.  Au-dessous,  l'inscription  :  D{iis)  M{a- 


nibus);  Tascilla.  La  pierre  a  été  échancrée  dans  le  bas, 
afin  de  permettre  de  voir  l'urne  contenant  les  ossements. 
(Voir  le  n°  539o.) 


5343.  Fragment  de  stèle,  de  provenance  locale. 
A  l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil.  Grès  blanc. 
Hauteur,  1  m.  20  ;  largeur,  0  m.  76  ;  épaisseur, 
0  m.  25. 


Desjardins,  Monum.,  p.  49  =  Bull,  monum.,  XLVI  (1880), 
p.  994  (gravure). 

Jeune  femme  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique 
serrée  à  la  taille  et  d'une  pièce  d'étoffe  portée  en  sautoir; 
elle  tient  de  la  main  droiti^  cette  pièce  d'étoffe  et,  de 
l'autre  main,  une  assiette  remplie  de  fruits.  Monument 
funéraire. 


5344.  Stèle  à  sommet  triangulaire,  de  provenance 
locale,  autrefois  à  Luxeuil,  «dans  la  cour  de  M.  Gentil- 
homme, pharmacien  de  la  Grande-Rue  ji  [desj.];  au- 
jourd'hui au  même  endroit,  /i  t ,  rue  du  Centre,  chez 
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M.  Sleinmann.  Pierre  commune.  Hauteur,    i   m.  53; 
largeur,  o  m.  ig. 

Dessin  tiré  de  Desjardins.  —  C.  I.  L.,  XIII,  5446.  —  De 
Fabert,  Notice  hist.,  p.  lo  =  Bec.  agron.  de  la  Haute-Saône,  V 
(i85o),  p.  117  et  fig.  10.  —  Desjardins,  Monum.,  p.  33  = 
Bull,  monum.,  XLVI  (1880),  p.  17  (gravure). 


Figure  à  mi-corps  d'une  femme  vêtue  d'une  tunique , 
dans  une  niche,  tenant  de  ia  main  droite  un  gobelet. 
Au-dessous,  les  restes  d'une  épitaphe. 


5345.  «[En  172^]  on  déterra,  entre  Luxeuii  et  Saint- 
Sauveur  une  statue  de  pierre,  haute  de  1  m.  4 1,  qui 
porte  tous  les  caractères  d'un  Gaulois  tenant  un  gobelet 
de  la  main  droite  et  un  coffret  de  la  gauche,  la  chaussure 
entièrement  fermée;  les  Bénédictins  avaient  fait  enchâsser 
cette  statue  dans  le  mur  intérieur  de  leur  jardin ,  à  côté 
de  la  porte  Saint-Colomban  r  [grandm.].  Perdue. 

FoNCLACSE,  Recueil,  fol.  2  (dessin).  —  Froissard,  Notice,  p.  3 
=  Mém.  de  la  Soc.  d'agric.  de  la  Haute-Saône,  I  (1806),  p.  85. 


—  Marc,  Dissert.,  j).  aS.  —  D.  Monnier,  Exsai,  p.   909.  — 
Grandmougin  et  Garmer,  Hist.,  p.  7. 

On  se  rend  compte,  par  le  dessin  peu  soigné  de  Fon- 
clause,  qu'il  s'est  agi  d'une  stèle  presque  semblable 
à  celle  qui  est  décrite  plus  haut  sous  le  n°  BSag.  La 
pierre  était  en  deux  fragments. 


5346.    Fragment    de    stèle,  de   provenance  locale. 

A  l'Etablissement    thermal    de  Luxeuii.    Grès    blanc. 

Hauteur,     1    m.   90  ;    largeur,  cm.   71  ;    épaisseur, 
0   m.   18. 


Desjardins,  Monum.,  p.  3o  =  Bull,  monum.,  XLVI  (1880), 
p.  i4  (gravure). 

Femme  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique,  portant 
de  la  main  gauche  un  flacon,  de  l'autre  main  une  mappa. 
Monument  funéraire. 


5347.  Têtes,  buste  et  statuette  découverts  en  i865, 
au    cours    des    travaux    de   captage    des    eaux   de    la 
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source  du  Pré  Saint-Martin.  A  l'Établissement  thermal. 
Bois    de  chêne.    Hauteur   des   têtes,  de   o    m.    j  o    à 


0  m.  12;  hauteur  du  buste,  0  m»  89;  hauteur  de  la 
statuette,  0  m.  45. 


E.  Delacroix,  Mém.  de  la  Société  d' ému'attoii  du  Doubs, 
k'  série,  II  (18G6),  p.  xwi  el  xxix.  —  Duhaut,  Luxeuil,  p.  i5 
el  pi.  1. 

Figures  d'hommes  et  de  femmes  et  enfant  emmailloté 
coifTé  d'un  capuchon.  Ex-voto.  D'autres  figures,  «qui 
s'écrasaient  sous  les  doigts»,  n'ont  pas  été  conservées. 
La  plupart  étaient  coiffées  d'un  capuchon.  Des  «jambes 
d'airain 7)  ont  été,  de  même,  trouvées  à  Luxeuil.  Dom 
Calmet,  qui  les  cite,  y  voyait  avec  raison  des  «monu- 
ments votifs»  laissés  à  la  source  par  des  malades  «qui 
croioicnt  y  avoir  guéri  des  maux  de  jambes».  {^Œuvres 
inédites  publiées  par  Dinago,  I,  p.  65  =  Bullehn  de  la 
société  pliilomatliique  vosgienne,  II,  1876,  p.  176.)  Une 
autre  tête,  provenant  aussi  de  Luxeuil,  est  conservée 
au  Musée  de  Besançon.  (Cf.  Bonnard,  Iji  Gaule  thermale, 
p.  278.) 

BAS-RKUlerS.   ¥11 


5348.  Statue  mutilée,  de  provenance  locale.  A  l'Éta- 
blissement thermal  de  Luxeuil.  Pierre  commune.  Hau- 
teur, o  m.  75. 


Aigle  de   face,  les  ailes  éployées.  Probablement  un 
ornement  funéraire. 


IHI'lttHERIK    .NAnO^Ar.B. 
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5349.  Fragment  de  statue,  de  provenance  locale. 
A  l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil.  Grès.  Hauteur, 
0  m.  8o. 


Femme  drapée ,  tenant  de  la  main  gauche  baissée  une 
grappe  de  raisin.  Sculpture  funéraire. 

5350.  Stèle  mutilée,  de  provenance  locale.  Est  à 
l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil,  où  je  ne  l'ai  pas  vue. 
Pierre  commune.  «Hauteur,  i  m. 4 7; largeur,  om. 65.» 

[desj.] 


Dessin  tiré  de  Desjanlins.  —  Desjardins,  Monum.,  p.  ag  = 
Bull,  monum.,  XLVI  (1880),  p.  12  (gravure). 

«Buste  de  femme  vue  de  face,  ayant  à  côté  d'elle 
un  vase»  [desjardins].  La  sculpture,  d'après  M.  Payan, 
serait  «fruste  et  grossière». 


5351.  Tête  de  provenance  locale.  A  l'Établissement 
thermal  de  Luxeuil.  Grès.  Hauteur,  0  m.  3o. 


# 


Jeune  femme.  La  coiffure  est  basse  et  cache  les 
oreilles. 

5352.  Tête  découverte  en  186 5,  «en  faisant  des 
fouilles  à  quelques  centaines  de  pas  au  nord  de*  l'éta- 
blissement thermal  pour  retrouver  une  source  qui  avait 


été    perdue  ».    [duh.].   A  l'Etablissement    thermal    de 
Luxeuil.  Grès  blanc.  Hauteur,  0  m.  36. 

DuHACT,  Luxeuil,  p.  i5. 
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Personnage  imberbe,  probablement  une  femme.  Le 
derrière  de  la  têto  manque.  La  sculpture  est  soignée  et 
parait  inspirée  de  l'art  grec. 


5353.  Bloc  de  provenance  locale.  A  l'Établissement 
thermal  de  Luxeuil.  Grès  blanc.  Hauteur,  o  m.  70;  lar- 
geur et  épaisseur,  0  m.  80. 


Masques   de  femme   et  toit  de  feuilles   imbriquées. 
Débris  du  couronnement  d'un  monument  funéraire. 


5354.   Blocs  de  provenance  locale  (quatre  énormes 
pierres,  dit  M.  Coutil,  dont  la  réunion  forme  un  entable- 
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ment  d'autel).  Autrefois  à  Luxeuil,  dans  la  cave  d'un 
restaurateur  de  la  rue  de  la  Gare;  actuellement  à  l'Eta- 
blissement thermal.  Grès  blanc.  Hauteur,  0  m.  76;  lar- 
geur, 1  m.  20;  épaisseur,  0  m.  68. 


Dessin  de  M.  !..  CoulH.  —  Héron  de  Villefosse,  Bull.  archéoL, 
1906,  p.  CLVir.  (Communicatioa  de  M.  Léon  Coutil). 

Lions  couchés  et  toit  de  feuilles  imbriquées.  Débris 
du  couronnement  d'un  monument  funéraire. 
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5355.  Fragment  de  statue,  de  provenance  locale. 
A  l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil.  Grès.  Hauteur, 
0  m.  60;  longueur,  0  m.  yS. 


Monstre  marin.  Peut-être  un  ornement  de  fontaine. 
Une  partie  du  cou  est  restaurée.  (Voir  le  n°  5363.) 

5356.  Fragment  de  «statue  équestre»,  découvert 
en  1767  «au  nord  de  la  ville,  au  milieu  des  bois,  près 
do  la  Fontaine  au  Miroir»  [aliès].  Appartenait,  en  «  778, 
«à  l'avocat  PrinetT5  [foncl.].  Perdu. 

Desssiti  tiré  de  Fonclause.  —  Fonclause,  Rcfudl.  fol.  ai. 
—  AuÈs  ,  Etudes,  p.  XII. 


Probablement  le  cavalier  d'un  groupe  du  cavalier  et 
de  l'anguipède.  Le  personnage  paraît  cuirassé.  Deux 
autres  débris,  dont  une  tête  barbue,  vraisemblablement 


d'anguipède,  étaient  aussi  chez  lavocat  Prinet  et  prove- 
naient peut-être  du  même  groupe.  (Voir  le  n°  suivant.) 

5357.  Groupe  mutilé,  découvert,  dit-on,  à  Luxeuil 
en  1755,  «en  travaillant  pour  retrouver  et  nettoyer  les 
fontaines  d'eaux  minérales»  |caïi..].  Perdu.  La  sculpture 
complète,  en  pierre  du  pays,  aurait  eu,  d'après  Caylus, 
«environ  5  pieds  [i  m.  G5]  de  haut". 


Dessin  tiré  de  Caylus.  —  Morand  ,  Journal  de  Verdun ,  mars 
1756.  —  Caïlus,  Bec.  d'ant.,  lil,  p.  867  et  pi.  XGIX  ((foù 
Gbivaud  de  la  ViNCEiLE,  Arts  et  métiers  des  anc,  pi.  GXIV;  — 
Gbandmoiigin  et  Garnier  ,  llisl. ,  j).  7  ;  —  Saiomon  Reinach  ,  Réperl., 


11,  p.  532,  n"'  3  et  6). — Fabert,  i'èsar  Aïs/. ,  p.  17. —  Prudent, 
Dissert.  =  Mém.  pour  servir  à  l'hisl.  de  la  Franche-Comté,  I 
(i838).  p.  167.  —  Fonclause,  Recueil,  fol.  9  et  lo.  —  Frois- 
sARD,  Notice,  p.  6  =  Mém.  de  la  Soc.  d'agric.  de  la  Haute-Saône, 


LUX 

I  (1806),  p.  88.  —  Marc,  Dissert.,  p.  95  =  Mém.  de  la  Snr. 
d'agric.  (le  la  Ilaule-Saône,  I  (1806),  p.  t83  (d'où  BAVEREr. . 
Inscript.,  fol.  i63).  —  Greppo,  Eaux  thenn.,  p.  ia8.  —  Aliks. 
Etiide-i,  p.  VI.  —  DuHAUT,  Luxeuil,  p.  16.  —  Qiicherat,  Bull, 
des  Ant.  de  France,  1878,  p.  176.  —  L.  Payan,  Le  Petit  Echo 
lu.vovien,  •^7  juin  igi'j.  —  Espérandieu,  Revue  archéoL,  1917. 
I,p.  79  (gravures).  —  (-amille  Jui.man,  Iterue  des  études  une, 
XIX  (1917),  p.  980. 

J ...  ^ 
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Ce  groupe,  reconstitué  par  le  comte  de  Caylus,  au- 
rait été  mis  au  jour  au  même  iieu  que  l'inscription 
fausse,  si  souvent  citée,  où  il  est  question  d'une  répara- 
tion des  thermes  de  Luxeuil  ordonnée  par  César  et  faite 
par  l.abienus.  Marc  écrit  à  cet  égard  :  «Dans  l'ancien 
hôtel  de  cette  ville  [Luxeuil],  on  conserve  un  groupe  de 
pierres  graveleuses  représentant  une  statue  équestre, 
trouvée  le  96  juillet  1765,  dans  un  étang  appartenant 
aux  ci-devant  bénédictins.  Ce  monument  a  1  m.  oy 
dans  sa  plus  grande  hauteur.  Le  guerrier  à  cheval  passe 
son  bras  gauche  dans  une  roue  à  sept  traits;  une  femme 
nue,  dont  les  bras  et  les  jambes  ne  subsistent  plus, 
semble  chercher  un  appui  contre  lui;  ce  guerrier  a  le 
costume  romain  :  il  est  d'un  mauvais  style.  Son  cheval 
est  mieux  :  la  bride  est  dans  le  goût  antique.  Le  pied 
droit  de  devant  du  cheval  pèse  sur  une  tète  d'homme. 
On  a  trouvé,  près  de  ce  groupe,  quelques  fragments 
d'autres  figures  qu'on  a  pensé  lui  avoir  appartenu.  )i 
Selon  Froissard,  la  tête  du  cavalier  de  ce  groupe  était 
conservée,  de  son  temps,  «chez  le  médecin  Faberln. 
En  1878,  Quicherat  vit  à  Luxeuil,  dans  le  jardin  de  la 
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maison  Nozo,  «une  tête  de  cheval,  sculptée  en  pierre, 
plus  forte  que  nature  »,  qui  lui  parut  provenir  k  du  groupe 
découvert  en  17567).  Il  écrivait  que,  si  sa  conjecture 
était  fondée,  la  statue  équestre  de  Luxeuil  compterait 
parmi  les  plus  beaux  monuments  de  l'art  gallo-romain , 
«car  cette  tète  de  cheval  est  traitée  avec  un  talent  dont 
on  n'a  pas  l'idée  par  le  dessin  qui  fut  communiqué  à 
M.  de  Caylus  ?5.  Il  est  dilhcile  de  se  prononcer  sur  ce 
singulier  monument.  Je  le  crois  authentique.  La  des- 
cription (le  Marc  est  une  bonne  garantie,  et  d'ailleurs, 
du  temps  de  Caylus,  on  n'eût  pas  inventé  le  type  du 
cavalier  tenant  une  roue.  (Voir  ci-dessus,  n°'  8207 
et  46n6.)  Mais  il  est  certain  que  la  reconstitution 
proposée  n'est  pas  exacte.  La  tète  sur  laquelle  est  posé 
le  pied  droit  du  cheval  n'est,  je  pense,  qu'une  mauvaise 
interprétation  d'un  fragment  d'anguipède.  H  est  mani- 
feste que  le  sol  tout  entier  a  été  reconstitué  dans  le 
dessin  de  Caylus.  L'idée  préconçue  que  le  cheval  mar- 
chait l'amble  a  dû  conduire  au  placement  de  la  tète 
ainsi  que  l'indique  ce  dessin.  En  réalité,  on  peut  croire 
que  le  cheval  galopait  et  que  ses  membres  antérieurs 
s'appuyaient  sur  un  géant.  Le  petit  personnage  appliqué 
contre  le  flanc  gauche  de  la  monture  trouve  son  équi- 
valent dans  un  groupe  mutilé  du  Musée  de  Limoges 
(ci-dessus  n°  i58i),  lui-même  comparable  à  un  autre 
groupe  de  Mayence  (ci-après  n°  5771),  et  à  des  terres 
cuites  de  l'Allier  figurant  un  dieu  debout  tenant  une 
roue,  la  main  gauche  posée  sur  la  tête  d'une  figure 
agenouillée  beaucoup  plus  petite.  (Cf.  Blanchet,  Eiaie 
sur  lesjigiirines  en  terre  cuite  de  la  Gaule  romaine,  p,  198 
et  pi.  Il,  fig.  2  5.) 

5358.  tt  A  la  Pisseure,  petit  village  à  1  9  kilomètres  0. 
de  Luxeu,  un  particulier  trouva  dans  sa  vigne,  en  1788, 
un  taureau  en  bronze  d'un  poids  considérable.  La  crainte 
d'être  découvert  le  lui  fit  briser  et  vendre  morceau  par 
morceau.  Une  oreille  seule,  du  poids  d'environ  4  kilo- 
grammes, qui  a  été  conservée,  fait  regretter  la  perte  de 
ce  beau  monuments  [marc]. 

Dom  Galmet,  Œuvres  inéd.  publiées  par  Dinago,  L  p.  76  = 
Bull,  de  la  Soc.  philomatliiijue  vosirienne,  II  (1870),  p.  187.  — 
Marc,  Dissert.,  p.  97  =  Méin.  de  la  Soc.  d'agric.  de  la  Haute- 
Saône,!  (i8oC),p.  188. 

Selon  Dom  Calmet,  ce  taureau  «était  si  gros  et  si 
pesant,  qu'il  chargea  quatre  chariots  des  pièces  de  bronze 
qui  le  composaient)!.  (Voir  les  n°'  588o  et  58qo.) 
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VALLEROIS-LE-BOIS,  CORRE,  LUXEUIL. 


5359.  Cippe  découvert  à  Vallerois-le-Bois.  A  Vesoul . 
dans  la  cour  de  l'hôtel  de  ville.  Grès.  Hauteur,  i  m.  18; 
largeur,  0  m.  68;  épaisseur,  environ  0  m.  3o. 


:  /■  ;  ' 
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dans  une  chènevière»  [marc].  Au  même  lieu,  chez 
M.  Barbey.  Grès.  Hauteur,  1  m.  7 4;  largeur,  0  m.  80; 
épaisseur,  0  m.  9 5. 


Homme  barbu,  vêtu  d'une  saie,  debout,  de  face, 
dans  une  niche  profonde,  tenant  de  la  main  droite  un 
gobelet,  de  l'autre  main  une  bourse.  La  pierre  est  seule- 
ment épannelée  sur  les  côtés.  Monument  funéraire. 

5360.  Stèle  découverte  à  Corre,  vers  1826,  «par 
M.  Simonet,  maire  de  l'endroit,  en  traçant  des  sillons 


Photographie  communiquée  par  M.  L.  Vauthier.  —  C.  /.  L., 
XIII,  5453.  —  Marc,  Dissert.,  p.  3o  =  Mém.  de  la  Soc.  d'agric, 
sciences  et  arts  de  la  Haute-Saône ,  I  (i8o()),  p.  189  (d'où  :  Phi- 
dent,  Docuin.  inédits  sur  la  Franche-Comté ,  I,  p.  i55).  —  Long- 
champs,  Mém.  de  la  Soc.  d'agric,  sciences  et  arts  de  la  Haute-Saône, 
II  (1808),  p.  ao8.  —  Salverte,  dans  Bottin,  Mélanges  d'ar- 
chéoL,  p.  180. 

Portraits  d'un  homme  barbu,  d'une  femme  et  d'un 
adolescent,  dans  une  niche:  la  femme,  placée  au  milieu, 
parait  voilée.  Au-dessous,  dans  un  cartouche  supporté 
par  un  piédouche,  l'inscription,  de  lecture  incertaine  : 

D(iis)  M((inibusy,  mommen{tum)  ^/«rt[«f/]?(?),  simul  Cara\e 
u].ror(/«),  Amandinl  filiii);   cura   ,l[/H]a«[rf(!')](?)(7î[6e/*<îj]. 


5361.   Bustes  découverts,  dit-on,  à  Luxeuil,  au  cours 
de  fouilles,  par  le  docteur  Joseph-F'erdinand  Leclerc, 
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ancien  chirurgien  de  la  Grande  Armée.  Ce  docteur,  né    ,    inspecteur    des    eaux    en    1 8a o,   et  il   mourut   dans 
à  Luxeuii  en  lyyS,  y  revint  en  1810.  On  le  nomma       l'exercice  de  ses  fonctions  en  i83o.  Jadis  placés  dans 


la  salle  du  bain  Gradué,  ces  bustes  ont  été  trans- 
portés en  191 3  dans  la  salle  du  bain  des  Capucins. 
Ils  sont  de  marbre  blanc  et  leur  hauteur  commune  est 


d'environ  0  m.  35.  Malgré  leur  état  exceptionnel  de 
conservation  et  l'absence  de  tous  renseignements  précis 
les    concernant,    il  n'est   nullement    certain    que    ces 
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RAS-RELIEFS.   —   ?II. 
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lO 

IHPBIIIÏUS    NATIOIILI. 


là  LUXEUIL,  CORRE. 

bustes  soient  modernes;  mais,  s'ils  sont  antiques,  leur 
découverte  à  Luxeuil  paraît  inadmissible.  D'aussi  belles 
œuvres  d'art  n'eussent  point  manqué  d'attirer  l'atten- 


tion. Le  premier  figure  la  déesse  Rome,  reconnais- 
sable  à  son  casque  décoré  d'un  bas-relief  représentant 
la  louve  avec  Romulus  et  Remus.  C'est  une  adaptation 


romaine,  dont  il  existe  au  Musée  du  Louvre  une 
variante,  de  l'Athena  Parthenos  de  Phidias  (S.  Reinach, 
Têtes  ant.,  p.  77  et  pi.  XGVI).  Le  Satyre  rieur  rappelle 
le  Faune  tenant  un  rhyton  du  Musée  du  Vatican 
(Amelung,  Vatican,  I,  pi.  XLIX;  cf.  II,  pi.  LIX;  — 
S.  Reinach,  Répert.  de  la  stat.,  I,  p.  /jo3).  Le  troisième 
buste,  dont  on  possède  aussi  des  variantes,  reproduit 
une  tête  juvénile,  peut-être  de  Ganyniède,  mais  plutôt 
de  Paris,  qui  pourrait  dériver  d'un  sculpteur  praxité- 
lisant.  Parmi  ces  variantes,  celles  du  Musée  Capitolin 
(H.  Stuart  Jones,  The  sculpt.  of  the  Museo  Capitobno 
[Oxford.  1912;  in-fol.],  pi.  XXV,  n°  5i  c)  et  du 
Musée  du  Louvre  (S.  Reinach,  Têtes  ant.,  p.  16g  et 
pi.  CCXI)  sont  les  plus  connues.  Les  deux  bustes  dra- 
pés représentent  des  personnages  du  11"  siècle,  Vérus 
et  quelque  autre  prince  peut-être  de  la  famille  impé- 
riale. La  dernière  image  procède  d'un  original  perdu, 
que  l'on  croit  de  Phidias.  Deux  répliques,  dites  portraits 
de  Sapho,  de  cet  original  sont  célèbres  :  la  première, 
au  Musée   de   Florence,  provient  du  palais  Cepparelli 


(Furtwaengler,  Masterpieces  of  Greek  Sculpture,  p.  no, 
n°  28  ;  —  Mii.ANi,  Museo  arclieol.  di  Firenze,  p.  3oq  et 
pi.  CL,  n"  6  ;  —  S.  Reinach, /?^j»er(.,  II,  p.  3o2, 
n°  10);  la  seconde  est  à  Rome,  au  Musée  Pie-CIé- 
mentin  (Visconti,  Musée  Pie-Clémenttn  [Milan,  1821; 
in-8°],  VI,  p.  /ig  et  pi.  IV).  Furtwaengler  et  d'autres 
auteurs  y  voient  une  Aphrodite  ;  mais  leur  opinion 
n'exclut  pas  l'hypothèse   d'un  portrait. 

MoLiN,  Notice  (lithographie  en  regard  de  la  page  16,  les  six 
bustes  y  sont  indiqués  au-dessus  des  cabines  du  bain  Gradué)  ; 
cf.  p.  10.  —  Raingoel,  Descript.,  p.  46. 


5362.  Stèle  mutilée,  découverte  en  1702  à  Corre, 
«à  cinquante  pas  du  Coney»  [marc].  Paraît  perdue. 

C.  I.  L.,  XIII,  5458.  —  Marc,  Dissert.,  p.  98  =  Mcm.  de  la 
Soc.  d'agnc.  de  la  Haute-Saône ,  1  (i8o()),  p.  188  (d'où  :  Annuaire 
de  la  Haute-Saône,  i835,  p.ig^;  —  Prudent,  Docum.  inédits  sur 
la  Franche-Comté ,  I ,  p.  1 5ô  et  1 78  ;  —  Baverel  ,  Inscript. ,  fol.  5 1  ; 
—  LoNGCiiAMPS,  Mém.  de  la  Soc.  d'agnc. ,  sciences  et  arts  de  la 
Haute-Saône,  II  [1880],  p.  ao8.) 
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On  y  voyait  ^une  statue  pédestre»  accompagnée  de 
rinscriplion  :  ft5(.  ..)*'(..  .)  Sambatlole».  Sans  doute 
un  monument  funéraire. 


5363.  Statue  en  deux  fragments,  trouvée  à  Corro. 
Au  même  lieu,  chez  M.  Barbey.  Grès.  Hauteur,  o  m.  63  ; 
longueur,  o  m.  65;  largeur,  o  m.  2q. 


Photographie  communiquée  |)iii-  _M.  L.  Vauthier. 

Divinité  marine  tennnt  une  rame.  (Voir  le  n°  5355. 


5364.  Fragment  de  statue  trouvé  à  Corre.  Au  même 
lieu,  chez  M.  Barbey.  Grès.  Hauteur,  o  m.  8o. 


Photographie  communiquée  par  M.  I..  Vaiitliier. 

Jeune  femme  vêtue  d'une  saie,  tenant  de  la  main 
droite  un  gobelet.  La  coiffure  est  basse  et  cache  les 
oreilles.  Sculpture  funéraire. 


5365.  Fiagment  de  stèle  trouvé  à  Corre.  Au  même 
lieu,  chez  M.  Barbey.  Grès.  Hauteur,  i  m.  23;  largeur, 
o  m.  y  9  ;  épaisseur,  o  m.  3  1 . 


Pliotographie  communiquée  par  M.  !..  Vaiillini . 

Homme  et  femme  debout,  de  face,  l'un  et  l'autre 
vêtus  d'une  tunique  et  d'un  manteau,  tenant  de  la  main 
droite  un  même  gobelet.  L'homme  est  imberbe  et  chauve 


76 


CORRE. 


et  porte  de  la  main  gauche  un  coffret  ou  des  tablettes. 
La  femme  a  la  main  gauche  sur  l'épaule  gauche  de  son 
compagnon.  Monument  funéraire  de  deux  époux. 


5366.  Stèle  trouvée  à  Corre.  Au  même  lieu,  chez 
M.  Barbey.  Grès.  Hauteur,  i  m.  90;  largeur,  0  m.  83; 
épaisseur,  0  m.  33. 


Photographie  communiquée  par  M.  L.  Vauthier. 

Homme  et  femme  debout,  de  face,  dans  une  niche, 
vêtus  l'un  et  l'autre  d'une  tunique  longue  et  d'un  man- 


teau, tenant  de  la  main  droite  un  même  gobelet. 
L'homme,  à  droite,  porte  de  plus  de  l'autre  main  pro- 
bablement une  bourse.  Monument  funéraire. 


5367.  Stèle  mutilée,  trouvée  à  Corre.  Au  même  lieu, 
chez  M.  Barbey.  Grès.  Hauteur,  i  m.  55; largeur,  o  m.  ()5; 
épaisseur,  0  m.  'i.k 


l'holographie  communiquée  par  M.  L.  Vauthier. 

Homme  et  femme  debout,  de  face;  devant  eux,  deux 
enfants  paraissant  assis.  Les  quatre  personnages  sont 
vêtus  d'une  tunique  et  d'un  manteau.  L'homme  tient  de 
la  main  droite  un  gobelet;  la  femme,  une  cassette.  Des 
deux  enfants,  celui  de  droite  porte  peut-être  un  cartable 
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d'écolier;  l'autre  a  sur  les  genoux  un  objet  rond  tenu  de 
la  main  droite  et,  dans  l'autre  main,  probablement  un 
gobelet.  Monument  funéraire  de  deux  époux ,  de  leur  fds 
et  de  leur  fille. 


5368.  Stèle  trouvée  à  Gorre.  Paraît  perdue. 

C.  I.  L.,  XIII,  5457.  —  Salverte,  dans  Bottim,  Mélanges 
d'nrchéol.,  p.  181. 


On  y  voyait,  d'après  Salverte,  le  buste  d'un  enfant 
accompagné  d'une  inscription  qu'il  faudrait  peut-être 
lire  :  Q.  Rami  Op[tati]. 


5369.  Statue  trouvée  dans  les  ruines  de  Biémont, 
près  Vitrey.  A  Vitroy,  chez  M.  Emile  Rousselot. 
Grès.  Hauteur,  o  m.  65;  longueur,  o  m.  79  ;  largeur, 
0  m.  3o. 


Jîitî^lilSLiïill 


cutAt  - 


l'holographie  communiquée  par  M.  L.  Vauthier. 

Lion    terrassant   un    taureau.    Ornement    funéraire. 

(Voiries  n""  8768  618778.) 


5370.  «Bloc  formant  une  niche  peu  profonde  sur- 
montée d'un  tympan  triangulaire»  [salv.].  Ge  bloc, 
«d'une  pierre  rougeâtre  dont  on  ne  connaît  point  de 
carrière  dans  le  pays»,  était  autrefois  à  Gorre,  chez  un 
propriétaire  appelé  Braillard.  Paraît  perdu. 

C.  L  L.,  XIII ,  545'j .  —  LoNGCEiAMPS ,  Mém.  de  la  Soc  d'agric. , 
sciences  et  arts  de  la  Haute-Saône,  II  (1808),  j).  209.  —  Sal- 
verte, dans  BoTTiN,  Mélanges  d'archéol.,  p.  178.  —  Humblot, 
Journal  de  la  Haute-Saône,  ja  mai  1894.  —  Sichaix,  Annuaire 
de  la  Haute-Saône,  1899,  p.  9.3 ;  cf.  i835,  p.  192.  —  Prudent, 
Docum.  sur  la  Franche-Comté,  I,  p.  160.  —  Finot,  Bull,  de  lu 


Soc.  d'agric,  sciences  et  arts  de  la  Haute-Saône,  3"  série,  VIII 
(1877),  p.  488. 

«Dans  la  niche,  dit  Salverte,  est  sculptée  en  ronde 
bosse  une  figure,  petite  nature,  vue  de  face  jusqu'au- 
dessous  des  épaules,  vêtue  d'une  espèce  de  froc;  la  tête, 
presque  absolument  saillante,  porte  des  cheveux  très 
courts.  »  Une  inscription  suivait  extérieurement  la  cour- 
bure (le  la  niche. 

5371.  «Vers  le  milieu  du  dernier  siècle,  on  découvrit 
[à  Gorre]  une  statue  de  femme  en  marbre  blanc,  bien 
conservée,  très  belle  et  absolument  nue.  Des  habitans 
de  Gorre  se  souviennent  que  leurs  parens  l'ont  vue  autre- 
fois. Mais  le  curé  de  Gorre  ne  tarda  pas  à  la  faire  briser 
comme  un  objet  scandaleux  :  il  n'en  conserva  que  la 
partie  de  l'abdomen  qu'il  fit  creuser  en  bénitier.  On 
voit  ce  bénitier  dans  l'église  du  village.  Ses  dimensions 
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indiquent  que  la  statue  était  de  proportion  colossale» 
[salvrrte]. 

Salverte,  dans  Bottin,  Mélanges  d'archéol.,  p.  179. 


5372.  Stèle  mutilée,  trouvée  à  Corrc.  Au  méuje  lieu, 
chez  M.  Barbey.  Pierre  commune.  Hauteur,  1  m.  5o; 
largeur,  0  m.  58;  épaisseur,  0  m.  Sa. 


Photographie  communiquée  par  M.  L.  Vauthier. 

Jeune  femme  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique 
serrée  à  la  taille,  dans  une  niche,  tenant  de  la  main 
droite  une  mappa,  de  l'autre  main  peut-être  un  panier. 
Monument  funéraire. 


5373.  R  Buste  en  bas-relief,  découvert  en  1718  sur 
la  montagne  de  Faucogney,  qui  appartient  à  la  chaîne 
des  Vosges  «  [cast.].  En  1806,  la  pierre  était  à  Anne- 
grai,  «dans  une  niche  pratiquée  dans  le  mur  du  ci- 
devant  prieuré»  [marc].  Serait  au  Musée  de  Besançon 


où  je  ne  l'ai  pas  vue.  «Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  60; 
largeur,  0  m.  53  ». 

■M 


Dessin  tiré  de  Rodet.  —  Doni  Mahto,  /ie/ig-.  den  Gaulois,  II, 
p.  io4.  —  Marc,  Dissert.,  p.  26  =  Mém.  de  la  Soc.  d'agric, 
sciences  et  arts  de  la  Haute-Saône,  I  (1806),  p.  187.  —  Rain- 
GUEL,  Descript.,  p.  yS.  —  Gastan,  Catal. ,  p.  205.  n°  999.  — 
Rodet,  Le  culte  des  sources  thermales,  p.  35  (gravure). 

«Diane-Lune».  La  déesse  serait  coiffée  d'un  croissant. 
Cette  figure,  très  fruste,  aurait  été  accompagnée  de 
plusieurs  autres  «qui  représentaient  des  cochons  et 
autres  animaux»  [Dom  martin].  Il  paraît  s'agir  d'ex- 
voto.  (Voir  le  n°3884.) 


5374.  Têtes  trouvées  à  Corre  (1,  2,  3)  et  à  Deman- 
geveile  (/i,  5).  Aux  mêmes  lieux,  chez  MM.  Barbey  et 
Barisien.  Grès.  Hauteurs,  de  0  m.  1  5  à   0  m.  ao. 


Photographies  communiquées  par  M.  L.  Vauthier. 
Ces  têtes,  très  dégradées,  proviennent  probablement 
de  sculptures  funéraires. 
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5375.  kA  Breuchot  [Breuches?],  on  conserve  un 
buste  antique,  en  relief,  et  en  pierre  de  sablen  [maiic]. 
Paraît  perdu. 

Marc,  Dissert.,  p.  a6  =  Mém.  de  la  Soc.  d'agric.  de  la  Haute- 
Saône.  1  (i8o6),  p.  187. 

5376.  Fragment  de  stèie,  de  provenance  locale.  A 
l'Etablissement  thermal  de  Luxeuil.  Grès.  Hauteur, 
o  m.  9 5  ;  largeur,  0  m.  69  ;  épaisseur,  o  m.  aç). 


Desjardins,  Moiium.,  p.  98  =  Bull,  monum.,  XLVI  (1880), 
]).  1 1  (gi;i\iiie). 

Homme  debout,  de  face,  vêtu  d'une  saie,  tenant  de 
la  main  droite  un  gobelet,  de  l'autre  main  un  broc. 
Monument  funéraire. 


5377.  «  A  Corre,  village  situé  au  confluent  de  la  Saône 
et  du  (loney,  un  laboureur  trouva  dans  son  champ,  en 
1709,  une  statue  équestre  mutilée  dont  le  piédestal  avait 
un  mètre  de  large.  Il  portait  une  inscription  dont  on  ne 
pouvait  lire  que  ces  lettres  :  p. .  .av. .  .a. .  .innam. .  .fil. . .  •/> 
[ma ne].  La  pierre  paraît  perdue. 

C.  1.  L.,  XIII,  5456.  —  Marc,  Diisert.,  p.  aS  =  Mém.  de  la 
Soe.  d'agric.  de  la  Haute-Saône,  I  (1806),  p.  188  (d'où  :  Baverel, 
Jnscripl.,  foi.  5i;  —  Annuaire  de  la  Haute-Saône ,  i835,p.  19/1; 


—  Prudent    Docum.  inédits  sur  la  Franche -Lmnlé,  I,  p.   i5t). 

—  LoNGCHAMPS,  Mém.  de  la  Soc.  d'agric,  sciences  et  arts  de  la 
Haute-Saône,  \l  (1808),  p.  907. 


5378.  Fragment  de  stèle  à  sommet  cintré,  trouvé  à 
(lorre.  Au  même  lieu,  chez  M.  Barbey.  Grès.  Hauteur, 
o  m.  60  ;  largeur,  0  ni.  lio  ;  épaisseur,  o  m.  37. 


l'Iiotographie  communiquëe  par  M.  L.  Vaulhier. 

Partie  supérieure  d'une  femme  vêtue  d'une  tunique, 
dans  une  niche  profonde.  La  coiffure  est  basse  et  forme, 
par  derrière,  un  gros  chignon  fait  de  mèches  tordues. 
Monument  funéraire. 

5379.  Stèle  tt  excavée  [à  Corre],  en  1772,  par 
iM.  Folley,  ancien  gendarme  de  la  garde  du  roi»  [marcJ. 
Etait  conservée  en  1806  au  même  lieu,  «dans  le  mur 
du  jardin  de  M.  Garnier,  adjoint  à  la  mairie».  Paraît 
perdue. 

C.  I.  L.,  XIII,  5454.  —  Marc,  Dissert.,  p.  99  =  Mém.  de  la 
Soc.  d'agric.  de  la  Haute-Saône,  I  (1806),  p.  188  (d'où  :  Prl- 
DENT,  Docum.  inédits  sur  la  Fratiche-Comté ,  I,  p.  gi  et  173).  — 
Salverte,  dans  Bottin,  Mélanges  d'archéoL,  p.  i83. 

Selon  Marc,  la  stèle  aurait  représenté  «une  femme 
tenant  une  coupe»;  au-dessous  de  cette  image  on  lisait. 
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dit-il,  «en  beaux  caractères  romains",  l'inscriplion  : 
KD(ns]  Mlnnibusy,  memoriae  Ciicumillne  Jllinen.  Salvertc 
ajoute  que  le  personnage  porlait,  de  plus,  «un  seau 
ou  un  réchaud».  D'après  ce  même  auteur,  le  tympan 
aurait  été  décoré  de  «deux  petiles  figures,  les  bras  et 
les  jambes  extrêmement  grêles,  la  tête  plus  grosse  que 


le  corps».  Une  cuve,  dans  laquelle  «ces  hommes  ou  ces 
monstres»  pilaient  «quelque  chose»,  les  séparait. 


5380.   Statue    mutilée,   découverte   à    Avrigney    en 
t  y  5G.  Elle  fut  acquise  par  le  cardinal  Antoine  de  Choi- 


seul,  archevêque  de  Besançon,  qui  la  légua  en  i-]-h 
à  Chifflet,  premier  président  du  Parlement  de  Metz. 
Le  vicomte  de  Chilïïet,  dernier  descendant  de  la  fa- 
mille franc-comtoise  de  ce  nom,  l'a  cédée  en  1878  au 
Musée  de  Besançon.  Bronze.  Hauteur,  0  m.  àb. 

Caylus,  Recueil  d'ant.,  V,  p.  3o5  et  pi.  CVIII.  —  Baverel, 
Inscrip.,  fol.  160  (dessio).  —  Quicherat,  Biilt.  (les  tint,  de 
France,  i865.  p.  io4.  —  Just  Vuilleret,  dans  Besançon  et  la 
vallée  du  Doubs  (Besançon,  iSyil:  in-fol.),  avec  gravure  par 
CoiNDRE.  —  A.  Gastan,  Cutal.  du  Musée  de  Besançon  (1886), 
p.  271,  n°  ioi5;  Besançon  (1901),  p.  35a  (gravure).  — 
Ulysse  Robert,  Bull,  des  ant.  de  France,  1890,  p.  igô.  — 
Salomou  Reimach,  Cutal.  des  bronzes  du  Musée  de  Saint-Germal.i , 


[).  978;  Répert.  de  la  statuaire,  11,  p.  780,  n°  5.  —  Vaissieb, 
Mém.  de  la  Soc.  d'émul.  du  Doubs,  6'  série,  IX  (1894).  p.  ximx 
(gravure).  —  Louis  Gonse,  Les  chefs-d'œuvre  des  Musées  de 
France;  sculpture  (Paris,  igoi;  in-4°),  p.  io5  (gravure  ici  re- 
pioiluite).  —  Ch.  Renel,  Les  religions  de  la  Gaule  avant  le 
christianisme  (Paris,  1906;  in-16),  p.  a/12.  —  Courcelle- 
Seneuil,  Les  dieux  gaulois  (Paris,  1910:  n-16),  p.  101  (gra- 
vure). 

Taureau  à  trois  cornes.  Il  manque  à  la  statue  les 
deux  jambes  de  devant,  la  jambe  gauche  de  derrière  et 
la  queue.  La  jambe  droite  de  derrière  est  cassée.  Œuvre 
d'art,  particulièrement  soignée,  paraissant  du  1"  siècle. 
(Voiries  n"'  5358  et  5890.) 


HELVETES. 

(HELVETII.) 

Peuple  de  race  gauloise,  les  Helvètes,  cantonnés  primitivement  entre  le  Rhin,  le  Main  et  le  Jura 
Souabe,  d'où  ils  furent  chassés  par  les  Germains,  vinrent  de  bonne  heure  sur  le  territoire  de  la  Suisse 
actuelle  et  s'y  fixèrent  depuis  le  lac  de  Constance,  le  Saint-Gothard  et  les  Alpes  Bernoises,  jusqu'à  Bâle 
et  le  lac  de  Genève.  Ils  étaient  partagés,  du  temps  de  César,  en  quatre  tribus  ou  pngi,  et  possé- 
daient douze  oppida  et  quatre  cents  villages (').  D'abord  comptés  de  quelque  manière  avec  les  peuples  de 
Belgique,  ils  en  furent  détachés,  probablement  vers  la  fin  du  règne  d'Auguste  ou  dans  les  premières 
années  du  principat  de  Tibère,  pour  constituer  avec  les  Séquanes  et  les  Lingons  la  province  militaire 
de  Haute-Germanie.  Les  deux  villes  principales  des  Helvètes  furent  Noviodunum,  Nyon,  et  Avenlicum, 
Avenches,  leur  capitale  sous  les  empereurs.  Un  campement  de  légions,  établi  pour  la  garde  du  Rhin 
au  confluent  de  la  Reuss,  de  la  Limmat  et  de  l'Aar,  prit  le  nom  d'une  bourgade  gauloise,  Vtndonissa 
(Windisch),  élevée  par  la  suite  au  rang  de  w'cmsW. 

BIBLIOGRAPHIE. 

I.  Plantin  (Pasteur  Jean-Baptiste).  Hetvetia  anliqua  et  nova.  Berne,  i656;  in-S",  SSy  pajjes. 

II.  BocHAT  (Charles-Guillaume-Loys  de).  EpistoUca  dissertatio,  qua  declaratur  lapis  antiquus,  in  loco  ubi  Lousonna  quondam 
fuit  effussus.  et  de  nonnullis  ad  antiquitates  liclveticas  pertinentibus  argumentis  disseiitur.  Lausanne,  lyii;  in-i°,  54  pafjes.  — 

Mémoires  critiques  pour  servir  d' échiircissemenls  sur  divers  points  de  l'histoire  ancienne  de  la  Suisse,  et  sur  les  monuments  d'antiquité 
qui  la  concernent.  Lausanne,  1747-1769;  3  volumes  in-i",  588,  600  et  626  pages,  une  carte. 

HI.  ScHMiDT  [de  Bossans  (Saoïuei)].  Recueil  d'antiquités  trouvées  à  Avenches,  à  Culm  et  en  d! autres  lieux  de  la  Suisse. 
Berne,  1760;  in-h",  118  pages,  35  planches. 

IV.  BiTTER.  Mémoire  abrégé  et  recueil  de  quelques  antiquités  de  la  Suisse,  avec  des  dessins  levés  sur  les  lieux  depuis  iy83. 
Berne,  1788;  in-4%  89  pages,  8  planches. 

V.  BoîvsTETTEN  (Gustave  de).  Carte  archéologique  du  canton  de  Vaud,  accompagnée  d'un  texte  explicatif.  Toulon,  1874;. 
in-4°,  52-111  pages,  une  carte. 

C'  César,  Bell,  gall.,  1,5. 

(')  C. /.  L,  XIII,  aigi,  SiijS. 
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NYON,  TROINEX,  MARTIGNY. 


NYON 

t 

(COLONIA  IVLIA  EQVESTRIS  NOVIODVNVM) 
ET   LOCALITÉS  DIVERSES  DE  LA   HALTE   VALLÉE  DU  RHÔNE. 

La  ville  de  Noviodunum,  Nyon,  de  fondation  celtique,  est  citée  par  Pline  sous  le  nom  de  Colonin 
Equnstris '•^\  On  n'y  a  trouvé  que  bien  peu  d'objets  de  l'époque  romaine,  qui  sont  conservés  au  Musée 
du  Château.  Martigny,  au  coude  du  Rhône,  n'a  pas  de  Musée.  Quelques  antiquités  que  l'on  y  a  décou- 
vertes sont  à  Sion. 

BIBLIOGRAPHIE. 

I.  MûLLER  (J.).  Nyon  zur  Hômer  Zeil.  Zurich,  1873;  in-8°,  5o  pages,  3  planches.  Extrait  des  Mitteilungen  der  anti- 
quarischen  Gesellschafl  in  Zurich,  t.  XVIII,  18 7 5. 

II.  Catalogue  du  Musée  archéologique  cantonal  de  Sion.  Sion,  1900;  in-8",  U"]  pages. 


5381.  Rocher  sculpté,  connu  sous  le  nom  de  la 
pierre  aux  Dames,  autrefois  à  Troinex,  en  pleine  cam- 
pagne; aujourd'hui  à  Genève,  sur  la  promenade  des 
Bastions.  Hauteur,  1  m;  5o;  longueur,  3  m.  3o;  lar- 
geur, 1  m.  9  0. 

Dessin  tii-é  de  Keller.  —  Blavignac,  Mém.  de  la  Soc.  d'hisi. 
et  d'archéol.  de  Genève,  V(  1847),  p.  iga  (gravure).  —  Keller, 

G" 

fui 


Indiraleiir  d'nnt.  suisses,  II  (1879-1875),  p.  336  et  pi.  XXXI, 
n"  3.  —  Max  Ihm,  Bonner  Jahrb.,  LXXXIII  (1887),  p.  5G  (gra- 
vure). —  W.  Deonna,  Les  croyances  religieuses  de  la  Genève  anté- 
rieure au  christianisme  (Genève,  1917;  in-S"),  p.  268  (longue 
bibliographie"). 

Femmes  debout,  de  face,  vêtues  d'une  robe  longue, 
probablement   des  Matrones.    Trois    de    ces    femmes 


tiennent    devant   elles,  des    deux    mains,    des    objets 
frustes. 

5382.  Tcte  découverte  en  i8b3,  à  Martigny.  Au 
Musée  de  Genève.  Marbre  d'Italie.  Hauteur,  environ 
0  m.  95.  (Voir  à  la  page  83.) 

'''    Plike,  Hiit.  nal.,  IV,  x^xi  (xïii),  a. 


Photographie  communiquée  par  M.  Deonna.' — W.  Deonna, 
Nos  anciens  et  leurs  œuvres  (1909),  p.  21  (gravure);  Indicateur 
d'antiquités  suisses,  n.  s.,  Xlll  (1911),  p.  187  et  pi.  XI. 

Jeune  femme.  La  coiffure,  particuhèrement  soignée, 
est  formée  de  deux  rangées  de  petites  boucles  sur  le 
front ,  de  deux  nattes  tressées  qui  font  le  tour  de  la  tète 


MARTIGNY. 
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et  se  rejoignent  sur  la  nuque,  et  de  deux  grosses  boucles 
de  chaque  côté  du  visage.  Certainement  un  portrait.  Art 
gréco-romain,  i"  siècle. 


5383.  Tête  découverte  à  Prilly,  près  de  Lausanne, 
en  1701.  Au  Musée  de  Berne;  moulages  aux  Musées  de 
Zurich  et  de  Saint-Germain.  Bronze.  Hauteur,  0  m.  28. 


VuLLiÉTY,  La  Suisse  à  travers  les  âges,  p.  61  (giavure, 
d'où  Revue  archéoL,  1908,  II,  p.  4i4).  —  W.  Deonna,  Indi- 
cateur d'antiquités  suisses,  n.  s.,  XV  (191 3),  p.  33  et  pi.  V 
et  VI. 

Homme  jeune;  «les  cheveux  sont  soigneusement 
peignés  et  ramenés  sur  le  front,  où  ils  décrivent  une 
ligne  nette;  les  sourcils  sont  indiqués  par  des  stries  et 


les  pupilles  ne  sont  pas  incisées»  [deonna].  Certainement 
un  portrait,  i"  siècle. 

5384.  Chapiteau  de  pilastre,  découvert  en  1900, 
à  la  Maladière  (Vidy),  près  de  Lausanne.  Au  Musée  de 
Lausanne.  Calcaire  grossier,  très  coquillier.  Hauteur, 
0  m.  36;  largeur,  0  m.  91  ;  épaisseur,  0  m.  ha. 


Photographie  et  renseignements  communiqués  par  M.  Ai- 
hert  Naef. 

Tête  barbue  de  face,  grimaçante,  à  larges  oreilles, 
pourvue  de  deux  cornes  de  bœuf.  D'après  M.  Naef,  ce 
chapiteau  serait  antique.  Sans  doute  un  Satyre. 


Un  autre  chapiteau,  de  provenance  probablcmen 
locale,  est  encastré  dans  la  façade  d'une  maison,  à 
Martigny-Bourg  (hauteur,  0  m.  86  ;  largeur  à  la  partie 
supérieure,  0  m.  78).  On  y  remarque,  entre  les  traces 
des  ailes  de  deux  aigles,  le  buste  d'un  homme  barbu, 


AUBONNE. 
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supporté  par  un  bouquet  de  feuilles  d'acanthe.  (A.  Naef, 
Indicat.  d'antiquités  suisses,  \lll  [1896-1898],  pi.  IX, 
sans  texte). 


5385.  Fragment  de  bloc  de  provenance  régionale. 
Autrefois  dans  un  des  murs  de  l'église  d'Aubonne; 
actuellement    au    Musée.    Pierre    commune.    Hauteur, 


1    m,   5o;    largeur,   0   m.    96;  épaisseur   à   la  base, 
0  m.  Ii3. 

Gravure  tirée  de  Mayor.  —  Blavignac  ,  Htsl.  de  l'architeet.  sacrée 
(i853),  p.  45,  n°  48,  et  Atlas,  pi.  VI*,  n°  9. —  Bonstetten, 


(miIc  aiclu'ttliig.  du  caniuK  (ù-    Vaild,  p.  4  et   17.  —  J.  Mavor, 
Indicateur  d'ant.  suisses,  n.  s.,  VI  (1904-1905),  p.  9  et  pi.  I. 

Gladiateurs   combattant.   Celui  des  deux  qui  est  le 
moins  dégradé  a  le  torge  nu ,  les  rçins  ceints  du  sublign- 
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culum  maintenu  par  une  large  ceinture;  il  est  coiffé  d'un 
casque  conique,  tient  son  arme  de  la  main  droite  non 
apparente,  et  de  l'autre  main  se  couvre  de  son  bouclier. 
Sa  jambe  droite  portée  en  avant  est  protégée  par  une 
ocrea.  Il  ne  reste  de  l'autre  gladiateur  que  l'une  des 
jambes  et  le  bouclier,  (Voir  le  n°  Sggg.) 


MARTIGNY,  NYON. 

5386.  Fragments  de  statues,  découverts  à  Martigny 
en  18 83.  Au  Musée  de  Sion;  moulages  au  Musée  de 
Zurich.  Bronze.  Hauteur  de  la  jambe,  1  m.  5o;  hau- 
teur du  manteau,  1  m.  3o. 


Catal.  (lu  Musée  archéolog.  de  Sion,  p.  5  et  6,  n°'  94  à  97. 


Jambe  gauche  et  bras  gauche  d'un  homme  nu.  On  a 
découvert  en  même  temps  nn  manteau  dont  la  hau- 
teur, les  plis  et  la  forme  démontrent  qu'il  était  porté  sur 
l'épaule  et  le  bras  gauches  d'un  secondjTpersonnage,  et 
un  avant-bras  droit  qui  paraît  avoir  fait  partie  de  la 
même  statue.  Il  est  probable  que  les  deux  figures  se 


rapportent  à  un  même  dieu;  mais  les  mains  à  demi 
fermées  ne  tiennent  aucun  attribut  qui  puisse  permettre 
de  le  déterminer.  (Voir  le  n°  5889.) 

5387.    Tête  trouvée  à  Nyon   en    1897,   «en   exécu- 
tant des  travaux  pour  la  construction  d'une  coulisse  dans 


VIDY,  MÂRTIGN\. 
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la  rue  du  marchés  [well.].  Au  Musée.  Marbre  blanc. 
Hauteur,  o  m.  i  ^. 


Gravure  tirée  de  Wellauer.  —  ïli.   Wellaber,    Indicateur 
d'antiquités  suisses,  VIII  (  1 896-1898),  p.  1 3o  (gravures). 


Jeune  satyre  à  cheveux  longs,  couronné  de  lierre. 
Art  gréco-romain. 


5388.  Tête  découverte  près  de  Vidy,  sur  la  rive 
droite  de  la  Venoge;  appartenait  en  1869  au  profes- 
seur Carrard,  de  Lausanne;  moulage  au  Musée  de  Zurich. 
«Marbre  pentélique. n  Hauteur,  0  m.  2/1. 


F.  Keller  et  Benndorf,  Indicateur  d'anliquités  suisses ,  I  (1868- 
1871),  p.  198  cl  pi.  XVII,  n°  1. 

Jeune  satyre.    Le   personnage   a   les    oreilles  poin- 
tues. 


5389.  Fragments  de  statue,  trouvés  à  Martigny 
en  1  883.  Au  Musée  de  Sion;  moulages  au  Musée  de 
Zurich.  Bronze  Hauteur  de  la  tête,  0  m.  69;  hauteur 
de  la  jambe,  0  m.  76. 


MowAT,  Bull,  des  Ant.  de  France,  1888,  p.  i3a.  —  datai,  du 
Musée archéolog.  de  Sion,  p.  5,  n"'  92  el  98. —  VV.  Deonisa,  Indi- 
cateur d'antiquités  suisses,  n.  s.,  XI  (1909),  p.  99/1  et  pi.  XVI, 
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—  Catal.  de  l'art  ancieti  h  l'Exposition  nationale  suisse  (1896), 


p.  1 1  et  pi.  I  de  Yalbum  publié  par  le  groupe  XXV. 


Tête  et  jambe  droite  antérieure  d'un  taureau  à  trois 
cornes.  La  corne  du  milieu  s'est  détachée  et  n'existe 


plus;  mais  elle  est  reconnaissable  au  trou  rond  qui  cor- 
respondait à  sa  base.  (Une  liste  des  taureaux  à  trois 
cornes  a  été  publiée  par  M.  Salomon  Reinach,  Catal.  des 


bronzes  du  Musée  de  Saint- Germain,  p.  978;  —  cf. 
Renel,  Les  religions  de  la  Gaule  avant  le  christianisme, 
p.  2/19.)  (Voir  les  n"'  5358  et  538o.) 


AVENCHES 

(AVENTICVM) 
ET  RÉGION   COMPRISE  ENTRE  LE  LAC  DE   GENÈVE,   L'ORBE   ET   L'AAR. 

Avenches  est  l'ancierl  Aventicum,  ville  principale  des  Helvètes.  Incendiée  au  moment  de  la  grande 
émigration  de  l'année  58  avant  notre  ère,  cette  ville  fut  rebâtie  et  devint  très  florissante  sous  les  pre- 
miers empereurs  romains.  Le  mur  d'enceinte  dont  on  l'entoura  mesurait  six  kilomèti-es.  Vers  968,  puis 
au  milieu  du  iv""  siècle  et  au  commencement  du  v",  les  Alemannes  la  dévastèrent.  Au  x"  siècle,  ce  qui 
en  restait  fut  saccagé  par  les  Sarrasins.  La  bourgade  actuelle  s'est  formée,  à  partir  du  xi"  siècle,  sur  des 
ruines,  par  la  mise  en  œuvre  de  leurs  matériaux. 

Avenches  ne  paraît  avoir  conservé  qu'une  faible  partie  des  antiquités  sorties  de  son  sol.  Un  Bernois, 
Ritter,  déplorait  en  1788  que  des  marbres  fussent  portés  journellement  «à  la  tuilerie,  pour  en  faire 
de  la  chaux  :i.  La  ville  possède  un  musée  qui  a  été  créé  en  182^,  sous  le  nom  de  Muses  Vespasien.  On 
l'a  installé  depuis  i838  dans  une  vieille  tour  carrée,  dite  le  bâtiment  des  Dîmes,  qui  domine  à  l'Est 
l'emplacement  de  l'amphithéâtre  romain.  L'Association  Pro  Aventico,  fondée  à  Fribourg  en  i88,5,  sous 
les  auspices  de  la  Société  d'histoire  de  la  Suisse  romande,  s'occupe  avec  beaucoup  de  zèle  de  ce  musée 
et  fait  des  fouilles  dont  elle  lui  destine  les  produits.  Après  de  Dompierre  et  d'Oleyres,  qui  en  furent 
les  premiers  conservateurs,  le  Musée  d' Avenches,  négligé  pendant  une  dizaine  d'années,  eut  pour  admi- 
nistrateurs Caspari,  Louis  Martin  qui,  le  premier,  en  publia  le  catalogue,  et  l'ancien  pasteur  François 
Jomini.  M.  Ernest  Gran,  depuis  1918,  en  prend  soin. 

BIBLIOGKAPHIE. 

I.  IkncKHARDT  (Th.).  Aventicum.  Bàle,  i85o;  in-8",  li'i  pages.  Extrait  des  BeUrdge  zur  vaterlàndischen  Geschichte,  t.  IV, 
1800, p.  107  à  1 5o. 

[[.  BuRsiAN  (C).  Aventicum  Helvrliorum.  Zurich,  1867-1870;  in-4°,  60  paoes.  3i  planches.  Extrait  des  Mittheilungen 
der  antiquarischen  Gesellschaft  in  Zliiirh,  l.  XVI.  1867-1870,  p.   1   à  60. 

III.  Daguet  (Alexandre).  Avenliciun;  ses  ruines  et  son  histoire.  Neuchàtel,  1880;  in-8'%  3o  pages.  Extrait  du  Musée 
neuchâlelois ,  aoùl-septemhre  1880. 

IV.  Maindrot  (Alphonse  de).  Notice  sur  Avenches.  Lausanne,  1882;  in-8°,  16  pages,  1  plan. 

V.  DoBLHOFF  (,!.).  Aufdem  Triimmerfelik  Aventicmm  des  «Caput  Helvetiorum-^.  Bàle,  i883;  iri-8°,  4o  pages,  a  planches, 
Exlrah  des  Monalsbliittei- des  Wissenschaftlichen  Club ,  i\i  1 5  juillet  i883. 
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VI.  Association  Pro  Aventico.  Dépuis  1887,  l'association  Pro  Aventico  publie  à  Lausanne  un  Bulletin,  auquel  ont  col- 
laboré jusqu'à  ce  jour  Eug.  Secretan,  W.  (lart,  L.  Martin,  Cb.  Morel,  W.  Wavre,  F.  Joniini,  H.  Kunz,  H.  Einian, 
Aloys  de  Molin,  Fr.  Ducrest,  F.  Blanc,  E.  Gran  et  J.  Gruaz.  Le  Bulletin  n'  XIII  a  paru  en  1917. 

\ll.  Marti-x  (Louis).  Catalogue-guide  du  Musée  d'Avenches.  Lausanne,  1891  ;  in-8°,  60  pages,  2  planches.  Extrait  du 
Bulletin  de  l'Association  Pro  Aventico,  III,  1890,  p.  3  à  87;  IV,  1891,  p.  3  à  26. 

VIII.  DuNANT  (Emile).  Guide  illustré  du  Musée  d'Avenches.  Genève,  1900;  in-8°,  i38  pages,  10  plancbes. 

IX.  Secretan  (Eugène).  Avmticum,  son  passé  et  ses  ruines,  2°  édition.  Lausanne,  1906;  in-12,  126  pages,  1  carie. 
2  plans.  Réimpression  revue  et  augmentée  d'une  étude  païue  dans  la  Famille,  du  i5  novembre  i885. 


5390.  Stèle  à  fronton  triangulaire,  découverte  en 
1886  à  Avenches,  en  face  du  lieu  dit  le  Paon, 
sur  la  route  de  Payerne.  Au  Musée.  Marbre  de  Neuf- 
chàtel.  Hauteur,  1  m.  87;  largeur,  0  m.  69;  épaisseur, 
0  m.  9^. 

Dessin  tiré  de  W.  Cari.  —  C.  I.  L.,  XIII,  6i3o.  — 
DoBLHOFF,  AuJ  dem  Triimmerfelde  Avent.,  p.  aa.  —  Morkl, 
Journal  de  Genève,  27  janvier  1886.  —  Eug.  Secbetan,  Gmette 
de  Lausanne,  a8  janvier  1886  [d'où.  Recueil  d'ant.  suisses,  188G. 
p.  aCo).  —  W.  Gart,  Pro  Aventico,  1,  p.  aa  (gravure). 
—  Martin,  Calai.,  p.  8,  n°  aoi5.  —  Diina\t,  Guide,  p.  ii3, 
n°  9  1   (gravure). 


ALPiNll|l  ^i| 
ViRiUS, 
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Inscription  :  Z)(?V«)  M(anibus)  Marci  A}pmi{j)  Virihs. 
Dans  le  fronton ,  un  croissant  et  une  étoile  à  six  rayons. 
Une  autre   étoile,   contenue  dans  un  cercle,  est  à  la 


base  du  fronton,  entre  deux  bandes  de  feuilles  imbri- 
quées limitées  chacune  extérieurement  par  une  rose 
à  cinq  pétales. 


5391.  Fra|;ment  de  statue,  découvert  en  1751,  t^à 
deux  cents  pas  du  château,  dans  la  partie  des  champs 
qu'on  appelle  la  Tourw  [schm.].  Marbre  blanc.  Parait 
perdu. 


Dessin  tiré  de  Scliinidt.  —  Sciimidt,  Recueil  d'anl. ,  p.  48  et 
pi.  XVII  et  \\m  d'AvenchcF. 

Probablement  Apollon. 
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5392.   Statuette  mutiiée,  de   provenance  locale.  Au 
Musée.  Marbre  blanc.  Hauteur,  o  m.  28. 


Bi'iisiVN,  Avenlicum  Helvetioriiin ,  [j.  39  ==  MitlheUungen  der 
antiqiiai:    GeseUschaJl  in  Zurich,   XVI  (1867-1870),  p.  89    el 


|)l.  XI,  n°  6.  —  Martin,  Catalogue,  p.  1 1 ,  n°  aïo 
(jiiidc,  p.  78. 


.  —Du 


Homme  vêtu  d'une  tunique,  les  bras  nus,  le  genou 
droit  à  terre;  sur  sa  cuisse  gauche  est  un  tonnelet  fait 
de  larges  douves,  maintenues  par  douze  cercles.  Le  per- 
sonnage tient  ce  tonnelet  de  la  main  gauche  et  l'incline 
comme  pour  en  verser  le  contenu  dans  un  vase.  Sujet 
inexpliqué;  peut-être  un  dieu. 


5393.  Statuette  mutilée,  en  plusieurs  fragments, 
découverte  à  Avenches,  au  lieu  dit  les  Conclies  dessus. 
Au  Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  o  m.  38  ;  lon- 
gueur, o  m.  70. 


BuRSUiN,  Aveiit.  Uelvetior.,  p.  38  =  Mittheil.  (ter  aiiûquar. 
Geselhch.  in  Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  38  et  pi.  XI,  n°  2.  — 
Martin,  Calai.,  p.  10,  n°"  ao3-ao5.  —  Dunant,  Guide,  p.  34  et 
pi.  IV,  u"  1. 

Bœuf  de  labour.  «Sur  le  front  et  autour  des  cornes  de 
l'animal  s'enroule  l'attache  du  large  joug,  qui  recouvre 


entièrement  le  cou,   et  qui   porte   en    son    milieu   la 
base  elliptique  d'un  ornement  cassé.  Les  cornes  et  les 


oreilles   sont   aussi   cassées.   Sous   son    ventre   se   voit 
la   partie   supérieure   du    corps   d'un   enfant   couché  )7 
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[mart.].  Probablement  un  ex-volo.  Je  n'ai  pas  remarqué 
les  restes  d'un  enfant  couché  signalés  par  Martin.  (Voir 
le  n"  5399.) 


5394.  Statue  découverte  à  Avencbes,  «derrière  la 
Tour,  avec  une  pièce  pareille  qui  doit  a^oir  été  enlevée 
par  les  Bernoise  [mart.].  Au  Musée.  Marbre  blanc.  Hau- 
teur, 0  m.  y/i;  longueur,  0  m.  77. 


Blrsian,  Avait.  Hetvelior.,  p.  ;iy  ^  Mitlhcil.  dcr  anliquar. 
Geseikeh.  in^Zm-ich,  XVI  (1867-1870),  p.  89  et  pi.  XI,  W  5. 
—  Bi.AviGNAC,  Hist.    de   l'architecture  sacrée,  pi.  X   lis,  n°    1. 


[).  10,  n°  200.  —  DcNANT,  Guide,  p.  35  et 


—  Martin,  Cutal. 
pi.  IV,  n"  2. 

Lion  assis  dévorant  une  tète  de  taureau.  Ornement 
funéraire.  Une  tête  de  .sanglier  sur  laquelle  est  posée 
une  patte  de  lion  a  été  découverte  aux  Prés  Donnes, 
en  1886.  Ce  débris  d'un  groupe  est  également  au  Musée 
d'Avencbes. 


5395.  Statuette  mutilée,  en  deux  fragments,  décou- 
verte à  Avencbes,  «près  du  cimetière  actuels  [mart.]. 
Au  Musée.  Marbre  blanc  d'Italie.  Hauteur,  0  m.  i.S; 
longueur,  environ  0  m.  ko. 


y" 


BuRSiAN,  Avait.  Hcliiiior.,  p.  08  =  Milllii'il.  dcr  iiiitigmir. 
Gesellsch.  in  \Zuri(li,  X\  1  (1867-1870),  p.  38  et  pi.  XI,  n°  1. 
—  Martin,  Cutal. ,  p.  1 1,  n"  209.  —  Ddnant,  Guide,  p.  78. 


Amour   endormi;    le    petit  personnage,    tenant    un 
animal  entre  ses  bras,  sans  doute  un  cbien,  est  nu  et 


couclié  sur  une  peau  de  lion,  la  main  droite  sur  l'épaule 
gauche.  A  ses  pieds  est  un  lézard.  Ornement  funéraire. 
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5396.  Fragment  de  statuette,  découvert  en  i85i, 
«au  milieu  de  débris,  dans  la  ville  actuelle  d'Avenchesw 
[maht.].  Au  Musée.  Marbre  blanc.  Hauteur,  o  m.  26. 


IUrsian,  Avent.  Helvetior.,  p.  89  =  Mitlheil.  der  antiquur. 
Gesellscli.  in  Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  89  et  pi.  XI,  n°  9. 
—  Maiitix,  Catal.,  p.  11,  n°  an.  —  Duinant,  Guide,  p.  78. 

Homme  drapé   paraissant   assis. 


5397.  Fragment  de  statuette,  découvert  à  Avencbes 
en  1867,  ttau  théâtre»  [mart.].  Au  Musée.  Marbre 
blanc.  Hauteur,  0  m.  1  0. 


Blrsian,  Avent.  Helvetior.,  p.  89  =  Mitlheil.  der  untiquar. 
Gesellsch.  in  Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  89  et  pi.  XI,  n°  10. 
—  Martin,  Catal.,  p.  la,  n°  9i3. 

Enfant  nu  paraissant  assis.  La  partie  supérieure  du 
corps  était  rapportée. 


5398.  Disque  en  deux  fragments,  de  provenance 
locale.  Au  Musée  d'Avencbes.  Marbre  d'Italie.  Diamètre  j. 
0  m.  96;  épaisseur,  o  m.  0/1. 


Blrsian,  Avent..[Uelvetior.,  p.  36.   =  Mittheil.  dn-  aiiliijiKir. 
GeselUch.  in  Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  36  et  pi.  X,  n"  2. 


—  Martin,  Catal.,  p.  19,  n°  ûtlt.  —  Dcnant,  Guide,  p.  Sa  et 
pi.  Il,  n"  2. 
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Satyre  à  cheveux  longs  et  barbe  bouclée.  De  chaque 
côté  du  front  est  une  corne  naissante.  Les  oreilles  no 
sont  pas  apparentes.  Le  nez  et  le  sourcil  gauche  sont 
restaurés  en  partie.  Un  trou  dans  la  tranche  du  mé- 
daillon, sous  le  masque,  peut  avoir  servi  pour  le  loge- 
ment d'un  pivot.  A  la  partie  supérieure,  la  pierre  est 
légèrement  taillée  en  forme  de  bouclier  d'Amazone.  Elle 
a,  de  ce  même  côté,  conservé  quelques  restes  d'un  tenon 
de  fer.  Art  gréco-romain. 


5399.  Statuette  mutilée,  découverte  à  Avenches,  au 
lieu  dit  les  Conches  dessus.  Au  Musée.  Calcaire  commun. 
Hauteur,  o  m.  /i3. 


Martin,  Calai.,  p.  lo,  n°  2o5.  —  Dcnant,  Guide,  p.  3i. 

Homme  debout  sur  un  socle,  n'ayant  pour  vêtement 
qu'un  manteau  qui  lui  couvre  le  dos,  une  partie  de  la 


poitrine  et  la  jambe  droite  et  laisse  à  découvert  tout  lo 
côté  droit  du  corps;  il  a  le  cou  paré  d'un  collier,  fait 
de  deux  fils  de  métal  tordus  l'un  sur  l'autre,  auquel  est 
suspendu  par  devant  un  croissant  ou  un  petit  anneau. 
Il  se  peut  que  le  personnage  ait,  de  la  main  gauche, 
tenu  contre  sa  poitrine  un  vase  en  forme  d^olln.  Un 
animal,  peut-être  un  chien,  est  couché  sur  le  socle. 
Martin  y  reconnaissait  un  crapaud.  Par  devant,  dans 
ce  socle,  est  une  cavité  rectangulaire.  Enfin,  à  la  droite 
du  personnage,  pourrait  être  le  pied  gauche  chaussé 
d'une  autre  figure  qui  aurait  disparu.  Martin  groupait 
cette  statuette  avec  celle  qui  a  été  décrite  sous  le 
n"  5393,  et  supposait  un  taurobble.  L'hypothèse  est 
peu  fondée. 


5400.  Tête  découverte  aux  Conches  des-ins.  Acquise 
par  le  Musée  d'Avenches  en  18/19.  Marbre  blanc.  Hau- 
teur, 0  m.  17. 


#V   \ 


BcBSiAN,  Acenl.  llclvelior.,  p.  ob  —  Milllœil.  der  anliquar. 
Gcaellsch.  in  Zurich,  \S\  (1867-1870),  p.  38  et  pi.  X,  n°  12. 
—  Martin,  CatnI.,  p.  1  a,  11°  21 5.  —  Dlnant,  Guide,  p.  79. 

Très  jeune  fille;  probablement  un  portrait.  n.A  l'ar- 
rière, une  coiffure  particulière,  ressemblant  vaguement 
à  une  corbeille,  est  coupée  brusquement  à  plat,  comme 
si  cette  tête  et  la  statue  à  laquelle  elle  appartenait  avaient 
été  fixées  contre  une  paroi»  [martin]. 


5401.   Fragments  découverts  à  Avenches,  au  lieu  dit 
le  Cigognier.  Au  Musée.  Calcaire  jaune  du  Jura.   Hau- 


AVEN  C  HE  s. 


95 


leurs,   o  m.   2 3   et   0   m.  20;   largeurs,  0  m.   19  et 
0  ni.  iG;  épaisseurs,  0  m.  1  5  et  o  m.  19. 


I 


BoBsiAN,  Avent.  Helvetmr.,  p.  87  et  pi.  X,  n°  10. 
Calai,  p.   1 1,  n°  208.  —  Dinant,  Guide,  p.  79. 


Martin  , 


Têtes  de  femme.  Modillons.  L'hypothèse  de  portraits 
de  Sabine,  femme  d'Hadrien,  n'est  pas  soutenable. 
Ces  modillons,  et  ceux  décrits  sous  le  numéro  suivant, 
proviennent  probablement  de  la  corniche  dont  il  est 
(|ueslion  ci-après,  sous  le  n°  5^  1  a. 


5402.   Fragments  découverts  à  Avencbes,  au  lieu  dit 
le  CIgognier.  Au  iMusée.  Calcaire  jaune  du  Jura.  Hau- 


teurs, 0  m.  35  et   0   m.   23;  largeurs,  o   m.  26   et 
0  m.  ig;  épaisseur  commune,  0  m.  i5. 


BiRSiAN,  Avent.  Hckctioi:,  p.  37  et  pi.  X,  n'g. 
Calai.,  p.  10,  n°  907. —  Dunant,  Guide,  p.  79. 


Mart 


Têtes  barbues.  Modillons.  On  a  considéré  ces  têtes, 
bien  à  tort,  comme  des  portraits  d'Hadrien.  (Voir  le 
numéro  précédent.) 


5403.  Deux  lions  de  pierre,  trouvés  à  Cossonay,  sont 
conservés  au  même  lieu,  chez  M.  Henri  Gilliard.  (Ren- 
seignement fourni  par  M.  Gran.) 


Il  peut  s'agir  d'ornements  funéraires. 
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5404.  Tête  de  provenance  locale.  Au  Musée  J'Aveti- 
ches.  Marbre  d'Italie.  Hauteur,  o  m.  lo. 


Bdrsian,  Avent.  Helvetior.,  p.  87  =  Mittheil.  der  antiquar. 
Geselhch.  in  Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  87  et  pi.  X,  n°  5. 
—  Martin,  Catal.,  p.  la,  n°  216.  —  Dunant,  Guide,  p.  78. 

Homme  imberbe  à  cheveux  courts;  certainement  un 
portrait  paraissant  du  i"  siècle.  Art  gréco-romain. 


5405.  Tête  découverte  en  18/16  à  Avenches,  au  lieu 
dit  la  Maladairê.  Acquise  par  le  Musée  en  18/16.  Cal- 
caire jaune  du  Jura.  Hauteur,  0  m.  i3. 


BuRSiAN,  Avent.  Jlelvetior.,  p.  87  =  Mittheil.  der  antiquar. 
Gesellsch.  in  Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  87  et  pi.  X,  n°  7. 
—  Martin,  Catal,  p.  19,  n°  218.  —  Ddnant,  Guide,  p.  78. 

Jeune  femme.  Les  cheveux,  relevés  sur  le  front  à  la 
manière  des  masques  tragiques,  descendent  très  bas  de 
chaque  côté  du  visage;  peut-être  les  restes  d'un  orne- 
ment funéraire. 


5406.   Fragment  de  tablette,  de  provenance  locale. 
Au  Musée  d'Avenches.  Marbre  d'Italie.  Hauteur,  0  m.  1 5. 


BuRSiAN,  Avent.  Helvetior.,  p.  87  =  Mittheil.  der  antiquar. 
Gesellsch.  in  Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  87  et  pi.  X,  n°  6. 
—  Martin,  Catal.,  p.  19,  n°  319. —  Dunant,  Guide,  p.  78. 

Bacchante  couronnée  de  lierre  avec  baies.  Art  gréco- 
romain. 


5407.  Tête  découverte  en  1866  à  Avenches,  au  lieu 
dit  les  Conches  dessus.  Au  Musée.  Marbre  d'Italie.  Hau- 
teur, 0  m.  09. 


BiRsiAN,  Avent.  Helvetior.,  p.  87  =  Mittheil.  der  antiquar. 
Gesellsch.  in  Zurich,  Wl  (1867-1870),  p.  87  et  pi.  IX,  n"  4. 
—  Martin,  Catal,  p.  18,  n"  1268.  —  Dunant,  Guide,  p.  78. 

Enfant  à  cheveux  longs  et  bouclés;  peut-être  un 
Amour.  La  pierre,  probablement  détachée  d'une  sta- 
tuette, a  conservé  dans  les  cheveux  quelques  traces  de 
couleur  rouge. 
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5408.  Bloc  (le  provenance  locale.  Au  Musée  d'Aven- 
ches.  Calcaire  commun.  Hauteur,  cm.  55;  largeur, 
1  m.  1  5  ;  épaisseur,  o  m.  3g. 


Dessin  tiré  de  Bursian.  —  Blrsian  ,  Avenl.  Helvet. ,  p.  3tj  ==  Mklli. 
der  antiquar.  Gesellsch.  iii  Zurich,  XVI  (1870),  p.  89  et  pi.  XI, 
11°  3.  —  Martin,  Catal.,  p.  5,  n°  177.  —  Donant,  Guide,  p.  1  '1. 


1 


:^f^i 


Homme  bariju,  vêtu  d'une  tunitjue,  et  femme  drapée 
se  donnant  la  main.  Assise  très  dégradée  d'un  monu- 
ment funéraire. 


5409.  Fragment  de  tablette,  découvert  en  18^0 
à  Avfnclies,  «près  du  Cigognierw  [mart.].  Au  Musée. 
Marbre  blanc.  Hauteur,  0  m.  18;  largeur,  o  m.  aS; 
l'paisseur,  o  m.  16. 


Blrsian,  Auent.  Ilelvelior. ,  p.  87  =  Mittheil.  der  anliqnar. 
Gcselluch.  in  Zurich,  XVI  (1867-1870),  et  pi.  X,  u°  3.  — 
Martin,  Calai.,  p.  12,  n°  aa-i.  —  Dcnant,  Guide,  p.  78. 

Tête  de  bélier.  Le  fragment  peut  provenir  d'une  scène 
de  sacrifice. 

BAS-KK1,IR.FS.   Vil. 


5410.  Statuette  de  provenance  locale.  Au  Musée 
d'Avenches.  Marbre  d'Italie.  Hauteur,  0  m.  ocj;  lon- 
gueur, o  m.  9 3. 


BuRsiA.N,  Avent.  Ilekelior.,  p.  3f)  =  Millltcil.  der  anliqnar. 
Gesellsch.  in  Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  89  et  pi.  XI,  n°  11. 
—  Martin,  Catal.,  ().  i3,  n"  978.  —  Dcnant,  Guide,  p.  78. 

Chien  couché,  la  tête  reposant  sur  les  pattes  de 
devant,  entre  lesquelles  s'ouvre  un  trou,  évasé  par 
le  bas,  qui  traverse  le  marbre.  Peut-être  un  ornement 
de  fontaine. 


5411.  Fragment  de  corniche,  de  provenance  locale. 
Au  Musée  d'Avenches.  Calcaire  dur.  Hauteur,  environ 
0  m.  65;  largeur,  1  m.  58;  épaisseur,  environ  i  m.  75. 

BoRSiiN,  Avenl.  Heloelior.,  p.  29  =  Mitlheil.  der  aiiliquar. 
Gesellsch.  in  Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  ag  et  pi.  V,  n°  1. 
—  Martin,  Calai.,  p.  9.  — Dunant,  Guide,  p.  4  et  pi.  III,  11°  1. 

i.'i 
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En  bas,  des  groupes  de  deux  dauphins  affrontés, 
parmi  des  coquilles  alternées.  Au-dessus,  un  rang 
d'oves,  puis  des  modillons  que  séparent  des  rosaces.  Sur 


la  tranche  verticale,  entre  les  oves  et  les  modillons,  des 
(lèches  et  des  boucliers  d'Amazone  juxtaposés.  Les  modil- 
lons sont  des  figures  à  mi-corps  d'enfant  émergeant  d'un 


bouquet  d'acanthe  et  tenant  des  bandelettes  ou  autres 
objets,  et  des  bustes  d'homme  ou  de  femme.  Deux  autres 
fragments  de  la  même  corniche  sont  placés  au  ras  du 
sol,  aux  angles  de  la  façade  de  l'église  d'Avenches.  (Voir 
les  n°'  5/118,  5/119,  5/iai ,  5/ia/i  et  5/127.) 


5412.  Tête  de  provenance  locale.  Au  Musée  d'Aven- 
ches. Pierre  commune.  Hauteur,  o  m.  11. 


5413.  Tète  découverte  en  1862  à  Avenches,  au  lien 
dit  les  Couches  dessus,  «dans  un  tas  de  pierres n  [mart.]. 
Au  Musée.  Marbre  blanc.  Hauteur,  0  m.  2 G. 


Femme,  de  style  barbare,  paraissant  voilée.  Prob;i- 
blemenl  une  divinité. 


Martin,  Cataï.,  p.  i3,  n°  976. 

Homme  barbu;  probablement  un  portniil. 


5414.   Fragments  de  fronton  triangulaire,  découverts 
à  Avenches  en  1910,  au  lieu  dit  En  Prilaz.  Au  Musée. 
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Calcaire  du  Jura.  Hauteur  du  plus  grand,  o  m.  Sg;  lar- 
geur, 0  m.  08;  épaisseur,  o  m.  o/i. 

F.  JoMiM,  Pro  Avenlico,  X  p.  34. 

A  gauche,  un  Amour  nu,  ailé,  tourné  vers  la  droite. 


lient  devant  lui,  des  deux  mains,  un  flambeau;  ses  pieds 
sont  cachés,  à  ce  qu'il  semble,  par  une  jambe  qui  aurait 
appartenu  à  un  personnage  beaucoup  plus  grand  couché 
sur  le  sol.  A  droite,  un  autre  Amour  nu,  assis,  tient  de 
la  main  droite  un  petit  fouet;  devant  lui,  peut-être  l'un 


des  bras  du  personnage  couché.  A  la  partie  supérieure 
du  fronton,  un  masque  de  Pan.  La  pierre  a  conservé 
quelques  traces  de  couleurs.  Scène  inexpliquée. 


5415.  Fragment  de  provenance  locale,  autrefois 
«encastré  à  l'angle  sud  du  bâtiment  du  Musée,  à 
i3    mètres  au-dessus   du  sol;  il    en  a    été   descendu 


en  1(888  n  [mart.].  Au  Musée.  Alarbre  de  Aeul- 
chàtel.  Hauteur,  o  m.  45;  largeur,  o  m.  8/i;  épais- 
seur. 0  m.  35. 

Pholog-raphie  communiquée  pai-  M.  Gran.  — Bursian,  Avent. 
Udvelior.,  p.  ho  =  Mitthcil.  der  mtiqnar.   Gesellsch.   in  Zurich, 


\VI  (1867-1870),  p.  4o  et  pi.  XIII  (d"où  Doblhoff,  AuJ  dem 
Trûmmerfetde  Avent.,  p.  98).  —  Martin,  Calai.,  p.  y,  u"  211Z1. 
—  Durant,  Guide,  p.  i3  et  pi.  II,  n°  5. 

Masque  de  face,  cornu  et  barbu ,  peut-être  de  Fleuve, 
mais  plutôt  de  Satyre.  (Voir  le  n°  5/i39.) 

i3. 
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5416.  Bloc  de  provenance  locale.  Au  Musée  d'Aven- 
ches.  Marbre  grossier.  Hauteur  et  largeur,  environ 
0  m.  /|D. 


BuRSiAîi,  Avent.  Hclvelior.,  p.  6o  ==^Miuhnl.  der  aniiquar. 
Gesellsch.  in  Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  Ito  et  pi.  XII,  n°  G. 
—  Martin,  Catal.,  p.  7  (sans  numéro).  —  Km.  Dunant,  Guide, 
p.  9  et  pi.  II,  n°  6. 

Ce  bloc,  taillé  en  forme  de  tronc  de  pyramide,  est 
décoré  sur  chacune  de  ses  faces  de  stries  qui  ont  un  peu 


l'apparence  d'un  escalier;  à  chaque  angle  est  un  homme 
nu,  debout,  levant  les  bras  à  la  manière  des  cariatides. 
Un  trou  profond  de  0  m.  9  3  est  creusé  à  la  partie  su- 
périeure. Au  Musée  d'Avenches,  la  pierre  sert  de  support 
à  une  am|)hore  qui  en  remplit  très  exactement  la  cavité. 


5417.  Fragment  de  statuette,  découvert  en  18G6  à 
Avenches,  au  lieu  dit  la  Conclielle.  Au  Musée.  Marbre 
d'Italie.  Hauteur,  0  m.  ih. 


BiiRsiAN,  Avenl.  Helvelior.,  p.  87  =  Mitiheil.  der  untiqiiiir. 
Gesellsch.  in  Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  87  et  pi.  X,  n"  11. 
—  Martiiv  ,  CntnI.,  p.  i3,  n°  1298.  —  Dunant,  Guide,  p.  79. 


Silène  couronné  de  lierre  avec  baies ,  portant  sur  la 
tète  un  van  rempli  de  fruits  en  partie  recouverts  d'une 
étoffe.  On  reconnaît  parmi  ces  fruits  des  figues,  des 
amandes  et  une  pomme  de  pin.  Art  gréco-romain. 
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5418.  Fragment  de  corniche,  découvert  en  i8()9 
à  Avenches,  au  lieu  dit  le  Ggognier.  Au  Musée.  Marbre 
de  Neuchàtel.  Hauteur,  o  m.  (jo;  largeur,  a  m.  80; 
épaisseur,  1  m.  a'i. 


Bi'RSiAN,  Avent.  Ilehvlior.,  p.  3o  =  Milthcil.  dn-  miliquar. 
Gesellsch.  in  Zurich,  XVI  (18C7-1870),  p.  3o  et  pi.  VI,  n°  i  (d'où 
DoBiiioFF,  Aufdem  Tnimmerjelde  Avent. ,  pi.  II).  —  F.  Jomim,  Pro 
Aveiilico,  V,  p.  34.  —  DuNANT,  Guide,  p.  3  et  pi.  II,  n°  3. 


/ 


Griffons  affrontés,  assis  ou  debout,  gardant  des 
urnes.  Chaque  groupe  de  deux  griffons  est  séparé  de 
ceux  fjui  l'avoisinent  par  un  ornement  en  forme  de  ba- 
lustre.  Ce  fragment  et  ceux  qui  suivent,  n"'  5/119  ^^ 
.iAai,  proviennent  presque  sûrement  d'un  seul  édifice 
dont  les  corniches  étaient  décorées  d'animaux  marins, 
de  formes  variées,  groupés  par  deux  et  gardant  des 
urnes.  Les  dimensions  des  blocs  permeltraient,  d'autre 
part,  de  supposer  que  cet  édifice  était  fort  vaste.  Il  me 


paraît  beaucoup  moins  certain  que  les  fragments  décrits 
ci-après,  sous  les  n°'  6/12/1  et  6/127,  puissent  de  même 
en  avoir  fait  partie.  Ce  n'est  cependant  pas  impossible. 


5419.  Fragment  de  corniche,  de  provenance  locale. 
Au  Musée  d'Avenches.  Calcaire  dur.  Hauteur,  0  m.  85; 
longueur,  0  m.  Qa;  épaisseur,  0  m.  58. 

B^IBSIA^,  Arent.  Helvetior.,  p.  3i  et  pi.  VI,  n°  2. 


Panthères    marines    gardant   une    urne.    (Voir    le 
n°  5/118.) 


5420.   Fragment  de  stèle,  découvert  à  Avenches  en 
1886,  «?près  de  l'usine  de  lait  condensé»  [mart.].  Au 


10-2  AVENCHES 

Musée.  Marbre  de  Neufchàtel.  Hauteur,  o  m.  65;  lar- 
geur, 0  m.  /ig;  épaisseur,  o  m.  26. 


W.  Cart,  ProAvcnlico,  I,  p.  20. 
n°  9oai. 


Martin  ,  Catal. ,  p.  1 4  , 


Restes  d'un  homme  barbu,  dans  une  niche.  Au-dessus, 
un  dauphin;  dans  le  fronton  triangulaire,  un  rameau 
fleuri.  Peut-être  un  débris  du  rfionument  funéraire  de 
deux  époux. 

5421.  Fragment  de  corniche,  de  provenance  locale. 
Au  Musée  d'Avenches.  Calcaire  dur.  Hauteur,  0  m.  63  ; 
largeur,  0  m.  88;  épaisseur,  0  m.  55. 


Tîi'KsiAN.   Avent.,   p.    3i   =   Mittheil.  der  antiqmr.   Gesclhch. 
in  Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  3i  et  pi.  VI,  n"  i  à  6  (d'où 


DoBLHOFF,  Aiif  tlem  Trûmmeifelde  Avent.,   pi.  II).  —  Martin, 
Calai.,  p.  i,  n°  9120.  —  Dunant,  Guide,  p.  17. 

Taureaux  marins   gardant  une    urne.    Leurs  pattes 
ont  des  nageoires.  (Voir  le  n°  5/n8.) 


5422.  Tète  de  provenance  locale.  Au  Musée  d'Aven- 
ches. Marbre  d'Italie.  Hauteur,  cm.  ih. 


Martin,  Catal.,  p.  12,  n°  917. 

Homme  barbu,  de  style  barbare.  Peut-être  un  dieu, 
mais  plutôt  un  portrait. 


5423.  Statuette  découverte  en  1900,  à  Avenches, 
au  lieu  dit  h  Grange  du  Dîme.  Au  Musée.  Calcaire 
commun.  Hauteur,  cm.  19. 


Figurine,  à  peine  ébauchée,  d'un  personnage  parais- 
sant tenir  devant  lui,  des  deux  mains,  quelque  offrande. 
Sur  chaque  épaule,  un  bourrelet  saillant,  faisant  le  tour 


AVENCHES,  MLENCHWEILER. 


103 


du  cou  et  passant  sous  les  bras,  pourrait  indiquer  iu 
bordure  du  vêtement.  On  ne  distingue  pas  de  jambes. 
Sans  doute  un  ex-voto. 


5424.  Fragment  de  corniche  paraissant  provenir  du 
lieu  dit  le  Cigognter.  Au  Musée  d'Avenches.  Calcaire  dur. 
Hauteur,  o  m.  yS  ;  largeur,  i  m.  li^  ;  épaisseur,  o  m.  7 3. 


Blrsian,  AvenL,  p.  3i  =  Mitlheil.  dei-  anùquar.  GeselUch.  in 
Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  3i  et  pi.  VI,  n°  .3. 

Cbevaux  marins  gardant  des  urnes.  Leurs  membres 
postérieurs  sont  enlacés.  (Voir  le  n"  6/127.) 

5425.  Fragment  de  provenance  locale.  Au  Musée 
d'Avenches.  Calcaire  commun.  Hauteur,  cm.  68;  lar- 
geur, cm.  g/i;  épaisseur,  0  m.  20. 


IJiRsiAN,  Avenl.,  ]).  3l)  =  Miuhcil.  der  anùquar.  Gcsellscli.  in 
Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  36  et  pi.  X,  n°  1  (d'où  Dobliioff, 
Auf  dem  Triimmerfelde  Avent.,  p.  26).  —  Martin,  Cntal.,  |).  U  , 
n°  aoi.  —  Di'NANT,  Guide,  p.  16  et  pt.  II,  n°  1. 

Apollon  avec  couronne  de  rayons  dans  les  cheveux 
longs  et  bouclés.  La  figure  est  de  style  barbare. 


5426.  Stèle  conservée,  au  xvii'  siècle,  à  Muenchweiler 
(Villars-les- Moines),  dans  le  temple.  Au  même  lieu, 
dans  le  hall  du  château.  Pierre  commune.  Hauteur, 
t  m.  3o;  largeur,  0  m.  65;  épaisseur,  0  m.  i5. 
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Dessin  tiré  de  Dunant.  —  C.  I.  L.,  XIII,  5i36.  —  Peiresc, 
nis.  de  la  Bibl.  nat. ,  f.  lat. ,  n°  8968,  fol.  i3o.  —  Dunant,  Guide, 
p.  i34  (gravure).  —  Avec  celui  de  Peiresc,  le  Corpus  cite 
d'autres  manuscrits  que  je  n'ai  pas  consultés. 
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Buste  de  femme,  entre  deux  pilastres.  Au-dessous 
l'inscription  :  Iuliae  Censorinae;  Cn{^neusJ  luhus  Caupms, 
paler. 


5427.  Fragment  de  corniche,  de  provenance  locale. 
Au  Musée  d'Avenches.  Calcaire  dur.  Hauteur,  o  m.  -yS; 
largeur,  i  m.  3 o  ;  épaisseur,  o  m.  ^4. 


DUNANT,  Guide,    [>.   U    L'I  Jji.   111,  II"    2. 

Monstres  mai'ins  adossés.  Celui  de  droite  est  à  long 
cou  et  paraît  pourvu  de  nageoires.  (Voir  le  n°  Sia/l). 


5428.  ïète  découverte  à  Avenches,  en  iS/iy,  dans 
les  ruines  du  théâtre,  au  lieu  dit  En  Selley.  Au  Musée 
de  NeuCchàtel;  moulages  aux  Musées  d'Avenches  et  de 
Zurich.  Marhre  d'Italie.  Hauteur,  o  m.  aS. 


Dl'nast,  Guide,   p.   33.    —   W.  Deonna,  Indic.   d'antiquitk 
suisses,  n.  s.,  XIII  (1911),  p.  i4o  (gravure). 


Jeune  femme.   Les  cheveux,  tressés  par  derrière  et 
partagés  sur  le  sommet  de  la  tête,  forment  deux  han- 
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deaux  ondulés  qui  se  rejoignent  en  catogan  sur  la 
nuque.  Certainement  un  portrait.  Art  gréco-romain. 
i"  siècle. 


5429.  Fragment  de  plaque,  découvert,  dit-on,  à 
Avenches.  Au  Musée  de  Soleure.  Terre  cuite.  Hauteur, 
cm.  là,  largeur,  cm.  17;  épaisseur,  environ  0  m.  ou. 


K.  Meisterhans,  IiuUc.  d'antiquités  suisses,  VI  (1888-1891), 
|).  109  et   |)i.  VIII.  n"  6. 

Satyres  marchant  vers  ia  droite.  L'un  des  personnages 
a  les  épaules  couvertes  d'une  pardalide.  Au  second  plan , 
(les  grappes  de  raisin  dans  une  cuve.  M.  Tatarinof, 
conservateur  du  Musée  de  Soleure,  doute  de  la  prove- 


nance de  ce  fragment  et  suppose  qu'il  a  été  rapporté  de 
Rome. 

5430.  Bloc  encastré  à  Avenches,  dans  le  mur  de 
façade  de  la  tour  des  Dîmes.  Moulage  au  Musée.  Pierre 
commune.  Hauteur,  environ  0  m.  87;  largeur,  0  m.  /i8. 


A  droite,  une  tête  imberbe  de  face,  de  style  barbare; 
à  gauche,  probablement  une  patère.  Epoque  incertaine. 


BAS-BtI,IEFS. 


5431.  Bloc  découvert  à  Avenches  en   1862,  «der- 
rière la  tour,  dans  les  ruines  d'un  vaste  édifice»  [mart.]. 


i4 

iMrr.iMzniE  katiohalb. 
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Acquis  par  le   Musée   en   1896;   moulage    au   Musée 
de  Zurich.  Calcaire  du   Jura.  Hauteur,  0  m.  58;  lon- 


gueur, 0    m.  10  ;  épaisseur,  en  bas  0  m.  ii5,  en  haut 
0  m.  12. 


BuRSiAN,  Aceiit.,  j).  35  =  Milllicil.  (1er  unùquar.  Geselkcli.  iii 
Zurich,  XVI  (1867-1870),  p.  35  (gravure)  et  pi.  IX  (d'où 
DoBLHOFF,  Atif  (lein  Triimmerjelde  Arent.,  p.  19  et  99).  — 
BoNSTETTEN,  Curtp  arcliéol.  flu   canton  (le   Vdud,  p.   19.  —  Se- 


cRETAN,  Pro  Avenlico,  II,  p.  17;  Revue  hist.  vnudoise,  avril  1897. 
—  Martin,  Catal.,  p.  1  5.  —  Diinant,  Guide,  p.  6  et  pi.  I.  — 
H.  Li'CKENBACH  et  C.  Adami,  Allé  c  storla  nel  mondo  antico,  3'éilit. 
(Bergame,  1912;  in-i°),  p.  191 ,  n°  656  (gravure). 


Louve  romaine;  l'animal,  placé  dans  une  grotle, 
tourne  la  tête  et  lèche  un  des  enfants;  ceux-ci,  vus  de 
dos,  sont  assis  entre  les  jambes  de  la  béte;  ils  pressent 


chacun,  de  la  main  droite,  une  des  mamelles  de  leur 
nourrice.  De  chaque  côté  de  la  grotte,  un  laurier.  Sur 
celui  de  gauche,  un  nid  contenant  trois  oisillons  (des 
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pics?)  auxquels  leur  mère  apporte  la  becquée.  Sur  l'arbre 
de  droite,  probablement  un  hibou  attaqué  par  un  pas- 
sereau. Des  faces  latérales,  celle  de  droite  est  lisse;  sur 
l'autre  est  une  oie  levant  la  tète  et  se  nourrissant  de 
baies.  La  partie  postérieure  du  bloc,  taillée  en  forme 


de  toit,  est  décorée  de  feuilles  imbriquées.  Là  pierre  a 
dû  former  le  couronnement  d'un  édicule. 

5432.   Table  incomplète  en  quatre  fragments,  décou- 
verle  en   igoS   à  Avenches,  au  lieu  dit   la  Grange  du 


Dîmr.  Au  Musée.  Marbre  de  Neuchàtel.  Hauteur,  i  m.  20  ; 
largeur,  1  m.  6g;  épaisseur,  0  m.  36. 

W.  Gart,  Pro  Aveiitico,  IX,  p.  lo  et  pi.  III:  Imlicateiir 
d'ant.  suisses,  ncin\.  série,  IX  (1907),  p.  3o8  (même  planche). 

Masque  imberbe,  de  face,  cornu,  à  cheveux  longs  et 
bouclés,  dans  un  médaillon  encerclé  d'une  couronne  de 
feuilles  d'acanthe  entre  deux  rangs  de  perles,  et  d'une 
bande  d'oves.  Autour  de  ee  médaillon ,  d'autres  feuilles 
d'acanthe  formant  des  enroulements.  Selon  Furtwangler, 
dont  l'opinion  est  rapportée  par  W.  Cart,  ce  masque 


reproduirait  le  type  du  dieu  fluvial  Acheloûs;  mais 
cette  attribution  n'est  pas  certaine;  il  peut  s'agir  simple- 
ment d'un  masque  de  Satyre.  (Voir  le  n°  5/ii5.) 


5433.  Fragment  de  stèle,  découvert  à  Avenches 
en  1866,  dans  la  propriété  Blondel.  Au  Musée.  Cal- 
caire dur.  Hauteur,  0  m.  18;  largeur,  0  m.  ly;  épais- 
seur, cm.  19. 


VV.  Cart,  Pro  Avcntico,  I  (1887),  p.  20. 
[).  8,  n°  20 1 8. 


Martin,  Calai. 
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Oiseau;    peut-(^tre   un    passereau.   Ce  iragmenl  est 
détaché    du    coin   supérieur  gauche   d'un    monument, 


vraisemblablement   funéraire,    creusé    par    devant    en 
forme   de  niche  profonde,   avec  fronton  supporté  par 


deux  pilastres.  Derrière  l'oiseau  est  un  acrotère  formé  de 
palmettes.  Un  autre  oiseau,  par  symétrie,  a  dû  exister 
du  côté  droit  de  la  stèle. 


5434.  Tète  trouvée,  dit-on,  à  Soleure.  A  Subingen, 
chez  M.  W.  Vigier.  Marbre  d'Italie.  Hauteur,  environ 
0  m.  25. 


Gravure  tirée  de  Tatarinof.  —  Tatarinof,  Indicateur  d'an- 
tiquités suisses,  nouvelle  série,  VIII  (1906),  page  129  et 
pi.   VIII. 


Homme  barbu.  On  a  voulu  y  reconnaître  un  por- 
trait (le  Commode  ;  mais  cette  attribution  ne  semble 
pas  fondée.  Le  nez  est  restauré. 


i 
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5437.  Chapiteau  découvert  à  Avenches,  le  lo  mars 
1899,  R sur  l'emplacement  du  théâtre,  au-devant  du  mur 
de  la  scène,  à  2  mètres  envh-on  de  profondeur»  [dun.]. 


Au  Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  0  m.  55;  largeur 
des  tailloirs,  0  m.  6/). 

J.  Mayor,  Journal  de  Genève,  28  mars  1 899  =  /«rfic.  d'ant. 


musses,  iku 


uiv.  série,  I  (1899),  p.  44.  —  E.  Dunant,  Jndic.  d'uni, 
suisses,  nouv.  série,  I  (1899),  p.  119  (gi'avure);  Guide,  p.  89. 

Sur  chaque  tailloir,  un  buste,  à  cheveux  longs,  sup- 
porté par  un  bouquet  d'acanthe.  A  chaque  angle,  un 


aigle  aux  ailes  éployées.  Sur  la  face  supérieure,  une 
rainure  transversale  aurait  servi,  selon  Dunant,«pour 
emboîter  une  solives.  Une  des  faces  paraît  inachevée. 
(Voir  le  n°  538/..) 
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WINDISCH 

(VINDONISSA) 
ET  RÉGION   COMPRISE  ENTRE  LE  RHIN   ET  L'AAR. 

Vindonissa,  aujourd'hui  Windisch,  est  de  fondalioii  gauloise,  ainsi  que  son  nom  l'indique.  Celte 
localité  ne  prit  toutefois  de  l'importance  que  sous  les  empereurs,  à  la  faveur  d'un  campement  célèbre 
de  soldais.  Windisch  n'est  plus  qu'un  hameau.  Des  antiquités  qu'on  y  a  découvertes,  quelques-unes 
sont  au  Musée  d'Aarau;  la  plupart  sont  à  Brugg,  dans  un  édifice  spécialement  construit  pour  les  rece- 
voir. D'autres  n'existent  plus.  Le  Musée  d'Aarau  est  administré  par  M.  le  professeur  Gessner;  celui  de 
Brugg  a  pour  conservateur  M.  le  professeur  Ettinger. 
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5436.  Bloc,  de  provenance  locale,  placé  à  Windisch 
à  la  base  d'un  des  angles  du  temple  paroissial,  à  droite 
de  la  porte.  Hauteur,  i  m.  35  ;  largeur,  o  m.  5/i  ;  épais- 
seur, 0  m.  6o. 


Wku.kr.  Millheil.  deraiitiqiiar.  Gesellsch.  in  Zurich,  XV  (l86i), 
]).  iSy  et  pi.  VIII,  11°  g. 


D'un  côté,  Mercure  nu,  debout,  de  face,  coiiïé  du 
pétase,  un  manteau  sur  l'épaule  et  le  bras  gauches, 
tenant  de  la  main  droite  un  caducée,  de  l'autre  main 
une  bourse,  au-dessus  des  cornes  d'un  bouc  agenouillé. 
Du  côté  gauche,  trois  Déesses  debout,  s'appuyant  peut- 
être  d'une  main  l'une  sur  l'autre.  Elles  paraissent  avoir 
tenu,  de  l'autre  main,  des  attributs  qui  ne  sont  plus 
reconnaissables. 


5437.  Stèle  découverte  à  Windisch  en  i85G.  Au 
Musée  d'Aarau;  moulage  au  Musée  de  Zurich.  Calcaire 
dur.  Hauteur,  o  m.  a6;  largeur,  o  m.  i3;  épais- 
seur, o  m.  o4. 


Iiidic.  d'Iùsl.  d  d'niil.  suisses,  \ll  (iSSy),  p.  48  et  pi.  H.  — 
Oi.Bicii  et  Heizmann,  Calai,  p.  7,  n°  28A6.  —  Rocuholz,  KalaL, 
p.  i5.  —  F.  Keller,  Mitiheil.  der  aiitiquar.  Gesellsch.  in  Zurich, 
XV  (186/4),  p.  187  el  pi.  VIII,  n°  Ix.  —  Heierli,  Q,iellen,  p.  4t) 
et  pi.  IX,  n°  2.  —  Merz,  Bilderatlas,  pi.  XII.  —  Gessner, 
k'alal.,p.  88  et  pi.  X. 

Mercure  nu,  debout,  de  face,  coiffé  du  pétase,  les 
épaules  couvertes  d'un  manteau  agrafé  du  côté  droit, 
dans  une  niche,  tenant  de  la  main  droite  baissée  une 
bourse,  de  l'autre  main  un  caducée. 


5438.  Cippe  en  deux  fragments,  découvert  près  de 
Brugg  en  186/1.  Au  Musée  d'Aarau.  Pierre  commune. 
Hauteur,  1  m.  20;  largeur,  0  m.  63. 

Photographie  commiiiiicjtiée  par  M.  Gessner.  —  C.  I.  L. ,  Xlll , 
oaoG.  —  Baedler,  Indic.  d'hist.  ctd'ant.  suisses,  X  (i8()4),  p.  98 
(gravure).  —  ^Keller,  Rôm.  Ansiedl.  =  Miltheil.  der  antiquar. 
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Gesellsch.  in  Zurich,  XV  (i864),  p.  i45  et  pi.  VllI,  n°  a.  — 
RocHHOLZ,  Kalal.,  p.  7.  —  Paul  Steiner,  Die  doua  milituria, 
p.  18=  Bonncr  Jahrh.,  CXIV  (igoS),  p.  18  et  pi.  11,  n"  3.  — 
Merz,  Bilderatlas,  pi.  XI.  —  Gessner,  Katal.,  p.  3,  n"  lia. 
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5439.  Fragment  de  stèle,  découvert  à  VVindisch.  Au 
Musée  de  Zurich.  Calcaire  dur.  Hauteur,  0  m.  56;  lar- 
geur, 0  m.  3o;  épaisseur,  0  m.  10. 


Inscription  :  C{aius)  Allius,  C{au) /(ilius) ,  Pom{ptina 
tribu),  Oriens,  domo  Dert[ona),  [centurio)  leg[io)iis)  Ain" 
Gem{inaej.  Au-dessous,  des  récompenses  militaires  :  trois 
couronnes  de  laurier  avec  bandelettes,  deux  torques, 
deux  armilles  et  neuf  phalères. 


F.  Keli-er,  Miitlieil.  (1er  antiquar.  Gesellsch.  in  Zurich,  XV 
(i86/i),  p.  169  et  pi.  Vlll,  n'  7.  —  Benndobk,  ibid.,  XVI 
(18G6),  p.  iq8.  —  Ulrich  et  Heizmasn,  Catalog,  p.  3, 
II"  9388. 


Restes  de  deux  personnages  debout,  drapés,  de  face. 
On  ne  possède  de  l'un  (pie  le  pied  droit  et  l'avant-bras 
du  même  côté;  l'autre  n'est  incomplet  que  de  la  tête  et 
tient  de  la  main  droite  probablement  un  rouleau.  Devant 
lui  est  un  autre  personnage  debout,  beaucoup  plus 
petit,  vêtu  d'une  tunique,  tenant  de  la  main  gauche 
baissée  l'anse  d'un  vase.  Défunts  héroïsés.  La  stèle  parait 
inspirée  de  l'art  grec. 


5440.  Tête  découverte  à  Steinegg,  canton  de  l'Iiur- 
gau.  Au  Musée  de  Zurich.  Calcaire  commun.  Hauteur, 


0  m.  93. 


F.  Keller,  Mittheil.  der  antiquar.  Gesellsch.  in  Zurich,  XV 
(i864),  p.  76  et  pi.  IV,  n°  6;  Indicat.  d'hist.  et  d'ant.  suisses,  \  H 
(1861),  p.   33    et  pi.  II,  II"  i3.  —  BEiSNDORF,   Mittheil.  der 


untiquar.  Gesellsch.  in  Zurich,  XVI  (187a),  p.  128. 
Hf.izmann,  Catalog,  II,  p.  9 ,  11°  2333. 
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Femme  diadémée.  La  coitiure  est  basse  et  cache 
les  oreilles.  Peut-être  Junon. 

5441.  Fragment  de  frise,  découvert  à  Windisch.  Au 
Musée  de  Zurich.  Calcaire  dur.  Hauteur,  cm.  48;  lar- 
geur en  bas,  cm.  h  (y,  épaisseur,  0  m.  19. 


\ 


--^^ii^kw^ 


F.  Keller,   Millhcil.   lier   antiquar.  Gesellsch.  in  Zurich,  XV 
(i864),p.  jSyetpl.VlII,  11°  8. 

BAS-BEI.IEFS.    —   ïll. 


Oiseaux  dans  un  rinceau.  L'un  d'eux  pourrait  être 
un  coq.  Le  rinceau  paraît  formé  d'un  feuillage  conven- 
tionnel dérivé  de   l'acanthe. 


5442.  Stèle  mutilée  en  deux  fragments,  découverte 
à  Windisch  en  i856.  Au  Musée  d'Aarau.  Pierre  com- 
mune. Hauteur,  1  m.  6 1  ;  largeur,  0  m.  64;  épais- 
seur, 0  m.  \k. 


mttmmam 
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Photographie  communiquée  par  M.  Gessner.  —  (l.  I.  L. , 
XIII,  Saio.  —  Urech,  Indic.  d'hist.  et  d'ant.  suisses.  Il  (iSSOI, 
p.  94  et  pi.  I.  —  RocHHOLz,  Katal. ,  p.  5.  —  Heierli,  Argovia, 
XXVII  (1898),  p.  k'i\ihid.,  XXXI  (190.5)  =  Vindonissa,  Quellen, 
p.  35,  48,  54  et  58.  —  Merz,  Btldcratlns ,  pi.  XI.  —  Gessnkr, 
A:«to/.,p.  8,n°  38. 
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Repas  funéraire.  Le  morl,  dont  il  ne  reste  plus 
que  des  traces,  était  à  demi  couché  sur  un  iit,  à  côté 
d'une  table  sur  laquelle  sont  trois  objets  ronds,  fruits 
ou  gâteaux,  contenus  dans  un  plat.  A  droite  de  celte 
table,  un  récipient  de  forme  cylindrique;  à  gauche, 
une  masse  confuse,  <[ui  pourrait  èlre  un  vase  posé  sur 
le  sol.  Au  pied  du  lit  est  un  serviteur  debout,  vè(u 
d'une  tunique,  les  deux  mains  probablement  croisées 
devant  le  corps.  Au-dessous,  l'inscription  :  Q(tii>itus^ 
Lucillns,  Q(iimtl)  f(ilms),  Vot(una  tribu),  Pudens,  Ber- 
gomi,  miles  leg(^io)iis)  ai"'  C(laudiae)  p(iaej  fiideJis),  cien- 
turiaej  GeUi{i)  Agricolae  ;  nnn(oruiiij  xxxin,  stip{endioruni^ 
xiin;  h(icj  s(itusj  p(s/);  her{es)  faciiendum)  curinvit).  La 
beauté  des  caractères  de  cette  inscription  paraît  indi- 
quer le  i"  siècle. 


5443.  Stèle  mutilée  trouvée  à  Windisch.  Au  Musée 
de  Brugg.  Calcaire  grossier,  très  coquillier.  Hauteur, 
o  m.  60;  largeur,  0  m.  3/i  ;  épaisseur,  0  m.  i3. 


Otto   fUusER,    Mudonissa  dm  Slandquariier  rôni.   Legionen, 
p.  1 6  et  pi.  WXIII. 


D'un  côté  un  enfant  nu,  debout,  légèrement  tourné 
vers  la  droite,  paraissant  tenir  l'extrémité  d'une  guir- 


lande. Du  côlé  opposé,  une  figure  analogue.  Les 
deux  petits  personnages  ont  les  cheveux  longs  et 
bouclés. 


5444.  Tête  mutilée  trouvée  à  Windisch.  Au  Musée 
de  Brugg.  Calcaire  grossier.  Hauteur,  0  m.  ic). 


Haiseb,  Vindonissa,  pi.  XXXII  (sans  texte).  —  flEiERLi, 
Argovia,  XXXI  (1905)  =  Vindonissa,  Qiielleii,  p.  1 1 -2  et  pi.  IX. 
n°  1.  —  Merz,  Bilderallas,  pl.  XI. 

Jeune  femme;  peut-être  une  déesse. 


SEEGRABEN,  ZURZACH. 
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5445.   Bloc  muliié  découvert   à    Seegraben,  canton 
de  Zurich. 


Au  Musée  de  Zurich.  Grès  blanc.  Hauteur,  o  m.  y/i; 
largeur,  o  m.  35;  épaisseur,  environ  o  m.  3o. 


Epona  debout,  de  face,  drapée,  parmi  cinq  chevaux. 
Ulrich  et  Heizmann,  Catnlng,  p.  7,  n"  ioy/i. 


5446.   Fragments   découverts   à  Zurzach   (Argovie). 
Au  Musée  de  Zurich.  Calcaire  commun.  Hauteur  com- 


i5. 
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ZURICH. 


mune,  o  m.  62;  largeur  commune,  0  m.  /16;   épais- 
seurs, 0  m.  5 7  et  0  m.  5 Q. 

Heierli,  Indicateur  d'ant.  suisses,  1907,  p.  86  (gravure). 


Restes  des  deux  personnages  drapés,  assis,  tournés 
vers  la  gauche;  devant  celui  de  gauche,  prohablement 
les  traces  d'une  autre  figure,  et  peut-être  d'un   siège 


ou  d'une  table.  L'une  des  pierres  a,  du  côté  droit,  une 
bordure  de  rais  de  cœur.  Les  deux  fragments  paraissent 
provenir  d'une  même  décoration. 


5447.  Fragment  de  stèle,  découvert  à  Zurich  (Lin- 
denhof).  Au  Musée.  Grès  blanc.  Hauteur,  0  m.  68; 
largeur,  o  m.  5/i;  épaisseur,  o  m.  18. 


F.  Keller,  Mittheil.  der  anliquar.   Gesellsch.  in  Zurich,   XII 
(1860),  p.  289  et   pi.    III,  n°   8.  —   Bennuobf,   ibid.,    XVII 


(1872).    p.    199. 
n»  2889. 


—    Ulrich    et    Heizmann,    Catalog,  p.  3, 


BADEN. 
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Déesse   de   face,    vêtue    d'une  tunique,    diins   une 

niche,   ayant    tenu    de    la   main  gauche    une    corne 

d'abondance    remplie    de    fruits.  Probablement     une 
Abondance. 


5448.  Stèle  mutilée,  de  provenance  inconnue,  autre- 
fois à  Brugg,  encastrée  dans  la  Tour  noire.  Au  Musée 
de  Brugg.  Calcaire  grossier.  Hauteur,  o  m.  85;  largeur, 
o  m.  /)A;  épaisseur,  o  m.  17. 


Personnage  debout,  paraissant  vêtu  du  costume  asia- 
tique et  coiffé  d'un  bonnet;  dos  deux  mains  ramenées 
devant  le  corps,  ce  personnage  tenait  un  objet  qui 
n'est  plus  reconnaissable.  Toute  la  sculpture,  du  reste, 
est  fort  dégradée.  Peut-être  Attis.  Il  s'agirait  alors  d'un 
ornement  de  tombeau.  La  pierre  a  été  taillée  en  biseau 


du  côté  gauche,  au  moment  de  son  remploi,  comme 
pour  former  la  toiture  d'un  édicule. 


5449.  Stèle  à  sommet  triangulaire,  découverte  à 
Baden,  il  y  a  une  dizaine  d'années,  en  construisant 
une  maison  près  de  l'hôpital,  au  lieu  dit  RHasei>5. 
Au  Musée  de  Baden  (Landvogteischloss);  moulage  au 
Musée  de  Zurich.  Calcaire  grossier.  Hauteur,  0  m.  ()8; 
largeur,  0  m.  58;  épaisseur,  0  m.  28. 


Jupiter  barbu,  nu,  assis  sur  un  trône  à  dossier 
surélevé,  tenant  de  la  main  gauche  levée  un  sceptre 
en  partie  détruit,  et  s'appuyant  de  l'autre  main  sur 
un  foudre  de  forme  particulière.  Le  dieu,  placé  de  face, 
a  sur  son  épaule  gauche  un  manteau  dont  un  des  pans 
est  ramené  sur  la  cuisse,  du  même  côté. 
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ALTENBIJRC. 


5450.   Fragment  de    slèle,    découvert   à   Altenburg 
en  t86o.  Au  Musée  d'Aarau.   Calcaire  grossier.  Hau- 


teur, i   m. 
0  m.  a 5. 


1  0  ;  large 


ur,   0  m. 


79;  ^P 


aisseur,  environ 


Photographie  communiquée  par  M.  Gessner.  —  Meier  ,  Indicat. 
d'hist.  et  d'ant.  suisses,  VI  (1860),  p.  107  et  pi.  II.  —  Rochiiolz  , 
Kntal.,n.  1.  —  F.  Keller,  Miltheil.  der  antiquar.  Gesellsch.  in 
Zurich,  XV  (i864),  p.  1 69  et  pi.  VIII,  n"  6 .  —  Heierli,  Avffoim, 
XWII  (1898),  p.  18.  —  Gessner,  Kalalog,  p.  i3,  n°  26  b. 

Cavalier  galopant  à  droite  et  foulant  aux  pieds  de 
son  cheval  un  Barbare  couché  sur  le  dos.  Ce  cavalier 


tient  do  la  main  droite  une  lance  et  porte  de  l'autre 
main  un  bouclier  ovale.  Il  est  suivi  d'un  homme  à  pied , 
vêtu  d'une  tunique,  paraissant  armé  de  deux  jave- 
lines. Monument  funéraire.  Des  stèles  de  même  style, 
trouvées  sur  les  bords  du  Rhin,  sont  conservées  aux 
Musées  de  Worms,  de  Bonn,  de  Mayence  et  de  Wies- 
baden. 


^451.    Autel    découvert    à    Baden,   au    commence- 
ment du  xvni"  siècle.  Au  Musée  de  Zurich.  Grès  blanc 


BADE\,  MAGDEN.  llî) 

Hauteur,    o    m.   71;    largeur,    0   n).    ^G;    épaisseur, 
G  m.  39. 


^ÉÉ^ 


H; 


m: 


C.  I.L.,  XIII,  5a35.  —  Scheixhzer,  Uiitersiichung  des  Bads 
zu  Baden  (Zurich,  lySa),  p.  11.  —  Ott,  Mulhvtassliche  Gedan- 
ken,  |).  82  (d'où  ZuRLACBEN,  Hist.  de  l'Acad.  royale  des  inscript., 

XXXVI  [1774],  p.  i63). 

Sur  la  face  principale,  l'inscription  :  Mercurio  Matu- 

tino; ex  volo,  \i-{otum)  s{olvit^  1{ihens)  m(efhoy  Sur 

les  faces  latérales  :  à  gauche ,  Mercure  nu ,  debout ,  de 
face,  tenant  de  la  main  droite  baissée  une  bourse,  de 


l'autre  main  un  caducée;  à  droite,  une  feuille  stylisée. 
L'inscription  et  les  bas-reliefs  sont  très  frustes. 


5452.    Tête    découverte    à    Magden    en    1821.    Au 
Musée  d'Aarau.  Albâtre.  Hauteur,  o  m.  08. 

Pbotographie  communiquée  par  M.  Gessner.  —  Bronner, 
Der  canton  Aargau,  I,  p.   91.  —  Rochholz,    Katai,   p.    27. 
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BADEN,  STEIN-AM-RHEIN,   WINDISCH. 


—  liï.iERU ,  Argovia ,  XXVII  (1898),  p.  59.  —  Gessner,  Kaud., 
p.  102,  n°  s8i  et  pi.  XII,  n"  79. 

I 


Empereur  lauré;    Domitien   selon   Bronner,   Tibère 
selon  Rocliholz.  Epoque  incertaine. 


5453.  Ornement  de  tombeau  découvert  à  Baden.  Au 
Musée  de  Zurich.  Pierre  commune.  Hauteur,  0  m.  ^5: 
largeur,  cm.  .S?!;  épaisseur,  0  m.  i.3. 


Masque  tragique. 


5454.  Tête  découverte  près  de  Stein-am-Rhein.  Au 
même  lieu,  au  château  de  Hohenklingen;   moidage  au 


Musée  de  Zurich.  Calcaire  commun.  Hauteur,  environ 
o  m.  .3o. 


Femme  voilée.  Probablement  une  déesse;  peut-être 
Junon. 


5455.    Statuette   mutilée,    trouvée   à  Windisch.  Au 
Musée  d'Aarau.  Calcaire  tendre.  Hauteur,  cm.  i3. 


Photographie  communiquée  par  M.  Gessner.  —  Rochholz, 
Kalal.,  p.  i5.  —  F.  Keller,  Miltheil.  der  antiquar.  Gesellsch.  m 


Zùrirh,  W  (186/1),  p.  lie  et    1  57   et  pi.  Vill,  n"  5. 
NER,  Katal.,  p.  88,  n°  96. 

Femme  drapée,  assise  sur  un  trône,  tenant  des  deux 
mains,  sur  ses  genoux,  un  petit  chien.  On  y  voit  une 
image  de  la  déesse  Mehaleiinia  ;  mais  'cette  attribution 
n'est  nullement  certaiiio. 


5456.   Fragment  en  deux  parties,  découvert  à  Baden. 
b    Au  Musée  de  Zurich.  Pierre  commune.  Hauteur,  0  m.  70. 


BADEN,  WINDISCH 

CiESS- 
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l^liotograpliie  et  renseignements  communiqués  par  M.  D.  Viol- 
iier.  —  Alhenische  Milteii,  XXiX  (igoi),  p.  5i.  —  W.  Deonna, 
Indic.  d'ant.  suisses,  1910,  p.  19. 

Probablement  les  restes  d'un  chenet  décoré  d'une  tête 
de  bélier. 


5457.  Stèle  en  deux  fragments,  découverte  à  Win- 
disch  en  iSS^.  Au  Musée  de  Zurich.  Pierre  com- 
mune. Hauteur,  1  m.  85;  largeur,  o  m.  55;  épaisseur, 
o  m.  3  0. 

C.  I.  L.,  XIII,  Saog.  —  Mever,  Gescli.  der  Leg.,  p.  i36.  — 
Ulrich  et  Heizmanpj,  Catalog,  p.  5,  n"  4o37-4ci38. 

Inscription  (restitutions  de  Zangemeister)  :  \M(arcoT)\ 
Iulio,  M[arci)  fijlio),  \Qui\r{iiin  tribu),  Manix[o)}^\A\uiruslo 


[A'e]»ieto,  mil{iti)  [leg{ionis)]  xi"'  C(lnudiae)  p{iae)  fijdelk) , 

[slî\p{en(liorum)  nu;  stru[ctor{j) ]«»  [  Vê\{>etus,  mil(es) 

[le]g(ionis)  eiusdem,  [li\eres  eius,  Jcci[l).  Au-dessous,  un 
compas,  une  hache  et  les  restes  d'un  autre  outil  faisant 
allusion  à  la  spécialisation  militaire  du  défunt. 


«AS-IIKLIKFS. 


iMiT.mrniE  >atio>alb. 
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RAURAQUES  et  TRIBOQUES 

(RAVRACI   ET  TRIBOGI). 

A  l'époc{ue  galio-romaine,  les  Rauraques  et  les  Triboques  peuplaieot  la  rive  gauche  du  Rhin  et  fai- 
saient partie  de  la  haute  Germanie.  Les  Rauraques  étaieut  des  Gaulois;  leur  territoire  s'étendait, 
croit-on,  sur  toute  la  Haute-Alsace.  Les  Triboques,  qui  donnèrent  leur  nom  aux  habitants  de  la  Basse- 
Alsace,  venaient  d'outre-Rhin.  On  suppose  qu'ils  obtinrent  de  ne  pas  être  repoussés  par  César,  après  la 
défaite  d'Arioviste.  Ce  n'étaient  pas  des  Gaulois;  mais  leur  immigration  ne  dut  pas  modifier  notable- 
ment le  caractère  de  la  population  au  milieu  de  laquelle  ils  s'implantèrent.  On  n'a  trouvé  que  fort 
-peu  de  monuments  figurés  chez  les  Rauraques.  La  cité  des  Triboques,  au  contraire,  en  a  beaucoup 
iourni.  Les  Rauraques  tenaient  des  Séquanes  oîi  la  même  pénurie  se  manifeste.  Les  Gaulois  de  la 
Basse-Alsace  ne  furent  vraisemblablement  qu'un  rameau  des  Médiomatriques  ou  des  Leuques.  Du  moins, 
on  n'aperçoit  pas  de  dill'érence  dans  le  nombre  et  la  nature  des  monuments  que  les  uns  et  les  autres 
nous  ont  laissés.  Les  musées  de  Mulhouse,  de  Colmar,  de  Strasbourg,  de  Haguenau,  de  Saverne  et  de 
Sarrebourg  ont  recueilli  la  majeure  partie  de  ces  monuments.  Le  reste  est  perdu. 
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U  cartes.  —  Alsatia  illiislnila  Gernanica,  Gallica.  Colmar,  1761;  in-fol.,  768  pages,  28  planches.  L'œuvre  de  Schœpflin 
[a  été  traduite  par  Ravenèz.  (Voir  ci-après,  n"  V.) 

II.  Oberlin  (Jérémie-.lacques).  Muséum  Scliœpflini,  tomus  prior  :  Lapides,  marmora,  vasa.  Strasbourg,  1773;  in-/i°, 
•  87  pages,  17  planches.  Le  tome  II  de  cet  ouvrage  n'a  jamais  paru. 

III.  ScHWEiGUAEUsER  (J.  G.).  Noltce  sur  les  recherches  relatives  aux  antiquités  du  déparlement  du  Bas-Rhin.  Strasbourg, 
[1825];  in-i  2,  68  pages.  FMrnil  de  V  Annuaire  du  lias-Rhin ,  annéie  i822,p.295à  36o. — -  Sur  quelques  découvertes  d'an- 
tiquités romaines  et  gauloises ,  faites  depuis  la  Notice  sur  les  monuments  de  ce  genre  insérée  dans  F  Annuaire  du  Bas-Rhin  de  1822. 
Strasbourg,  182^;  in-8°,  16  pages.  Exlraiil  du  Journal  de  la  Société  des  sciences,  agriculture  et  arts  du  département  du  Bas-Bhin, 
t.  I,  1824,  p.  9  à  29.  —  Uber  mehrere  nette  Entdeckungen  und  noch  nicht  vollstandig  bekannte  Sammhngen  von  Alterlhiimem 
am  Rhein  und  an  der  Mosel.  Strasbourg,  1826;  in-8°,  12  pages.  Extrait  du  Kunsthlatt,  1826,  p.  Bit  à  3/i3,  3/i5  à  348, 
35i,  352,  356  à  359.  —  Antiquités  du  Bas-Rhin.  Bibliothùque  de  Strasbourg,  ms.;  3  vol.  in-fol.  (non  consultés).  — 
Enuméralion  des  monuments  les  plus  reniarquables  du  déparlement  du  Ras-Rhin  et  des  contrées  adjacentes,  rédigée  à  l'occasion 
du  Congrès  scientifique  de  i8ùù.  Strasbourg,  i843;   ia-8°,  48  pages. 

16. 
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IV.  GoLBÉRY  (Philippe  dk)  el  Sohwkighaf.usf.r(J.  G.).  Antiquités  de  l'Alsace  ou  châteaux  et  mitres  monumens  des  départements 
du  Haut-  et  du  Bas-llhin.  Mulhouse,  1828;  2  vol.  in-fol.;  t.  I  (par  Goibe'ry),  126  pages,  ho  planches;  t.  II  (par  Schweig- 
haeuser),  182  pages,  io  planches.  Deux  supplc'ments  à  cet  ouvrage  ont  été  publiés  par  Ph.  de  Golhéry.  (Voir  plus  haut, 
p.  :i8,  n"  I.) 

V.  Ravenèz  (L.W.).  L'Alsace  illustrée,  ou  liecherches  sur  l'Alsace  pendant  la  domination  des  Celtes,  des  Romains,  des  Francs, 
des  Allemands  et  des  Français,  t.  I  à  III.  Mulhouse,  i84()-i85i;  1870  pages,  3  cartes,  35  planches.  Gel  ouvrage,  paru 
en  5  volumes,  est  une  traduction,  augmentée  d'observations  et  de  noies,  de  V Alsatia  illustrata  de  .Schœpilin.  (Ci-dessus. 
n°I.) 

VI.  CosTE  (A.).  L'Alsace  romaine;  Eludes  archéologiques.  Mulhouse,  1869;  in-8°,  i33  pages,  9  cartes. 

VII.  Baquol  (Jacques).  L'Alsace  ancienne  et  moderne,  ou  Dictionnaire  topographique,  historique  et  statistique  du  Haut-  et  du 
Bas-Rhin.  S' édition, entièrement  refondue  par  S.  Ristelhuber.  Strasbourg,  i865;  in-8",  O62  pages,  4  planches,  7  cartes. 

VIII.  EcKERT  (G.  M.).  Bilder  aus  dem  Elsass.  Heidelberg,  187^;  62  planches  [ihotographiques,  accompagnées  d'une 
courte  description  par  von  Eiting. 

IX.  Kraus  (Franz  Xaver).  Son  ouvrage  a  été  cité,  t.  V,  p.  378,  n"  X. 


HORBOURG 

(ARGENTOVARIA  ou  ARGENTARIA) 
ET   HAUTE-ALSACE    (ANCIEN  DÉPARTEMENT  DU  HAUT-RHIN). 

Suivant  une  opinion  communément  admise,  le  village  actuel  de  Horbourg  correspondrait  à  l'ancienne 
ville  AWrgentovaria  ou  Argentaria,  capitale  peut-être  des  Rauraques.  Les  antiquités  qui  en  proviennent 
sont  au  Musée  de  Colniar.  Fondé  vers  i84o  par  la  Société  Schongauer,  et  organisé  par  le  biblio- 
thécaire Louis  Hiigot,  ce  musée  occupe  la  galerie  de  l'Est  de  l'ancien  couvent  des  L'nlerUnden.  Il  est 
dirigé  par  M.  Walz. 
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consacrée  au  Musée  lapidaire  (p.  112  à  128)  est  l'œuvre  de  Thomas,  bibliothécaire  de  la  ville.  (1"  édition,  en  1860, 
par  Louis  Higot.) 

IV.  ReiiNACU  (Adolphe).  Le  Klapperstein,  le  gorgonéion  et  l'anguipède.  Mulhouse,  191^  ;  in-8°,  100  pages,  5  planches. 
Extrait  du  Bulletin  de  la  Société  historique  de  Mulhouse,  t.  XXXVII,  1913,  p.  35  à  i36 


5458.  Slèle  à  sommet  triangulaire,  découverte  en 
i85.")  à  Horbourg,  wdans  la  cour  Wenigen^  [herr.]. 
Au  Musée  (le  Golmar.  Grès.  Hauteur,  i  m.  5^;  lar- 
geur, G  m.  58;  épaisseur,  cm.  •.slt. 


HORBOURG.  1-25 

5459.  Stèle  découverte  à  Horbourg.  Donnée  au 
Musée  de  Strasbourg,  et  détruite  en  1870  par  le 
bombardement.  «Pierre  commune.  Hauteur,  o  m.  55; 
largeur,  0  m.  5o;  épaisseur,  cm.  20»  [stb.]. 


Herrknschneider,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum. 
hist.  d'Alsace,  2*  série,  XII  (i88i-i884),  p.  166. 

Femme  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique,  dans 
une  niche,  tenant  de  la  main  droite  un  objet  rond,  pro- 
bablement une  pomme,  de  l'autre  main  une  mnppa.  Un 
fragment  de  même  provenance  serait  encastré  à  Hor- 
bourg, dans  le  pignon  d'une  grange.  On  y  verrait  deux 
bustes;  il  s'agirait  aussi,  par  conséquent,  d'un  monu- 
ment funéraire. 


Dessin  lirv  frOi)erlin. —  CI.  L.,  XIII.  f>32o. —  Sckokitlin, 
Alsat.  illtist.,  I,  p.  5i8  (d'après  lui,  Baverkl,  Inscript.,  fol.  7()). 
—  Oberlin,  Mus.  Schoepjl.,  p.  89  et  pi.  II,  n"  4  (d'après  lui, 
GoLBÉRV,  Argenlovaria ,  p.  aa  et  207).  —  Brambach,  C.I.Rh., 
p.  3^2,  n°  if)l3.  —  Stracb,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv. 
des  monum.  hist.  d'Alsace,  2'  série,  XllI  (1887),  p.  870. 

Buste  d'homme;    au-dessous, 
M(anibusj  Firnii .  .  . 


'inscription    :   D(iisj 


5460.   Fragment  de  statue,  trouvé  à  Horbourg.  A\i 
Musée  de  Golmar.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  qa. 


Homme  drapé,   paraissant  tenir  de  la  main  gauche 
un  objet  de  forme  allongée,  peut-être  une  épée. 
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HORBOL'RG. 


5461.  Stèle  à  sommet  cintré,  découverte  à  Horboiirg 
en  i855,  en  creusant  les  fondations  de  la  maison 
Birckel.  Au  Musée  de  Colmar.  Grès.  Hauteur,  i  m.  87; 
largeur,  0  m.  9 1  ;  épaisseur,  o  m.  afi. 


C.  /.  L.,  XIII,  52.31.  —  Brambach,  C.  /.  RL,  p.  3/i9, 
n°  1910.  —  GouTzwiLLER,  datai.  (1866),  p.  116,  n°  4.  — 
Kraus,  Elsass-Lothr.,  II,  p.  887. 

Hommes  imberbes,  debout,  de  face,  dans  une  niche, 
l'un  et  l'autre  vêtus  d'une  tunique  à  capuchon  et  d'un 
manteau.  Celui  de  droite  tient  de  la  main  droite  un 
vase  sans  anse  de  forme  arrondie,  de  l'autre  main  les 
pans  de  son  manteau.  Son  compagnon  porte  de  la  main 
droite  un  pichet,  de  l'autre  main  peut-être  des  tablettes 
ou  une  mappa  régulièrement  pliée.  Au-dessus  de  la 
niche,  l'inscription  :  D(^iis)  M[anibusj  m[emoriaey,  C[aio) 
Clo{dio  .<*)  Paterniano  et  Tertio  Divixto. 


5462.  Stèle  découverte  en   i884   à  Horbourg,  par 
le    pasteur   Herrenschneider,   parmi   les    ruines  d'une 


petite  enceinte  fortifiée.  Au    Musée   de  Colmar.  Grès. 
Hauteur,  1  m.  87  ;  largeur,  0  m.  58  ;  épaisseur,  0  m.  9  1 . 

RiNGEiSEN,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  eonserv.  des  monum.  hisl. 
d'Alsace,  Proc.-verb.,  1881-1 884,  p.  179. 


Femme  debout,  vêtue  d'une  tunique  longue  à  nom- 
breux plis,  serrée  à  la  taille  par  une  ceinture,  et  d'un 
manteau,  tenant  de  la  main  droite  ramenée  devant  le 
corps  un  gobelet,  de  l'autre  main  un  objet  qui  n'est 
plus  reconnaissable.  Monument  funéraire. 


HORBOURG,  BERGHOLTZ,  CKRNAY. 
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5463.  Stèle  découverte  à  Horbourg  en  i855,  en 
creusant  les  fondations  de  la  maison  Rirckel.  Au  Musée 
de  Colmar.  Grès.  Hauteur,  i  m.  5o;  largeur,  o  m.  70: 
épaisseur,  0  m.  ig. 


/ 


:i  » 


-f 
1 


)      > 


H 


>Êi, 


GoiTZWILLER  ,  Cutul.  ,   ]).    1  1  6  ,  11°  Ô. 


Femmes  debout,  de  face,  l'une  et  l'autre  vêtues  d'une 
tunique  et  d'un  manteau  retenu  sur  l'épaule  gauche 
par  une  fibule  ronde.  Elles  se  donnent  la  main;  celle 
de  droite  tient  devant  elle  probablement  un  fuseau  et 
un  peloton  de  laine. 


5464.  Bloc  découvert  à  Bergholtz,  canton  de  Gueb- 
willer,  dans  le  cellier  d'une  maison.  Au  Musée  de  Mul- 
house. Grès  rouge.  Hauteur,  o  m.  38;  largeur,  om.  k'd; 
épaisseur,  o  m.  a/i. 

Pliotographie  communiquée  par  A.  Reinach.  —  A.  RemACH, 
/>e  Klapperstein,  p.  19  et  pi.  II,  n"  2. 


Sur  une  face  est  une   tête  à  pommettes  saillantes, 
avec  de  longs  cheveux  cachant  les  oreilles.  A  droite  est 


une  autre  tête,  de  même  style,  dont  on  aperçoit  la 
langue.  Les  deux  autres  faces  n'ont  aucun  bas-relief. 
Epoque  incertaine. 

5465.    Fragment    trouvé  à    Cernay.    Au   Musée    de 
Colmar.  Grès  rouge.  Hauteur,  o  m.  76. 


Goi'Tzwii.LER,  Calai,  p.  19  0,  n°  99  1er. 
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HORBOUUG. 


Buste  informe  d'un  personnage  imberbe,  portant 
peut-être  sur  la  tête  un  objet  de  forme  ronde  qu'il  tien- 
drait de  la  main  droite.  Ce  fragment,  que  je  ne  puis 
pas  expliquer,  m'a  paru  provenir  d'une  statue. 

5466.  Fragment  de  stèle  à  sommet  cintré,  découvert 
à  Horbourg,  en  creusant  les  fondations  de  la  maison 
Birckel.  Au  Musée  de  Colmar.  Grès  rouge.  Hauteur. 
0  m.  5((;  largeur,  o  m.  i3;  épaisseur,  o  m.  i  a. 


GoiTZWILLER,  Ctttal.,  p.   Il8,  11°  23. 

Mercure  debout,  les  épaules  et  la  poitrine  couvertes 
d'un  manteau  agrafé  du  côté  droit,  portant  delà  main 
gauche  un  caducée.  De  la  main  droite  manquante  et 
baissée,  le  dieu  tenait  sans  doute  une  bourse. 

5467.  Stèle  découverte  à  Horbourg  en  1 855,  en 
creusant  les  fondations  de  la  maison  Birckel.  Au  Musée 
de  Colmar.  Grès  rougo.  Hauteur,  i  m.  i3;  largeur, 
o  m.  76;  épaisseur,  0  m.  g-j. 

GoiiTzwiLLER,  Catttl.,  p.  117,  n*  8.  —  Krais,  Ehass-Lothr., 
Il,  p.  338. 

Figures  à  mi-corps  d'un  homme  et  de  deux  femmes; 
leur  vêtement  ne  se  compose  que  d'une  tunique. 
L'homme,  placé  à  droite,  saisit  le  bras  gauche  de  la 
femme  qui  est  au  milieu.    Celle-ci   porte  de  la  main 


droite  un  gobelet,  de  l'autre  main  un  panier  de  fruits. 
La  seconde  femme  tient  de  la  main  droite  une  bourse; 


sa  main  gauche  est  posée  sur   l'épaule  gauche  de  sa 
compagne.  Monument  funéraire. 

5468.  Fragment  de  stèle  provenant  d'Horbourg.  Au 
Musée  de  Colmar.  Grès.  Hauteur,  o  m.  5 1  ;  largeur, 
0  m.  60;  épaisseur,  0  m.  1  (). 


11.    117.  Il 


(îOL'TZWlLLliB.    iillKll.,^.    117. 

Partie  supérieure  d'une  femme,  de  face,  probable- 
ment debout,  vêtue  d'une  tunique  et  d'un  manteau 
retenu  sur  l'épaule  gauche  au  moyen  d'une  fibule 
ronde.  Monument  funéraire. 


OSTHEIM.  BELFOUT,  ILLZACH. 
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5469.  SlMe  à  sommet  triangulaire,  provenant  d'Ost- 
heini.  Au  Musée  de  Strasbourg.  Grès  rouge.  Hauteur, 
0  m.  9 y  ;  largeur,  o  m.  By  ;  épaisseur,  o  m.  i5. 


Femme  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique,  dans 
une  niche,  tenant  de  chaque  main  un  objet  fruste.  Mo- 
nument funéraire. 

5470.  Stèle  en  nombreux  fragments,  découverte 
en  iSAy  «à  Beifort,  à  la  dernière  maison  du  faubourg 
des  Ancêtres,  par  des  terrassiers»  [rav.].  D'abord  à 
Cernay,  chez  le  notaire  Ingold;  ensuite  au  Musée  de 
Colmar;  moulage  au  Musée  de  Strasbourg.  Calcaire 
grossier.  Hauteur,  o  m.  7/1;  largeur,  0  m.  54;  épais- 
seur, 0  m.  2  1 . 

Dessin  tiré  de  Ravenèz.  —  Ra venez,  Alsace  illustrée,  III, 
p.  i5o  et  160  et  pi.  XV,  n°  9.  —  Goltzwiller,  Cntal.  (1866), 
p.  122,  n°  24.  —  Kraus,  Elmss-Lothr.,  Il,  p.  889. 

BAS-RELIEFS.    —    Vil. 


Personnage  imberbe,  à  cheval,  marchant  vers  la 
droite.  Son  vêtement  se  compose  d'une  tunique  longue 
descendant  jusqu'aux  pieds,  relevée  à  la  taille  par  une 


ceinture  cachée,  et  d'un  manteau  qui  flotte,  enflé  par 
le  vent.  Ce  personnage  pourrait  être  une  femme.  Il 
s'agirait  alors  d'Epona.  Le  dessin  publié  par  Ravenèz  est 
assez  fidèle,  mais  la  tête  du  personnage  est  embellie. 

5471.  Statue  provenant  d'IUzach ,  canton  d'Habsheim. 
Au  Musée  de  Mulhouse.  Grès  blanchâtre.  Hauteur, 
0  m.  ()8. 


Photographie  communiquée  par  A.  Reiiiach.  —  Ravenèz, 
Alsace  illustrée,  III,  p.  i5  et  pi.  complém.  III,  n°  3.  —  A.  Rei- 
NACu,  Le  Klapperstein,  p.  76  et  pi.  III,  n°  1. 


«7 

1H1>BIIIZRIB    KATIONALB. 
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Dieu  nu,  imberbe,  de  style  barbare,  paraissant  assis 
011  accroupi,  les  mains  sur  les  genoux.  Sur  sa  poitrine, 
gravé  au  trait,  est  un  cercle  coupé  de  deux  diamètres 
formant  un  X.  • 


5472.  Bloc  rectangulaire  provenant  «de  la  sacristie 
de  l'ancien  couvent  des  Récollets  [à  EU],  démolie  en 
1775»  [sTR.].  Recueilli  par  la  Bibliothèque  de  Stras- 
bourg (ancienne   rolloction  Schoppflin),  ce  bloc  a  été 


partiellement  détruit  pendant  la  guerre  franco-alle- 
mande. Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  1  m.  06;  lar- 
geur, 0  m.  53  ;  épaisseur,  0  m.  A6. 

Dessins  lires  de  Schœpflin.  —  Schoepflin,  Alsat.  illustr.,  1, 
p.  475  et  pi.  V,  n°'  1  à  4  (=édit.  Ravenèz,  II,  p.  5oi  et  pi.  II  bis, 
n°  2 ,  V,  a°'  a  ,  4  et  6).  —  Schweigh/edser,  Antùjuités  de  l'Alsace, 


II,  p.  38;  E)iuinér.,  p.  i'à.  —  Nicklks,  Helveliis,  p.  la  =  Bull, 
de  la  Soc.  pour  lu  conscrv.  des  moiium.  hist.  d'Alsace,  2'  série, 
II  (1863-186/1),  p.  123.— Straub,  ibid.,  9-  série,  XIII (1887), 
p.  368.  —  Haig,  Wesid.  Zeiisch.,  X  (1891),  p.  Sy,  n"  64.  — 
Henning,  Denhn.,  p.  48  (gravures)  et  pi.  XLIV,  n'  1. 

D'un  côté,  Hercule  nu,  barbu,  la  peau  du  lion  sur 
l'épaule  et  le  bras  gaucbes,  tenant  de  la  main  gauche 


ELL. 
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ELL,  EBERMUNSTEU. 


quatre  pomm  es  et  s'appuyant  de  l'autre  main  sur  une 
massue.  Du  côté  opposé,  Ju  non,  drapée  et  voilée,  versant 
de  la  main  droite  le  contenu  d'une  patère  sur  un  autel 
en  forme  de  baluslrei  de  la  main  gauche  disparue,  la 


bras  gauches  couverts  d'un  manteau,  portant  de  la 
main  droite  un  caducée,  de  l'autre  main  une  bourse, 
au-dessus  des  cornes  d'un  bouc  couché,  tourné  vers  la 
gauche.  Un  second  bloc  de  même  provenance,  où  figu- 
raient Apollon,  Mercure,  Hercule  et  Minerve,  est  men- 
tionné par  Schweigha^user,  qui  le  croit  détruit.  Selon 
Hertlein  (Dîe  Juppilergigantensàulen ,  p.  io3),  des  débris 
de  ce  bloc  seraient  au  Musée  de  Strasbourg. 


déesse  tenait  un  sceptre  dont  il  reste  quelques  traces. 
Adroite,  Minerve,  drapée  et  casquée,  tenant  oMique- 
ment  sa  lance  devant  elle  et  s'appuyant  de  l'autre  main 
sur  son  bouclier.  A    gauche.  Mercure,   l'épaule  et  le 


5473.  Il  existe  aux  Musées  de  Mulhouse  et  de 
Colmar  des  terres  cuites,  décorées  de  bas-reliefs,  qui 
passent  pour  avoir  été  trouvées  à  Ebermûnster,  près 
de  Benfeld,  et  d'autres  localités  entre  Spire  et  Lauter- 
bourg.  Ce  sont  des  inventions  d'un  maître-maçon  de  Rhein- 
zabern,  nommé  Michel  Kaufmann.  Le  plus  connu  de 
ces  bas-reliefs  représente  un  cavalier  foulant  aux  pieds 
de  sa  monture  une  femme  anguipède.  Il  est  conservé  au 


HORBOURG,  BIESHEIM. 


133 


Musée  de  Mulhouse  et  provient  de  l'ancienne  collection 
Napoléon  Nicklès.  Hauteur,  o  m.  a/i  ;  larjjeur,  o  m.  97; 
épaisseur,  0  m.  oA. 


Beauheu,  Le  Comté  de  Dag-sbourg  (i858),  p.  44;  Ant.  des 
eaux  viinèrahs,  p.  i84.  —  Benoît,  Mèm.  de  la  Soc.  d'archéol. 
lorraine,  XVIII  (1868),  p.  376.  —  Kraus,  Elsass-Lolliringeii , 


II,  p.  53  (gravure).  —  Save  et  Schuler,  Mém.  de  la  Soc. 
d'archéol.  lorraine,  XLIX  (1899),  p.  8,  n°  26.  —  Hertlein, 
Die  Juppilergiffanlensàulen,  p.  8.  —  Werner,  Note  =  Bull,  du 
Musée  de  Mulhouse ,\W\l  (191  a),  p.  97.  —  Camille  Jullian, 
Revue  des  études  aiic,  XV  (igiS),  p.  3i2  (gravure).  — 
Salomon  Reinach,  Revue  archéoL,  1913,  1,  p.  425;  Répert.  de 
reliefs,  II,  p.  9O,  n°  a.  —  A.  Rewach,  Le  Klapperstciu,  p.  66 
et  pi.  111,  n°  3.  —  W.  Deonna,  Revue  archéoL,  1916,  II, 
p.  s44. 


5474.  Base  découverte  à  Horbourg  en  1782;  elle 
fut  brisée  en  quatre  'morceaux  par  la  négligence  des 
ouvriers;  le  recteur  Billing,  du  gymnase  de  Colmar,  les 
recueillit  et  les  fit  placer  dans  la  cour  de  son  habita- 
tion. Paraît  perdue. 

Kavenèz,  Alsace  illustrée,  III,  p.  157. 

Sur  la  face  principale  était  une  femme  assise;  sur 
chaque  face  latérale,  un  Amour. 


5475.  Fragment  de  stèle,  découvert  à  Biesheim 
en  1770,  au  lieu  dit  Œdenbourg.  Donné  au  Musée  de 
Colmar  en  iS/ia   par  le  docteur  Morel,  maire  de  la 


ville.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  54;  largeur,  0  m.  69; 
épaisseur,  0  m.  18. 


Ravenèz,  Alsace  illust.,  III,  p.  i56  et  pi.  XV,  11°  8.  —  Goitz- 
wiLLER ,  Catal. ,  p.  1 1 5 ,  n°  1 . 

Homme  nu,  fuyant  vers  la  gauche  et  se  protégeant  le 
corps  du  bras  droit.  Peut-être  un  Niobide. 
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WIHR-EN-PLAINE,  OSTHEIM. 


5476.  Fragment  de  stèie ,  découvert  à  Wihr-en-Piaine 
en  1869.  Au  Musée  de  Colmar.  Grès.  Hauteur,  1  m.  1 1  ; 
largeur,  0  m.  i/i;  épaisseur,  0  m.  li. 


GouTzwiLLER,  CaUiL,  p.  1 18,  11°  9.  —  Kracs,  ElsMs-Lothr. , 
II,  p.  338. 

Bustes  de  deux  femmes,  l'une  et  l'autre  vêtues  d'une 
tunique  et  d'un  manteau.  Monument  funéraire. 


5477.  Fragment  de  stèle  provenant  d'Ostheim,  can- 
ton de  Kaysersberg.  Au  Musée  de  Strasbourg.  Grès. 
Hauteur,  om.  85;  largeur,  cm.  A9;  épaisseur, o m.  i^. 


Dessin  tiré  de  Heiining.  —    Henning,   Denkin.,   p.  5i    et 
pi.  XLVII,  n-  8. 

Déesse  debout,  drapée,  de  face,  tenant  de  la  main 
droite  baissée  une  patère.  Peut-être  Junon. 
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AUGST 

(AVGVSTA  RAVRACORVM). 

Beaucoup  d'objets  antiques  ont  été  trouvés  à  Augst,  l'ancienne  Angusta  Bauracorum  fondée  par 
L.Munatius  Plancus  sur  les  bords  du  Rhin  comme  poste  avancé  contre  les  Suèves.  Boniface  Amerbach, 
mort  en  1669,  fds  du  célèbre  typographe  hâlois,  avait  formé  un  cabinet  d'art  et  de  curiosités  qui 
fut  acheté  en  1661,  au  prix  de  9,000  thalers,  par  la  ville  de  Bâle,  et  contenait  quelques  objets 
découverts  à  Augst.  Un  autre  Bâlois  du  xvn'=  siècle,  Remigius  Fesch,  possédait  aussi  des  antiquités 
trouvées  à  Augst,  qui  restèrent  pendant  longtemps  chez  ses  descendants,  où  elles  furent  vues  par 
Schoepflin,  et  passèrent  en  1898  dans  les  collections  de  l'Université  de  Bàle.  Mais  le  nombre  des 
monuments  figurés  sur  pierre  provenant  d'Augst  ou  de  la  partie  rauraque  du  territoire  compris  entre 
l'Orbe  et  le  Rhin  i)araît  très  faible.  Ceux  du  Musée  de  Bâle  sont,  du  moins,  les  seuls  que  je  connaisse. 

BIBLIOr.RAPHlE. 

I.  Parent  (Auberl).  Mémoire  abrégé  sur  les  antiquités  d'Augusta  Rauraconim,  autrefois  chef-lieu  d'une  colonie  romaine,  et 
recueil  des  fouilles  exécutées  sur  les  lieux,  suivi  de  la  découverte  nouvellement  faite  de  la  forme  et  décoration  de  son  temple,  destiné 
à  l'utilité  des  recherches  sur  l'architecture  antique,  1802.  Ms.  grand  in-1'olio,  35  |)ages,  1  plan  et  6  feuilles  de  dessins. 
A  la  Bibliothèque  universitaire  de  Bàle.  —  Mémoire  abrégé  sur  la  continuation  des  recherches  faites  sur  l'emplacement  du 
temple  d'Augusla  Bauracorum  en  i8o3,  suivi  des  détails  sur  remplacement  de  ces  ruines  et  des  bains  romains.  Ms.  in-folio, 
tiU  pages,  5  planches.  Appartient  à  M""  Louise  Forcart,  à  Bàle.  —  Mémoires  des  fouilles  faites  sur  le  territoire  de  l'ancienne 
Augusta  Bauracorum,  depuis  le  8  août  1 8 o3  jusqu'au  8  octobre  suivant,  aux  frais  d'une  souscription  d'amateurs.  Ms.  in-folio, 
46  pages,  6  planches.  A  la  Bibliothèque  universitaire  de  Bâle.  —  Mémoire  historique  des  fouilles  faites  au  village  d'Augst, 
canton  de  Bàle,  en  Suisse,  sur  le  territoire  d' Augusta  Bauracorum.  Bàle,  iSoi;  in-8°,  87  pages. —  Il  ne  m'a  pas  été  possible 
de  consulter  les  manuscrits  de  Parent,  dont  l'essentiel,  du  reste,  parait  avoir  passé  dans  les  travaux  imprimés  du  même 
auteur..  (Voir  ci-après,  n°  II.)  Sur  ces  manuscrits  et  d'autres  ouvrages  consacrés  à  Augst,  cf.  Karl  Stehlin,  Bibliographie 
von  Augusta  Baurica  und  Basilia,  daas-Basler  Zeitschrifl fur  Geschichte  und  Altertumskunde ,  t.  X,  p.  38  à  180. 

II.  Jacob-Kolb  (Gérard).  Becherches  historiques  sur  les  antiquités  d'Augsl,  ancienne  colonie  romaine  située  près  de  Bâle,  en 
Suisse.  Reims,  i8a3;  in-8°,  81  pages,  4  planches.  Cet  ouvrage,  tf  traduit  de  l'allemand n  est  suivi  d'une  notice  d'AuBERT- 
Pabent  sur  des  fouilles  faites  sous  sa  direction  en  i8o3. 

III.  Bernoulli  (J.-J.-L.).   Calalog  der  Antiquar.  Abtheilung  des  Muséums  in  Basel.  Bàle,  1880;  in-8°,  201  pages. 


5478.  Stèle  découverte  à  Augst,  en  i8o3,  «en 
creusant  pour  faire  passer  des  tuyaux  de  fontaine  d 
[parent].  Longtemps  au  même  lieu,  dans  le  jardin  d'un 
particulier;  ensuite  au  Musée  de  Bâle.  Calcaire  gros- 
sier. Hauteur,  a  m.  29;  largeur,  0  m.  78;  épaisseur, 
0  m.  35. 

Photograpliie  communiquée  par  le  Musée  de  Bàle.  —  Parent, 
dans  Jacob-Kolb,  Recherches,  p.  80. 


En  haut,  le  buste  d'un  homme  barbu,  de  face,  vêtu 
d'une  tunique  pourvue  d'un  capuchon ,  dans  une  niche 
décorée  sur  ses  bords  de  feuilles  stylisées.  Le  per- 
sonnage tient  devant  lui,  des  deux  mains,  un  objet 
plat,  difficilement  reconnaissable,  peut-être  des  ta- 
blettes. Au-dessous,  un  cartouche  destiné  à  contenir 
une  inscription  qui  n'a  jamais  été  gravée,  mais  peut 
avoir  été  peinte.  Au-dessous  encore,  une  balance  dont 
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l'un  des  fléaux  est  probahlement  chargé  de  bois  et 
l'autre  d'un  poids  de  pierre.  D'autres  poids  sont  posés 
sur  ie  sol;  l'un  d'eux  est  reconnaissable  à  l'anneau  qui 
servait  à  le  soulever.  Le  milieu  du  bas-relief  est  occupé 
par  des  objets  entassés,  de  forme  rectangulaire,  qui 
pourraient  aussi  représenter  du  bois.  La  décoration  de 
la  pierre  est  complétée,  à  la  partie  inférieure,  par  des 
entrelacs  en  forme  de  losanges.  Monument  funéraire. 


5479.  Fragment  de  bloc,  découvert  en  lyo/i.  Au 
Musée  de  Bàle.  Calcaire  commun.  Hauteur,  o  m.  70; 
largeur.  0  m.  56;  épaisseur,  0  m.  /lo. 


%. 


\ 


Masque  de  Méduse.  Probablenienl  un  ornement  de 
tombeau. 


5480.  Bloc  mutilé,  découvert  à  Bàle  en  1890.  Au 
Musée.  Calcaire  grossier.  Hauteur,  0  m.  43  ;  largeur, 
1  m.  68;  épaisseur,  0  m.  98. 

Th.  BuRCKHARDT-BiEDERMANN,  Indicateur  d'anl.  suisses,  VII 
(1892-1895),  p.  487  et  pi.  XXXlX.n"  9. 

D'un  côlé,  deux  soldats,  casqués  et  cuirassés,  tournés 
l'un  vers  l'autre;  la  main  gauche  de  celui  de  gauche  est 
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appuyée    sur   un   bouclier,   derrière    deux   objets   qui    1    sur  le  bord  droit,  une   femme  (Victoire?)   tenait  des 
pourraient  être  les  montants  d'une  machine  de  guerre;       deux    mains    une    sorte   de.  tablette   déforée    en    son 


milieu  d'une  tête  à  longue  chevelure,  rappelant  celle 
des  Gorgones;  sur  le  bord  gauche,  un  Amour  vole  vers 
la  droite  en  tournant  la  tête.   La  face  latérale  gauche 


contient,  dans  une  niche,  les  restes  d'un  homme  et 
d'une  femme;  l'homme  avait  les  jambes  nues;  la  femme 
était  drapée.  Au-dessous  de  la  niche,  trois  feuilles  styli- 


sées et  les  traces  d'un  rinceau.  Scènes  inexpliquées.  Le 
bloc  a  du  former  la  moitié  de  gauche  de  l'une  des 
assises  d'un  grand  monument  difiTicilement  funéraire. 


5481.  Fragment  de  bloc,  découvert  à  Bâlj?  en  1 86  i , 
«hinter  dem  Munster  n  [burck.].  Calcaire  commun.  Hau- 
teur, 0  m.  57  ;  largeur.  1  m.  16  ;  épaisseur,  0  m.  tiS. 


ViscuEB,  Indicateur  d'Iiist.  et  d'uiit.  suisses,  VII  (  18G1),  |).  a 8. 
■  Bernoulli  ,  datalog,  p.  9 ,  11°  7.  —  Th.  Burckhardt-Bieder- 


MAîiN,    Indicateur   d'ant.    suisses,    VII   (1899-1896),  p.  488  et 
p[.XXXlX,n»3. 
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Restes  (partie  supérieure)  d'une  femme  drapée, 
probablement  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique. 
Du  côté  gauche,  sur  une  partie  formant  pilastre,  est 
une  danseuse.  Assise  d'un  monument  funéraire.  La 
pierre  est  brisée  du  côté  droit;  le  portrait  d'un  autre 
personnage  a  dû  disparaître  sur  la  face  principale. 

5482.  Fragment  de  bloc,  découvert  en  igoS.  Au 
Musée  de  Bàle.  Pierre  commune.  Hauteur,  o  m.  -io; 
largeur,  o  m.  67;  épaisseur,  0  m.  5o. 


Amour  ailé  ou  Victoire,  les  cheveux  noués  en  co- 
rymbe,  tenant  des  deux  mains,  au-dessus  de  sa  tête,  un 
bouclier  rond  décoré  d'un  buste.  La  pierre,  brisée  à 
gauche,  n'est  pas  sculptée  du  côté  droit. 

5483.  Fragment  découvert  en  190/1.  Au  Musée  de 
Bâle.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  70;  largeur,  cm.  /i5; 
épaisseur,  environ  0  m.  80. 


Photographie  communiquée  par  le  Musée  de  Bâle. 

Homme  barbu  paraissant  coiflé  d'une  dépouille  de 
lion;  peut-être  Hercule. 


5484.  Stèle  découverte  à  Bâle  en  18G1,  près  de  la 
cathédrale.  Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  60; 
largeur,  0  m.  78;  épaisseur,  o  m.  20. 


C.  /.  L.,  Xlil,  8987. —  VisciiER,  Iiidie.  d'hist.  et  d'ant.  suisses. 
Vil  (  1861),  p.  3o  (gravure).  —  F.  Bocrqublot,  Comptes  rendus 
des  séances  de  l'Acud.  des  Inscrqtt.  et  belles -lettres,  a*  série,  V 
(i865),p.  8. 

Buste  de  femme.  Au-dessous,  l'inscription  :  D(tls) 
M(atnbus)  loincatiae  Nundinae. 

5485.  Fragment  de  statuette,  de  provenance  non 
indiquée.  Au  Musée  de  Bâle.  Calcaire  tendre.  Hauteur, 
0  m.  28. 


Personnage  vêtu  d'une  tunique  courte  et  de  braies, 
un  manteau  sur  i'ëpaule  gauche,  Ja  main  gauche  placée 
sur  le  pommeau  d'une  épée  portée  en  sautoir. 
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5486.  Fragment  de  stèle,  découvert  en  190/1.  Au 
Musée  de  Bâle.  Calcaire  commun.  Hauteur,  0  m.  /i5; 
largeur,  1  m.  10;  épaisseur,  0  m.  3o. 


Photographie  communiquée  par  le  Musée  de  Baie. 
Fronton  décoré  d'un  sphinx  accroupi,  de  face.  Restes 
d'un  monument  funéraire. 


5487.  Bloc  découvert  en  190/i.  Au  Musée  de  Bâle. 
Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  Sa;  largeur,  0  m.  61; 
épaisseur,  0  m.  yo. 


Photographie  communiquée  par  le  Musée  de  Bâle. 

Sur  une  des  faces  sont  les  restes  d'une  femme  et, 
du  côté  gauche,  ceux  d'une  danseuse  levant  la  main 
gauche  tenant  une  écharpe.  La  pierre  a  fait  partie 
d'un  monument  funéraire. 


5488.  Fragment  de  tablette,  découvert  à  Bâle  en 
1906.  Au  iMusée.  Calcaire  tendre.  Hauteur,  0  m.  36; 
largeur,  0  m.  9  1  ;  épaisseur,  0  m.  08. 

Esculape,  drapé  dans  un  manteau,  le  torse  nu, 
s'appuyant  de  la  main  droite  sur  un  caducée;  à  sa  droite, 
un  autel. 
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STRASBOURG 

(ARGENTORATVM). 

Au  moins  à  l'époque  gallo-romaine,  Argenioraium ,  aujourd'hui  Strasbourg,  fut  la  principale  ville 
des  Triboques.  La  collection  lapidaire  formée  dans  le  chef-lieu  du  Bas-Rhin  avant  la  guerre  franco- 
allemande  de  i870-t8'7i  se  composait  de  quatre-vingt-dix  monuments  qui  étaient  rangés,  à  l'excep- 
tion d'un  seul,  dans  la  partie  droite  du  rez-de-chaussée  delà  Bibliothèque,  sans  système  bien  arrêté, 
d'une  manière  toute  provisoire,  en  attendant  que  la  ville  put  disposer  d'un  local  plus  spacieux.  Après  la 
guerre,  une  vingtaine  de  sculptures  furent  retirées  plus  ou  moins  endommagées  des  ruines  de  l'édifice 
qui  les  avait  abritées.  Le  reste  avait  disparu  dans  l'incendie  allumé  par  les  obus  allemands  pendant 
la  nuit  an  -îk  au  a  5  août. 

En  1862,  l'abbé  Straub  avait  pris  quelques  rapides  croquis  qui  devaient  lui  servir  pour  un  nouveau 
classement  et  faciliter  la  préparation  d'un  catalogue  par  le  pasteur  Jung.  Vingt-cinq  ans  plus  tard,  cinq 
de  ces  croquis  ont  vu  le  jour.  Je  les  ai  fait  reproduire  pour  donner  une  idée  des  sculptures  détruites; 
mais  leur  nombre  est  malheureusement  infime,  et  les  seuls  renseignements  que  nous  possédions  sur 
beaucoup  d'autres  pierres  se  réduisent  à  de  simples  notes  destinées  à  servir  de  guide  pour  le  classement 
projeté.  Au  lendemain  de  l'annexion,  la  Société  pour  la  recherche  et  la  conservation  des  monuments 
historiques  d'Alsace,  fondée  en  i85o,  ne  cessa  pas  de  rester  fidèle  à  la  patrie  perdue.  Un  nouveau 
musée  fut  créé  par  ses  soins,  d'abord  dans  une  salle  de  l'ancienne  Préfecture,  puis  à  la  Bibliothèque 
de  la  ville.  La  place  devenant  insuiïisante  pour  loger  les  collections  nouvellement  formées,  on  dut  bientôt 
les  transporter  dans  une  maison  particulière,  et  de  là,  quelques  années  plus  tard,  dans  des  locaux  vides 
du  petit  séminaire  de  Saint-Etienne.  Déplacées  encore,  ces  collections  furent  recueillies  dans  un  bâti- 
ment dépendant  de  l'ancienne  Académie.  On  les  a  réunies,  depuis  1896,  dans  l'aile  droite  de  l'ancien 
palais  épiscopal  (château  Rohan).  Leur  installation  est  en  grande  partie  l'œuvre  de  M.  Forrer. 
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5489.   Fragment  de  groupe,  découvert  en  i  go  a.  Au 
Musée.  Grè.s.  Hauteur,  o  m.  36:  longueur,  o  m.  38. 


Restes  d'un  groupe  du  cavalier  et  de  i'anguipède. 
Le  cavalier,  vêtu  d'une  tunique,  portait  la  jambe  droite 
en  arrière.  L'anguipède  fait  entièrement  défaut.  (Voir 
le  n'oGSg.) 


Hertlein,   Die    Juppitergigantensàulen,    p.   7. 
Denkm.,  p.  48  et  pi.  XLIII,  n°  3. 


Ul 

Henning  , 


^ 


5490.  Fragment  de  stèle,  découvert  rue  du  Cloître, 
n°  2,  en  1899.  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  ai; 
largeur,  0  m.  26;  épaisseur,  0  m.  10. 

Henning,  Denkm.,  p.  5i  et  pi.  XLVII,  a°  4. 


Mercure,  coiffé  du  pétase,  tenant  de  la  main  droite 
un  marteau.  Le  type  de  Mercure  que  reproduit  ce  bas- 
relief  est  unique  jusqu'à  ce  jour. 


5491.  Fragment  de  cippe  en  quatorze  parties, 
découvert  en  1906,  dans  le  mur  romain  près  de 
la  faculté  protestante   de  théologie.   Au  Musée    Grès. 
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Hauteur,    o    m.   86  ;   largeur,    o   m.   7 G  ;   épaisseur, 
o  m.  18. 

C.I.L.,  XIII,  11682.  — Welcker,  Westd.  Zeitschr.,  XX 
(1901),  p.  5291. —  DoMAszEWSKi,  Milleil.  der  Ges,  fur  Erhultung 
der geschichtl.  Denkin.  im  Elsuss,  XXI  (1906),  p.  366  (gravure). 


—  Dragendorff,  Bericht  iiher  die  Forstschr.  der  rôm.-germ. 
Forschung,  1906-1907,  p.  70.  —  Henning,  Denkm.,  p.  53 
et  pi.  L,  n°  9. 

Trois  bustes  peu  reconnaissables.  Au-dessous,  l'in- 
scription :  [D({sj  M[anibus)],  a{etemae)  miemoriae) ,  [per- 


pei]w(fl)e  secwnlaitî^  \^.  .  .f\ratri  et  Exo[mnio  cujmiigi 
kar(issimo^  ;  Pri[min\nus  et  Hihernius,  [fiH,  feceruiit 
e]<  Kalendwl(a^e  co[niugi  kjnrissim(^a)e .  Au-dessus,  trois 
rosaces. 


5492.  Stèle  découverte  en  1866,  en  creusant  une 
cave.  Au  Musée,  mais  endommagée  par  l'incendie  du 
2  4  août  1870;  moulages  aux  Musées  de  Saint-Ger- 
main-en-Laye  et  de  Nancy.  Grès.  Hauteur,  0  m.  70; 
largeur,  0  m.  lia;  épaisseur,  à  la  base,  0  m.  16. 

Photographie  communiquée  par  le  Musée  de  Saint-Germain. 
Revue  d'Alsace  (1866),  p.  4 17.  —  De  Morlet,  Bull,  de  la  Soc. 
pour  la  conserv.  des  monurn.  hist.  d'Alsace,  2*  série,  V  (1867), 
p.  65.  —  QuiCHERAT,  Mélaiigesd'archéol.;  AtiL,  p.  336  et  pi.  IV. 
—  Aug.   Sadm,  Bull,  monum.,  XXXIII   (1867),    p.    3o8.  — 


De  Longpérier ,  Btill.  des  ant.  de  France,  X  (1868),  p.  167 
(d'oii  F.  PoTTiER,  Bull,  de  h  Soc.  archéol.  de  Tarn-et-Garoime ,  I 
[1869],  p.  92).  —  Frôhner,  Musées  de  France,  p.  76  et 
pi.  XXIII.  —  Stracb,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum. 
hist.  d'Alsace,  2"  série,  XIII  (1888),  p.  876.  —  Fr.  Cumont, 
Textes  et  monum.  relatifs  aux  mystères  de  Mithra,  II,  p.  34o 
(gravure).  —  Henning,  Denkm.,  p.  5i  et  pi.  XL VII,  n°  10.  —  ■ 
Salomon  Reinach,  Bépert.  de  reliefs,  II,  p.  97,  ix°  5;  Calai,  I 
(1917),  p.  169  (gravure).  —  R.  Forrbr,  Das  Mithra-Heiligtum 
von  Kônigshofen  (1916),  p.  lo5  et  pi.  XXVI. 

Dieu  asiatique  debout,  de  face,  barbu,  pourvu  de 
deux  paires  d'ailes ,  n'ayant  pour  vêtement  qu'une  pièce 
d'étolFe  qui  lui  entoure  les  reins,  entre  un  serpent 
enroulé  autour  d'un  vase  placé  à  sa  droite  et  un  autre 
objet  indéterminé,  devant  un  lion  marcbant  à  gauche. 
Il  tient  de  la  main  gauche  un  sceptre,  de  l'autre  main 
une  clef  ou  une  épée.  Le  visage  et  l'avant-bras  droit  du 
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dieu  et  la  tête  du  lion  font  aujourd'hui  défaut.  L'objet 
indéterminé,  de  forme  demi-sphériquc,  est  creux  à  la 
partie  supérieure  et  percé  d'une  ouverture  par  devant. 
Il  ne  s'agit  certainement  ni  d'une  ruche,  ni  d'une  mai- 
sonnette, ni  d'une  coupe  retournée;  ce  ne  peut  être 
qu'un  symbole  mithrinqne,  au  même  titre  que  le  lion. 


le  vase  et  le  serpent;  peut-être  l'abri  du   serpent  lui- 
même.  (Voir  Gi'MONT,  loc.  cit.,  p.  '107.) 


5493.    Bloc  mutilé,  découvert  en  1902,  rue  Longue, 
en    construisant    une    canalisation.    Au    Musée.    Grès. 


Hauteur,     1    m.    ag  ;    largeur,     0    m.    38,    épaisseur,    1         Gravures  tirées  de  Henning. —  Eeutlei^ .  Die  .luppilergiganten- 
0  m.  87.  sâiilen,  p.  131.  —  Henning,  De;ifo«.,  p.  67  et  pi.  XLIII,  n°  2. 
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Sur  une  face,  Mercure,  coiffé  du  pétase,  un  manteau 
sur  l'épaule  et  le  bras  gauches,  tenant  de  la  main  droite 
baissée  une  bourse,  de  l'autre  main  un  caducée  qu'il  ap- 
plique contre  son  épaule.  Du  côté  opposé,  Minerve,  drapée 
et  casquée,  la  poitrine  parée  du  gorgonéion;  la  déesse 
tient  de  la  main  droite  une  chouette ,  et  s'appuie  de  l'autre 


main  sur  un  boucher.  A  droite,  un  dieu  nu ,  barbu,  peut- 
être  Hercule;  le  personnage  paraît  difforme,  probable- 
ment parce  qu'il  porte  sur  son  épaule  gauche  soit  un 
manteau,  soit  la  peau  d'un  lion.  A  gauche,  Junon.  drapée 
et  voilée,  tenant  de  la  main  droite  baissée  une  patère, 
de  l'autre  main  un  second  attribut  qui  n'est  plus  recon- 


. naissable.  Chaque  divinité  est  debout,    de   face,  dans 
une  niche. 


5494.   Stèle  découverte  dans  la  rue  des  Frères.  Au 
Musée,  mais  partiellement  détruite    par  l'incendie  du 
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2  4  août  1870.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  7/1;  largeur, 
0  tn.  79;  épaisseur,  0  m.  29. 


Stradb,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist. 
d'Alsace,  a*  sërie,  XIII  (1887),  p.  875. —  Henning,  DenA^n., 
p.  5o  et  pi.  XLVI,  n°  2. 

Mercure  debout,  de  face,  coiffé  de  deux  ailerons,  les 
épaules  couvertes  d'un  manteau  agrafé  sur  la  poitrine. 
Le  dieu  portait,  sur  son  bras  gauche,  Bacchus  enfant. 

Deux  autres  stèles  de  même  provenance  ont  été  com- 
plètement détruites,  en  1870,  par  les  obus  allemands. 
On  y  voyait  aussi  des  images  de  Mercure. 


5495.  Stèle  en  deux  fragments,  découverte  en  1878. 
en  creusant  une  cave  «pour  la  nouvelle  construction 
de  MM.  Veilh  et  Robin,  presque  à  l'entrée  de  Kœnigs 
hofen,  à  gauche  de  la  roule  de  Paris,  entre  les  n°*  27 
et  2955  [sTB.].  Au  Musée;  moulage  au  Musée  de  Saint- 
Germain.  Calcaire  commun.  Hauteur,  1  m.  ^7;  largeur, 
G  m.  67;  épaisseur,  0  m.  20. 

C.  I.  L.,  XllI,  5978.  —  Stbai'b,  Bull,  de  la  Soc.  pour  lu 
conserv.  des  moiiutn.  hislor.  d'Alsace,  2"  série,  XII  (1878), 
p.  33i  (gravure,  d'où  Bone,  Bonner  Jahrb.,  LXVl  [1879], 
p.  79);  Bull.  Jiiomim.,  XLIV  (1878),  p.  391.  —  Brain,  Gesch. 
von  Kônigshofen ,  p.  6  (gravure).  —  Miciiaelis,  Handbuch  der 
KuHstgesch.,  1(1906),  p.  438  (gravure).  — CAG^AT,  Dicl.  des 
anl.  grecques  el  rom.,  III,  9,  p.  1068  (gravure).  —  Hensing, 


Denkm.,  p.  5i  el  |>l.  XLVIII,  n"  1.  —  Salomon  Reinach,  Bépert. 
de  reliefs,  II,  p.  97;  Catal.  du  Musée  de  Saint-Germain,  I  (1917J, 
p.  191. 


iX'LA(U;&NN(V' 
GFArvL,\/C'Mli:' 
LE(rlf'\N"C'AEV\tJ 
AN'XXXyif^M' 


H  !-!-v-r»- 


Soldat  imberbe,  à  mi-corps,  dans  une  niche,  entre 
deux  pilastres  surmontés  chacun  d'une  colonne;  il  est 
vêtu  d'une  tunique  et  de  deux  manteaux,  l'un  avec  ca- 
puchon, fendus  par  devant.  Autour  de  sa  taille,  deux 
ceinturons  de  cuir  supportant  chacun  une  épée  dans 
son  fourreau.  L'une  des  épées  est  placée  du  côté  droit. 
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l'autre  du  côlé  gauche.  Un  ornement  de  cuir,  garni  de 
huit  rangées  de  boutons  et  d'autant  de  pendeloques,  est 
maintenu  par  les  ceinturons  et  tombe  par  devant  sur  un 
cartouche  contenant  l'inscription  :  C(^fnus)  Larp^ennim, 
Ciah  Jiltus^,  Fab{la  tribu) ^  Luc(a'),  m'dies)  leg(ioim\  ii, 
(^centuriae)  Scaevae,  an{norum)  xxxrii,  stip{endtorurn\ 
xrin;  h[ic)  sitim)  e[sl).  Le  personnage  tient  de  la  main 
gauche  probablement  un  rouleau,  de  l'autre  main  l'un 
des  pans  de  son  manteau  de  dessus.  Les  colonnes  sup- 


portent un  fronton  orné  d'une  rosace  et  d'un  feuillage. 
Quatre  autres  rosaces,  autour  du  fronton,  et  des  acro- 
tères  formés  de  palmettes  complètent  la  décoration  de 
la  stèle. 


5496.  Stèle  mutilée,  découverte  en  1737,  sur  l'em- 
placement de  la  mairie  actuelle.  Déposée  à  la  Biblio- 
thèque (anciennes  collections  Kellermann  et  Schœpflin), 


cette  stèle  a  été  détruite  par  l'incendie  du  a/i  août  1 870  ; 
moulages  aux  Musées  de  Strasbourg,  de  Saint-Germain- 
en-Laye  et  de  Saverne.  sGrès  rouge  à  grain  lin  ^  [mér.]. 
Hauteur,  1  m.  10;  largeur,  0  m.  58. 

C.  /.  L.,XI1I,  5980.  —  ScHOBPFLW,  Alsat.  illustr.,  I,  p.  Sao 
et  pi.  I,  n"  Il  (=édit.  Ravenèz,  111,  p.  117  et  pi.  XII,  a"  1; 


cf.I,  p.  147  et  pi.  1,  n°  8).  —  OsaiLiv,  Mm.  S  chœp/lini,  I, 
p.  91.  —  SciiwEiGH.«usER,  Aiiiiiiaire  du  Bas-Rhin,  1822,  p.  Sag. 

—  Mérimée,  Revue  archèoL,  I  (i844),  p.  aSo  (gravure,  d'où 
Do  Mège,  Archéol.  pyrén.,  II,  p.  201).  —  Barry,  Mém.  de 
l'Acad.  des  sciences  de  Toulouse,  5'  série,  III  (iSSg),  p.  38o. 

—  A.  DE  Longpèrier,  Un  f mue  dieu  =  Musée  archéol. ,  I  (1876), 
p.  «79  (gravure).  —  Brambacu,  C.  /.  Rh.,  p.  889,  n°  1886 
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(d'où  Straub,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monutn.  hist. 
d'Alsace,  2'  sëi-ie,  XIII  (1887),  p.  876).  —  Félix  Vodlot,  Les 
Vosges  avant  l'histoire,  p.  lia.  —  Schumacher,  Die  Germania 
des  Tacitus  und  die  erhaltenen  Denkmâler  =  Mainzer  Zeilschr., 
IV  (1909),  p.  6  et  pi.  II,  n°  17.  —  Salomon  Reinach,  Béperi. 
de  reliefs,  II,  p.  97,  n°  3;  Catal.  du  Musée  de  Saint-Germain,  I 
(1917),  p.  197.  —  F.  KoEPP,  Die  Rômerin  Deulschland,  p.  101 
(gravure). 

Soldat  debout,  de  face,  casqué  et  cuirassé  ou  vêtu 
d'une  tunique,  dans  une  niche,  les  épaules  couvertes 
d'un  manteau  flottant.  Le  personnage,  tenant  de  la 
main  droite  une  lance,  est  armé  d'une  épée  en  partie 
cachée  par  un  bouclier  rond  sur  lequel  il  s'appuie  de 
l'autre  main.  A  sa  gauche  est  une  enseigne  surmontée 
d'un  coq.  Au-dessus  de  la  niciie,  l'inscription  :  Lepon- 
ttus.  .  . 


5497.   Fragment  de  statue,  de  provenance  locale.  Au 
Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  68. 


Homme  debout,  le  torse  nu,  les  jambes  entourées 
d'un  manteau  qui  couvre  aussi  l'épaule  et  le  bras 
gauches.  Le  personnage  lient  de  la  main  gauche  un 
objet  fruste;  le  bras  droit  manque. 


5498.    Fragment   de  stèle   en   deux  parties,  décou- 
vert rue  du  Cloître,  n°  2 ,  en  1899.  Au  Musée.  Grès. 


Hauteur,    0    m.    5o  ;   largeur,    0   m.   53;   épaisseur, 
0  m.   19. 


Compas,  niveau  et  fd  à  plomb.  Il  s'agit  pro- 
bablement d'un  débris  du  monument  funéraire  d'un 
maçon.  (Voir  Wn°'  5856  et  5876.) 


5499.  Fragment  de  stèle,  découvert  à  Strasbourg  en 
1906,  dans  le  mur  romain,  près  de  la  faculté  proles- 
tante de  théologie.  Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur, 
0  m.  97  ;  largeur,  o  m.  70;  épaisseur,  0  m.  27. 


G.  I.  L.,  XIII,   ii63o.  —  Welcker,  Westd.  Zeitschr.,  XX 
(  1 9  o  1  ) ,  p.  9  9 1 .  —  DoMA  szEwsKi ,  Mitteil.  der  Ges.  fur  Erhalt.  der 
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geschkhtl.  Denkm.  im  Elsass,  Il  (1906),  p.  36 1  (gravure). 
—  Dragendorff  ,  Bericlil  iiber  die  Forischr.  der  rôm.-germ. 
Forschung,  1906-1907,  p.  69.  —  Henîcng,  Denkm.,  p.  53  et 
pi.  L,  n"  3. 

Inscription  :  .  .  .  .an(iwrtimj  xl,  slip{endiorum)  xri  ; 
hiicj  s{itus)  e(si);  h{eres)  f{aciendun{)  c{uravit\.  Au-des- 
sous, un  homme  imberbe  conduisant  une  voiture  chargée 


de  vivres,  attelée  de  deux  mulets  placés  de  front.  Le 
personnage,  vêtu  d'une  tunique,  une  épée  sous  le  bras 
droit,  est  assis  sur  le  devant  de  la  voiture.  Au  second 
plan  est  une  sorte  de  tige  verticale,  terminée  à  ce  qu'il 
semble  par  une  pomme  de  pin.  On  ne  saurait  dire  s'il 
s'agit  d'un  ornement  du  limon  du  char  ou  si  le  sculpteur 
a  voulu,  de  cette  manière,  indiquer  un  arbre  en  bordure 


de  la  route  que  suit  la  voilure.  Monument  funéraire  d'un 
soldat  des  services  administratifs  de  l'armée  romaine. 


5500.  Bloc  mutilé  en  trois  fragments,  découvert 
à  Strasbourg  en  1899,  dans  le  mur  romain,  rue  du 
Cloître,  n°  9.  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  60  ;  lar- 
geur, 1  m.  12  ;  épaisseur,  0  m.  87. 

Henning,  Denkm.,  p.  62  et  pi.  XLVIII ,  n°  4. 


Au  milieu,  un  personnage  assis  et  voilé,  tient  de  la 
main  droite  probablement  un  rameau  qu'il  élève  au- 
dessus  de  sa  tête;  devant  lui  est  un  autre  personnage 
debout,  drapé,  tourné  vers  la  gauche.  Deux  figures  au 
second  plan  :  l'une,  bien  conservée,  pourrait  être  celle 
d'un  soldat  d'apparence  barbare,  à  cheveux  incultes, 
tenant  un  bouclier  ovale  de  la  main  gauche;  il  ne 
reste  de  l'autre  que  le  nez,  la  bouche  et  une  partie  du 
menton.  Toutes  deux  regardent  aussi  vers  la  gauche. 
Enfin,  sur  le  bord  gauche  de  la  pierre,  dans  le  fronton 
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triangulaire  d'un  monument,  est  le  buste  nu  d'un  cin-    1    vers  la  droite.  Le  fronton,  très  aigu,  était  supporté  par 
(juième personnage,  imberbe,  à  cheveux  Louclés,  tourne       deux  colonnes  dont  il  ne  reste  plus  qu'une  partie  de 


celle  de  droite.  Sujet  indéterminé;  peut-être  Oreste  et 
iphigénie. 


5501.  Fragment  de  stèle,  de  provenance  inconnue. 
Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  o  m.  a/i;  largeur, 
o  m.  20;  épaisseur,  o  m.  09. 


d'un  manteau  jeté  sur  l'épaule  gauche.  Elle  tenait  de  la 
main  gauche  un  attribut  devenu  fruste. 


5502.  Fragment  de  bloc,  de  provenance  inconnue, 
creusé  pour  constituer  l'une  des  parties  d'un  sarcophage. 
Au  Musée,  dans  la  cour.  Grès.  Hauteur,  0  m.  68;  lon- 
gueur, 1  m.  2/1  ;  largeur,  0  m.  82. 


Femme,  peut-être   assise,    vêtue    d'une    tunicjue   à 
manches  courtes,  serrée  à  la  taille  par  une  ceinture,  et 


Personnage  nu,  vu  de  dos;   à  sa  droite,  les  traces 
d'une  draperie. 
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5503.  Fragment  de  stèle,  découvei't  rue  du  Cloître, 
n°  2,  en  iScjg.  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  i  m.  a  i  ; 
largeur,  o  m.  g  i  ;  épaisseur,  o  m.  9 y. 

Henning,  Denkm.,  p.  53  et  pi.  XLIX,  ii"  a. 


Enfant  et  pédagogue.  Le  pédagogue,  vêtu  d'une 
tuni(|ue  et  d'un  manteau,  est  assis  dans  un  fauteuil 
rond,  le  pied  gauche  sur  un  gradin,  et  tient  sur  ses 
genoux  un  volume  à  demi  déroulé,  sur  lequel  il  écrit 


au  moyen  d'un  calame.  L'enfant,  debout  devant  lui, 
est  aussi  vêtu  d'une  tunique  et  d'un  manteau  ;  il 
lient  de  la  main  droite  sans  doute  un  encrier,  de  l'autre 
main  probablement  un  étui  rempli  de  calâmes.  Sur 
chaque  face  latérale  est  une  plante  stylisée.  Monument 
funéraire. 


5504.  Fragment  de  cippe,  découvert  en  189g,  près 
de  la  Maison  rouge.  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  35; 
largeur,  0  m.  55;  épaisseur,  o  m.  9  1 . 

C.  /.  L.,  Xin,  11620.  —  Welcker,  Westd.  Zeitschr.,  XX 
(1901),  p.  399.  —  Drageixdobff,  Be)-icht  ûber  die  Forlschr.  der 
rôm.-germ.  Forsehung,  1906-1907,  p.  68. 
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Sur  la  face  principale,  l'inscription  (lecture  de  M.  Dra- 
gendorff)  :  .  .  .(I(ono)  [d(edit)]  (ledic[(atuni)  a . . .]  Pon[tmno 


Hfll'  l 


legialo'j]  Au^mti)  pr(o^  ^r(fletore)].  Du  côté  gauche,  un 
personnage  nu  marchant  vers  la  droite. 


5505.  Fragment  de  stèle,  découvert  rue  du  Cloître, 
n°  9,  en  1899.  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  53; 
largeur,  0  m.  33;  épaisseur,  0  m.  32. 


Hettner,  Westd.  Zeitschr.,  XX  (1901  ),  p.  991.  —  Henning, 
Denkm. .  p.  4  et  pi.  XLV,  n°  3. 

Dieu  et  déesse  assis,  de  face.  Le  dieu  a  le  torse  nu 
et  les  jambes  couvertes  d'un  manteau;  il  tient  de  la 


main  droite  un  objet  ayant  l'apparence  d'un  bâton;  la 
déesse  est  drapée  et,  de  la  main  gauche,  porte  une 
bourse.  Selon  M.  Henning,  il  s'agirait  de  Jupiter  et  de 
Junon.  Plutôt  Mercure  et  Rosmerta  ou  Maia. 


5506.  Fragment  de  stèle  de  provenance  inconnue. 
Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  80;  largeur, 
0  m.  56;  épaisseur,  o  m.  90. 


•/ 


Mercure  debout,  de  face,  les  épaules  couvertes  d'un 
manteau  agrafé  du  côté  droit,  portant  de  la  main 
gauche  un  caducée.  De  la  main  droite  baissée,  le  dieu 
tenait  sans  doute  une  bourse. 


5507.  Fragment  de  stèle,  découvert  rue  du  Cloître, 
n°  2 ,  en  1899.  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  98; 
largeur,  0  m.  68;  épaisseur,  0  m.  23. 

Henning,  Denkm.,  p.  53  et  pi.  XLIX,  n°  3. 
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Homme  debout,  de  face,  vêtu  d'une  tunique  courte 
à  manches  collantes  relevée  par  une  ceinture  et  d'un 


manteau  agrafé  sur  l'épaule  droite.  Le  personnage  porte 
de  la  main  gauche  peut-être  un  coffret,  et  tient   de 


l'autre  main  baissée  l'extrémité  d'un  lien.    Monument 
funéraire;  probablement  celui  d'un  soldat. 


5508.    Fragment   de   stèle,  découvert  en    i865    à 
Kœnigshoffen,    en    creusant  les    caves    des   établisse- 
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nients  Gruber  et  Reeb.  Au  Musde  de  Strasbourg,  mais 


endommagé  pendant  la  guerre  franco-allemande.  Grès 


rouge.  Hauteur,  o  m.  07;  largeur,  o  m.  76:  épaisseur, 


Merck,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Al- 
sace, 9'  série.  IV  (i8(l()),  p.  i.34  (gravure).  —  Stbaub,  ibid., 
X(i87),  p.  344  (gravure). 


Bacchus;  on  ne  possède  que  ses  jambes  nues, 
chaussées  de  bottines,  et  la  panthère  qui  lui  servait 
d'allribut. 


o  m.  9  1. 


5509.  Fragment  de  stèle,  de  provenance  inconnue. 
Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  1  m.  09;  largeur,  t  m.  ai; 
épaisseur,  0  m.  98. 

Gravures  tirdes  «le  Henning.   —  HB^N1NG,  Denkm.,  p.  5q  et 
pi.  XLlX.n"!. 

Partie  inférieure   de  trois  hommes  et  d'une  femme 
debout,  drapés.   La   femme   est  au   second  plan,  der- 


I 


rière  les  hommes.  Chaque   face   lalérale  de  la  pierre    I        5510,  Tête  en  deu<  fragmeals,  d&ouverle  en  ■» 
ér.  décorée  d'une  acanfc  s,,llsée.  Monument  funéraire.    \   i  Kœniphoffen,  .lors  de  la  consIruC.n  de  <,«el<,, 
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bâtiments  économiques  et  du  creusement  de  la  cave  qui 
existe  sous  le  salon  du  rez-de-chaussée  [de  l'immeuble 
Heidmann]  «[str.].  Au  Musée  de  Strasbourg.  Marbre 
blanc.  Hauteur,  o  m.  69. 


SrnAiiB,  Ihill.  de  ta  Soc.  pour  la  conxerv.  des  Moniim.  hist. 
d'Mmce,  a'  série,  X  (1878),  p.  336  (9  planclips).  —  Micihëlis, 
ihid.,  XI  (  1879-1880I,  p.  43.  —  Braln,  Gesch.  von  Kimigs- 
hofen,  p.  7  (gravure).  —  Henninc,  Denkm.,  p.  54  et  pi.  Ll, 
n"   9. 

Portrait  d'une  impératrice  du  second  siècle.  Peut-être 
Julie,  femme  de  Septime-Sevère. 


5511.    Stèle   découverte    place    de    l'Église -Neuve, 
maison   Siegfried,  en    1898.  Au   Musée.   Grès.    Hau- 


teur,   1  m.  67;  largeur,   o  m.  66:  épaisseur, ^environ 
0  m.  3o. 


Gravure  tirée  de  Henuing-. 
pi.  XLVIII,  n°  3. 


Hennfng,  Dcnkm.,  p.    Sa  et 


Homme  debout,  de  face,  vêtu  d'une  tunique  et  d'un 
manteau  à  capuchon.  De  la  main  droite  ramenée  sur  la 
poitrine,  le  personnage  tenait  un  objet  qui  n'est  plus 
reconnaissable.  Sur  chaque  face  latérale,  une  plante 
stylisée;  celle  du  côté  gauche  a  presque  entièrement  dis- 
paru. Monument  funéraire. 
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5512.  Slèle  de  provenance  inconnue.  Au  Musée.  Grès. 
Hauteur,  o  m.  7^1;  largeur,  o  m.  43;  épaisseur,  0  m.  17. 


4* 


•>•    '1 


\ 


Hexmng,  Deiihm.,  p.  5o  et  pi.  XLVII,  n"  2. 

Hercule  nu,  barbu,  debout,  de  face,  dans  une  niche, 
la  peau  du  lion  sur  l'épaule  gauche,  s'appuyant  de  la 
main  gauche  sur  une  massue,  et  de  l'autre  main  tenant 
un  canthare. 


5513.  Buste  de  provenance  inconnue.  Autrefois  à 
Strasbourg,  dans  la  collection  Schœpflin.  «Marbre  jau- 
nâtres.  Perdu. 

Dessin   tiré  de  Schœpflin.    —   Schoepflis,   Abat,    illuslr., 


1,   p.  47a  et   pi.  VII,  n"  3  =  édit.  RAVENisz,   II,  p.   568  et 
pi.  IV,  n°  ç). 


Personnage  barbu  avec  cornes  de  bélier.  Plutôt  Bac- 
chus  que  Jupiter  Ammon. 


5514.  Fragment  de  stèle  de  provenance  inconnue. 
Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  38;  largeur, 
0  m.  23;  épaisseur,  cm.  la. 


Femme  drapée  tenant  de  la  main  gauche  une  corne 
d'abondance.  Abondance  ou  Fortune.  A  sa  droite  des 
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restes  peu  reconnaissables  d'une  autre  figure.  La  sculp- 
ture est  très  fruste. 


5515.  Fragments  de  bloc  découverts,  en  190 5,  «in 
der  Bruderhofgasse»  [hebtl.].  Au  Musée.  Grès.  Hau- 
teur, 1  m.  2/1;  largeur,  o  m.  Sa;  épaisseur  (réduite), 
0  m.  18. 


Hertlein,  Die  Juppitergigantensciulen,  p. 


191. 


Hercule  debout,  de  face,  la  peau  du  lion  sur  le  bras 
gauche,  s'appuyant  de  la  main  droite  sur  une  massue. 
A  droite,  probablement  Minerve  tenant  une  lance  et 
accompagnée  d'une  chouette;  à  gauche,  peut-être  Mer- 
cure. Le  bas-rel'ief  de  la  quatrième  face  a  disparu. 


5516.  Chapiteau  et  fragment  de  colonne,  de  pro- 
venance inconnue.  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  76; 
diamètre,  0  m.  3o. 


La  décoration  se  compose  de  quatre  têtes  de  femme 
dans   des   bouquets   de  feuilles   d'acanthe.    Peut-être 


les   Saisons.  Il   n'existe  que   des   traces   de   l'une    des 
têtes. 


5517.  Tête  de  provenance  inconnue.  Au  Musée.  Cal- 
caire commun.  Hauteur,  0  m.  9/1. 


.=^f#^ 


,'i^^''*' 


-  ; 


Vieillard  barbu.    Cette   tête    paraît   couronnée    de 
laurier. 
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5518.    Sarcophage    dc^couvert  en   1898  à  Kœnigs- 
liolFeii.    Au    Musée  de   Strasbourg.   Pierre  commune. 


Hauteur,  0  m.  67;  largeur,  2  m.  09; épaisseur,  o  m.  78; 
épaisseur  de  la  cuve,  o  m.  12. 


C.y.  L,  XIII,  ii633.  —  AntiquU.  Zei<., Vl{  1898).  p.  872. 
—  DoMAszEWSKi,  Mitleil.  der  Ges.  fur  ErhaJl.  der  ffcschichtl. 
Dctilim.  im  Elsass,  Il  (1906),  p.  867.  —  Dragendorff,  Bei-icht 


iiber  die  Forlsclir.  der  riim.-frerin.  Vorschung,  1906-1907,  p.  70. 
—  HEiliNiNG,  Deiikm.  der  eluitss.  Altertiims-Sammlung ,  p.  .t3  cl 
pi.  I-,  II"  4. 
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Dans  un  cartouche  gardé  par  deux  Parques,  l'inscrip- 
tion :  [0{iis)]  M[ambus)  el  memoriae  aelernne  q{uondnm) 
G(.  .  .)  Florentinae,   matronae   incomparabili ,  quae  vixil 


coniugi  rarissimnejiacienduin)  c(uravil).  L'une  des  Parques, 
dont  la  tête  manque,  est  assise  sur  un  tabouret  recouvert 
d'une  draperie;  elle  tient  de  la  main  gauche  une  que- 


anlnos)  xxxrii,  m(enses)  v,  d{jcs)  xiii;  lunius  Eudemus    |    nouille  et  porte  la  main  droite  en  avant,  dans  le  geste 


des  fileuses.  A  sa  droite  est  un  coffre.  L'autre  Parque, 
sous  les  traits  d'une  jeune  femme,  est  placée  dans 
un  fauteuil  rond,  vis-à-vis  de  la  précédente,  du  côté 
gauche  du  cartouche;  elle  dévide  un  peloton  de  laine 
qu'elle  regarde  attentivement  et  dont  le  fd  s'amoncelle 
sur  ses  genoux.  Toutes  deux  sont  chaussées  et  velues 
d'une  robe  longue  et  d'un  manteau.  Les  faces  latérales 


du   sarcophage    sont   décorées   chacune   d'une   rosace, 
parmi  des  feuilles. 

5519.  Fragment  de  statue  trouvé  à  Kœnigshollen. 
Au  Musée  de  Strasbourg.  Grès.  Hauteur,  o  ni.  3o. 

Stbaub,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conservation  des  moniim.  hist. 
d'Alsace,  a'  série,  iV  (1866),  Mém.,  p.  9. 
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Homme  debout,  l'épaule  et   le  bras  gauches  cou- 
verts d'un  manteau  agrafé  du  côté  droit.  Il  s'agit  d'un 


dieu    que   le  manque    d'attributs    ne   permet    pas    de 
reconnaître.  Peut-être  Mercure. 


5520.  Chapiteau  de  pilastre  trouvé  à  Kœnigshof- 
fen.  Au  Musée  de  Strasbourg.  Grès.  Hauteur,  o  m.  68; 
largeur  à  la  partie  supérieure,  o  m.  5o. 


Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Alsace, 
a'  série.  XI  (1879-1880),  Mém.,  p.  36. 


Sur  chaque  tailloir,  une  tête  de  femme,  dans  un 
bouquet  d'acanthe.  Peut-être  les  Saisons.  Trois  des  têtes 
sont  fort  dégradées. 


5521.  Tête  de   provenance    inconnue.    Au   Musée. 
Marbre  blanc.  Hauteur,  0  m.  3". 


^./ 


HeniMng,  Denkm.,  p.  54  et  pi.  Ll,  11°  1. 

Probablement  une    mauvaise    copie    d'un    portrait 
d'Auguste.  Art  gréco-romain;  11°  siècle. 


5522.  Fragment  de  bloc,  découvert  en  1908  à 
Kœnigshoffen.  Au  Musée  de  Strasbourg.  Grès.  Hauteur, 
0  m.  5/i  ;  largeur,  0  m.  87  ;  épaisseur,  0  m.  36. 


Cavalier   cuirassé   et  casqué,  suivi   d'un  homme    à 
pied.  Le  personnage  brandit  de   la  main   droite  une 
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lance  et  tient  de  l'autre  main  un   bouclier  ovale.  Le 
cheval  a  une  poitrinière  décorée  de  phalères.  L'homme 


à  pied,  vêtu  dune  tunique,  porte  une  lance.    Monu- 
ment funéraire.  (Voir  le  n"  5/i52.) 


5523.  Fragment  de  provenance  non  indiquée.  Au 
Musée.  Calcaire  grossier.  Hauteur,  o  m.  ho;  largeur, 
o  m.  3o  ;  épaisseur,  o  m.  16. 


5524.   Fragment  de  statue  de  provenance  inconnue. 
Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  3g. 


Restes  d'un  médaillon  contenant  le  buste  mutilé 
d'une  femme  drapée  tenant  de  la  main  droite,  devant 
elle,  un  objet  fruste.  Un  autre  buste  a  dû  dis- 
paraître. Le  fragment  peut  provenir  d'un  monument 
funéraire. 


Déesse  drapée  portant  sur  le  bras  gauche  une  corne 
d'abondance.  Le  bras  droit'manque.  Probablement  une 
Fortune. 


BAS-RELIEPS.    — VII. 
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552S.   Fragment  de  stèle  de  provenance  inconnue. 
Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  o  m.  /ig;  largeur,  o  m.  3(); 


épaisseur 


0  m.  19. 


Mercure.  Le   dieu  tenait   une  bourse  au-dessus  des 
cornes  d'un  bouc  debout. 


5526.   Tête  trouvée  à  KœnigsbofFen.  Au  Musée  de 
Strasbourg.  Calcaire  commun.  Hauteur,  o  m.  97. 


Homme  imberbe;  il  s'agit  probablement  d'un  frag- 
ment de'  cariatide.  La  sculpture  est  inachevée. 

5527.  Tête  trouvée  à  kœnigshoffen.  Au  Musée   de 
Strasbourg.  Marbre  blanc.  Hauteur,  0  m.  3"]. 


Jeune    femme;   la    coillure,    en    côtes    de    melon, 
se    compose,    par  devant,    de    trois    rangées    de    pe- 


tites boucles,    par    deirière,  d'un  catogan  (|ui  couvre 
la    nuque.    Il   peut    s'agir    d'un   portrait  d'Agrippine 
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l'aînée.  Mais  le  masque  m'a  paru  moderne.  Art  gréco- 
romain. 


5528.  Stèle  découverte  dans  la  rue  des  Frères.  Au 
Musée,  mais  partiellement  détruite  par  l'incendie  du 
ùk  août  1870.  Grès.  Hauteur,  1  m.  26;  largeur, 
o  m.  7.3;  épaisseur,  0  m.  9. à. 


Strviii,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  moniiin.  histor. 
d'Alsace,  a*  série,  Xlil  (1887),  p.  375.  —  Hennwg,  Denlcm., 
[t.  5oLt  pi.  XLVl,!!"  1. 


Mercure  debout,  de  face,  coiffé  du  pétase,  l'épaule 
et  le  bras  gauches  couverts  d'un  manteau  agrafé  du 
côté  droit;  le  dieu  tient  de  la  main  droite  baissée 
une  bourse,  de  l'autre  main  un  caducée.  Les  faces 
latérales  sont  restées  brutes.  Le  bas -relief  paraît 
inachevé. 


5529.  Fragment  de  stèle  de  provenance  inconnue. 
Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  li'i  ;  largeur, 
0  m.  ai  :  épaisseur,  0  m.  1 1 . 


Femme  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique  et  d'un 
manteau,  les  deux  mains  ramenées  sur  la  poitrine. 
Contre  son  épaule  gauche,  une  corne  d'abondance.  La 
pierre,  complète  à  gauche,  est  brisée  du  côté  droit. 
Déesse  indéterminée. 
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Un  sanctuaire  milhriaque  a  été  mis  au  jour  en  tgii  à  KœnigshofTen,  en  creusant  les  fondations 
d'une  église  luthérienne.  On  a  retiré  de  ses  ruines  de  nombreux  objets,  principalement  des  autels, 
pour  la  plupart  très  mutilés,  et  des  restes  de  statues  et  de  bas-reliefs  qui  sont  conservés  au  Musée  de 
Strasbourg.  Les  minutieuses  recherches  de  M.  Forrer  l'ont  conduit  à  supposer  que  ce  sanctuaire, 
de  forme  rectangulaire,  probablement  construit  vers  l'année  i45,  fut  réparé  et  considérablement 
agrandi  du  temps  d'Alexandre  Sévère.  M.  Forrer  pense  même  qu'une  troisième  réfection  eut  lieu  sous 
Aurélien,  soit  que  la  vétusté  du  temple  la  nécessitât,  soit  à  la  suite  des  invasions  germaniques  qui  se 
produisirent  sous  Gallien.  Le  sanctuaire,  d'abord  dévasté,  fut  ensuite  détruit  par  l'incendie  vers  la  fin 
du  iv"  siècle. 

BIBLIOGRAPHIE. 

Forrer  (Robert).  Dos  Mifhra-Heiligtum  von  Konigshofen  lei  Slrassburg.  Stuttgart,  191 5;  in-8°,  i33  pages,  28  planclies. 
Extrait  du  Bulletin  de  la  Société  pour  la  conservation  des  monuments  historiques  d'Alsace,  9'  série,  t.  XXIV,  igiB,  p.  1  à  i33. 


5530.   Fragments   de   table.   Hauteurs,    environ    de 
om.  i5àom.  65;  épaisseur  commune,  0  m.  06.' 

Gravures  tirées  de  Forrer.  —  Forrer  ,  Dns  Mithra-Heiliglum , 
p.  65  et  .pi  XXII  et  XXIII. 


Ces  divers  fragments  et  d'autres  non  reproduits  sont 
détachés  d'un  grand  bas-relief,  de  9  m.  3 o  de  haut  sur 
1  m.  85  de  large  environ,  dont  la  bordure  est  décrite 


ci-après,  sous  le  n°  55  35.  M.  Forrer  les  a  rapprochés 
de  la  façon  qu'indique  la  figure.  Au  centre  du  bas-relief 
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était  représenté  Mithra  tauroctone  dans  le  costume  et  la 
pose  traditionnels;  on  n'a  retrouvé  du  dieu  que  la  poi- 
trine et  le  bras  droit,  le  genou  gauche,  la  cuisse  droite 
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et  la  majeure  partie  du  manteau  flottant.  Le  chien,  qui 
se  dressait  contre  le  taureau,  et  le  serpent  cherchant  à 
boire  dans  un  cratère  existent  presque  entièrement;  il  ne 
reste  du  scorpion  que  le  corselet.  Le  dieu  asiatique  était 
placé  entre  deux  têtes,  l'une  imberbe,  l'autre  barbue, 
figurant  Borée  et  Notes  et  les  dadophores  Cautès  et 
Cautopatès.  Les  deux  têtes,  bien  que  très  mutilées,  sont 
suffisamment  reconnaissables.  Des  deux  dadophores, 
celui  de  gauche,  tenant  son  flambeau  baissé,  est  à  peu 
près  intact;  on  ne  possède  de  l'autre  qu'une  partie  de 
la  poitrine ,  la  jambe  et  le  bras  droits  et  la  flamme  du 
flambeau.  Mithra  était  représenté  dans  une  grotte  dont 
on  a  quelques  éléments  de  la  bordure.  Au-dessus,  un 
paysage  planté  d'arbres,  retrouvés  en  partie,  était  par- 
couru par  les  chars  du  Soleil  et  de  la  Lune.  On  possède 
les  deux  chevaux  du  Soleil,  un  des  chevaux  de  la  Lune 
et  le  corps  de  la  déesse.  A  l'entrée  de  la  grotte,  l'un  à 
droite,  l'autre  à  gauche,  figuraient,  ainsi  que  l'indique 
la  restitution  proposée  par  M.  Forrer,  un  aigle  et  un 
corbeau  dont  on  n'a  plus  que  les  têtes. 


5531.   Autels,  avec  base  et  couronnement.   1.  Hau- 
teur, 0  m.  /i5;  largeur,  o  m.  i8;  épaisseur,  cm.  12. 

—  2.  Hauteur,  0  m.  ^0;  largeur,  0  m.  i3;  épaisseur, 
o  m.  09. 

Gravures  tirées  de  Forrer. —  C.  /.  L.,  XIII,  1 1606  et  1 1607. 

—  Forrer,  Dos  Miihra-Heiligtiim ,  p.  48  et  A 9  et  pi.  XVI. 

Inscriptions  :  1.   D(eo)   Cissonio  ;  Gittonius  Ptppausus 
viptum)    s[ohit)   l(ibens)   m(erito).    —    2.   I{n)  h[onorem) 


d(omus)  dltvinaej ,  d(eoj  Atli  ;  Cantm(ius)  Capell  (. . .)  v{otuTnj 
«(olvitj  l{ibens)  li^aetusj.  D'autres  autels  portent  aussi  des 
inscriptions,  mais  elles  sont  très  mutilées.  Une  dédicace 


gravée  sur  une  tablette  de  bronze  est  ainsi  conçue  :  /(n) 
h(onoreni)  d(omusj  d{ivinae) ,  d{eo)  Sol(i)  inv{icto)  ;  Silves\t\er 
v(otum)  s{ohit)  liihms)  \l{aetus)\. 

5532.  Fragment  de  bloc.  Hauteur,  environ  0  m.  90; 
largeur,  0  m.  28;  épaisseur,  0  m.  08. 

Forrer,  Bas  Mithra-Heiliglum ,  p.  58  et  pi.  XX,  n°  1. 


Restes  d'une  figure  de  Mithra.  Sur  le  bord  gauche 
est  une  tête  du  Soleil,  à  laquelle  devait  correspondre, 
à  droite,  une  tête  de  la  Lune.  La  sculpture  est  en  taille 
d'épargne.  (Voir  le  numéro  suivant.) 


5533.   Fragment   de   bloc.   Hauteur,  o  m.  25;  lar- 
geur, 0  m.  9/1;  épaisseur,  0  m.  08. 

Forrer,  Das  Mlthra-HeUigtum,  p.  58  et  pi.  XX. 
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Dadophore.  Le  personnage,  vêtu  à  l'asiatique,  de- 
bout, les  jambes  croisées,  tenait  des  deux   mains   un 


flambeau  [tourné  vers  le  sol.  Ce  fragment  et  celui  qui 
est  décrit  sous  le  numéro  précédent  paraissent  provenir 
d'un  même  bas-relief   représentant    regorgement    du 


taureau  par  Mithra.  M.  Forrer  a  proposé  de  les  rap- 
procher de  la  manière  indiquée  par  la  figure. 


5534.  Statue   en  plusieurs  fragments.  Hauteur,  en- 
viron 0  m.  6o. 

Forrer,  Das  Mithra-Heiligtum,  p.  6i  et  pi.  XXI. 


Dadophore.  Le  personnage,  vêtu  à  l'asiatique,   les 
épaules  couvertes  d'un  manteau  agrafé   du  côté  droit, 


^^ 


debout,  les  jambes  croisées,  tenait  de  la  main  droite 
un  flambeau  tourné  vers  le  sol. 


5535.  Fragments  de  blocs.  Hauteurs,  i  m.  5 a  et 
2  m.  7 5;  largeurs,   o  m.  8.S  et  o  m.  8o. 

C.I.L.,  XIII,  11608  et  11609.  —  FoRRKR,  Dos  Mitlira- 
Heiliglum,  p.  63  et  pi.  XXIV. 

Ces  deux  fragments  de  blocs  proviennent  des  bor- 
dures latérales  formant  pilastres  du  grand  bas-relief 
représentant  regorgement  du  taureau  par  Mithra  décrit 
plus  haut  sous  le  n°  55 3o.  On  remarque  sur  l'un  un 
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personnage  debout,  vêtu  seulement  d'un  manteau  porté 
sur  l'épaule  et  le  bras  gauches  et  dont  un  des  pans, 
tenu  de  la  main  gauche,  lui  ceint  les  reins.  Il  s'agissait 
probablement  de  Saturne  accompagné  de  Jupiter.  Au- 
dessus,  supporté  par  un  culot,  est  un  anguipède  levant 


le  bras  gauche;  le  dieu,  peut-être  Jupiter,  qui  le  com- 
battait, a  disparu.  A  la  base  de  l'autre  fragment  est 
un  personnage  imberbe,  à  cheveux  longs,  vêtu  d'une 
tunique,  coiffé  d'un  bonnet  asiatique,  brandissant  de  la 
main  droite  un  attribut  difficilement  reconnaissable, 
ayant   l'apparence  d'une  massue.  Ce  personnage,  sans 
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nul  doute  Mithra,  formait  un  groupe  avec  le  Soleil.  Au- 
dessus,  supporté  comme  précédemment  par  un  culot, 
est  un  lion  assis,  de  face,  devant  un  arbre.  On  a 
retrouvé  l'un  des  chapiteaux  (celui  de  gauche)  et  trois 
menus  fragments  des  mêmes  bordures.  Ils  appartiennent 
à  trois  tableaux  différents  où  l'on'  voyait  :  d'une  part 
(côté  droit),  Mithra  portant  le  taureau  et,  au-dessous, 
un  dieu  asiatique,  peut-être  aussi  Mithra,  tenant  un 
flambeau;  d'autre  part  (côté  gauche),  un  Fleuve  ou 
l'Océan.  A  la  partie  supérieure,  entre  les  chapiteaux  des 
pilastres,  étaient  selon  toute  apparence  trois  sujets  dont 
on  n'a  retrouvé  que  d'infimes  éléments,  qui  sont  :  le 
bout  d'un  sceptre,  paraissant  détaché  d'une  figure  de 
Jupiter  assis  ;  une  tête  d'homme  coiffée  d'un  bonnet 
asiatique  et  les  restes  d'un  personnage  à  demi  couché, 
tenant  une  grappe  de  raisin,  devant  une  table  sup- 
portant un  pain  rond,  d'où  l'on  peut  conclure  à  l'exis- 
tence d'un  tableau  figurant  une  communion  mithriaque  ; 
enfin,  un  pointe  de  flèche  qui  est  dirigée  vers  la  gauche 
et  ne  peut  que  provenir  d'un  tableau  de  Mithra  tirant  de 
l'arc.  La  bordure  inférieure  du  grand  bas-relief  contenait 
une  dédicace  à  Mithra,  dont  la  majeure  partie  a  disparu, 
entre  deux  autres  textes  (celui  de  droite  incomplet), 
conçus  pareillement  de  cette  manière  :  l(n)  h{onorem) 
(l{omus)  diÀvinae),  deo  invicto  M{ithrae),  C(aiusJ  Celsititm 
Matutinus,  veter^anus)  leg(ioms)  nu  Aug{tistaej  Alexan- 
drianae,  typum  de  suo  repinx{ii).  (Voir  le  numéro  suivant.) 


5536.  Fragment  de  table.  Hauteur,  o  m. 
geur,  o  m.  Sa  ;  épaisseur,  o  m.  o/i. 


i4; 


lai- 


Gravure  tirée  de  Forrer.  —  Forreb,  Das  Mithra-Heiligtum , 
p.  68  et  pi.  XXIL 

Dadophore  éteignant  son  flambeau  sur  le  sol  ;  à 
droite,  quelques  traces  de  rocher.  Ce  fragment  pourrait 
avoir  fait  partie  de  la  bordure  supérieure  du  bas-rehef 
précédemment  décrit  sous  le  n°  553o. 

5537.  Fragment  de  statue.  Hauteur,  environ  om.  65. 
Forrer,  Das  Mithra-Heiligtum,  p.  43  et  pi.  XIV. 


Mithra  naissant  du  rocher.  Le  dieu,  complètement 
nu,  levait  le  bras  droit  et,  de  la  main  gauche, 
tenait  le  pommeau  d'une  épée    à   large   lame.  Sur  le 


rocher  formant  piédestal,  l'inscription  :  D(eo)  [{(nvicto) 
M{ithrae).  .  .].  On  possède  un  assez  grand  nombre 
d'autres  débris,  parmi  lesquels  :  une  tête  de  bélier,  un 
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fragment  de  socle  (avec  serpent)  d'une  deuxième  statue 
de  Mithra  naissant  du  rocher  et  les  restes  (un  bras  et 
une  aile)  d'une  statue  de  Kronos. 


5538.   Laraire    en     plusieurs    fragments.    Hauteur, 
0  ni.  68;  largeur,  o  m.  3();  épaisseur,  o  m.  95. 
FoRRER,  Das  Milhra-lhiliglum ,  p.  45  et  pi.  XV. 


Ce  laraire,  percé  à  jour  sur  les  côtés  et  dont  la 
toiture  est  faite  de  feuilles  imbriquées,  abritait  une 
statuette  de  dadopbore,  sculptée  dans  la  masse.  Le 
personnage,  aujourd'hui  très  dégradé,  était  représenté 
debout,  les  jambes  croisées,  les  épaules  couvertes  d'un 


manteau,  les  bras  nus;  tenant  de  la  main  droite  un 
flambeau  tourné  vers  le  sol.  Le  fronton  du  monument, 
supporté  par  deux  pilastres  cannelés,  contient  un  buste, 
de  face,  de  la  Lune,  coiffée  d'un  croissant,  vêtue  d'un 
manteau  agrafé   du    côté  droit,  les   bras   nus,  armée 
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d'un  fouet.  Sur  le  bandeau  de  ce  fronton  est  l'inscrip- 
tion :  In  h(onorem)  d[omus)  d{ivinae),  D{eo)  {(nvicto)  M(i- 


ihraey,  Matto,  Gnali  (Jilius),  votum  solvit  l(ibens)  l\aetus) 
m{ento).  Une  grande  feuille  stylisée  décore  chaque  face 


apparente  des  deux  autres  pilastres  qui  soutiennent  la 
toiture. 


5539.    Fragment    de    statue.    Hauteur,    o  m.   85  j 
longueur,  i  m.  i  o. 


FoRBER,  Das  Mithra-Heiligtitm ,  p.  4o  et  pi.  XIII. 

Lion.  On  a  découvert  la  tête  et  quelques  fragments 
des  pattes  antérieures  d'un  autre  lion  de  même  style. 
Il  est  probable  que  les  deux  statues,  d'ailleurs  taillées 


pour  n'être  vues  que  d'un  seul  côté,  étaient  placées 
dans  le  sanctuaire,  l'une  à  droite,  l'autre  à  gauche  du 
grand  bas-relief  figurant  regorgement  du  taureau  par 
Mithra. 
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BRUMATH 

(BREVCOMAGVS) 
ET  LOCALITÉS  DIVERSES  DE  BASSE-ALSACE  (ANCIEN  DÉPARTEMENT  DU  BAS-RHIN). 


Brumath  est  sur  l'emplacement  de  l'ancienne  ville  de  Breummagus.  Ce  fut  peut-être,  avant  l'arrivée 
des  Romains,  le  chef-lieu  du  peuple  celtique  qui  occupait  la  Basse-Alsace.  Il  n'y  a  pas  de  Musée  à  Bru- 
math. Haguenau,  dans  son  voisinage,  possède  des  collections  régionales  qui  lui  ont  été  léguées  en 
grande  partie  par  le  docteur  Nessel  et  sont  administrées  par  l'abbé  Gromer. 
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5540.    Bloc  découvert  à  Brumath,  avant  1786.  Dé- 
posé à  la  bibliothèque  de  Strasbourg  (ancienne  coUeclion 


Scboeptlin),  ce  bloc  a  été  très  endommagé  pendant  la 
guerre  franco -allemande.   On  n'en  possède  plus   que 


deux  fragments  très  calcinés.  Grès.  Hauteur,  0  m.  87; 
largeur,  0  m.  /i5;  épaisseur,  0  m.  3(j. 


Dessins  tirés  de  Schoepflin.  —  C.  I.  L.,  XIII,  6010.  — 
ScHOEPFLiN,  Alsat.  illuslr.,  I,  p.  471  et  pi.  I,  n"  1  à  3  =  lU- 
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VENEZ,  II,  p.  69  el  |)1. 1,  n°'  1  à  3.  —  Oberlin,  Mus.  Schorpf., 
p.  17.  —  ScnwEiGH«iiSER ,  Bull,  monum.,  I  ii834),  p.  UU. — 
Max.  0E  Ring,  Etahl.  rom.,  II,  p.  86.  —  De  Morlet,  Notice  sur 
les  votes  rom.,  p.  69  =  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  consere.  des 
monum.  hist.  d'Alsace,  IV  (1861),  p.  81.  —  BRAiieiCH,  C.  /.  flL, 


p.  3ii,  n°  1899.  —  Stracb,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv. 
des  monum.  hist.  d'Alsace,  2'  série,  XIII  (1888),  p.  367.  — 
IIaig,  Westd.  Zeitschr.,\  (1891),  p.  38.  —  Bostetter,  Bnimath, 
p.  11.  —  RiSTEi-HUBEB,  Brocomagus ,  p.  17  =  Bévue  de  Géogr., 
XL  (1897).  p.  i85. 


Sur  la  face  principale,  aujourd'hui  disparue  ou  com- 
plètemenl  fruste,  l'inscription  :  I{ovî)  o{vtmo)  m(axtmo) 


el  Itinoni  Hegi[na]e;  Lucinim  Viclurus  e.c  v(oto).  Du  côté 
opposé,  la    Fortune    debout,   drapée,    portant    de    la 


main  gauche  une  corne  d'abondance,  et  s'appuyant  de 
l'autre  main  sur  un  gouvernail;  à  sa  gauche,  un  Génie 
à  demi  vêtu  d'un   manteau,  la  poitrine  et  les  jambes 


nues,  portant  aussi  de  la  main  gauche  une  corne 
d'abondance,  et  de  l'autre  main j  tenant  sans  doute  une 
palère.  Sur  chaque  face  latérale,  un  Dioscure;  celui  de 
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droite  a  les  épaules  couvertes  d'un  manteau  flottant  ; 
il  ne  reste  de  l'autre  que  les  jambes.  Chaque  Dioscure, 
s'appuyant  d'une  main  sur  sa  lance,  était  debout,  à 
côté   d'un    cheval   dont  il   tenait  la   hride    de    l'autre 


mam. 


5541.  Bloc  découvert  à  Brumath,  en  17/12.  Déposé 
à  la  bibliothèque  de  Strasbourg  (ancienne  collection 
Schoepflin),  ce  bloc  a  été  partiellement  détruit  par  l'in- 
cendie du  qIi  août  1870.  Il  n'en  reste  plus  que  trois 
fragments,  très  calcinés,  qui  se  raccordent  entre  eux. 
Grès.  Hauteur,  1  m.  28;  largeur,  0  m.  5/i;  épaisseur 
(réduite),  o  m.  20. 


Dessin  tiré  de  Schoepflin.  —  Schoepflw,  Alsat.  illuslr.,  I. 
p.  476  et  pi.  Va  =  édit.  RAVKMiiz,  II,  p.  684,  et  pi.  V,  n"  5.  — 
Oberlin,  Mus.  Schoepjl.,  p.  19.  —  De  Schauenbdrg,  Bull,  delà 
Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hisl.  d'Alsace,  a'série,  ¥(1867), 
p.  9.  —  Stracb,  ibid.,  a*  série,  XIII  (1888),  p.  867. —  Haug, 
Westd.  Zeilichr.,  X  (i8yl),  p.  87,  n°67.  —  Bostetter,  flru»«rt//j, 
p.  11.  —  RiSTELHUBER,  Brocomagus ,  p.  i5  =  Bévue  de  Géogr., 
XL  (1897),  p.  i83.  —  Hertlein,  Die  Juppitergtgantemàulen , 
p.  io3,  note  5.  —  Henning,  Denkm.,  p.  49  et  pi.  XLV,  n°  1. 

Vénus  debout ,  de  face,  le  bras  et  la  jambe  gauches 
couverts  d'un   manteau.  La  déesse  tenait  de   la  main 


droite  un  miroir,  et  de  l'autre  main  un  éventail  dont 
il  ne  reste  plus  aucune  trace.  A  sa  droite,  un  Amour 
nu  lui  présentait  des  deux  mains  probablement  une 
colombe.  Les  deux  faces  latérales  ne  contiennent  cha- 
cune que  la  moitié  d'une  figure,  dans  le  sens  vertical. 


On  reconnaît  :  à  droite,  Junon  debout,  drapée  et 
voilée,  la  main  droite  au-dessus  d'un  autel  en  forme  de 
balustre;  à  gauche,  un  dieu  nu,  peut-être  Hercule. 


5542.    Statue   mutilée,    découverte   à   Brumath   en 
1860,  sdans  le  sol  d'une  maison  située  sur  la  place  du 


Marché,  avec  plusieurs  dalles  revêtues  d'inscriptions t 
[rist.].  a  Strasbourg,  au  Musée  de  la  Société  pour  Li 
conservation  des  monuments  historiques  d'Alsace.  Grès 


nà  BRUMATH 

rouge.  Hauteur,  o  m.  62;  longueur,  o  m.  7 a:  largeur, 
0  m.  29. 


G.  I.  L.,  XIII,  601 1.  —  Merck,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  con- 
seiv.  des  monum.  hist.  d'Alsace,  III  (t86o),  p.   1/10;  9*  série,  I 


(i86a-i863),  p.  81.  —  Brambach,  C.  I.  Rh.,  p.  34i,  n"  1897. 

—  RisTELHCBER,  BrocoDiagus ,  p.   1 7  =  Bevue  de   Géogr.  XL 
(1897),  p.  i85.—  Henning,  Denkm.,  p.  5i  et  pi.  XLVII,  n°  9. 

—  FoRRER,  Das  Mithra-Heiligtutn  von  Kmigshofen ,  p.  J07  et 
pi.  XXVII. 

Lion  couché;  contre  son  flanc  droit,  une  urne.  Au- 
dessous,  l'inscription  : Tertius,ex  voto.  La  sculp- 
ture est  mithriaque. 


5543.  Vasque  hexagonale,  découverte  vers  i855,  en 
reconstruisant  l'asile  départemental  de  Stephansfeld , 
près  de  Brumath.  Au  même  lieu.  Pierre  commune.  Hau- 
teur, 0  m.  1  2  ;  diamètre,  0  m.  87. 


Dessin  tiré  de  Schaiienburg.  —  De  Schalenburg,  Bull,  de  la 
Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Alsace,  a'  série,  II  (i863- 
i864),  p.  liG  et  pi.  litliographiée. 


Masque,  la  bouche  ouverte,  sur  l'une  des  faces.  Épo- 
que incertaine. 


5544.  Groupe  découvert  à  Brumath,  le  i3  février 
1 9  I  2.  Au  Musée  de  Strasbourg.  Grès.  Hauteur,  0  m.  72  ; 
longueur,  environ  0  m.  80;  largeur,  0  m.  3/i. 


Ad.  RiFF,  Anzeigerfir  elsàss.  Altertumsk.,  IV  (191a),  p.  3o3 
(giaviirej;  Bericht  der  rdm.-germ.  Kommission,  VII  (1912), 
p.  908  (gravure).  —  Forrer.  Das  Mitra-Heiligtum  von  Kônigs- 
hojen,  p.  107  et  pi.  XXVII. 

Lion  terrassant  un  mulet.  Ornement  funéraire. 


5545.  Tête   découverte  à   Brumath,  en   1900.   Au 
Musée  de  Strasbourg.  Grès.  Hauteur,  0  m.  97. 
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5547.  Stèle  découverte  à  Gebolsheim.  Au  Musée  de 
Haguenau  (ancienne  collection  Nessel).  Grès  rouge. 
Hauteur,    1    m.    o5;  largeur,    0    m.    5  3;    épaisseur, 


Déesse  indéterminée. 


5546.  Fragment  de  stèle  de  provenance  régionale. 
Au  Musée  de  Haguenau  (ancienne  collection  Nessel). 
Grès.  Hauteur,  o  m.  /i  1  ;  largeur,  0  m.  âg;  épaisseur, 
o  m.  1  5 . 


Mercure   nu,   debout,  de  face,  tenant   de  la  main 
droite  un  caducée.  A  sa  droite,  un  coq. 


0  m.  29. 


Femme  debout,  de  face,  drapée  et  voilée,  dans  une 
niche,  tenant  de  la  main  gauche  une  corne  d'abon- 
dance remplie  de  fruits  et  versant  probablement  de 
l'autre  main,  sur  un  autel,  le  contenu  d'une  patère. 
Sans  doute  une  Abondance. 


5548.  Stèle  découverte  à  Brumath ,  au  commence- 
ment du  xix'  siècle.  Transportée  au  Musée  de  Stras- 
bourg, et  détruite  en  1870  par  les  obus  allemands; 
moulages  aux  Musées  de  Saint-Germain  et  de  Nancy. 
K Stuc 55  [scHw.];  «pierre  blanche  ou  composition  imitant 
la  pierre r)  [rav.].  Hauteur,  0  m.  19;  largeur,  0  m.  17. 

C.  /.  L.,  XIII,  6oi4.  —  ScHWEiGHAEDSER,  ms. ,  I,  p.  ^Q : 
Ant.  de  l'Alsace,  II  (i8a8),  p.  12a.  —  Ravenèz,  Alsace  illustrée. 
III.  p.  199.  —  Brambach,  C.  1.  M.,  n°  1898.  —  Strabb,  Bull. 
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de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Alsace,  a*  série, 
XIII  (1887),  p.  367.  —  Salomon  Reinach,  Revue  celtique, 
XVI  (1895),  p.  369  (gravure)  =  Cultes,  I,  p.  ùli'j  (gravure); 


Catal.,  I  (1917),  p.  116.  —  RiSTELHLBER,  Brocotiiagus ,  p.  19 
=  Revue  de  Géogr.,  XL  (1897),  p.  187.  Cf.  Pacly-Wissowa, 
Real  encyclop. ,  VI,  col.  56 1. 


Homme  barbu,  nu,  debout,  de  face,  sous  une  ar- 
cade supportée  par  deux  colonnettes.  Au-dessous,  dans 
un  cartouche,  l'inscription  :  Erumo.  Le  personnage  est 
sûrement  un  dieu:  mais  on  ne  saurait  dire  s'il  se 
nommait  Erumm  ou  si  la  dédicace  a  été  laite  par  un 
dévot  qui  se  serait  appelé  Erumo.  Des  deux  hypothèses, 
la  première  paraît  préférable.  Il  se  pourrait  aussi 
(\u Erumo  fût  la  véritable  forme  du  nom  du  dieu. 
De  toute  façon,  l'authenlicité  de  l'inscription  paraît 
certaine.  (Voir  le  n°  564/1.) 


5549.  Stèle  en  deux  fragments,  découverte  en  18a 3 
«dans  la  forêt  de  Haguenau,  sur  la  rive  droite  de  la 
Moder,  le  long  de  la  voie  romaine,  entre  Schweighausen 
et  Marienlbal»  [de  morl.].  D'abord  au  Musée  de  Stras- 


bourg, puis  égarée,  ensuite  retrouvée  par  M.  Forrer, 
qui  l'a  réintégrée,  en  1911,  dans  les  collections  muni- 
cipales; mais  la  pierre  en  1870  a  passablement  souf- 
fert du  bombardement.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  6 a  ; 
largeur,  0  m.  82;  épaisseur,  0  m.  09. 

C.  I.  L.,  XIII,  6017.  —  Morgenblatt  (1826),  n"  80.  — 
ScHWEiGHAECSER,  Joumal  de  la  Soc.  des  .sciences  du  Bns-ïïhin,  I 
(189/1),  p.  18;  Kunstblatt  (1826),  p.  38-2;  Mém.  de  la  Soc.  des 
Aiit.de  France,  XVI  (iSia),  p.  i5i  et  pi.  I,  n°  2;  ms.  de  Stras- 
bourg, I,  p.  54  (d'où  Ravenèz,  Alsace  illustrée,  III,  p.  i52 
et  pi.  XV,  n*  7);  Ant.  de  Rhcimabern  (édit.  Matter),  p.  3  cl 
pi.  VII.  —  Strobei,  dans  Krdze,  Archiv,  III  (1828),  p.  23.  — 
Jager,  PfaherBericht,  II  (1847),  pi.  VI,  n°  36.  —  De  Mori.et, 
Notice  sur  les  voies  rom. ,  p.  56  =  Bull,  de  ta  Soc.  pour  la  conserv. 
des  monum.  hist.  d'Alsace,  IV  (1861),  p.  88.  —  Rover.  Hist. 
d'Alsace,  I  (1862),  p.  168.  —  De  Cadmont,  Bull,  monum., 
xxxiv  (1868),  p.  235.  —  Brambach,  C.  /.  Rh.,  p.  34i,  n°  1902. 
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—  K.  Christ,  Bonner  Jahrh.,  LXIV  (1878),  p.  53.  —  Stralb, 
Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conscrv.  des  moiium.  hist.  d'Alsace,  2"  série, 


XIII  (1887),  p.  369.  —  F.  GuMONT,  Teœles  et  monum.  figurés , 
H  (1896),  p.  iaS,  n°  3i9;  Revue  celtique,  WS  {\^ok),  p.  U'] 


4% 


/ 


(gravure).  —  R.  Forrer,  Dus  Mithra-IIciligtuiii  von  Kôuigshofeii, 
p.  109  et  pi.  XXVIII,  n*  1. 


Homme  imberbe,  debout,  de  face,  dans  une  niche, 
les  épaules   et    la   poitrine    couvertes    d'un    manteau 
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BRLMATIl,  HEllRSLISHEIM. 


flottant  agrafé  du  côté  droit,  coiflé  d'un  casque  avec 
couvre-joues,  tenant  de  la  main  gauche  une  lance, 
s'appupnt  de  l'autre  main  sur  la  tête  d'un  taureau 
debout,  tourné  vers  la  gauche.  Au-dessus  de  la  niche, 
l'inscription  :  D(^eo)  Medru  (?);  Matutina,  Cohnerti  fil(ja). 
L'hypothèse  d'un  dieu  n'est  pas  contestable;  mais  il 
ne  s'agit  certainement  pas  de  Milhra.  (Voir  le  n°  556o.) 


5550.  Fragment  de  statue  de  provenance  régionale. 
Au  Musée  de  Haguenau  (ancienne  collection  Nessel). 
Grès.  Hauteur,  o  m.  3i. 


Dieu,  nu,  debout,  paraissant  avoir  tenu  de  la  main 
gauche  l'extrémité  d'une  corne  d'abondance;  peut-être 
Silvain. 


5551.  Epreuve  d'un  moule  d'antéfixe,  découvert 
en  i85o  à  Pfaff"enhofen ,  près  de  Brumath.  Au  Musée 
de  Mulhouse  (ancienne  collection  Engel-Dolifus).  Le 
moule  est  de  marbre  blanc.  Hauteur,  o  m.  12;  largeur, 
cm.  1 1  ;  épaisseur,  0  m.  9  5. 

Photographie  communiquée  par  A.  Reinacli.  —  A.  Reinacu, 
Le  Klapperstein ,  p.  i3  et  pi.  I,  n"  9. 

Masque  à  barbe  de  feuillage  couronné  de  chêne  avec 
glands.  De  la  barbe  en  feuilles  de  chêne  sortent  des 


ftmilles  d'eau  qui  se  terminent  de  chaque  côté,  à  hau- 
teur des  tempes,  par  une  rose  à  quatre  pétales.   Des 


palmettes   symétriquement    disposées   paraissent  jaillir 
du  sommet  du  crâne. 


5552.  Fragment  de  stèle  provenant  d'Herrslisheim. 
Au  Musée  de  Colmar.  Grès.  Hauteur,  0  m.  27;  largeur, 
0  m.  28;  épaisseur,  o  m.  1  o. 


GoiTzwiLLER,  Calai.,  p.  120,  n°  i5. 

Mercure.  Quelques  traces  du  caducée  sont  apparentes 
contre  l'épaule  gauche  du  dieu. 


HAGLENAU,  SCHWEIGHALSEN. 
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5553.  Fragment  de  stèle  de  provenance  régionale. 
Au  Musée  de  Haguenau  (ancienne  collection  Nessel). 


Grès.  Hauteur,  o  m.  99;  largeur,  0  m.  5i;  épaisseur, 


0  m.  1 


Tètes,  l'une  plus  pelile  que  l'autre,  de  deux  per- 
sonnages, dans  une  niche.  Au-dessus,  l'inscription  : 
Seruntlliiltis  An[all\lux Monument  l'unéraire. 


5554.  Fragment  de  bloc,  en  quatre  parties,  dé- 
couvert à  Schweighausen.  Au  Musée  de  Haguenau 
(ancienne    collection    Nessel),    Grès    rouge.    Hauteur, 


0  m.   OQ  ;    largeur,    0    m.    /i5  ;    épaisseur,   environ 
0  m.   /il. 

D'un    côté,   les    restes   d'un   dieu    et    d'une   déesse 
nus,  debout,  de  face;  peut-être  Apollon  ou  Mercure  et 


Vénus.  A  droite,  sans  doute  Mars,  s'appuyant  de  la  main 
droite  sur  une  lance.  A  gauche,  un  autre  dieu  qui 
n'est  plus  reconnaissable.  Le  quatrième  côté  n'est  pas 
sculpté. 
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BRUMATH,  SELTZ. 


5555.  Fragment  de   slatue   trouvé   à   Brumath.  Au 
Musée  de  Strasbourg.  Calcaire  tendre.  Hauteur,  o  m.  ai. 


métal  et  découpé  sur  ses  bords  eu  dents  de  scie.   Une 
épée,  portée  en  bandoulière,  apparaît  du  côté  droit. 


5556.  Fragment  de  bloc  de  provenance  régionale.  Au 
Musée  de  Haguenau  (ancienne  collection  Nessel).  Grès. 
Hauteur,  o  m.  ào;  largeur,  o  m.  34;  épaisseur, 
cm.  i5. 


Restes  d'un  personnage  drapé  portant  un  carquois  en 
bandoulière;  peut-être  Apollon  ou  Diane.  La  pierre  est 
complète  du  côté  gauche. 


Homme  cuirassé;    peut-être   Mars.    Le    personnage 
avait  un  ceinturon  pourvu  sans  d"oute  d'ornements  en 


5557.  Bloc  provenant  des  environs  de  Bischwiller. 
Recueilli  par  la  Ribliothèque  de  Strasbourg,  ce  bloc  a 
été  détruit  en  1870  par  les  obus  allemands. 

Straub,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  consei-v.  des  monum.  Iiist.  d'Al- 
sace, 2' série,  XIII  (1888),  p.  365. 

Les  faces  de  ce  bloc,  selon  Straub,  contenaient  les 
images  de  «la  Fortune,  Pluton  et  Cerbère 5). 


5558.  Fragment  de  bloc  de  provenance  régionale. 
Au  Musée  de  Haguenau  (ancienne  collection  Nessel). 
Grès.  Hauteur,  0  m.  aB;  largeur,  0  m.  16:  épaisseur, 
0  m.  09. 

Vénus  debout,  de  face,  écartant  de  la  main  droite 
les  pans  d'un  manteau  flottant  qui  lui  couvrait  sans 
doute  les  épaules. 


5559.  Groupe  découvert  à  Seltz  en  18/16.  A  Hague- 
nau, chez  M.  le  docteur  Nessel.  Grès  rouge.  Hauteur, 
environ  0  m.  67;  longueur,  0  m.  /i5. 

SiFFER,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  consevv.  des  monum.  hisl.  d'Al- 
sace, I  (1857),  p.  87.  —  Prost,  Bull,  de  la  Société  des  Aniiq. 


de  France,  1879,  p.  81  (gravure) 
g-iganlensdulen ,  p.  7. 


SELTZ 
Hertlein,  Die  Juppiter- 
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Cavalier  et  anguipède.  Le  cavalier  est  barbu,  chaussé 
et  cuirassé;  un  manteau  flottant,  agrafé  du  côté  droit, 


lui  couvre  la  poitrine  et  les  épaules.  Il  tient  de  la  main 
gauche  les  rênes  de  sa  monture ,  et  de  l'autre  main 
levée  a  dû  brandir  un  attribut  métallique.  Entre  les 
doigts  de  la  main  fermée  est,  en  effet,  un  trou  rond 


qui  ne  peut  avoir  servi  que  pour  l'insertion  d'une 
javeline  ou  d'un  foudre.  Le  pied  gauche  de  ce  cavalier 
est  posé  sur  les  reins  de  l'anguipède;  le  pied  droit,  porté 
en  arrière ,  est  soutenu  par  un  enroulement  du  membre 
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postérieur  correspondant  du  monstre.  Sur  les  épaules 
de  celui-ci,  qui  est  imberbe,  viennent  porter  les  deux 
pieds  antérieurs  du  cheval.  La  queue  de  ce  cheval  est 
reliée  au  sol  par  un  fort  tenon.  Le  groupe  est  intact. 


GUNSTETT,   SCHWEIGHAUSEN. 

5560.  Stèle  découverte  à  Gunstett,  près  de  Wœrth. 
Au  Musée  de  Haguenau  (ancienne  collection  Nessel). 
Grès  blanc.  Hauteur,  o  m.  6/i  ;  largeur,  o  m.  36  ;  épais- 
seur, 0  m.  1  /i. 


Une  colonnette  décorée  de  feuilles  imbriquées,  avec 
chapiteau  composite  orné  d'une  tête  de  femme  sur 
chaque  tailloir  a  été  découverte  en  même  temps.  Elle  est 
aussi  chez  M.  NesseL  (Voir  le  n°  6690.) 


Fr.  CiMONT,  Ihoiie  a-ll.,  XXV  (190/1),  p.  69  (gravure).  — 
R.  FoKREK,  Das  Mlthm-lleiligtiiin  voii  Kônigshofeti ,  p.  108  «t 
pi.  XXVllI,  n"  3. 

Le  bas-relief  de  cette  stèle  est  une  réplique  de  celui 
qui  est  décrit  sous  le  n°  Bo^q.  Aucune  inscription  ne 
l'accompagne. 


5561.  Fragment  autrefois  encastré  dans  un  des  murs 
de  l'auberge  de  la  Couronne,  à  Schweighausen ,  près  de 
Haguenau.  Paraît  perdu. 

Ravenèz,  Alsace  illustrée,  II,  p.  538.  —  Morin,  Bull,  de  la 
Soc.  pour  la  conserc.  des  monum.  hist.  d'Alsace,  a'  série,  I  (1869- 
i863),  p.  82. 


SELTZ,  SCHWEIGHxVUSEN. 
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Il  s'agissait  d'une  «tête  de  Mercure n.  Sans  doute  un 
bas-relief. 


5562.  Fragment  de  bloc  découvert  à  Seltz.  Au  Musée 
de  Haguenau  (ancienne  collection  Nessel).  Grès  blanc. 
Hauteur,  o  m.  55;  largeur,  o  m.  96;  épaisseur  (ré- 
duite), 0  m.  -jg. 


C.  I.  L.,  XIII.  607.3.  —  Nessel,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  eoti- 
,sen\  des  monum.  hist.  d'Alsace,  9'  série,  X  (1879),  Proc.-verb., 
p.  lio.  —  Hacg,  Wesld.  Zeitsehr.,  X  (1891),  p.  89. 

Sur  la  face  principale,  l'inscription  (de  lecture  incer- 
taine) :  liovi)  o(ptimo)  \rn{axmo)\  et  hm\om  Reg{niae)]; 

Stal[ ]  e<  Drii[ ]  v{otuin)  s{olvcrunt)  \l{ibentesj 

m[erito)\.  A  gauche,  Mercure  debout,  de  face,,  coiffé  du 
pétase,  dans  une  niche,  un  manteau  sur  l'épaule  et  le 
bras  gauches,  tenant  de  la  main  gauche  un  caducée;  la 
main  droite  manque.  A  la  gauche  du  dieu,  un  bouc;  à 
sa  droite,  les  restes  d'un  coq. 


5563.  Bloc  mutilé  rectangulaire,  autrefois  «scellé 
dans  le  mur  extérieur  de  l'église  de  Schweighausen , 
canton  de  Haguenau  n  [mor.].  Au  Musée  de  Haguenau 
(ancienne  collection  Nessel).  Grès  rouge.  Hauteur, 
1  m.  08;  largeur,  0  m.  62;  épaisseur  (réduite), 
o  m.  20. 


MoRiN,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Al- 
sace, a'  série,  r(i869-t863),  p.  81.  —  Kohl,  Westd.  Koir.-BL, 
IX  (1890),  n°  9'2.  —  Haug,  Westd.  Zeitsehr.,  X  (1891),  p.  ào. 
—  Hertlein,  Die  Juppilergiganlensâulen,  p.  lai. 

Junon  debout,  drapée,  de  face,  dans  une  niche, 
tenant  de  la  main  droite  baissée  une  patère  remplie 
de  fruits,  de  l'autre  main  un  coffret  à  encens.  Contre  la 


18A  SCHWEIGHAUSEN,  OBERSEEBACH. 

tête  de  la  déesse,  un  paon  tourné  vers  la  gauche.  Les        on  reconnaît  Mercure,  nu,  debout,  de  face,  tenant  une 


faces  latérales  n'ont  conservé  chacune  que  la   moitié, 
dans  le  sens  vertical,  d'une  figure  de  divinité.  A  droite, 


bourse  de  la  main  droite  baissée;  un  coq,  posé  sur  le 
sol,  l'accompagne.  A  gauche  est  Minerve;  la  déesse, 


Ù-' 


.<l'i 


i: 


debout  et  drapée  comme  Junon,  s'appuie  de  la  main 
gauche  sur  un  bouclier;  contre  son  épaule  gauche  est 
une  chouette.  La  pierre  ayant  été  sciée,  il  n'existe  plus 
aucune  trace  du  bas-relief  de  la  quatrième  face. 

5564.  Stèle  découverte  en  i85/i,  «dans  un  champ, 
près  d'Oberseebach,  canton  de  Scltz  (Bas -Rhin),  à 
une  profondeur  peu  considérable»  [cHAfiD.]. Transportée 
au  Musée  de  Strasbourg,  cette  stèle  a  été  presque  en- 
tièrement détruite  en  1870  par  les  obus  allemands; 
on  n'en  possède  plus  qu'un  fragment  retrouvé  dans  la 
ville,  il  y  a   quelques  années,  par  M.  Forrer,  qui  l'a 


réintégré  dans  les  collections  municipales.  Grès,  t  Hau- 
teur, 0  m.  83;  largeur,  0  m.  45;  épaisseur,  cm.  1 1  » 

[barth.]. 

Photographie  communiquée  par  le  Musée  de  Saint-Germain. 

—  F.  Chardin,  Revue  archéoL,  XI  (i854),  p.  809  (gravure). 

—  De  Gaumont,  Bull,  monmn.,  XXXIV  (1868),  p.  ^35.  — 
Bull,  (le  la  Soc.  pour  la  coiiserv.  des  moiiiun.  hist.  d'Alsace,  IV 
(i8(ii),  Procès-verb.,  p.  3-2.  —  Krads,  Elsass-Lothr.,  I,  p.  9i3  ; 
IV,  p.  ai.  —  A.  DE  BARTHÉLEMy,  l'tiVI. ,  XXVII  (1879),  p.  877 
et  pi.  XII.  —  Cerqdand,  Tarants  lithobole,  p.  1.  —  Flolest, 
Deux  stèles  de  laraire,  p.  02  et  pi.  IX;  Métn.  des  Antiq.  de 
France,  LI  (1890),  p.  54  (gravure).  —  Saloraon  Reinach 
Calai,  des  bronzes,  p.  177  (gravure);  Répert.  de  reliejs,  II,  p.  96, 


OBERSEEBACH. 
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n°  II.  — MicHAELis,  Lolhi:  Jahrb.,  VII  (1895),  p.  i4i  (gravure). 
—  Courcelle-Senecil  ,  Dieux  gaulois,  p.  80  et  pi.  I. 


Dieu  et  di^esse  debout,  de  face.  Le  dieu  est  barbu;  il 
tieut  de  la  main  droite  ievée  un  maillet  à  long  manche, 


et  de  l'autre  main  baissée  un  vase  en  forme  d'olla.  Son 
vêlement  paraît  fait  «de  peaux  encore  garnies  intérieu- 
rement de  leur  fourrures»  [reinach].  Ce  vêtement  (une 
tunique)  est  serré  à  la  taille  par  une  ceinture;  un  man- 
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teau  ilottant  le  recouvre.  La  déesse  est  drapée  et  s'ap- 
puie de  la  main  droite  sur  une  corne  d'abondance; 
elle  tient  de  l'autre  main,  ramenée  devant  le  corps,  un 
objet  rond,  peut-être  une  pomme.  A  la  droite  du  dieu 


au 
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est  un  chien  assis.  Le  fragment  retrouvé  ne  contient 
que  l'image  du  dieu  jusqu'aux  genoux,  avec  des  traces 
suflTisamment  reconnaissables  du  maillet. 


HAGUENAU,  MUNCHHALSE^. 

5565.  Bloc  découvert  en  1881,  dans  l'ancienne 
église  de  Diedendorf,  canton  de  Drulingen,  où  il  servait 
pour  un  sarcophage  mérovingien.  Au  Musée  de  Stras- 


bourg. Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  /i5  ;  largeur,  0  m.  77  ; 
épaisseur,  o  m.  78. 

ScnLOSSER,  Bull,  de  la  Soc.  paur  la  conserv.  des  monum.  hist. 
d'Ahace,  1'  série,  XII  (i88i-i884),  p.  100  (gravures).  — 
Zangemeister,  ih'nl.,  XIV  (j888),  Procès-verb.,  p.  9.  —  Henning, 
Denkm.,  p.  59  et  pi.  XLVIII,  n°  5. 

Par  devant,  l'inscription  :  i)(»s)  M(anibus)  et  memoriae; 
Mnscellioni,  Matutini  fil{io) ,  defuncto,  et  Matutino ,  Marciani 

fl{io),  pâtre  eeug  (sic),  e/ Du  côté  gauche,  adossé 

contre  la  porte  cintrée  d'une  habitation,  est  un  per- 
sonnage en  costume  d'artisan,  les  mains  placées  sous 
un  grand  tablier,  probablement  de  cuir,  couvrant  la 
poitrine.  Devant  lui,  un  autre  personnage,  vêtu  d'une 
1  unique  courte  à  manches  larges,  tient  peut-être  de  la 
main  gauche  quelque  objet  devenu  fruste,  et  de  l'autre 
main  paraît  toucher  le  menton  de  son  compagnon. 
Selon  Henning,  il  pourrait  s'agir  d'un  malade  buvant 
la  potion  que  lui  présente  un  médecin.  A  gauche  de  la 
porte  est  une  fenêtre. 


5566.  Bloc  découvert  à  Munchhausen,  près  de  Seltz. 
Au  Musée  de  Haguenau  (ancienne  collection  Nessel). 
Grès.  Hauteur,  0  m.  55;  largeur,  cm.  5i;  épaisseur, 
o  m.  5o. 

C.  7.  L.,  XIII,  6076. 


Sur  une  face,  l'inscription  :  /(m)  hionorem)  d{omus)  d(i- 
tnnae),  L{iicius^  Severinius  Victonnus,  vet(eranusj,  ex  st- 
frn\i]fero  legi^ionis'j  riii  Aug[ustae)  Anton\int\an{a)e  p(inej 
f(idelis),  \e.v  rot]o  dedicav[it.  .  .],  Du  côté  opposé,  Her- 


cule barbu,  la  peau  du  lion  sur  le  bras  gauche,  com- 
battant une  Amazone  casquée,  vêtue  d'une  tunique 
courte,  qui  le  menace  de  sa  lance;  au  second  plan. 
Mercure,  de  face,  coiffé  du  pétase  et,  sur  le  sol,  soit  un 
caducée,  soit  deux  serpents.  A  droite.  Hercule  délivrant 


MUNCHRAUSEN,  0BI<:RBETSCHD0RF. 


187 


Hésione.  Le  bas-relief  est  très  fruste.  Hercule  est  barbu; 
il  porte  sur  le  bras  gauche  la  peau  du  lion  et  brandit 
de  la  main  droite  une  massue.  Hésione  est  debout  sur 
un  rocher  contre  lequel,  à  ce  qu'il  semble,  se  dresse  le 
monstre.  A  gauche,  Mercure,  coiffé  du  péfase,  un  man- 
teau sur  l'épaule  et  le  bras  gauches,  tenant  de  la  main 
gauche   un  caducée,   de   l'autre   main    peut-être    une 


bourse.  A  côté  de  Mercure,  plutôt  un  Génie  que  Ros- 
niertu;  le  personnage  a  le  torse  nu,  l'épaule  et  le  bras 
giiuches  couverts  d'un  manteau  qui  lui  entoure  les 
jambes;  il  est  cbaussé  et  tient  de  la  main  droite  un  at- 
tribut où  l'on  peut  reconnaître  une  double  corne  d'abon- 
dance. Ce  bloc,  très  dégradé,  ne  diffère  vraisemblable- 
ment pas  de  la  pierre  qui  fait  l'objet  de  la  notice 
n°557i. 


5567.  Stèle  découverte  «au  mois  de  mars  de  l'année 
i8(Ja,  par  des  bûcherons  occupés,  dans  la  forêt  com- 
munale d'Oberbetschdorf,  à  extraire  des  souches,  au 
canton  appelé  Spechtensee,  distant  d'environ  deux  kilo- 
mètres au  sud  de  Niederbetschdorf?)  [siff.].  Au  Musée 
de  Strasbourg,  mais  endommagée  par  l'incendie  du 
■2 II  août  1870.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  81;  lar- 
geur, 0  m.  38;  épaisseur,  0  m.  08. 

(-.  I.  L.,  XIII,  6079.  —  SiFFER,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  con- 
seil; des  mimum.  hist.  d'Alsace,  1'  série,  II  (i863-i864),  Proc- 


verh.,  p.  lay  (d'où  Brambach,  C.  I.  Rh.,  p.  333,  ri°  18.59).  — 
QoicHERAT,  Revue  des  Soc.  sav.,  h'  série,  IV  (1867),  p.  3o5.  — 
Brambach,  C.  I.  Rh.,  n°  3077.  —  Henning,  Denkiu.,  p.  5i  el 
pi.  XLVII,n°  7. 


'"'■'•  'f*!»—-  ■- 


„..  Jiii>. 


Mars  et  une  déesse  debout,  de  face,  dans  une  niche.  Le 
dieu  est  casqué  et  cuirassé;  il  tient  une  lance  de  la  main 
droite,  et  de  l'autre  main  s'appuie  sur  un  bouclier.  La 
déesse,  drapée  et  voilée,  porte  de  la  main  gauche  un 
objet  qu'on  ne  peut  plus  reconnaître.  Au-dessus  de  la 
niche,  l'inscription  :  Mar(lt)  «{acrumy,  Facundanus  (Jj 
v(otum)  s{olviiy 

24. 
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5568.  Anti^fixe  provenant  de  Brumnlh.  Au  Musée 
(le  Mulhouse  (ancienne  collection  Engel-Dolfus).  Terre 
cuite.  Hauteur,  o  m.  ao;  largeur  à  la  base,  o  m.  18; 
épaisseur,  0  m.  02. 


BRUMATH,  SPACHBACH,  WOERTH. 

Bacchus  enfant  qui,  des  deux  mains,  porte  une  bourse. 
A  la  droite  du  dieu,  un  bouc  coucbé.  Au-dessous  du 
bas-relief,  l'inscription  :  Mercurio  sacrum;  Gentllis, 
Africain  J[ilius),  v{otum)  »{okiÙj  liihens)  [/«(er/to)].  Le 
type  est  inspiré  du  Mercure  de  Praxitèle.  (Voir  le 
n"/,/,,3). 


5570.   Bloc  découvert  à  Wœrtli,  en  1  077.  Au  même 
lieu,  sur  un  piédestal,  place  de  l'Hôlcl-de-Ville.  Grès. 


Photographie  communiquée  par  A.  lieinach. 
Le  Klapperstein ,  p.  10  et  pi.  I,  n°  1. 


A.  Reinacii, 


Masque  grimaçant  d'homme  cornu  à  barbe  de  feuil- 
lage. Des  cheveux,  qui  paraissent  retenus  par  une  ban- 
delette, sortent  des  palmettes  symétriquement  dispo- 
sées. Selon  A.  Reinach,  la  figure  aurait  deux  paires  de 
cornes,  l'une  de  taureau  encadrant  les  palmettes,  l'autre 
de  bélier  prolégeant  les  arcades  sourcilières. 


5569.  Stèle  découverte  en  igi^,  à  Spacbbach, 
près  de  VVœrlh.  Au  même  lieu,  chez  un  cultivateur, 
M.  Eib.  Pierre  commune. 

C.  I.  L.,  XIII,  11686  a.  —  Radtke,  Slrassburger  Post, 
10   août    191 4    (d'où   H.    FiNKE,   Rôm.-germ.    Koir.-BL,  YII 

[1916],  p.  09). 

Mercure  nu,  debout,  de  face,  dans  une  niche,  tenant 
de  la  main  droite  un  caducée;  sur  son  bras  gauche  est 


Dessins  tirés  de  Schœpflin.  —  Schoepflin.  Alsat.  illustr.,  I, 
p.  4.37  et  pi.  IV,  n"  5  et  6  =  édit.  Ravenf:/. .  Il,  p.  001  (cf. 
p.  58i)  et  pi.  V,  n"  1  et  3.  —  Grandidieb,  Œuvres,  VI,  p.  439. 
—  Schweighaeuser,  Annales  du  Bas-Rhin,  1822,  p.  34 1;  Ant. 
de  l'Alsace,  II,  p.  157.  —  Ann.  du  Bas-Bhin ,  i852,  p.  99.  — 
Kraus,  Elsnss-Lotlir. ,  I,  p.  634.  ■ —  Haig,  Westd.  Zeilschr.,  X 
(1891),  p.  4o,  n°  75. 

Sur  une  face.  Minerve  casquée,  drapée,  tenant  un 
sceptre  de  la  main  droite  et  s'appuyant  de  l'autre  main 
sur  un  boucher;  contre  l'épaule  gauche  de  la  déesse, 
une  chouette.  Du  côté  opposé,  Junon,  drapée  et  voilée, 
sacrifiant  de  la  main  droite  sur  un  autel  en  forme  de 


LEMBAGH,  ALTENSTADT,  SPARSBACH. 
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baluslre;  à  hauteur  de  sa  têle,  un  paon  tourné  vers  ia 
gauche.  A  droite,  Hercule  barbu,  la  peau  du  lion  sur 


pélase,  tenant  de  ia  main  droite  une  bourse,  de  l'autre 
main  un  caduct^e. 


5571.  «Autel  15  signalé  par  Schoepflin  sur  les  bords 
du  Rhin,  entre  Seltz  et  Munchhausen.  tt Schweighaeuser 
pense  qu'il  a  été  englouti  par  le  Rhin  n  |  str.]. 

Schoepflin,  Alsat.  tlliistr..  I,  p.  484.  —  Schweigh^user,  j4h/. 
de  l'Alsace,  II,  p.  176  (d'où  Haig,  Wesid.  Zeitschr.,  X  [1891], 
p.  39,  n"  7a).  —  Stralb,  Bull,  de  la  Soc.  ])our  la  conserv.  des 
monum.  hisl.  d'Alsace,  2*  série,  XIV  (1889),  Mém.,  p.  188. 

Voir  le  n°  5 5 60. 


5572.  Fragment  de  stèle  découvert  à  Lembach,  en 
1882.  A  Wissembourg,  dans  l'éghse.  Grès. 

C.  1.  L.,  XIII,  6o64.  —  Kkals,  Ehass-Lothr.,  IV,  p.  45. 

Mercure  debout,  de  face,  dans  une  niche,  tenant  de 
la  main  droite  une  bourse,  de  l'autre  main  un  caducée. 
Au-dessus  de  la  niche ,  l'inscription  :  Mei\cii\rto  \s\nc(rum)  ; 
Ael{ius'ï)  Supei\.  .  .  .],  v(olum)  s(olrit)  /(//»ens)  m{eraoy 


l'épaule   et   le  bras  gauches,   s'appuyant  de   la   main 
droite  sur  une  massue.  A  gauche,  Mercure,  coiffé  du 


5573.  Fragment  de  stèle,  découvert  à  Altenstadf, 
par  le  curé  Walther,  «en  dirigeant  des  travaux  de  ter- 
rassement autour  de  l'église»  [de  niNc].  Paraît  perdu. 

De  RifiG,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  coiiserv.  des  monum.  hisl.  d'Al- 
sace, Il  {i85j-i8S8),  p.  66. 

<x  .  .  .  Il  serait  difficile  de  formuler  une  opinion  sur 
ce  fragment  de  sculpture.  Le  travail  en  est  assez  bon;  il 
représente  une;  tête  de  jeune  homme  coiffée  du  bonnet 
phrygien.  Dans  le  fond,  à  gauche,  on  croit  apercevoir 
le  bout  d'un  arc.  M.  Jung  penche  à  croire  qu'il  pourrait 
avoir  été  sculpté  sur  le  modèle  de  l'un  des  Dioscures.  » 
[de  ring.] 

Voir  les  n°'  65/19  ^t  556o. 


5574.  Fragment  de  stèle,  découvert  à  Sparsbach,  en 
1827.  Au  Musée  de  Strasbourg  (ancienne  collection 
Durckheim,  d'Oberbronn).  Grès.  Hauteur  et  largeur, 
G  m.  i5;  épaisseur,  0  m.  19. 

Kdhn,  Revue  d'Alsace  (i859),  p.  i4.3.  —  Krais,  Ehass- 
Lothr.,  I,  p.  39.5. 
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SPARSBACH,  LANGENSOULTZBACH. 


D'un  côté,  un  personnage  imberbe,  à  cheveux  longs, 
paraissant  couvert  d'un  manteau,  les  bras  nus,  tourné 
vers  la  gauche,  la  inain  droite  levée   à  hauteur  de  la 


donner  un  nom.  A  droite,  une  déesse  de  face,  drapée  et 
voilée,  difficilement  reconnaissable. 


tête;  le  personnage  a  l'index  fléchi  et  les  autres  doigts 
fermés,  comme  pour  un  signe  d'appel.  Il  s'agit  appa- 
remment d'une  divinité;  mais  il  m'est  impossible  de  lui 


£^-,_^  --.. 


.jemr.^=:-^^^^m^y*-> 


4 


L. 


5575.  Bloc  découvert,  en  18/17,  à  Langensoultzhach. 
Au  même  lieu,   dans   le  jardin  du   presbytère.   Grès. 


Hauteur,    0    m.  81;    largeur,    0    m.    'i3  :    épaisseur,    1         Sïss,  Bull  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'AI- 
Q  jjj    33  sace,l  (1867),  p.  235. —  Max.  de  Ring,  ibid.,  111  (iSôg). 


]>.  t3.   —   Krais,  Elsass-Lolhr. ,   1,  p.   i3l. 
Zcitschr.,  X  (1891),  p.  io,  n°  76. 


lan(;f..\solltzbach,  lembagh. 

IIaig,  Westd. 
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Sur  une  face,  Junon  debout,  drapée  et  voilée,  sacri- 
fiant de  la  main  droite  sur  un  autel  dont  il  ne  reste  plus 


que  des  traces;  contre  son  épaule  droite,  un  paon. 
Du  côté  opposé.  Hercule  barbu,  la  peau  du  lion  sur 
l'épaule  gauche;  le  dieu  s'appuyait  probablement  de 
la  main  droite  sur  une  massue.  A  droite,  Mercure, 
coiffé  du  pétase,  un  manteau  sur  l'épaule  gauche,  tenant 
de  la  main  droite  une  bourse,  de  l'autre  main  un  ca- 
ducée. A  gauche.  Minerve  casquée  et  drapée,  s'appuyant 
de  la  main  droite  sur  une  lance,  de  l'autre  main  sur 
un  bouclier;  à  hauteur  de  son  épaule  gauche,  une 
chouette. 


5576.  Fragment  de  stèle  découvert  à  Lembach,  près 
de  VVissembourg,  en  i8y4.  Au  Musée  de  Strasbourg. 
Grès.  Hauteur,  0  m.  89;  largeur,  0  m.  53;  épaisseur, 
0  m.  1  9. 

Gravure  tirée  de  Henning.  —  C.  I.  L.,  XUl,  11686.  — 
R.  F0RR8R,  Antiquit.  Zeitschr.,  VI  (1894-1895),  p.  lia.  — 
HEPiMNG,  Denkm.,  p.  5i  et  pi.  XLVH,  n°  6. 

Vénus  et  Fortune  debout,  de  face,  dans  une  niche. 
Vénus,  placée  à  gauche,  est  nue  et  tient  de  la  main 
droite  levée  probablement  le  manche  d'un  miroir.  La 
déesse  a  la  main  gauche  sur  l'épaule  droite  de  sa  com- 
pagne. Celle-ci,  vêtue  d'une  tunique,  un  manteau  sur 
l'épaule  gauche,  porte  de  la  main   gauche  une  corne 


d'abondance  remplie  de  fruits;  l'autre  main,  baissée,  et 
l'attribut  qu'elle  a  pu  tenir  font  défaut.  Au-dessus  de 


la  niche,  l'inscription  :  [ . . .  Fo]rtuna[e . . .  Carantu[s . . .  |- 
(Voir  les  n°'  56oi  et  6621). 
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LEMBAGH,   SELTZ. 


5577.  Fragment  de  bloc  de  provenance  régionale.    1    Grès.  Hauteur,  o  m.  hy,  largeur,  o  na.  3i;  épaisseur. 
Au  Musée  de  Haguenau  (ancienne  collection  Nessel).    |    o  m.  i5. 


Sur  la  seule  face  intacte,  une  rosace.  A  gauche,  les 
restes  d'une  seconde  rosace.  A  droite,  ceux  d'un  DIoscure. 


5578.  !t Grande  dalles  découverte  en  i885  par  des 
ouvriers  qui  travaillaient  à  la  réparation  d'une  route, 
dans  la  forêt  communale  de  Lembach,  entre  Nieder- 
bronn  et  Wissembourg.  Paraît  égarée. 

C.I.L.,  XIII,  ii685.  — L'Alsacien-Lon-am  (Paris),  ai  juin 
i885  (d'où  VON  DoMASZEWSKi,  Bericht  ûber  die  Fortschr.  der  rôm.- 
germun.  Forschuug ,  111  [1(106-1907],  |).  70). 

Sur  cette  pierre  était  k  une  figure  en  relief,  de  1  m.  60 
de  hauteur,  entourée  de  l'inscription  suivante  :  Mercurio 
voto  p(ro)  Matronn,  Tertio  et  LiboT) 

Certainement  Mercure.  L'inscription  parait  mal 
copiée. 


5579.  Fragment  de  stèle  découvert  à  Sellz,  et  donné 
au  Musée  de  Rastalt.  Pierre  commune.  Hauteur,  0  m.  3  7  ; 
largeur,  0  m.  2  5. 

Gravure  tirée  de  Barthel.  —  Barthel,  Bericht  der  rôm.-genn. 
Komm.,  ¥11(1912),  p.  1/12  (gravure). 


.,1- 


coiffure 


Jeune   femme   debout,   drapée,  de  face,  a 
basse,  tenant  de  la  main  droite   une  branche  d'arbre 


(laurier?),   de   l'autre   main    une    corbeille   de   fruits. 
Déesse  indéterminée.  (Voir  le  n"  5668.) 


LANGENSOULTZBACH. 
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5580.  Fragment  de  stèle  découvert  a  Langensoultz- 
bach.  Au  même  lieu,  dans  le  mur  de  soutènement  de  la 


terrasse  de  l'église.  Grès.  Hauteur,  o   m.   71;  largeur, 
0  m.  84. 


Dessin  lire  de  Schœpflin.  —  Schoepflin,  Àtsal.  illiintr.,  I, 
]).  4.37  et  |)1.  IV,  n°  1  =  édit.  RavenIiiz,  II,  p.  5oi  et  pi.  II  bis. 
n°  3.  —  Kral's,  Elsass-Lothr. ,  I,  p.  i3i. 


Mercure  et  Rosmerta  debout,  de  face.  Tous  deux 
portent  de  la  main  droite  une  bourse,  de  l'autre  main 
un  caducée.  Mercure  est  coiffé  du  pélase,un  manteau 
sur  l'épaule  et  le  bras  gaucbes;  Rosmerta  est  vêtue 
d'une  tunique  et  d'un  manteau.  Les  figures,  bien  plus 
nettes  sans  doute  du  temps  de  Schœpflin,  sont  aujour- 
d'hui très  dégradées  et  couvertes  de  mousse,  comme 
toutes  celles  d'ailleurs  qui  sont  placées  au  même 
endroit. 


5581.  Fragment  de  stèle  découvert  à  Langensoultz- 
bach,  en  i8hh,  ^dans  les  fondations  de  l'ancienne 
église»  [siFF.].  D'abord  à  Brumath,  chez  le  docteur 
Schœringer;  ensuite  au  Musée  de  Mulhouse  (ancienne 
collection  Engel-Dollfus).  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  1 7  ; 
largeur,  0  m.  33;  épaisseur,  0  m.  10. 


SiFFER,  Bull,  (le  In  Soc.  pour  la  conserv.  (lex  moniim.  Itist.  d'Al- 
sace, 2*série,I[I(i864),p.  C3.  —  Km.vs , Etsass-Lotlir. ,1 ,  p.  i3a. 

Tête  de  femme,  dans  une  niche.  Probablement  les 
restes  d'une  Abondance. 


BAS-RELIEFS. 


a5 


iMr-r.iktEr.iE  >atiomlb. 
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5582.  Stèle  découverte,  au  mois  de  mars  191 9, 
dans  la  forêt  communale  d'OberbeIschdorf,  arrondisse- 
ment de  Wissembourg.  Au  Musée  de  Wissembourg. 
Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  91;  largeur,  o  m.  87; 
épaisseur,  cm.  1/1. 


OBEKHETSCHDOllF,  LANGENSOULTZBACH. 

la  poitrine  et  les  jambes  nues,  cbaussée,  un  manleau 
sur  l'épaule  et  le  bras  gaucbes,  tenant  de  la  main  gauche 
un  arc  et  cberdiant  à  puiser,  de  l'autre  main,  une  llèche 
dans  un  carquois  porté  en  bandoulière.  Derrière  la 
déesse,  une  biche  couchée,  tournée  vers  la  gauche.  Au- 
dessus  du  bas-relief,  l'inscription  (de  lecture  incertaine)  : 
l)e{n)e  Dtan(ay  s(nrruni)\  Talianus,  Accepti  (Jllius),  ex 
v{oto)  p(osuit)  Hihcm]  i(nehis)  [m{erilo)^.  La  main  droite  de 
la  déesse  est  disproportionnée. 


C.  7.  L. ,  XIII  .11687.  —  Weissenbiirger  Zeilung ,  1  9 1  2 ,  n"  78. 

—  Stra-ssburger  Post,  9  avril  1912.  —  Radtke,  Jahresber.  des 
Hagetiauer  Altertumsvereins ,  III  (1911),  p.  45  (gravuie); 
Auzeigcr  pii- elsàss.  Altcittmislc,  JV(i9i9),  ]).  971  ((riavure). 

—  Steiner,  Jahresbcrichi  des  Vereins  zur  Erhall.  der  Altert.  in 
Weissenburg  und  Umgegend,  IV  (1911),  p.  180  (gravure).  — 
Ernst  Klein,  ibid. ,  VIII  (1918),  p.  111  (gravure).  —  Ad.  Riff, 
Bericht  der  rom.-genn,  Koinmission,  V.II  (1919),  p.  911  (gra- 
vure). —  Festschr.  zur  Einwethung  des  stàdtisclien  Muséums  :u 
Weissenburg  (1918),  p.  71  (gravure). 

Diane  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique  courte 
relevée  par  une  ceinture  et  retenue  par  deux  bretelles, 


5583.  Fragment  de  stèle  de  provenance  locale.  A 
Langensoullzbach,  dans  le  mur  de  soutènement  de  la 
terrasse  de  l'église.  Grès.  Hauteur,  0  m.  97;  largeur, 
0  m.  .^8. 


Kral's,  Eisass-Lollir.,  I,  p.  i3i. 

Mercure  debout,  de  face,  coiffé  du  pétase,  un  man- 
teau sur  l'épaule  et  le  bras  droits,  dans  une  niche, 
tenant  de  la  main  gauche  un  caducée  tourné  vers 
le  sol,  et  pressant  de  l'autre  main  contre  sa  poitrine 
une  grosse  bourse.  A  sa  droite,  un  coq.  Le  dieu  avait 
des  talonnières  dont  il  reste  des  traces. 


SPARSBACH. 
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5584.   Bioc  découvert  à  Sparsbacli,  près  de  Wœrth, 
en    1897.   Au    Musée  de  Sirasbourg.    Grès.    Hauteur, 


0   m.   26  ;    largeur,    0 
o  m.  26. 


m.   45  ;    épaisseur,    environ 


KiJHN,  Revue  d'Alsace,  iSSa,  p.  \h'i.  —  Kraus,  Elsass- 
Lothr.,  1,  p.  2f)5.  —  Henning,  Denicm.,  p.  5o  et  pi.  XLVII, 
n°3. 


Par  devant,  un  capricorne  tourné  vers  ia  gauche.  Du 
côté  gauche,  probablement  Hercule  enfant,  de  face,  le 
genou  droit  à  terre,  étreignant  de  la  main  droite  le  cou 

a.5. 
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LANGENSOULTZBACH,  REICHSHOFFEN. 


d'un  serpent.   La  pierre  est  seulement  ëpannelée   du 
côté  droit. 


5585.  Bloc  servant  autrefois  tt  de  pierre  borne  à  la 
démarcation  des  banlieues  d'Oberbronn  et  de  Nieder- 
bronn,  dans  le  canton  dit  Thalermalt-n  [sfff.].  Trans- 
porté en  ]86i  à  la  Bibliothèque  de  Strasbourg,  ce 
bloc  a  été  détruit  en  1870  par  les  obus  allemands. 
«Grès.  Hauteur,  environ  1  mètre;  largeur  et  épaisseur, 
0  m.  48.» 


SiFFER,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  moiiitm.  hisl.  d'Al- 
sace, IV  (1860),  [).  34. 

Sur  les  quatre  faces,  d'après  SifTer,  étaient  figurés 
«Mercure,  Minerve,  Hercule  et  Junon». 


5586.  Fragment  de  stèle  découvert  à  Langensoultz- 
bach,  en  1877.  Au  même  lieu,  dans  le  mur  de  sou- 
tènement de  la  terrasse  de  l'église.  Grès.  Hauteur, 
G  m.  86;   largeur,  0  m.  62. 


C.  I.  L.,  XIII,  6061.  —  Jos.  DE  Stichaner,  Koir.-Blatt  des 
Gesammtvereins ,  1878,  p.  24.  —  Krals,  Ehass-Lothr.,  IV, 
p.  1 5  et  1 3 1 .  —  EspÉRANDiEii ,  Revue  épigr. ,  I  (1 9 1 3 ) ,  p.  4o8. 

Mars  debout,  de  face,  casqué,  les  épaules  couvertes 
d'un  manteau  agrafé  du  côté  droit,  dans  une  niche, 
tenant  de  la  main  droite  une  lance,  et  s'appuyant 
peut-être  de  l'autre  main  sur  un  bouclier.  Au-dessus 
de  la  niche,  l'inscription  (de  lecture  incertaine)  :  [l]n 
h{onorem]  diotiius^j  d(ivinae\.,  d{eo^  Marti  (eZ)  Bwi[{i]sy, 
Qiuintus)  Varius  luvenis  [ou  Quartus,  Itwenis  (y?/ms)], 
[«;(o<Mm)]  «(o/ct<)  [l(ibens^  in{^erito)].  Zangemeist(T  a  pro- 
posé, à  tort  je  crois,  de  lire  à  la  première  ligne  :  deo 
Tribantt. 


5587.    Fragment    de    stèle   de    provenance   locale. 
A  Langensoultzbach,  dans  le  mur  de  soutènement  de  la 


terrasse  de  l'église.  Grès.  Hauteur,  0  m.  98;  largeur, 
0  m.  65. 


Kraus  ,  Elsass-Lothr. ,  1 ,  n.  1 3 1 . 

Mercure  debout,  de  face,  dans  une  niche,  un  man- 
teau sur  l'épaule  gauche,  tenant  sur  son  bras  gauche 
une  bourse  et  s'appuyant  de  la  main  droite  sur  un 
caducée. 


5588.  Stèle  découverte  en  17/12,  «dans  l'église  de 
la  maladrerie  de  Reichshoffen  îi  [siff.].  Transportée  à 
Strasbourg  (ancienne  collection  Schœpflin),  cette  stèle 
a  été  détruite  en  1870  par  les  obus  allemands.  Grès. 
«Hauteur,  1  m.  35;  largeur,  0  m.  60;  épaisseur, 
0  m.  i5. » 


Photogi'apbie  communiquée  parle  Musée  de  Saint-Germain.  — 
C.  I.  L.,  XIII,  GoliL  —  ScaœPFLiN,  Ahat.  illustr.,  I,  p.  hk^  cl 


ï 


pi.  IV,  n"  3  (=  édit.  Rwenèz,  H.  p.  5o4  et  pi.  II  bis,  n"  5).  - 
Oberiin,  Mus.  Schœufl.,  p.  li.  —  Beaclieu,  Aiit.  des  enuxmim'r. 
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sculptée  à  ses  pieds;  de  son  épaule  gauche  retombe  un 
manteau  qu'il  relève  do  la  main  dans  laquelle  il  tient  la 
bourse;  chaque  angle  du  bas-relief  est  orné  d'un  buste 
d'enfant,  en  regard,  devant  l'image  du  dieu;  la  doucine 
du  front  porte  cette  inscription  :  Deo  Merc{tirw)  siacrum) , 
Victorim,  Natalis  [jUia],  ex  v(oto)  p{osuit)  l{ihens)  l(aet(i) 
m{erito).:n  [siffer.] 


p.  i()y.  —  MoRi-ET,  SiAke,  p.  (il  —  liiill.  ik  lu  Soc.  pour  la  con- 
serv.  (les  monum.  Iiist.  d'A Isace,  I\  ( 1 8(J  i  ) ,  p.  gS.  —  Kihn ,  Nieder- 
bronii,  p.  8o;  a'ëdit..  p.  83.  — Brambach,  C.  /.  M.,  p.  335, 
n"  i85(i.  —  Siffer,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  comerv.  des  monum. 
hkt.  d'Alsace,  V  (i868),  p.  73.  —  De  Caumont,  Bull,  monum., 
XXXIV  (1868),  p.  935.  —  Krals,  EIsnss-Lothr. ,  I,  p.  i3i.  — 
Stralii,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  consero.  des  monum.  hisl.  d'Alsace, 
2' série,  XIII  (1887),  p.  874. 

«Mercure,  tenant  de  la  main  droite  un  objet  difficile 
à  déterminer,  qu'il  dépose  entre  les  cornes  d'une  chèvre 


5589.  Stèle  découverte  près  de  Reischhoffen,  «  à 
quelques  métros  de  distance  du  mur  de  la  vieille  toum 
[beaul.].  Paraît  perdue. 

ScHOEPFLiN,  Alsut.  îllusl. ,  I ,  p.  li^-j .  —  Beaulieu  ,  Ant.  des  eaux 
miner.,  p.  197. 

Mercure.  Le  dieu  portait  la  bourse  et  le  caducée. 


5590.  Stèle  découverte  à  Langensoultzbach.  Au  même 
lieu,  dans  le  mur  de  soutènement  de  la  terrasse  de 
l'église.  Grès. 


ScHOEPFLiN,  Alsat.  illustr.,  I,  p.  449  et  pi.  IV,  n"  a  =  (édit. 
lÎAVENiîz,  II,  p.  5oi  et  5o4  et  pi.  II  bis,  11°  U). —  Kracs, 
Elsass-Lothr. ,  ]1 ,  p-  1 3 1 . 
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Mercure  debout,  de  face,  coiffé  de  deux  aiierons,  velu 


d'une  tunique  et  d'un  manteau  af;rafé  sur  l'épaule  droite , 
tenant  de  la  main  droite  baissée  une  bourse,  de  l'aulre 


main  un  caducée.  A  la  droite  du  dieu,  probablement 
un  bouc.  Toute  la  sculpture  est  très  dé{![radée.  Selon 
Schœpflin,  l'animal  représenté  à  côté  de  Mercure  serait 
un  chien,  ce  qui  paraît  inadmissible,  et  le  dieu  porterait 
sur  le  bras  gaucbe  un  autre  attribut. 

5591.  Fragment  de  stèle,  découvert  en  17/19  ^(dans 
l'église  de  la  maladrerie  de  Reichslioffen  »  [siff.].  Trans- 
porté à  Strasbourg  (ancienne  collection  Schœpflin),  ce 
fragment  a  été  détruit  en  1870  par  les  obus  allemands. 
Grès.  «Hauteur,  0  m.  5o;  largeur,  0  m.  /i5;  épaisseur, 
0  m.  22.» 

Dessin  tiré  de  Ravenèz.  —  C.  7.  i.,  XIII,  6o45. — Schœpflin, 
Âkat.  illusti:,  I,  p.  6  et  pi.  V  =  édit.  Ravenîîz,  II,  p.  5o6;  III. 
p.  ilili  et  pi.  XV,  n°  4.  —  Schweighaedser,  Journal  de  la  Soc. 


dit  Bnx-Bhin.  I  (i8a?i).  p.  17:  Ant.,  II  (i8a8),  p.  187;  dis.  de 
Slrastioiii'f;,  I.  pi.  LXIII.  —  Strobel ,  dans  Krlse,  Allerih.,  III 
(1828^,  p.  9.h.  —  Bealueu,  Anl.  des  eaux  miner.,  p.  %()-.  — 
Kkambacii,  C.  /.  Rh.,  p.  336,  n°  i856  a.  —  De  Morlet,  iinll.  de 
la  Soc.  pour  lu  .'■onserv.  des  tnonum.  hist.  d'Alsace,  IV  (1861), 
Proc.-verb.,  p.  (|4.  —  Klhn,  Niederbronn  (i865),  p.  79.  — 
Siffer,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  coiisere.  des  monum.  hist.  d'Alsace, 
'2'  série,  V  (1868),  p.  7:!.  — Stralb.  )'6«/.,  XIII  (1887),  p.  3-jL 


Mercure  k  sculpté  dans  une  niche  dont  les  rebords 
sont  fort  saillants;  il  est  représenté  avec  le  pétase  orné 
de  deux  ailes;  de  son  épaule  gauche  descend  un  man- 
teau en  plis,  qu'il  relève  de  la  main  gauche,  dans  la- 
quelle il  lient  mie  bourse»  [siffer].  Inscription  :  [Deo 
Merc(ur{o)]  s(acrutnj;  Fortunalus  [pro  se  et]  suis,  e.v 
{{ussu)  p(osuit),  l{ibens)  l[aetus)  m{erito). 


5592.  Fragment  de  groupe,  découvert  en  i838, 
«dans  un  champ,  entre  Langensoullzbach  et  Mattstatt» 
[siff.].  D'abord  à  Brumalh,  chez  le  docteur  Schœ- 
ringer;  ensuite  au  Musée  de  Mulhouse  (ancienne  col- 
lection Engel-Dollfus).  Grès  blanc.  Hauteur,  cm.  aô; 
longueur,  0  m.  /i8. 


Siffer,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  liislor. 
d'Alsace,  a"  série,  VI  (t868),  p.  ia.  —  A.  Reinach,  Le  Klap- 
perslcin,  p.  79  et  pi.  V,  n°'  a  et  3. 
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Anguipède  imberbe.  Le  monstre,  des  deux  mains, 
s'arc-boulait  sur  le  sol  et  les  jambes  antérieures  du 
cheval  pesaient  sur  ses  épaules.  Aucune  trace  du  cavalier. 

5593.  Stèle  découverte  en  1749,  r  dans  l'église 
de  la  maladrerie  de  ReichsbolTen  j»  [siff.].  Au  Musée 
de  Strasbourg,  mais  endommagée  par  l'incendie  du 
n/1  août  1870.  Grès  rouge.  Hauteur,  1  m.  i5;  largeur, 
rj  m.  58;  épaisseur,  0  m.  99. 


C.  1.  L.,  XIII,  6o46.  —  SciioEPFLiN.  Alsai.  illiisir.,  I,  p.  45o 
el  pi.  V  i  =  ëfiit.  Ravenlz,  il.  p.  5o6.  pt  pi.  1!  bis,  11°  6.  — 
De  Morlet,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  cotiseru.  des  monum.  hist.  d'Al- 
sace, IV  (  1861  ),  Procès-verbaux,  p.  96.  —  Siffer,  ibid.,  9"  st?- 
rie.  V  (1868),  Mènoires,  p.  79.  —  Henning,  Denkm.,  p.  5o 
el  pi.  XLVI,  n"  5. 

Mercure  debout,  de  face,  un  manteau  sur  l'épaule 
et  le  bras  gauches,  dans  une  niche,  tenant  de  la  main 
gauche  un  caducée,  de  l'autre  main  une  bourse,  entre 
les  cornes  d'un  bouc.  A  la  gauche  du  dieu,  un  coq. 
Au-dessus  de  la  niche,  les  restes  d'une  inscription.  La 
pierre,  par  derrière  et  sur  les  côtés,  est  restée  brute. 


5594.  Stèle  mutilée,  découverte  à  Niederbronn  en 
i838,  «en  creusant  les  fondations  delà  maison  Gracier, 
non  loin  de  la  source  minérale  :5  [beaul.].  Au  même  lieu 
(Musée  des  Thermes).  Grès  rouge.  Hauteur,  1  m.  to; 
largeur,  0  m.  Sa;  épaisseur,  0  m.  99. 

Beacjlieii,  Ant.  des  eaux  miiiév. ,  p.  i8.3.  —  Siffer,  BuU.  de 
la  Soc.  pour  la  consero.  des  monum.  hist.  d'Alsace,  9'  série,  III 
(i864),  Proc.-verb.,  p.  65.  —  Kuhn,  Niederbrotm{i865) .,  p.  lia. 
—  Khaus,  Elsass-Lothr.,  I,  p.  186.  —  Gii.  Matthis,  Anzeiger 
fur  elsâss.  Allertumslc,  II  (191.3),  p.  ht 8  (gravure). 


Minerve  debout,  de  face,  vêtue  d'une  robe  longue  et 
(l'un  manteau,  dans  une  niche,  s'appuyant  de  la  main 
droite  sur  une  lance,  de  l'autre  main   sur  un  bouclier. 

5595.  Stèle  découverte  en  1768,  à  Aiederbronn. 
Donnée  au  Musée  de  Strasbourg  par  Jean  de  Dietrirh,  et 
détruite  en  1870  par  les  obus  allemands.  «Grès  vosgien. 
Hauteur,  cm.  85  ;  largeur,  o  m.  76  n  [siff.]. 

Dessin  tiré  d'Oberlin.  —  Oberlin,  Mus.  Schcepfl.,  I,  p.  aa 
et  pi.  II,  n°  1 .  —  RiVENÈz ,  Alsace  illustrée,  III ,  p.  1  /18  el  pi.  XV, 
n°  5> —  Beaui.ieo,  Ant.  des  eaux  miner.,  p.  i8i.  —  Siffer, 
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Bull,  de  la  Société  pour  la  conscrv.  des  monum.  histor.  d'Alsace, 
III  (1869),  Procès-verb. ,  p.  i43;  9'  série,   VI    (1868),  Mém., 


p.  ia.  —  KiHN,  Niederbronn  (1860),  p.  lii.  —  Kraus,  Elsass- 
Lothr.,  p.  iSa. 


«Cavalier  traînant  un  captif.  Le  cavalier  tourne  la 
tête  en  arrière;  il  porte  les  cheveux  courts:  il  est  velu 
de  la  casaque  romaine;  de  la  main  gauche  il  dirige  son 
cheval,  et  de  la  main  droite  il  tient  le  manche  d'une 
hache  qu'il  porte  sur  l'épaule.  Le  captif,  qui  semble  se 
débattre,  est  attaché  à  la  queue  du  coursier,  lancé  à 
toute  bride.  J7  [siffer.] 


5596.  Bloc  mutilé,  découvert  en  1718  à  Nieder- 
bronn. Au  même  lieu  (Musée  des  Thermes).  Grès  rouge. 
Hauteur,  0  m.  96;  largeur  et  épaisseur,  0  m.  38. 

ScHŒPFLiN, /1/a((/.  illust.,  I,  p.  li-jZ  (gravurc),  II,  p.  tiêt  et 
pi.  M,  n°  2  (=  édit.  Ravenèz,  I,  p.  5oi).  —  Schweigheuser, 
Ant.  de  l'Alsace,  II,  p.  i55.  —  Beaulieu,  A»I.  dca  eaux  miner., 


p.  18a.—  KcHN,  Niederbronn  (i865),p,  i4i.  —  Kraus,  Elsass- 
Lolhr.,  I,p.  i86.-Haug,  Tf esti. ZeifscAr.,  X  (1891),  p.  4i  .11°  77. 


Sur  une  face,  un  dieu  nu,  probablenient  Mercure;  il 
semble  qu'il  ait  tenu  de  la  main  gauche  un  caducée,  de 
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l'autre  main  une  bourse.  Du  côté  opposé,  les  restes  d'une 
déesse  drapée,  peut-être  Minerve,  levant  le  bras  droit. 


A  droite,  un    autre  dieu  nu,   sans  doute  Hercule.  A 
gauche,  une  seconde  déesse  drapée  (Junon?),  sacrifiant 


sur  un  autel.  La  pierre  a  été  peinte.  Toutes  les  figures 
sont  fort  dégradées  et  peu  reconnaissables. 


5597.  Fragment  de  stèle  de  provenance  locale.  A 
Langensouitzbach,  dans  le  mur  de  soutènement  de  la 
terrasse  de  l'église.  Grès.  Hauteur,  i  m.  3  2  ;  largeur, 
0  m.  62. 

Homme  debout,  de  face,  vêtu  d'une  tunique  et  d'un 
manteau,  dans  une  niche,  portant  sur  son  bras  gauche 

mS-RELIEFS,   —     ?1I. 


probablement  un  oiseau  et  tenant  de  l'autre  main  baissée 
un  lapin.  A  sa  droite,  un  chien  assis.  Monument  funé- 
raire. 


5598.  t«  MM.  de  Dietrich  et  Schnaeringer  possèdent 
plusieurs  petites  têtes  de  ronde  bosse,  œuvre  d'un 
artiste  habile,  et  qui  ont  an  être  détachées  d'un  bas- 
relief  peu  élevé  mais  très  allongé,  comme  celui  qui 
décore  le  chœur  de  N.-D.,  à  Paris.  Ce  sont  celles  de 
charmantes  jeunes  filles,  une  exceptée  qui  est  une  tête 

36 
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d'homme.  Elles  proviennent  des  excavations  faites 
en  1846  pour  la  construction  du  Vauxhall  de  Nieder- 
bronn»  [beaul.]. 

Beaulied,  Ant.  des  eaux  miner. ,  p.  i  86. 


5599.  Fragment  de  stèle,  découvert  en  1822  à  Nie- 
derbronn,  «dans  la  rue  de  la  Croix»  [siff.].  Autrefois 
au  même  lieu,  «dans  le  jardin  du  Hernberg»;  actuelle- 
ment au  Musée  des  Thermes.  Grès.  Hauteur,  0  m.  38; 
largeur,  0  m.  33;  épaisseur,  0  m.  i/i. 

C.  I.  L.,  XIII,  6oi8.  —  Beacilieu,  Ant.  den  eaux  miner., 
p.  i84.  —  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  coiiserr.  des  monvin.  hist. 
d'Alsace,  9.'  série,  III  (i86'0,  p.  6t  (d'où  Bk^mbach,  C.  /.  lih., 
n°  i84o).  —  KiiiN,  Niederbronn  (i865),  p.  10;  a'édit.,  p.  11. 
—  Quichebat,  lleoue  des  soc.  sav.,  h'  série,  VI  (1867),  p.  3o6. 


Restes  d'une  femme  drapée  tenant  une  corne  d'abon- 
dance. Au-dessus,  l'inscription  : .  .  .  nug(^>isto  f^ et  Fo[riu- 
nae?  .  .  .]iis  v(otum)  [s{^olvit)  l(ibensj  m(erllo^j. 


5600.  Stèle  découverte  en  1760,  à  Miederbronn; 
donnée  au  Musée  de  Strasbourg  par  le  comte  de  Loevven- 
haupt  et  partiellement  détruite  en  1870  par  les  obus 
allemands.  Grès  rouge.  «Hauteur,  o  m.  5o;  largeur, 
0  m.  3oj!  [beaol.].  Hauteur  du  fragment,  0  m.  26. 

Dessin  tiré  d'Obei'lin.  —  Schoepflin,  Akal.  illusir.,  II, 
p.  938  (=édil.  RAVENiiz,II,  p.  671).  —  Oberlin,  Mus.  Scliœpjl.,  1, 
p.  9.0  et  \>].  l,n°  II.  —  Beaulied,  Ant.  des  eaux  m'mér.,  p.  180. 
—  SiFFER  Bull,  de  la   Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.    hist. 


d'Alsace,  a"  série,  III  (i86ii),  Mém.,  p.  06.  —  Stradb,  ibid., 
XIII  (1887),  p.  373.—  Krals,  Elsass.-Lolhr.,  \,  p.  186. 


Minerve  debout,  de  face,  casquée  et  cuirassée,  parée 
du  gorgonéion,  les  brns  nus,  tenant  de  la  main  gauche 


une  lance  et  s'appuyant  de  l'autre  main  sur  un  bouiîlier. 
Contre  son  épaule  droite,  une  chouette. 
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5601.  Stèle  découverte  en  i838,  dans  la  rue  de 
la  Croix,  à  Niederbronn,  «en  creusant  les  fondations 
de   la    maison   Graeter»  [beml.].    D'abord    au   même 


lieu  chez  ie  baron  de  Dietrich,  ensuite  au  Musée  des 
Thermes;  moulages  au  Musée  de  Saint-Germain  et  à 
Niederbronn,  chez    M.   Charles    Matthis.    Grès    rouge. 


Hauteur,   o   m.    h'i  ;    largeur,    o   m.    2/1;    épaisseur, 
o  m.  08. 

lÎKAiLiEu,  Ant.  des  eaux  miner.,  p.  i8i  el  pi.  XII.  —  Siffer, 
liull.  (le  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  moiiuin.  hist.  d'Alsace,  a'  série, 
III  (186/1),  Méin.,  p.  C3.  —  Kdhn,  Niederbronn  (i865).  p.  i/ta. 


—  Kraus,  Elsass-Lolltr. ,  1,  p.  186.  —  Matthis,  Anzeiger  fur 
elsàss.  Ahertiimsk.,  II  (lyiS),  p.  4i8  (gravure).  —  S.  Reinach, 
Réi)ert.,\\,  p.  96,  n°  3. 

Vénus  et  la  Fortune  debout,  de  face.  Vénus  est  voilée 
d'un  manteau  flottant  dont  elle  saisit  les  plis  de  la  main 
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droite;  elle  tient  de  l'autre  main  un  miroir.  La  Fortune 
est  drap(?e,  porte  de  la  main  gauche  une  corne  d'abon- 
dance remplie  de  fruits,  et  s'appuie  de  l'autre  main  sur 
un  gouvernail.  (Voir  les  n°'  6676  et  662  1.) 

5602.   Bloc  quadrangulaire,   trouvé  à  Niederbronn. 
Paraît  perdu. 


Dessin  tiré  de  Scliœpilin.  —  Schoepflw,  Alsat.  illuslr.,  I, 
p.  46i  et  pi.  VI,  n°  9  =  édit.  Ravenèz,  II,  pi.  III,  n°  2. 

Apollon.  Le  bloc  avait  une  image  de  divinité  sur 
cbaque  face.  Schœpdin  n'a  publié  que  la  moins  dé- 
gradée. 


5603.  Fragment  de  stèle  autrefois  encastré  dans  la 
maçonnerie  de  la  vieille  tour,  près  Roicbshoffen.  Paraît 
perdu. 

Beaulied,  Ant.  des  eaux  miner.,  p.  196. 

«Mercure.»  [beaclieu.] 

5604.  Buste  de  provenance  locale.  A  Niederbronn, 
dans  la  façade  de  l'habitation  de  M.  Matlhis.  Grès  rouge. 
Hauteur,  environ  0  m.  20. 


Homère.  Je   n'ai   pas   vu  de    près   ce    buste;   il   se 
pourrait   qu'il    ne   fût   pas    antique,   bien    qu'on    ne 


l'ait  copié  sur  aucun  type  connu. 


5605.    Fragment   de  stèle,  découvert  en    1878   au 
Wasenbourg,    près    de    Niederbronn.   Au    Musée    des 


Thermes.    Grès    rouge.    Hauteur,    0   m.   21;     largeur, 
0  m.  35;  épaisseur,  0  m.  i3. 


NIEDERBRONN. 
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Mercure  debout,  de  face,  les  épaules  couvertes  d'un 
manteau,  portant  sur  le  bras  gauche  Bacchus  enfant. 


(Voir   le    n°   5689.)    Un  temple    de    Mercure,    dont 
M.  Charles  Matthis  a  fait  explorer  les  ruines,  couron- 


nait le  Wasenbourg.  Les  fragments  sculptés  qui  en 
proviennent  sont  bâtis  actuellement  contre  un  rocher, 
près  du  vieux  château. 


5606.  Fragment  de  groupe,  découvert  en  1828  à 
Niederbronn,  «à  peu  de  distance  de  la  source  minérale, 
dans  le  creusement  d'une  cave»  [siff.];  à  Oberbronn, 


canton  de  INiederbronn ,  selon  d'autres  auteurs.  D'abord 
à  Brumath,  chez  le  docteur  Schnœringer;  ensuite  au 
Musée  de  Mulhouse  (ancienne  collection  Engel-DoUfus). 
Grès  rouge.  Hauteur,  o  m.  48;  longueur,  0  m.  58. 

Ravenèz,  Alsace  illuslrée,  III,  p.  i5o.  —  Siffeb,  Bull,  de  la 
Soc.  pour  la  consere.  des  monum.  hist.  d'Alsace,  2'  série,  VI 
(1868), p  .  /|2.  —  Remoît,  Mém.  de  la  Soc.  d'archéol.  lorraine, 
a'  série,  X  (1868),  p.  876.  —  Prost,  Revue  archéol.,  1879,  I, 


p.  68.  —  Hettner,  Wetsd.  Zekschr.,  IV  (i885),  p.  876.  — 
Hertlein,  Die  Juppitergigaiilensiiuleii ,  p.  8.  —  A.  Reinach,  Le 
Klapperslein,  p.  71  ==  Bull,  du  Musée  hist.  de  Mulhouse,  XXXVII 
(1918),  p.  110  et  pi.  V,  n°  1. 

Cavalier  et  anguipède.  Le  monstre,  dont  la  tête 
manque,  est  couché  sur  le  dos,  et  des  deux  poings 
s'appuie  sur  le  sol.  Le  cavalier  a  la  jambe  droite  en 
arrière. 
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NIEDERBRONN,  OBERBRONN. 


5607.  Rocher  sculplé,  wàlabase  dusommetdu  Gross- 
Winterberg  [près  de  Niederbronn],  à  l'endroit  même 
où  commence,  par  une  légère  dépression  de  la  crête, 
la  ramification  du  Ziegenberg>5  [oppERM.].Grès.  Ce  rocber 
est  connu  dans  le  pays  sous  le  nom  do  Gaïler-Liss. 


Dessin  tiré  d'Oppennann.  —  Oppermann,  Bull,  de  la  Soc.  pour 
la  conserv.  dex  mnnum.  hkt.  d'Alsace,  III  (i8(io),  p.  i55  (litho- 
graphie). —  Kraos,  Ekass-Lnlhr.,  I,  p.  667.  —  A.  Reinach. 
Le  Klapperstein,  p.  77. 

Femme  assise,  le  torse  nu,  les  jambes  couvertes  d'une 


draperie,  tenant  des  deux  mains  sur  ses  genoux  un 
objet  fruste.  «On  voit,  à  la  partie  su[)érieure  de  la  tête, 
quatre  ou  cinq  entailles  carrées,  d'un  centimètre  envi- 
ron de  côté,  disposées  très  régulièrement  au-dessus  du 
front»  [oppermann].  Ces  entailles  pourraient  avoir  été 
failes  pour  le  placement  d'un  diadème  de  métal. 


5608.   Fragment  de  groupe  de  provenance  régionale. 
A  Niederbronn ,  chez  M .  Matthis.  Grès  rouge.  Hauteur, 


0  m.  2  2. 


Partie   supérieure    d'un   cavalier,   les   épaules  et  la 
poitrine   couvertes  d'un  manteau,  flottant.    Le   person- 


nage, dont  la  tête  manque  presque  entièrement, 
levait  la  main  droite  comme  pour  frapper.  On  ne  pos- 
sède aucun  fragment  de  l'anguipède  qui  devait  l'ac- 
compagner. 


5609.    Fragment    découvert    en    18/19,   «à    Ober- 
bronn,  au  lieu  appelé  Rittersberg»  [siff.].  Paraît  perdu. 

SiFFER,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hisl.  dWl- 
sace,  II  (1860),  Mém.,  p.  ai8. 


GŒRSDORF,  MEDERBRONN,  INGWILLER. 

Selon  Siffer,  il  s'agirait  d'une  ^statue  équestre».  Pro- 
bablement les  restes  d'un  groupe  du  cavalier  et  de  l'an- 
guipède. 
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5610.  Fragment  de  stèle  découvert  à  Gœrsdorf ,  près 
de  Niederbronn,  en  1897.  Au  Musée  de  Strasbourg. 
Grès.  Hauteur,  0  m.  87;  largeur,  0  m.  58;  épaisseur, 
cm.  i/i. 


Henning,  Denkm.,  p.  00  et  |)1.  XLVI,  a°  7. 

Mercure  debout,  de  face,  tenant  de  la  main  gaucbe 
un  caducée.  Le  bras  droit  manque.  A  la  droite  du 
dieu,  un  coq  posé  sur  le  sol. 

5611.  Fragment  de  stèle,  découvert  en  1868,  sau 
pied  du  Reubberg,  ou  Rebberg  de  Zinswiiler,  vis-à-vis 
de  l'ancienne  commanderie  teutonique  de  Dahn«  [siff.]. 
Au  Musée  des  Thermes  de  Niederbronn.  Grès.  Hauteur, 
0  m.  60;  largeur,  cm.  70;  épaisseur,  0  m.  i/i. 

C  /.  L. ,  XIII ,  60  a  7 .  —  SiKFER ,  Bull,  de  la  Soc.  pour  lu  conserc. 
des  monum.  Iiist.  d'Alsace,  -2'  série,  V  (t868),  p.  98.  —  Kuiix, 


Niederbronn  (1866),  p.  118.  —  Qi;icherat,  Revue  des  .soc.  sav., 
5'  série,  II  (1870),  p.  2i4.  —  Zangemeister,  Eludes  archéol. 
dédiées  à  Leemans  (Leyde,  i885,  in-8''),  p.  260  (d'où:  Westd. 
Koir.-Blatl,  V  [1886],  p.  20;  —  Mém.  de  la  Soc.  d'archéol.  et 
d'hist.  de  la  Moselle,  XVII  [1887],  p.  118). 


On  ne  distingue  plus,  sur  ce  fragment  de  stèle,  que 
les  contours  d'un  buste,  de  facture  grossière,  dans  une 
niche.  Au-dessus  de  la  niche  est  l'inscription  (lecture 
de  Zangemeister)  :  Vosego  Sil[vestrî)  sacrum;  Adnamus, 
Nerlomari  JH{ius^,  v(otunij  s{olvit)  l(ibensj  m{er{to). 


5612.  Fragment  de  stèle  trouvé  à  Ingwiller.  Trans- 
porté à  la  Bibliothèque  de  Strasbourg,  et  détruit  en 
1870,  par  les  obus  allemands.  Grès. 


^^•^ 


*— «imW»** 


Dessin  tiré  de  Straub.  —  C.  /.  L.,  XIII,  6092.  —  Bbam- 
BACH,  C.  I.  Rh.,  p.  XXXII,  n"  9070  (d'où  Becker,  Bonner 
.lahrb.,  L  [1871],  p.  i?^).  —  Strabb,  Bull,  de  la  Société  pour 
la  conserv.  des  monum.  Iiistor.  d'Alsace,  2'  série,  XIII  (1887), 
pi.  II,  n°  1. 

Inscription  (lecture  de  Zangemeister):  D{eae)C{an...) 
R(eginae);  Divixla,  Terenlittni  {fiUn),  v{olum)  s[olvil). 
(Voirie  n°  06/12.) 


5613.  Fraf^ment  de  stèle  trouvé  à  Ingwiller.  Trans- 
porté à  la  Bibliothèque  de  Strasbourg ,  et  détruit  en  1870 
par  les  obus  allemands.  Grès.  «Hauteur,  0  m.  9  5;  lar- 
geur, 0  m.  5o.''  [sTR.] 


Dessin  lire  de  Straub.  —  Stbacb,  Ruil.  de  la  Soc.  pour  la 
conserv.  des  monum.  hist.  d'Alsace,  a°  série,  XIII  (1887),  Mém., 
p.  871  et  pi.  II.  n°  5. 

Mercure  coiffé  de  deux  ailerons. 
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NEHWILLER-LES-WŒllTll,    OBERBRONN. 


5614.  Soubassement  de  colonne  trouvé  à  NehwlUer- 
lès-Wœrth.  Au  Musée  de  Hagnenau  (ancienne  collection 


Ravenèz,  Alsace  illustrée,  III,  p.  iltlt  et  pi.  XV,  n°'  a  et  3. — 
SiFFER,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  tnonum.  hist.  d'Alsace, 
a'  série,  VI  (1869),  Mém.,  p.  129. 

La  Fortune  debout,  drapée,  tenant  de  la  main  gaucbe 
une  corne  d'abondance  et  s'appuyant  de  l'autre  main  sur 
un  gouvernail.  Sur  chaque  face  latérale,  un  Dioscure  nu, 
à  côté  de  son  cheval ,  qu'il  tient  par  la  bride.  La  qua- 
trième face  n'a  pas  de  bas-relief. 

5615.  Fragment  de  stèle  en  deux  parties,  décou- 
vert, Kau  mois  de  juin  [i858],  dans  la  cour  du  vieux 
château  d'Oberbronn,  dont  on  abaissait  le  terrain  51 
[de  ring].  Parait  perdu.  «Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  72  ; 
largeur,  o  m.  62;  épaisseur,  0  m.  i6.« 

De  Ring,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  inoiium.  histor. 
d'Alsace,  III  (1809),  p.  i46  (d'après  un  mémoire  de  l'abbé 
Siiïer,  curé  de  Weyersheim). 

Selon  Max.  de  Ring,  il  s'agirait  de  Mercure,  «repré- 
senté dans  une  niche,  les  cheveux  courts  et  frisés,  le 
visage  imberbe,  le  corps  nu,  tenant  levé  de  la  main 
gauche  le  caducée,  et  drapé  d'un  manteau  qui  retombe 
de  l'épaule  du  même  côté  ».  Le  bas  de  la  stèle  avait  dis- 
paru. 


Nessel).  Grès.  Hauteur,  0  m.  /i6;  largeur,  0  m.  lia; 
épaisseur,  0  m.  3g. 


5616.  Fragment  provenant  du  Sonnenberg,  près 
d'Oberbronn;  a  été  détaché,  peut-èlre  d'un  rocher. 
D'abord  à  Brumath,  chez  le  U'  Scbnœringer;  ensuite 
au  Musée  de  Mulhouse  (ancienne  collection  Engel- 
DoUfus).  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  27;  largeur, 
0  m.  3h;  épaisseur,  cm.  08. 


Bealliku,  Ant.  des  eaux  miner.,  p.  176  et  |)1.  II,  fig.  3.  — 
F.  Voulût,  Les  Vosges,  p.  196  et  pi.  XXXIV.  —  A.  Reinach.  Le 
Klapperstein ,  ^.  16. 

Personnage  informe,  gravé  au  trait.  L'hypothèse 
d'une  image  du  Soleil  n'est  pas  impossible. 


0BERI3R0NN,  NEHWILLER-LKS-WOERTH,   GUMBRECHTSHOFFEN. 
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5617.  Fragment  de  stèle  découvert  à  Oberbronn.  Au 
Musée  de  Strasbourg.  Grès  rouge.  Hauteur,  o  m.  70; 
largeur,  o  m.  43;  épaisseur,  cm.  17. 


SiFFER,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Al- 
sace, JH  (1860),  Proc.-verb.,  p.  iG. 

Mercure,  coiffé  du  pétase,  un  manteau  sur  l'épaule 
gauche,  portant  de  la  main  gauche  une  bourse.  La  main 
droite  manque. 


5618.  Stèles  découvertes  à  Nehwiller-iès-Wœrth. 
Paraissent  perdues. 

SiFFER,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  histor. 
d'Alsace,  a'  série,  IV  (1860),  p.  i4. 

L'abbé  Siffer  y  voyait  «  deux  images  de  Mercure  n. 


5619.  Fragment  de  stèle,  découvert  à  Gumbrechts- 
hoffcn.  D'abord  à  Brumath,  chez  ie  D'  Schnœringer, 
ensuite  au  Musée  de  Mulhouse  (ancienne  collection 
Engel-DoUfus).  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  45;  lar- 
geur, 0  m.  /(3;  épaisseur,  0  m.  08. 

Rayerez,  Alsace  illustrée,  III,  p.  i/i3  et  pi.  XIV,  n°  4.  — 
Siffer,  Bull,  de  la.Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Alsace, 
a"  série,  VI  (1868),  p.  i4. 

8AS-BELIEFS.  —  VU. 


Amours  vendangeurs  ;  l'un  tient  un  broc  au-dessus 
d'un  cep  de.  vigne,  l'autre  porte  une  coupe.  «Ce  bas- 
relief  était  accompagné  de  divers  fragments  de  statues, 


de  colonnes  cannelées  et  de  sculptures,  qui  démontrent 
l'établissement,  à  Gumbrechtshoffen,  d'une  magnifique 
villa  romaine.»  [ravenèz.] 


5620.  Fragment  découvert  en  t833,  k  lor,5  de  la 
démolilion  de  l'ancienne  église  de  GumbrechtshofTen» 
[siFF. ].  D'abord  à  Brumath,  chez  le  D'  Schnœringer; 


ensuite  au  Musée   de  Mulhouse    (ancienne   collection 
Engel-DoUfus).  Grès.  Hauteur,  environ  0  m.  20. 

SiFFEB,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Al- 
sace, 2*série,VI(i868),p.  i3. 


37 


lUiT.IVZr.IE    >ATIO>ALB, 


210 

Tête   d'un    homme    barbu,   de  face, 
placé  dans  une  niche.  Peut-être  un  dieu. 


NIRDERMODERN 
probablement 


5621.    Bloc  découvert  en   i85o,  à   Niedermodern. 
Au  Musée  de  Strasbourg,  mais  très  endommagé   par 


l'incendie  du   ai  août   1870.  Pierre  commune.  Hau- 
teur, o  m.  53;  largeur,  0  m.  ùg;  épaisseur,  0  m.  ^17. 


C.  I.  L. ,  XIII,  60  iO.  —  SiFFER,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv. 
(les  iimiimn.  hisl.  (VAinace ,  I  (i  8.'Î7  ) ,  j).  997  (d'après  lui  :  de  Cad- 


ï 


MONT,  Bull,  monurn.,  XXXIV  [18C8],  p.  236;  —  Kraus,  Elsass- 
Lolhi:,  I,  j).  902;  —  Gaidoz,  Bévue  archeol. ,  1890,  I,  p.  175: 
—  Haig,  Westd.  Zeilschr.,  X  [1891],  p.  89). —  Stradb,  W«//.  rfe 
la  Soc.  pour  la  conserv.  des  tnonum.  hisl.  d'Alsace,  2'  série,  XIII 
(1 887),  Mém., p.  878. - Hennitc,  Deiii-m.,  p.  48  et  pi.  XLIV,  n°  2. 


Sur  une  l'ace,  Vulcain  barbu,  vêtu  d'une  éxomidc. 
tenant  de  la  main  droite  levée  un  marteau,  de  l'aulrc 
main  baissée  des  tenailles  qu'il  appuie  sur  une  enclume. 
Dans  le  champ,  un  foudre  et  peut-être  un  trident.  Du 


PFAFFE\HOFFE\, 

côté  opposé,  Vénus  nue  et  Fortune  drapée.  La  première 
porte  de  ia  main  gauche  un  miroir;  la  seconde  s'appuie 
(le  la  main  droite  sur  un  gouvernail,  et  tient  contre  son 
épaule  gauche  une  corne  d'abondance  remplie  de  fruits. 
A  droite,  une  rosace.  A  gauche,  les  traces  d'une  in- 
scription. (Voiries  n°'  ôoyô  et  56oi.) 


5622.  Fragment  de  stèle  scellé  jadis  w  dans  le  mur 
d'une  vieille  maison,  à  Neehwiller»  [siff.  ];  on  l'en  retira 
pour  le  déposer  au  presbytère  protestant  d'Oberbronn. 
Acquis  plus  lard  par  l'abbé  Siffer,  curé  de  Weyersheim, 
ce  fragment  fut  donné  en  1869  à  ia  Bibliothèque  de 
Strasbourg.  Il  a  été  détruit  en  1870  par  les  obus 
allemands.  «Grès.  Hauteur,  0  m.  da;  largeur,  o  m.  62  ; 
épaisseur,  0  m.  a&v  (mesures  données  par  l'abbé 
Siffer).   ' 

G.  /.  L.,  XUl,  6o58.  — ScuwEiGHAEusER,  Aniiiiaire  du  Dus- 
Rhin,  182a,  p.  3^3;  ms.  de  Strasbourg,  1,  pi.  LXIIl  (d'où 
RwENÈz,  Akdce  illustrée,  H,  p.  5.55).  —  Stro^el,  dans  Krus  , 
Alterth.,  111  ()8a8),  p.  94.  —  Kcns,  Revue  d'Alsace,  1802, 
p.  a3.  —  Siffer,  Rull.  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum. 
hist.  d'Alsace,  2"  série,  VI  (1869),  Méin.,  p.  197. —  Bramback, 
C.  I.  Rh.,  p.  333,  n°  i838.  — Krais,  Elsass-Lothr. ,  1,  p.  1G7. 

Inscription  :  Soli  et  Lun(aje  saclrunij;  Edullius,  Visn- 
rioiiU  (^filiusj,  [ex]  iu[s]su  ««[/(t-îi)  l{{bens)j  mierito).  Au- 
dessus,  quelques  restes  des  images  du  Soleil  et  de  la 
Lune. 


5623.  Fragment  de  stèle,  découvert  en  i845  «entre 
les  villages  de  Pfaffenhoffen  et  de  Ringeldorf ,  sur  la  voie 
romaine  de  Brumath  à  PfalTenhoffenn  [de  morl.].  Re- 
cueilli par  la  Bibliothèque  de  Strasbourg,  ce  fragment 
a  été  complètement  détruit,  en  1870,  par  les  obus 
allemands. 

C.  /.  L.,  XIII,  6018.  —  Siffer,  Rull.  de  la  Soc.  pour  la 
conserv.  des  monum.  hist.  d'Alsace,  I  (1857),  p.  87.  — De  Ring, 
ibid.,  III  (1860),  p.  75.  —  De  Morlet,  ibid.,  IV  (1861),  p.  87 
=  Foie*  rom.,  p.  55.  —  Stralb,  ibid.,  2'  série,  XIII  (1888), 
Mém.,  p.  373.  —  Brambacb,  C.  I.  Ith.,  n°  1876. 

Il  semblerait  que  la  pierre  ait  porté  cette  inscription , 
au-dessus  des  têtes  de  Mercure  et  de  Maia  :  [Mc]r(cuno) 
<"(/)  Mauie;  [Ijhliomarus,  [Tojcissne  i^filius),  v(otunij  s{ohii) 
l[ihem)  Jiaelm)  m(enloy  Mais  l'hypothèse  d'une  mauvaise 
lecture  n'est  pas  impossible. 


CUNDERSHOFFEN. 
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5624.  Stèle  en  deux  fragments,  découverte  entre 
Gundersholfen  et  Uttenholfen.  Au  Musée  de  Strasbourg. 
Grès  rouge.  Hauteur,  o  m.  46;  largeur,  o  m.  28; 
épaisseur,  0  m.  oy. 


SiFKKR,  Rull.   de  la  Soc.  pour   lu   conserv.  des  monum.   hist. 
d'Alsace,  2°  série,  X  (1876),  Proc.-verb.,  p.  io4. 

Homme  nu,  debout,  de  face.  Dieu  indéterminé. 


5625.  Fragments    découverts  à   Gumbrechtshoffen. 
Paraissent  perdus. 

SiFFER,  Rull.  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Al- 
sace, a*  série,  VI  (1868),  p.  4'j. 

«Deux  statues  équestres,  n  [siffer.]  Probablement  les 
restes  de  deux  groupes  du  cavalier  et  de  l'anguipède. 


5626.  Fragment  de  stèle  découvert  à  Grassendorf, 
«dans  les  ruines  de  l'ancienne  chapelle  de  Bachholfen, 

37. 
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GRASSENDORF,  BRUMATH. 


sur  ia  voie  romaine  de  Brumath  à  Pfafrenhoffen  «  [de 
MORL.];  il  était  encastré,  en  1861 ,  «dans  ie  mur  d'une 
maison  du  village  de  Morschwiller,  près  de  Grassendorf  ». 


Au  Musée  de  Haguenau  (ancienne  collection  Nessel). 
Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  66;  largeur,  0  m.  80, 
épaisseur,  0  m.  91. 


C.  1.  L.,  XIII,  6019.  —  De  Ring,  Bull,  de  la  Soc.  -pour  la 
conserv.  des  inonum.  hkt.  d'Alsace,  1  (1857),  p.  q38.  —  De  Mor- 
LET,  ibid.,  IV  (1861),  p.  87  =  Voies  rom.,  p.  55.  —  Bbambach, 
C.  I.  M.,  p.  334,  n°  1877. 

Restes  de  trois  femmes  drapées,  de  face,  dans  une 
niche  profonde.  Au-dessus  de  la  niche,  l'inscription  : 
Segillim  et  Merca  (et)  Constans,  Bellatorigis  liii  (^=fln?) 
[e]x  iussu  p(osuerunt).  La  pierre  est  complète  à  la  partie 
supérieure.  Déesses  mères. 

5627.  «En  i843,  des  fouilles  opérées  dans  la  direc- 
tion d'Uttenhofen,  au  lieu  dit  Sandslreng ,  mirent  au  jour, 
sous  un  tas  de  vieux  débris  de  constructions,  des  assises 
fondamentales  que  l'on  présumait  avoir  supporté  une 
villa  romaine.  Ce  qui  fortifie  celte  opinion,  c'est  qu'on 
découvrit  dans  les  décombres  les  restes  d'une  statue 
équestre,  dépouillée  de  son  cavalier.  .  .  »  [siffer.]  La 
pierre  paraît  perdue. 

Siffer,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Al- 
sace, 2'  série,  M  (1868),  p.  ia. 

Sans  doute,  les  fragments  d'un  groupe  du  cavalier  el 
de  Tanguipède. 


5628.  Fragment  de  stèle  découvert  dans  la  région 
de  Brumath.  D'abord  à  Brumath,  chez  le  D"'  Schnœ- 
ringer;  ensuite  au  Musée  de  Mulhouse  (ancienne  collec- 
tion Engel-Dollfus).  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  5^; 
largeur,  o  m.  5o;  épaisseur,  o  m.  06. 


Krais,  Elsass-Lotlir.,  I ,  p.  bk. 

Mercure  debout,  de  face,  coiffé  du  pélase,  dans  une 
niche,   les   épaules   et   le  bras   gauche   couverts  d'un 
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manteau  agrafé  du  côte  droit,  tenant  de  la  main  droite 
baissée  une  bourse,  de  l'autre  main  un  caducée.  Au- 
dessus  du  bas-relief,  quelques  restes  d'une  inscription. 

5629.  Stèle  on  deux  fragments,  provenant  d'Ingwiller. 
Recueillie  par  la  Bil)liollièf|ue  de  Strasbourg,  cette  stèle 
a  été  détruite  en  1870  par  les  obus  allemands.  Grès. 
K Hauteur,  environ  1  m.  90;  largeur,  cm.  70;  épais- 
seur, 0  m.  20.  n 


Dessin  tiré  de  Slraiib.  —  Straub,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la 
foiiserv.  des  monum.  hist.  d'Alsace,  9*  série,  XUI  (1887),  p.  Syi 
et  pi.  II,  n"  3. 

Mercure  tenant  de  la  main  gauche  un  caducée. 


5630.  Fragment  de  stèle  de  provenance  régionale. 
A  Niederbronn,  chez  M.  Charles  Matthis.  Grès  rouge 
Hauteur  et  largeur,  0  m.  9/1  ;  épaisseur,  0  m.  08. 


Mercure  et  Rosmerla  debout,  de  face.  Le  dieu  est  nu 
et  tient  une  bourse  de  la  main  droite  baissée;  la  déesse 
est  drapée.  M.  Matthis  possède  un  autre  fragment  de 
stèle,  trouvé  à  Niederbronn,  sur  lequel  est  figuré  Mer- 
cure portant  de  la  main  gauche  un  caducée. 


5631.  Sarcophage  de  provenance  inconnue;  signalé 
dès  le  xvi'  siècle,  dans  l'église  de  Dom  Pieter,  près 


p  J  SANC  tssK^  ivsTvs  m\sJdi 

"^^tNS'S  M[\TVS  'E  IVSTI  ^] 
JOCEAm^SXFLORIDAi  M 


d'Avolsheim.  Recueilli  par  la  Bibliothèque  de  Strasbourg, 
ce  sarcophage  a  été  détruit  en  1870  par  les  obus 
allemands.  «Grès  de  2  m.  10  de  longueur,  0  m.  76  de 
largeur  et  0  m.  67  de  hauteur.»  [de  moiilet.] 


Dessin  tiré  (Je  !5cha'|)lliii.  —  C.  I.  L.,  Mil,  .^986  (ionfjue 
bibliographie).  —  Sciioei>fi,in,  Alsat.  illustr.,  1,  p.  huit  (gra- 
vure) =  édit.  RavejiÈz.  lit,  p.  121  et  pi.  XII,  n°  3.  — 
Oberlin,  Muséum  Schœpjl.,  p.  29.  —  Braiibacu,  C.  /.  lih., 
p.  34o ,  a"  1895.  —  De  Moklet,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv. 
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des  monum.  hist.  d'Alsace,  IV  (1861),  p.  85.  —  Stral'b,  ibid., 
2*  sdrie,  XIII  (1887),  Màri.,  p.  364.  —  Kraus.  Elsass-Lotln: , 
I,  p.  20. 

Inscription  :  [D{iis)  ]M(anihiis)  et  memoriae  Tprentuie 
Augustulae,  coniugt  sniictissinine  ;  lustius  lustiniis,  ma- 
rilus,  et  lusti  (r/wo)  Oceantis  et  Florida,  malri  ptentissimae. 
L'inscription  ëtait  contenue  dans  un  cartouche  que 
soutenaient  «deux  Génies  grossièrement  sculptés»  [de 
morlet]. 


5632.  Bloc  mutilé  trouvé  à  Meistratzheim,  canton 
d'Obernai.  Au  Musée  de  Mulhouse.  Grès  rouge.  Hauteur, 
0  m.  9/1. 


Bustes  adossés  de  quatre  femmes,  de  style  barbare. 
La  pierre  est  arrondie  à  la  partie  supérieure  et  paraît 
provenir  d'un  couronnement.  Il  pourrait  s'agir  des 
Saisons. 


5633.  Fragment  de  stèle  encastré  dans  la  maçonnerie 
de  la  vieille  tour,  près  de  Reischhoffen.  Paraît  perdu. 
Beaulieu,  Ant.  des  eaux  miner.,  p.  196. 


Beaulieu  reconnaissait  sur  ce  fragment  une  «hydre  à 
sept  têtes».  Il  s'agirait  alors  d'un  monument  consacré 
au  culte  d'Hercule. 


5634.  Fragment  de  groupe  provenant  de  la  forêt  de 
llagucnau.  A  Haguenau,  chez  le  docteur  Nessel.  Grès 
rouge.  Hauteur,  0  m.  53;  longueur,  0  m.  5o. 

l'iiosT,  iitdl.  de  la  Soc.  des  anl.  de  France,  1879.  p.  8/i.  — 
Hkrtlkin,  Die  Juppitergifrantensâuten ,  p.  8. 

Cavalier  barbu  et  anguipède.  Le  cavalier,  dont  on 
possède  toute  la  partie  supérieure  moins  les  bras,  a  les 
épaules  et  la  poitrine  couvertes  d'un  manteau  agrafé  du 
côté  droit.  Le  cheval  est  décapité  et  n'a  plus  de  pattes. 
L'anguipède  a  totalement  disparu.  Le  mouvement  de 
l'épaule  permet  de  supposer  que  le  bras  droit  du  cava- 
lier était  levé.  Les  rênes  du  cheval  étaient  tenues  de  la 
main  gauche  placée  contre  l'encolure. 


5635.  Stèle  découverte  à  Bischofsheim  am  Berg. 
Recueillie  par  la  Bibliothèque  de  Strasbourg,  et  détruite 
en  1870  par  les  obus  allemands. 

Straub,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Al- 
sace, 2' série,  Xin(i888),  p.  364. 

«Bas-relief  de  Pallas. »  [straub.] 


5636.  Stèle  découverte  à  Nehwiller-lès-Wœrlh.  Paraît 
perdue. 

SiKFER,  liull.  de  la  Soc.  pour  la  conserc.  des  monum.  hist.  d'Al- 
sace, •?.'  série,  VI  {1869),  Mém.,  p.  129. 

L'abbé  Siffer  y  reconnaissait  une  Fortune. 


5637.   Fragment  de  stèle  trouvé  à  Oberbronn.  D'abord 
à  Brumath,  chez  le  docteur  Schnœringer;  ensuite  au 
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Musée  de  Mulhouse  (ancienne  collection  Engel-Dollfus). 
Grès  rouge.  Hauteur,  o  m.  ao  :  largeur,  o  m.  3  i  ;  épais- 
seur, 0  m.  oA. 


Coq  debout,  à  gauche.  Attribut  de  Mercure. 


5638.   «Lors  de  la  démolition  de  l'ancienne  église  [de 
Bischofsheim  am  Berg]  au  commencement  des  années 


trente,  on  a  rencontré  dans  les  murs  et  jusque  dans  les 
fondements  un  nombre  considérable  de  monuments 
romains,  des  bas-reliefs  de  divinités  païennes,  etc.,  qui 
furent  jetés  dans  les  nouvelles  fondations  ou  employés 
comme  matériaux.  On  n'en  sauva  que  quelques-uns  qui 
furent  incorporés  à  notre  Musée  de  la  Bibliothèque. 
(Communication  orale  de  feu  M.  le  professeur  Jung).5i 

[STRAUB.] 

Stralb,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  moiuim.  liist.  d'Al- 
sace, 2*  série,  Xllt  (1887),  p.  365. 

Les  ([uelques  bas-reiiefs  qui  furent  recueillis  par  la 
Bibliothèque  de  Strasbourg  ont  été  détruits  en  1870 
parles  obus  allemands.  Selon  le  chanoine  Straub,  un 
de  ces  bas-reliefs  représentait  «un  personnage  debout»; 
un  autre  figurait  «un  prêtre  païen».  (Voir  le  n°  5635.) 


5639.  Fragment  de  stèle  découvert  à  Niederbronn. 
Au  Musée  de  Strasbourg.  Grès.  Hauteur,  0  m.  6/1;  lar- 
geur, 0  m.  58;  épaisseur,  0  m.  18. 


Gravure  Urée  de  Ilenning.  —  Henning,  DeiiLin.,  p.  5o  Pl 
pi.  XLVI,n°3. 

Mercure  coiffé  de  deux  ailerons,  les  épaules  couvertes 
d'un  manteau,  debout,  de  face,  portant  sur  son  bras 
gauche  Bacchus  enfant.  La  pierre,  brisée  de  tous  les 
côtés,  a  été  partiellement  retaillée.  Le  sujet  du  bas- 
relief  est  inspiré  du  chef-d'œuvre  de  Praxitèle.  (Voir  les 
n°' 5/195,  56o5  et  5653.) 


5640.  Stèle  mutilée,  trouvée  en  1898  à  Marlen- 
lieim,  «dans  la  fosse  à  purin  d'un  cultivateur  nommé 
Antoine  Cassowitz,  dont  la  maison  s'élève  sur  des  fonda- 
tions fort  anciennes»  [dach.].  D'abord  au  même  lieu,  dans 
le  presbytère;  ensuite  au  Musée  de  Strasbourg.  Grès. 
Hauteur,  1  m.  38  ;  largeur,  0  m.  67  ;  épaisseur,  0  m.  18. 

Dacheux,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monuin.  hisl. 
d'Alsace,  9'  série, XVI  (iSgS),  Proc.-verb.,  p.  i63  (phototypie). 
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Homme  et  femme  debout,  dans  une  niche.  L'homme, 
à  droite,  est  imberbe  et  porte  de   ia  main   droite  un 


gobelet,  de  l'autre  main  une  mappa.  La  femme,  coiffée 
de  bandeaux  plats,  tient  de  la  main  droite  l'anse  d'un 
petit  vase  en  forme  de  burette  [gullus'j,  de  l'autre  main 
la  courroie  d'un  coffret  ou  d'une  besace.  L'un  et  l'autre 
sont  vêtus  d'une  tunique  et  d'un  manteau.  Monument 
funéraire  de  deux  époux. 


5641.  Fragment  de  stèle  provenant  d'Allorf.  Au 
Musée  de  Strasbourg.  Grès  rouge.  Hauteur,  i  m.  ag; 
largeur,  o  m.  5o;  épaisseur,  o  m.  18. 

Femme  debout,  de  face,  vêtue  d'une  tunique  et  d'un 
manteau,  dans  une  niche,  tenant  de  la   main   droite 


probablement  un  gobelet,  de  l'autre  main  un  objet  fort 
net,  mais  de  forme  nouvelle;  peut-être  un  barillet  dans 


un  étui   de  cuir.    La   pierre,  complète    à  gauche,  est 
brisée  du  côté  droit. 


5642.  Fragment  de  stèle  en  deux  parties,  trouvé  à 
Ingwiller.  Recueilli  par  la  Bibliothèque  de  Strasbourg, 
et  détruit  en  1870  par  les  obus  allemands.  «Grès. 
Hauteur,  0  m.  35  ;  largeur,  0  m.  66;  épaisseur, 
o  m.  a-j.ri  [sTii.] 

Dessin  tiré  de  Slranb.  —  C.  I.  L.,  XIII,  6021.  —  Rrambach, 
C.  I.  Bh.,  p.  xxxu,  n°  2069  (d'où  Becker,  Bonner  Jnlirb.,  L 
[1871],  p.  174).  —  Stralb,  Bull,  (le  laSoc.  pour  la  coiiserv.  des 
monum.  hist.  d'Alsace,  2"  série  XllI  (1887),  Mém.,  p.  871  et 
pi.  Il,  n"  2. 
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Restes  de  deux  personnages,  dans  une  niche.   Au- 
dessus  de  ia  niche,  l'inscription  :  n(e)ac  Can.  .  .   Regi- 


nne ...  ex  [vjoto  p(osuitj  liihens)  liael . 
len°  51)12.) 


.)  m{ento).  (Voir 


5643.  Fragment  de  stèie  trouvé  à  Ingwilier.  Trans- 
porté à  la  Bibliothèque  de  Strasboui-g ,  et  déiruit 
en  1870  par  les  obus  allemands.  «Grès.  Hauteur, 
0  m.   70;  largeur,  0  m.   ko;  épaisseur,   o   m.   ao.n 

[sTlt.j 


Dessin  tird  de  Straub.  —  Straub,  UuU.  de  la  Soc.  pour  lu 
conserv.  des  monum.  hisl.  d'Alsace,  a'  série,  XIII  (1887),  Mém. , 
1».  371  et  pi.  Il,  n"  4. 

Mercure.  (Voir  le  n"  56 1  3.) 


5644.  Stèle  trouvée  à  Gerstheim.  Recueillie  par  la 
Bibliothèque  de  Strasbourg,  et  détruite  en  1870  par 
les  obus  allemands. 

Dessins  tirés  de  Schœpflin  et  de  Beaulieu.  —  C.  I.  L.,  XIII, 
.^971.  —  Schœpflin,  Atsat.  iltiistr.,  I,  p.  487  et  pi.  I,  n°  a 
(ti'oii  :  Beaulieu,  Comté  de  Diichsbourff  [18^6],  p.  86  et  pi.  I, 
n°  1;  9'  édit.  [i8o8|,  p.  Sy  et  pl.  IV,  n"  4;  d'après  Beaulieu, 
Kraus,  Elsass-Lolhr.,  I,  p.  71  ;  —  Ferd.  Chardin,  Revue 
archéoL,  XIII  [i856],  p.  466)  =  édil.  Ravenèz,  I,  pi.  I,  n"  6, 
el  III,  p.  117.  — Oberlin,  Mus.  Schœpjl.,  p.  24.  —  De  Morlet, 
}Ml.  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  Iiist.  d'Alsace,  9'  série, 
Il  (i864),  p.  3o.  —  Brambach,  C.  I.  llh.,  p.  34-2,  u"  igoS. 
—  Straub,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hisl. 
bas-heliefs.  —  vu. 


d'Alsace,  9'  série,  XIII  (1887),  p.  869.  —  Cf.  Drexler,  .lans 
\V.  H.  Roscher,  Lexikon  der  Mijthol,  1,  9,  col.  1 56.Î.  — 
Pauly-Wissowa,  Real  encyclop.,  VII.  col.  433. 


Homme  debout,  de  lace,  vêtu  d'une  tunique,  tenant 
de  la  main  gauche  peut-être  une  bourse.  Au-dessus,  dans 


un  cartouche,  l'inscription  :  Gabro.  Le  collier  ou  la 
bulla  que  paraît  porter  le  personnage  n'est  sans  doute 
qu'une  fausse  interprétation  de  l'échancrure  du  vête- 
ment. Peut-être  un  dieu;  mais  l'hypothèse  d'un  Mer- 
cure Gabrus  n'est  pas  fondée.  (Voir  le  n°  5548.) 
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5645.  Colonnetle  trouvée  à  Ingwiller  en  i835, 
«en  creusant  les  fondements  de  la  maison  d'école 
actuelle»  [de  ring].  D'abord  au  même  lieu  dans  le 
jardin    de    l'entrepreneur   Cairel  ;    puis    à    Brumalh, 


chez  le  D'  Schnoeringer  ;  ensuite  au  Musée  de  Mul- 
house (ancienne  collection  Engel-Dollfus).  Grès  blanc. 
Hauteur,  i  m.  08;  diamètre  à  la  partie  supérieure, 
0  m.  Q(). 


De  Ring,  Bull,  de  la  Société  pour  la  conserv.  des  monum. 
hkt.  d'Alsace,  III  (iSSg),  p.  34.  —  Kracs,  Elsass-Lothr.,  II, 
p.  ^^. 

Divinités  debout,  de  face.  De  gauche  à  droite  : 
1.    Mercure    tenant  probablement   de  la  main   droite 


baissée  une  bourse  au-dessus  des  cornes  d'un  bouc 
reconnaissable  à  l'une  de  ses  pattes;  2.  Une  déesse, 
peut-être  Vénus,  portant  de  la  niain  droite  un  rameau; 
3.  Bacchus,  les  jambes  croisées,  s'appuyant  de  la 
main   droite   sur  une  hasie  et  portant  sur  son    bras 
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gauche  une  pomme  de  pin.  Les  deux  dieux  sont  nus; 
la  déesse  n'a  pour  vêtement  qu'un  manteau  qui  lui  en- 
toure les  jambes. 


5646.  Fragment  de  stèle  trouvé  à  Nehwiller-lès- 
Wœrlh.  Au  Musée  de  Strasbourg.  Grès  rouge.  Hauteur, 
o  m.  /17;  largeur,  o  m.  /ia;  épaisseur,  cm.  11. 


SiFFER,  liiill.  (le  a  Soc.  pour  la  conserv.  des  inonuin.  hkt.  d'il 
sace,  a'sërie,  ¥1(1869),   Mém.,  p.  lag. 


Mercure  debout,  de  face,  un  manteau  sur  l'épaule  et 
e  bras  gauches,  portant  de  la  main  droite  une  bourse. 


TKMPLE  DE  GL\DERSHOFFEN. 

Les  ruines  d'un  petit  temple  de  Mercure  ont  été  découvertes  en  1828  dans  une  lande  sablonneuse, 
au  lieu  dit  la  Hardt,  à  1  kilomètre  environ  à  l'ouest  du  village  de  Gundershoffen.  Un  certain  nombre 
de  bas-reliefs  en  proviennent.  Ils  furent  acquis  par  le  D'  Schnœringer,  de  Brumath,  et  passèrent  à  sa 
mort  dans  la  collection  Engel-Dollfus,  de  Dornach.  Ces  bas-reliefs,  taillés  dans  du  grès  rouge,  sont 
au  Musée  que  la  Société  industrielle  de  Mulhouse  a  organisé  dans  cette  ville  en  1889.  Un  autre 
bas-relief,  trouvé  fortuitement  à  Zinswiller,  près  de  Gundershoffen,  en  1809,  avait  été  déposé  à  la 
Bibliothèque  de  Strasbourg.  On  n'en  possède  plus  qu'une  partie  (ci-après  n°  565 1). 


5647.   Stèle.  Hauteur,   1  m.  62,  largeur,  0  m.  67; 
épaisseur,  cm.  i^. 

C.   I.   L.,    XIII,    6098.     SCHNOERINGER,    Bull.    dcll'    IlISl.   di 

corr.  urcheoL,  i834,  p.  43.  —  Beaciieu,  Ant.  des  eaux  miner., 
p.  201.  —  Ravenèz,  Alsace  illustrée,  III,  p.  i4o  et  pi.  XIII, 
n°  h.  —  De  Morlet,  Notice  sur  les  voies  rom.,  p.  60  =  Bull,  de 


la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Alsace,  IV  (1861), 
Mém.,  p.  92.  —  KvHN,  Niederbronn  (i865),  p.  iSa.  — 
Brahbach,  C.  /.  /?/(.,  n"  i85i. —  Krads,  Elsass-Lothr. ,  II,  p.  55. 

Mercure  nu,  debout,  de  face,  coiffé  de  deux  ailes,  un 
manteau  sur  l'épaule  et  le  bras  gauches,  dans  une  niche, 
tenant  de  la  main  droite  baissée  une  bourse,  de  l'autre 

28. 
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main  un  caducée.  A  sa  gauche,  un  coq  tournant  la  tête. 

Au-dessus  de  la  niche,  l'inscription  :   D[eo)  M{ercuno); 
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Mercure  debout,  de  face,  dans  une  niche,  l'épaule  et 
le  bras  gauches  couverts  d'un  manteau  boutonné  du  côté 
droit.  Le  dieu  a  de  longs  cheveux  qui  paraissent  crépus; 
il  tient  sur  son  bras  gauche  une  bourse  et  s'appuie  de 


Mus,  Coventi  [filins),  et  Exsuperatmanus  p{osuerunt)  et 
v{overunt)  l{ibentes)  l{aeti)  m{erito). 

5648.  Stèle.  Hauteur,  o  m.  56;  largeur,  o  m.  q6; 
épaisseur,  o  m.  09. 

Uavenèz,  Alsace  illustrée,  111,  p.  l'-S  et  pi.  XllI,  n°  9.  - 
Kraos,  Elsass-Lothr. ,  II ,  p.  56. 


la  main  droite  sur  un  caducée  dont  le  -nche  repose 
sur  le  sol.  A  sa  gauche^stmi^^^ 
"5649.  Stèle.  Hauteur,  0  m.  60;  largeur,  0  m.  29; 
épaisseur,  0  m.  08. 

r  /  L  XllI,  60:'...-  bea.ueu,  Ant.  des  --•;'"";;■•' 

p.L    _lUvE.kz,  i/.«cei«»..ree,lll,p.  l'.-tpI.XIIl, 


TKMPLE  DE  GUNDERSHOFFEN. 


a"  5.  —  De  Mori.et,  Notice  sur  les  voies  rom.,  p.  60  =  Bull,  de 
la  Soc.  pour  la  conserc.  des  moiium.  hist.  d'Alsiice,  IV  (1861), 
p.  ga. —  Kdiiîs,  .YiW<>r6)OH;i(i865),  p.  i3i.  —  Brambacii , C /. 
I\h.,  n°  i852. —  Kracs,  Elsuss-Loihr.,  W.  p.  55. 
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oa;  iargeur,  0  m.  5o; 


Mercure  debout,  de  face,  dans  une  niche,  coillé  de 
deux  ailes,  vê(u  d'un  manteau,  tenant  des  deux  mains 
devant  iui  une  grosse  bourse.  A  sa  gauche,  un  coq 
tournant  la  tête.  Au-dessus  de  la  niche,  l'inscription  : 

D{eo^    M{ercurio)\    Lupercianus    v{oturn)    s{olvit)    l{ihens) 
m(erilo\. 


5650.   Sl«'le.    Hauteur,  i  m. 
épaisseur,  0  m.  og. 

C.  I.  !.. ,  XIII,  6o33.  —  SciiNoERiNGEB ,  liull.  deW  liist.  di  corr, 
archeoL,  i834,  p.  45.  —  Beaulieu,  Aiit.  des  eaux  miner., 
p.  S!o3.  —  Ravenkz,  Alsace  illustrée,  III,  p.  iSg  et  pi.  XIII, 
n°  3.  —  De  Mori.et,  Notice  sur  les  voies  rom.,  p.  69  =  Bull,  de 
la  Soc.  pour  la  conseru.  des  moiium.  hist.  d'Alsace,  IV  (1861), 
p.  91.  -^  Klhn,  Niedcrbroiin  (i8C5),  p.  i3a.  —  Brambach, 
C.  1.  Illi..  n°  1800.  —  Krais,  tJl.wss-Lolhr. ,  II,  p.  55. 


Mercure  debout,  de  face,  un  manteau  sur  l'épaule 
et  le  bras  gauches,  coiffé  du  pétase,  dans  une  niche, 
tenant  de  la  main  droite  baissée  une  bourse  posée  sur 
un  trépied,  de  l'autre  main  un  caducée.  Sous  le  trépied, 
qui  le  cach<^  on  partie,  un  coq  tourné  vers  la  droite  et 
picorant.   Au-dessus   de  la    niche,   l'inscription   :  Deo 
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M(ercurio)  s(^ncrum);   Pervinca,  Palerni  {fiUa),  ex  v(oto) 
piosuii). 


5651.  Stèle  conservée  au  Musée  de  Strasbourjj,  mais 
très  endommagée  en  1870  par  les  obus  allemands; 
il  n'en  reste  plus  qu'une  partie.  Hauteur,  0  m.  87;  lar- 
geur, 0  m.  60:  épaisseur,  cm.  11. 


^1 


C.  I.  L.,  XIII,  6o3o.  —  SciiwEiGiiAELSER,  ms.  de  Strasbourg, 
I,  I»,  63  (d'où  :  Ravenèz,  Alsace  illustrée,  III,  p.  i43  et  pi.  XV. 
n°  1  ;  —  Beaulieh,  Ant.  des  eaux  miner.,  p.  2o4).  —  Journal  âe 
la  Soc.  des  sciences  du  Bas-Rhin,  I  (i894),p.  ly;^/!*.  II  (1828), 
p.  i53.  —  Strobel,  dans  Kkvse ,  Alterth. ,  III  (1828),  p.  aS. 

—  ScHNOERiNGER,  Bull.  deW  hist.  dt  COÏT,  archeol.,  i834,  p.  4i. 

—  SiFFER,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist. 
d'Alsace,  I  (1857),  p.  5i.  —  De  Morlet,  ibid.,  IV  (1861), 
p.  90  =  Notice  sur  les  voies  rom.,  p.  58.  —  Klhn,  Niederbivnn 
(i865),  p.  i34.  —  Straub,  ibid.,  2*  série,  XIII  (1887),  Mém., 
p.  369.  —  Krai's,  Elsass-Lothr. ,  I,  p.  647  (d'après  Scliweig- 
liaeuser).  —  Henning,  Denkm.,  p.  5o  et  pi.  XLVI,  n"  6. 

Mercure  debout,  de  face,  dans  une  niche,  coiiïé  du 
pétase,  l'épaule  et  le  bras  gauches  couverts  d'un  manteau, 
tenant  de  la  main  gauche  un  caducée;  à  sa  gauche,  un 


coq.  Le  bras  droit  n'est  plus  indiqué  que  par  ses  con- 
tours. Au-dessus  de  la  niche,  l'inscription  :  [M]ercMr[»o 
sacymn;  fMc[ius  SnnÇ . .)  ex^  iussii pos[uil  l({bens)  m{eritoj^. 
Une  autre  stèle,  découverte  en  même  temps,  servit  à 
daller  uneétable.  On  recueillit  aussi  quelques  monnaies 
de  Constantin. 


5652.   Fragment  de  stèle.  Hauteur,  o  m.  8 1  ;  lar- 
geur, o  m.  56;  épaisseur,  o  m.  i3. 


C.I.L.,  XIII,  6029.  —  Schnoeringer ,  Bull.  dell'Inst.  di 
corr.  archeol.,  i834  ,  p.  44.  —  Beaclieu,  Ant.  des  eaux  miner., 
p.  207.  —  Ravenèz,  Alsace  illustrée,  III,  p.  i38  et  pi.  XIII, 
11°  2.  —  De  Morlet,  fiotice  sur  les  voies  rom.,  p.  69  =  Bull,  de 
la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Alsace,  IV  (1861), 
p.  91.  —  Brambach,  C.  /.  Rh.,  n"  1869.  —  Kehn,  Niederbronn 
(i865),  p.  i33.  —  Krals,  Elsass-Lothr.,  II,  p.  56  (gravure). 

Mercure  debout,  de  face,  coiffé  de  deux  ailerons,  un 
manteau  sur  l'épaule  et  le  bras  gauches,  dans  une  niche, 
tenant  de  la  main  droite  baissée  une  bourse,  de  l'autre 
main  peut-être  le  manche  d'un  caducée.  Contre  son 
épaule  droite,  un  coq  tournant  la  tête.  Au-dessus  de 
la  niche,  l'inscription  :  Deo  Mer{curio);  Iulius  Matutmus 
ex  v(otoy 
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5653.   Fragment  de  stèle.  Hauteur,  o  m.  87;  lar- 
geur, 0  m.  61  ;  épaisseur,  0  m.  08. 


Dessin  tiré  de  Ravenèz.  —  C.  I.  L.,  XIII,  6o34.  —  Schnoe- 
niNGER,  Bull.  deU'Iiist.  di  corr.  archeol.,  i834,  p.  45  (cf.  Cave- 
DOM,  ibid.,  p.  108).  —  RAVENiiz,  Alsace  illustrée,  III,  p.  187 
el  pi.  XIJI,  n°  1.  —  Beaclieu,  Ant.  des  eaux  miner.,  p.  2o3.  — 
De  Morlet,  Notice  sur  les  voies  rom.,  p.  Sg  =  Bull,  de  la  Soc. 
pour  la  eonserv.  des  monum.  hisl.  d'Alsace,  IV  (1861),  p.  91.  — 
Klhn,  Niederbromi  (i865),  p.  iSa.  —  Brambach,  C.  I.  Bh., 
n°  i8'i8-  —  Khads,  Elsass-Lothr.,  II,  p.  54. 


Mercure  coiffé  de  deux  ailerons,  dans  une  niche,  por- 
tant sur  son  bras  gauche  Bacchus  enfant  qui,  de  la  main 
droite  levée,  tient  lui-même  un  objet  fruste.  Au-dessus 
de  la  niche,  l'inscription  :  Deo  Mc[ixurio)  s{ncrmi); 
\S\everus,  Eijmn{(J)  [JiUus),  ex  p(i-omisso?),  I(^ibens) 
l[netus)  m{erilo).  Un  second  fragment  de  la  même  stèle, 
publié  par  Ravenèz,  a  disparu.  (Voir  le  n°  5689.) 


5654.   Fragment  de  stèle.  Hauteur,   1   m.  0 1  ;  lar- 
geur, o  m.  89;  épaisseur,  cm.  16. 

RAVENiiz,  Alsace  illustrée,  III,  p.  i43  et  pi.  XIII,  n°  11.  — 
Kraus,  Elsass-Lothr. ,  II.  p.  56. 
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Mercure  debout,  de  face,  vêtu  d'un  manteau,  tenant 
de  la  main  droite  baissée  une  bourse  au-dessus  des 


cornes  d'un  bouc  couché  tourné  vers  la  gauche.  Le  côté 
gauche  du  corps  du  dieu  a  disparu. 


5655.  Fragment  de  stèle.  Hauteur,  o  m.  9  1  ;  lar- 
geur, 0  m.  27;  épaisseur,  o  m.  07. 


C.  I.  L.,  XIII,  6o39.  —  Ravenîîz,  Alsace  illustrée,  III,  p.  i4-j 
cl  pi.  XIII,  11°  6.  —  Beadlieu,  Ant.  des  eaux  miner.,  p.  2o3.  — 
De  Morlet,  Notice  sur  les  voies  rom.,  p.  60  =  Bull,  de   la  Soc. 
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pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Alsiice,  VI  (1861),  p.  92. 
—  Kiim,  Niederbivnn  (i865),  p.  i3a.  —  Brambach,  C.  /.  Bh., 
n°  i853.  —  Kracs,  Elsass-Lothr. ,  II,  p.  56. 

Mercure  coiffé  de  deux  ailerons,  dans  une  niche. 
Au-dessus,  l'inscription  :  D[eo)  M{ercurto);  Paternianus, 
Pacati  {flius) ,  p(osuit)  l{jbens)  l^aetm). 


5656.  Fragment  de  stèle.   Hauteur,   0  m.  66;  lar- 
geur, 0  m.  /17;  épaisseur,  0  m.  09. 


C.  I.  i.,XIIl,  fioSg. —  ScHNOERmGER.  Bull.  dell'Iii.it.  di  corr. 
archeol.,  i834,  p.  ÛC.  —  Ravenk/,,  Alsace  illuslice,  111, 
p.  i4-2  et  pi.  XllI,  u°  7.  —  Beai'lieu,  Anl.  des  eaux  miner., 
p.  aoB.   —  De  Morlet,  Notice  sur  les  voies  rom.,  p.  61  =  Bull. 


de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Alsace,  IV  (1861). 
p.  98.  —  KuiiN,  Niederbronn  (i865),  p.  i33.  —  Braubacii. 
C.  /.  Bh.,  n°  1854.  —  Kbacs,  Elsass-Lothr. ,  II,  p.  55. 

Mercure;  le  dieu,  placé  dans  une  niche,  avait  entre 
ses  pieds  une  tortue  et,  à  sa  gauche,  un  trépied  sous 
lequel  est  un  coq  qui  picore.  Une  dédicace  l'accompa- 
gnait, dont  il  ne  reste  plus  que  la  date  :  .  .  .  impiera- 
torï)  Antonino  III  et  Gela  I  co{)ijs(uUbusy  Correspondant 
à  l'année  308. 


5657.  Fragment  de  stèle.   Hauteur,   o  m.  3i;  lar- 
geur, 0  m.  3o;  épaisseur,  o  m.  08. 


Raveïsèz,  Alsace  illustrée,  111,  p.  i43  el  pi.  Xlll,  n"  10. 

Pied  gauche  de  Mercure  et  restes  d'un  houe  couché 
tournant  la  tête  vers  ie  dieu.  La  pierre,  du  temps  de 
Ravcnèz,  était  moins  incomplète  que  de  nos  jours.  On 
possédait  alors  les  deux  pieds  du  dieu. 
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SAVERNE. 

(TRES  TABERNAE.) 

Saverne  est  l'ancienne  Très  Tabernae ,  sur  la  voie  romaine  de  Metz  à  Strasbourg.  Elle  possède 
un  Musée  lapidaire,  d'une  certaine  importance,  fondé  en  i858,  par  le  colonel  de  Morlet,  sous  les 
auspices  de  l'administration  municipale.  Ce  Musée  est  établi  dans  une  chapelle  du  palais  épiscopal 
construite  au  xv*  siècle  et  désaffectée  depuis  la  Révolution.  Quelques-unes  des  sculptures  qui  en  font 
partie  ont  été  trouvées  dans  la  ville  haute,  dont  les  remparts  du  moyen  âge  sont  bâtis  sur  des  substruc- 
tions  beaucoup  plus  anciennes.  La  plupart  proviennent  des  cimetières  gallo-romains  de  la  région, 
notamment  de  ceux  du  Kempel,  du  Gross-Limmersberg,  du  Fallberg  et  de  la  forêt  de  Greifenstein. 
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5658.  Bloc  mutilé  trouvé  à  Saverne  «  en  juillet  1 8  5  1 , 
à  l'occasion  de  travaux  entrepris  pour  la  réparation  de 
l'ancien  mur  d'enceinte  de  la  ville  qui  sert  de  base 
au  presbytères  [fisch.].  D'abord  au  collège;  ensuite  au 
Musée.  Grès.  Hauteur,  1  m.  1  /i  ;  largeur,  0  m.  5o  ;  épais- 
seur (réduite),  0  m.  /i/i. 

Photographie  communiquée  par  M.  H.  Blaul.  —  Feuille 
d'affiches  de  Saverne,  19  juillet  i85i.  —  Ohleyer,  dans  Stôbeb, 
Alsatia  (Mulhouse,  iSSa;  in-i°),  p.  269.  —  Fischer,  Revue 
d'Alsace,  V  (i854),  p.  563.  —  Eissen,  Congrès  archéol.,  XXVI 


BASKELIEFS. 


(iSSg),  p.  89.  —  A cDiGciER  et  Fischer,  Cato/.,  p.   i4,  n°   i3. 
—  Krais,  Elsass-Lollir. ,  I,  p.  637. 

Sur  une  des  faces.  Hercule  barbu,  la  dépouille  du 
bon  sur  l'épaule  gauche,  s'appuyant  de  la  main  droite 
sur  une  massue;  le  dieu,  dont  le  bras  gauche  manque, 
portait  en  bandoulière  un  arc  et  un  carquois  dont  les 
courroies  étaient  peintes.  Du  côté  gauche.  Mercure, 
coiffé  de  deux  grandes  ailes,  son  manteau  sur  l'épaule 
et  le  bras  gauches,   tenant  de  la  main    droite    une 
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bourse,  de  l'autre  main  un  caducée;  à  la  gauche  du 
dieu,  un  bouc  couché;  à  sa  droite,  les  restes  d'un  coq. 


SAVERNE. 

Les  bas-reliefs  des  deux  autres  faces  ont  été  retaillés. 
On  ne  distingue  plus,  sur  l'une,  que  les  restes  d'une 


femme  drapée:  la  sculpture  de  l'autre  a  complètement 
disparu. 


5659.  wSlatuelte»  trouvée  à  Saverne  en  1759, 
«dans  la  ville  moyenne,  lorsqu'on  creusa  les  fondations 
de  l'ancienne  église  du  couvent  des  religieuses  de  Notre- 
Dame»  [fisch.].  «Elle  est  taillée  dans  une  pierre 
blanche  et  dure  et  appartient  au  Musée  de  Strasbourg.  » 


[rav.]  Détruite  en  1870;  moulage  au  Musée  de  Sa- 
verne. Hauteur,  0  m.  /i8;  largeur,  0  m.  3i  ;  épaisseur, 
0  m.  10. 

Oberun,  Mus.  Schœpfl.,  I,  p.  19  et  pi.  I,  n°  3.  —  Ravenèz, 
Alsace  illustrée,  II,  p.  610;  III,  pi.  complém.  III,  n°  2.  — 
Fischer,  Revue  d'Alsace,  V  (i854),  p.  563;  Catal.,  p.  a6, 
II"  ig.  —  EissEN,  Congrès  archéoL,  XXVI  (iSSg),  p.  88.  — 
Straeb,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Al- 
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sace,  a*  série,  XIII  (1887),  p.  S-jli. 
I,p.  687. 


Krais,  Elsass-Lothr. , 


Déesse  assise,  drapée,  ttuiunl  de  la  main  jjauche  une 
corne  d'abondance  remplie  de  fruits,  de  l'autre  main 
baissée  peut-être  une  bourse. 


5660.  Tête  trouvée  à  Saverne  en  1876.  Au  Musée. 
Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  17. 


Homme  imberbe  de  style  barbare;  probablement 
portrait.  Les  yeux  sont  creusés  au  trépan. 


un 


5661.  Fragment  de  stèle,  découvert  en  1908,  rue 
de  Paris,  dans  la  partie  du  mur  gallo-romain  contiguë 
à  l'immeuble  de  Latouche.  Au  Musée.  Grès  rouge.  Hau- 
teur, 0  m.  70;  largeur,  0  m.  68;  épaisseur,  cm,  ig. 


Photographie  cominmiiquée  par  M.  II.  Blaui.  -r  H.  Blaul  , 
Anz^'ger  fur  elsdss.  AUeitumsIi. ,lll{iÇ)i  1),  p.  207  et  pi.  XXV III, 
n"3. 

Homme  nu,  debout,  de  face.  Probablement  Mercure. 


5662.  Fragment  de  stèle  «  trouvé  à  peu  de  distance 
du  Lulzelbourgn  [koeb.].  Probablement  au  même  lieu, 
dans  la  famille  Kœberlé. 


Gravure  tirée  de  Koeberlé.  —  E.  Koebeulé,  Les  ruines  du  châ- 
teau de  Lutielbourg ,  p.  it  (gravure). 

39. 
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Mercure  de  face,  coiffé  de  deux  ailerons,  dans  une 
niche.  Le  dieu,  de  ia  main  gauche  manquante,  portait 
un  caducée  qu'il  appuyait  contre  son  épaule  du  même 
côté. 


SAVERNE. 

5663.  Bloc  découvert  en  1869  à  Savcrne.  -«dans 
les  fondations  du  mur  gallo-romain,  près  de  la  mrta 
occidentnhsn  [de  morl. ].  Au  Musée  de  Strasbourjj;  mais 
ia  pierre  a  été  endommagée  pendant  la  guerre  franco- 


allemande.  Moulage  au  Musée  de  Saverne.  Grès  rouge. 
Hauteur,  0  m.  58;  largeur,  o  m.  99  ;  épaisseur,  0  m.  60. 

C.  /.  L.,  XIII,  6oo4.  —  De  Morlet,  î^otice  sur  les  voies  rom., 
p.  49  =  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Al- 
sace, IV  (1861),  p.  78.  —  Fischer,  Catal.,  p.  q4,  n°  Û7.  — 
Hbnning,  Denkm.,  p.  53  et  pi.  L,  n°  1. 

Satyre  et  Bacchante,  entre  deux  pilastres  décorés  de 
feuilles  stylisées.  Le  Satyre  saisit  de  la  main  gauche  la 
Bacchante,  et  de  l'autre  main  levée  tient  une  syrinx. 
La  pierre  portait,  du  côté  droit,  une  inscription  dont  il 
ne  reste  plus  que  le  commencement  des  lignes.  Assise 
d'un  grand  monument  funéraire. 


5664.  Fragment  de  stèle  en  quatre  pariies,  trouvé 
à  la  pointe  orientale  du  Wasserwald.  Au  Musée  de  Sa- 
verne. Grès.  Hauteur,  0  m.  84  ;  largeur,  0  m.  68  ;  épais- 
seur, 0  m.  a  5. 

GoLDENBBRG,  Nottces ,  p.  5  (gravure).  —  Addigdier  et  Fis- 
cher, Musée,  f.  i3,  n°  lo. 


Mercure  nu,  debout,  de  face,  tenant  de  la  main 
gauche  une  bourse,  et  s'appuyant  de  l'autre  main  sur 
un  caducée. 


Ce  fragment  de  stèle  est  un  des  rares  exemples  d'un 
caducée  non  tenu  de  la  main  gauche  par  Mercure. 


I 
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5665.  Fragment  de  stèle  tr  provenant  d'une  tombe 
romaine  trouvée  à  Garburgn  [koeb.].  Probablement  au 
même  lieu,  dans  la  famille  Kœberlé. 


Gi-avure  tirée  de  Koebei-lé.  —  E.  Koeberlé,  Les  ruines  du 
château  de  Luizelbourg ,  p.  192  (gravure). 

Mercure  de  face,  coiffé  de  deux  ailerons,  dans  une 
niche;  le  dieu,  de  ia  main  gauche  manquante,  portait 
un  caducée  qu'il  appuyait  contre  son  épaule  du  même 
côté. 

5666.  Stèle  mutilée  découverte  auGross-Limmersberg. 
Au  Musée  de  Saverne.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  88; 
largeur,  0  m.  67;  épaisseur,  o  m.  aS. 


Dessin  tiré  de  Goldenberg.  —  Cioldenberg  ,  Notices ,  p.  5  et 
|)1.  II,  n°  8  =  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  moiium.  hist. 
d'Alsace,  III  (1860),  p.  i3i.  —  Aioiglier  el  Fischer,  Musée, 
p.  1 3 ,  n°  11. 


Mercure  nu,  debout,  de  face,  coiffé  du  pétase,  s'ap- 
puvant  de  la  main  droite  sur  un  caducée;  à  sa  droite, 
un  bouc.  (Voir  les  n°"  /iSsS,  402  5  et  /iS^a.) 

5667.  Stèle  en  plusieurs  fragments,  trouvée  à  la 
pointe  orientale  du  Wasserwald.  Au  Musée  de  Saverne. 
Grès.  Hauteur,  1  m.  82;  largeur,  0  m.  70;  épaisseur 
à  la  base,  o  m.  io,  à  la  partie  supérieure,  0  m.  9 5. 


Dessin  tiré  de  Goldenberg.  —  Goldenberg,  Notices,  p.  5  et 
pi.  II,  n°  5. 

Mercure  nu,  debout,  de  face,  tenant  de  la  main 
droite  une  bourse,  et  s'appuyant  de  l'autre  main  sur  un 
caducée. 

5668.  Fragment  de  stèle  «trouvé  à  Saverne,  à  l'angle 
sud-est  de  l'enceinte  romaine  n  [fisch.].  Au  Musée. 
Grès.  Hauteur,  0  m.  9  4;  largeur,  0  m.  6  3  ;  épaisseur, 
o  m.  17. 

Photographie  communiquée  par  M.  H.  Blaul.  —  Addigdier 
et  Fischer,  Calai.,  p.   18,  n"  ai. 

Jeune  femme  debout,  de  face,  vêtue  d'une  robe 
longue ,  portant  de  la  main  gauche  un  panier  rempli  de 
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fruits  ronds  qui  pourraient  être  des  pommes,  de  l'autre 
main  sans  doute  une  palme  ou  un  rameau.  Il  paraît  s'ajjir 


d'une  déesse,  mais  l'hypothèse  d'un  monument  funéraire 
n'a  rien  d'impossible.  (Voir  le  n°  5679.) 

5669.  Fragment  de  stèle  «trouvé  sur  la  montagne 
qui  avoisine  Phalsbourg  (Meurthe)»  [wien.].  Au  Musée 
de  Nancy.  Grès  rouge.  Hauteur,  1  m.  3o;  largeur, 
0  m.  80;  épaisseur,  0  m.  26. 

Uhrich,  Journal  de  la  Soc.  d'archéol.  lorraine,  I  (1 853),  p.  98 
et  pi.  I,  n°  3.  —  Alfred  Goldenberg,  Notices,  p.  7,  n"  8  =  Bull, 
de  la  Soc. pour  la  conserv.  des  mon.  hist.  d'Alsace  ,\ll  {1S60) ,  p.  i33. 


—  CouRNAULT,  Catal.  (i863),  p.  4,  n°  101.  —  Wiener,  Cutal. 
(1895),  p.  Sa,  n°  93o.  —  Wesdlisg,  Steindenkm.,  \).  26,  n"  67. 


Mercure  debout  de  face,  l'épaule  et  le  bras  gauches 
couverts  d'un  manteau  agrafé  du  côté  droit,  tenant  de  la 
main  gauche  un  caducée.  La  tête  et  la  main  droite  font 
défaut.  (Voir  les  n"'  /iBuS,  /iSaS  et  /i5/ia.) 


5670.  Fragment  de  stèle  trouvé  à  Savevne,  «dans 
l'ancien  fossé  de  la  ville  haute,  près  de  la  maison 
Schœn«  [fiscu.].  Au  Musée.  Grès  blanc.  Hauteur, 
0  m.  87;  largeur,  0  m.  36;  épaisseur,  0  m.  11. 

Photographie  communiquée  par  M.  H.  Blaul.  —  Ai  diglier  et 
Fischer,  Cutal.,  p.  i5,  n°  18. 

A  gauche,  une  femme  debout,  à  coiffure  basse, 
drapée  et  chaussée,  tournée  vers  la  droite,  les  pans  de 
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son  manteau  ramenés  sur  le  bras  gauche,  tenant  de  la 
main  gauche  un  objet  ovoïde.  Au  milieu,  un  homme 
assis,  le  bras  droit  levé,  les  pieds  sur  un  gradin,  le 


lorse  nu,  les  jambes  couvertes  d'un  manteau  qui  descend 
de  l'épaule  gauche.  A  droite,  un  enfant  nu,  de  face, 
portant  sur  le   bras  gauche  un  autre  objet  de  forme 


ronde.  Le  personnage  du  milieu  est  sans  doute  un 
dieu;  mais  je  ne  puis  rien  décider  des  deux  figures 
qui  l'accompagnent. 


5671.  Tète  «de  grandeur  naturelle jj,  trouvée  au 
Lutzelbourg,  «au  fond  de  la  crevasse  qui  servait  d'entrée 
et  de  poterne  à  la  tour  romaine»;  elle  était  tt recouverte 


de  0  m.  5 0  de  terre  noirâtre»,  [koeb.].  Probablement 
au  même  lieu,  dans  la  famille  Koeberlé.  «Grès  rouge». 


Gravure  tirée  de  Koeberlé.  —    E.  Koebehlé,  Les  ruines  du 
château  de  Lutzelbourg,  p.  74  (gravure). 
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Celte  tête,  de  style  très  barbare,  «est  revêtue  d'une 
coiffure  ou  d'un  capuce  qui  en  couvre  seulement  le 
sommet  et  les  parties  latérales,  asymétriquement  de 
chaque  côté»  [koebehlé].  Epoque  incertaine. 


5672.  Stèle  mutilée,  découverte  en  lyoS,  rue  de 
Paris,  dans  la  partie  du  mur  gallo-romain  contiguë  à 
l'immeuble  de  Latoucbe.  Au  Musée  de  Saverne.  Grès 
rouge.  Haut.,  i  m.  25;larg.,  o  m.  90;  épaiss.,  0  m.  Sa. 


Photographie  communiquée  par  M.  U.  lilaul.  —  iJ.  Iji.ml, 
Anteiger  fur  elsàsn.  Alterlumsk.,  111  (igi  1),  p.  207  et  pi.  XW  111, 
n'  6. 

Homme  et  femme  debout,  vêtus  l'un  et  l'autre  d'une 
tunique  rayée ,  à  manches  larges.  L'homme  est  barbu 
et  porte  de  la  main  droite  baissée  une  nscia,  de  l'autre 
main,  contre  sa  poitrine,  probablement  un  gobelet;  à 
sa  gauche  est  une  petite  tille  de  profd,  qui,  de  la  main 
gauche,  montre  une  grappe  de  raisin  et  de  l'autre  main 
presse  contre  sa  poitrine  un  objet  rond,  peut-être  une 
pomme.  La  femme  paraît  tenir  de  ia  main  droite  un  mi- 
roir ou  une  patère  à  manche,  de  l'autre  main  un  enton- 
noir. Monument  funéraire  de  deux  époux  et  de  leur  fille. 


5673.     Tête    découverte    au    Grand -Fallberg. 
Musée  de  Saverne.  Grès.  Hauteur,  0  m.  i5. 


Au 


Al'digoier  et  Fischer,   (mUiL, 
Steindenkm. ,  p.  10,  n°  aS. 


—  We 
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Homme  barbu.  Fragment  d'un    groupe  du  cavalier 
et  de  l'anguipède. 


5674.  Fragments  de  statue,  découverts   en    igo8, 
rue  de  Paris, -dans  la  partie  du  mur  gallo-romain  con- 


tiguê  à  l'immeuble  Kolb.  Au  Musée  de  Saverne.  Grès 
blanc.  Hauteur,  o  m.  5^. 

Photographie  communiquëe  par  M.  Blaul.  —  H.  Bladl, 
Anzeiger  fur  elsàss.  Allerlumakunde ,  III  (1911),  p.  907  et 
pi.  XXVni,n°7. 

Homme  debout,  vêtu  d'une  tunique  et  d'un  grand  man- 


teau agrafé  sur  l'épaule  droite ,  les  jambes  nues.  Contre  sa 
jambe  gauche  pourrait  être  une  large  épée.  Sans  doute 
Mars. 


5675.   Bloc  rectangulaire,  découvert  en   1908,  rue 
de  Paris,  dans  la  partie  du  mur  gallo-romain  contiguë 


BIS-RELIEFS. VII. 


à  i'immeuble  Kolb.  Au  Musée  de  Saverne .  Grès  blanc. 
Hauteur,  1  m.  65;  largeur,  0  m.  62;  épaisseur,  en- 
viron, o  ni.  <3o. 

Photographie  communiquée  par  M.  H.  Blaul.  —  H.  Bladl, 
Anzeiger  fur  elsàss.  AUertitmsk. ,  II  (1910),  p.   117  et  pi    IX 
n"  34. 

3o 
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Armes  de   diverses  sortes.  On   trouve  de  droite  à       tonnières,  deux  jambières  et  deux  épées,  un  bouclier  rond 
gauche  :  une  cuirasse,  un  casque  à  cimier  pourvu  de  men-       et  deux  boucliers  ovales  superposés.  Du  côté  gauche. 


sont  encore  deux  boucliers  ronds  posés  sur  deux  épées. 
La  pierre  est  brisée  du  côté  droit.  Fragment  de  frise. 


5676.  Stèle  découverte  en  1908,  rue  de  Paris,  dans 
la  partie  du  mur  gallo-romain  contiguë   à  l'immeuble 


Kolb.   Au  Musée.  Grès.  Hauteur,   0  m.  62  ;   largeur, 
o  m.  70;  épaisseur,  cm.  19. 


C.I.L.,   XIII,    11675.  —  il.  Blail,  Anteiger  fur  elsàis. 
Allerlumsk.,  \\\  (1911),  p.  ao6  et  \A.  XXVIIl,  n°  l\. 
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Oiseau  aux  ailes  éployées  :  aigle  ou  phénix.  Au- 
dessous,  l'inscription  :  D{iis)  M{anihus);  ...aporigi; 
locu[.  .  .]ulla , ^l(idj  eius,  .  .  . 


5677.  Fragment  de  groupe  découvert  au  Grand - 
Fallberg.  Au  Musée  de  Saverne.  Grès  rouge.  Hauteur, 
cm.  9  1  ;  longueur,  o  m.  20. 


Hertlew,  Die  Juppitergigantensâulen,  p.  8.  —  Wendling, 
Stcindenkni. ,  p.  8 ,  n"  2  9 . 

Anguipède  imberbe,  levant  les  deux  bras  et  soute- 
nanties  pieds  antérieurs  d'un  cheval.  Restes  d'un  groupe 
du  cavalier  et  de  l'anguipède. 

5678.  Fragment  de  stèle  de  provenance  non  indiquée. 
Au  Musée  de  Saverne.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  68; 
largeur,  0  m.  65  ;  épaisseur,  0  m.  1  5. 


Dans  un  cartouche,  l'inscription  :  Carali{a)e  Aelern{(i)e. 
Au-dessus,  dans  le  fronton  de  la  stèle, 'une  figure  pa- 
raissant représenter  des  yeux  clos. 


5679.  Fragment  de  statue  de  provenance  non  indi- 
quée. Au  Musée  de  Saverne.  Grès  rouge.  Hauteur, 
G  m.  45. 


Femme  nue;  probablement  Vénus. 


5680.  Stèle  en  plusieurs  fragments  découverte 
en  1908,  rue  de  Paris,  dans  la  partie  du  mur  gallo- 
romain  contiguë   à  l'immeuble  Kolb.  Au  Musée.  Grès 

3o. 
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rouge.  Hauteur,   i  m.  62  ;  largeur,  o   ni.  89  ;   épais- 
seur, o  m.  26. 

Photographie  communiquée  par  M.  H.  Biaul.  —  H.  Blaol, 
Anzeijjer  fur  elsàss.  Allei-tumd:,  Il  (1910),  p.  116  et  pi.  IX, 
n-Sà. 


Homme  debout,  de  face,  vêtu  d'une  tunique  et  d'un 
manteau,  dans  une  niche,  tenant  de  la  main  droite 
probablement  une  mappa,  de  l'autre  main  des  objets 
empilés  difficilement  reconnaissables.  Au-dessus  de  la 
niche,  l'inscription  :  Catullino  Catulli  fil(io) ,  ùipurillus 


JiHus  po[s[uit)].  Monument  funéraire.  La  sculpture  a 
été  peinte  et  conserve  encore  de  nombreuses  traces 
d'enduit. 


5681.    Stèle     en    trois    fragments,    découverte    en 
1908,   rue    de  Paris,  dans   la  partie   du  mur  gallo- 


romain  contiguë  à  l'immeuble  Kolb.  Au  Musée.  Grès 
rouge.  Hauteur,  1  m.  79  ;  largeur,  0  m.  35;  épaisseur, 
0  m.  33. 

Photographie  communiquée  par  M.  H.  Blanl.  —   H.  IJlaul, 
Anzeigerfir  elsdss.  Altertumslc,  III  (1911),  P-  ao6  et  pi.  XXVIII, 
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Personnage  debout,  à  demi  caché  par  un  grand  car- 
touche qui  peut  avoir  contenu  une  inscription  peinte. 


Une  autre  stèie  presque  identique,  mais  en  très  mauvais 
état,  est  aussi  au  Musée  de  Saverne.  On  n'y  distingue 
plus  que  les  deux  pieds  et  des  traces  de  la  tête  du 
personnage. 

5682.  Stèie  mutilée,  découverte  au  Gross-Limmers- 
berg,  «au  pied  d'un  talus,  près  du  chemin  qui  conduit 
au  village  de  Hildenhausen  [Hultenhausen],  canton  de 
Phalsbourg»  [db  ring].  Au    Musée  de   Saverne.    Grès 


rouge.  Hauteur,  i  m.  58;  largeur,  o  m.  8o;  épaisseur, 
environ  o  m.  3o. 


GoLDEiNBERG,  Noûces,  p.  6  (gravure)  =  Bull,  de  la  Soc. 
pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Alsace,  III  (1860),  p.  182. 
—  ÂuDiGuiER  et  Fischer,  Musée,  p.  i3,  11°  9.  —  WE^DLlNG, 
Steindenkm.,  p.  28,  n°  67. 

Mercure  debout,  de  face,  les  épaules  couvertes  d'un 
mantelet,  tenant  de  la  main  droite  une  bourse,  de 
l'autre  main  un  caducée  tourné  vers  le  sol. 
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5683.  Fragment  de  slèle  de  provenance  non  indi- 
quée. Au  Musée  de  Saverne.  Grès.  Hauteur,  o  m.  58; 
largeur,  o  m.  5i  ;  épaisseur,  o  m.  i5. 


:W' 


AuDiGUiKR  et  Fischer,  Musée,  p.  17,  n"  16. 
Partie  inférieure  d'une  femme   debout,   drapée,  de 
face.    A  sa   droite,  un    autel   en    forme  de    balustre. 


M 


■î 


- ''^5aii&i&-_ 


A  sa  gauche,  peut-être  un  trépied.  Certainement  une 
déesse;  peut-être  Junon. 


5684.   Au  Wasserwald,  près  de  Saverne,  sont  encore 
disséminés  un  certain  nombre  de  monuments  funéraires. 


grands  ou  petits,  en  forme  de  butte  ou  de  maisonnette. 
La  figure  ci-dessus  reproduit  l'un  d'eux  sur  lequel  sont 
gravées  trois  roues  à  quatre  rais.  (Voir  le  n°  5696.) 

Gravure  tirée  de  Blaui.  —  H.  Bladl,  Anzeiger  fur  elsass. 
Allerlumsk.,  I  (1909),  p.  3o  et  pi.  II,  n"  1. 


5685.  Fragment  de  slèle  découvert,  en  i863,  dans 
le  cimetière  gallo-romain  du  Gross-Limmersberg.  Au 
Musée  de  Saverne.  Grès.  Hauteur,  0  m.  96;  largeur, 
0  m.  57;  épaisseur,  0  m.  28. 


Photographie  communiquée  par  M.  H.  Blauf.  —  De  Morlet, 
Notice,  p.  6  (gravure)  =  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  comerv.  des 
monum.  hist.  d'Alsace,  a'  série,  I  (i863),  p.  i63. 
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Personnage  vêtu  d'une  tunique,  tenant  de  la  main 
droite  une  bourse,  de  l'autre  main  un  coffret  ou  des 
tablettes.  Monument  funéraire  de  style  barbare. 


Photographie  communiquée  par  iM.  H.  Blaul.  —  Audiguier  et 
Fischer,  Catai,  p.  19,  n°  7.  —  Wendling,  Steindenkm.,^.  10, 
n°  24. 

Anguipède. 


5687.  Cippe  triangulaire  trouvé  près  de  Saverne. 
Au  Musée  de  Saverne.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  83; 
largeur  à  la  base,  0  m.  55;  épaisseur,  0  m.  60. 


A  la  base,  une  roue  à  huit  rais,   gravée  au  trait: 
au-dessus,  des  restes  en  relief  peu  reconnaissables. 


5686.  Fragment  découvert  au  Grand- Fallberg.  Au 
Musée  de  Saverne.  Grès.  Hauteur,  0  m.  /i3;  lon- 
gueur,  0  m.   96. 


5688.  Stèle  découverte  en  1  908,  rue  de  Paris,  dans 
la  partie  du  mur  gallo-romain  contiguë  à  l'immeuble  de 
Latouche.  Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  1  m.  io; 
largeur,  0  m.  90;  épaisseur,  0  m.  25. 


Photographie  communiquée  par  M.  H.  Biaui.  —  C.  /.  L., 
Xlll,  ii653.  —  H.  Blaul,  Anzeiger  fur  elsâss.  AUerlumsk. ,  I 
(1909),  p.  12  (giavure).  —  Krlger,  Bericht  der  rôm.-genn. 
Kotnm.,  IV  (1908),  p.  3i. 

Inscription  :  /)(»«)  M{anihus)\  Cnraiswun[.  ,  .],  Comili 
fil(^ioy,  fil[tm)  pi^osutt).  —  D(^nsj  M(cimbtisy,  Caia,  Crohi 
fil(^iaj; ^l(iusj  c{uravit)  pionenduvfDj.  —  D(iis\  Mianibus); 
Carasus,  Carathoun[{j  fil(iusy  .  .  —  D(its)  M(anibusy, 
Carasius,  Carathouni  jil(ius) .  .  .  Au-dessus,  des  orne- 
ments de  forme  ronde,  marqués  d'une  croix,  parti- 
culiers à  la  région  de  Saverne. 
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5689.  Fragments  de  groupes  découverts  au  Grand- 
Fallberg.  Au  Musée  de  Saverne.  Grès.  Hauteurs, 
environ  cm.  27  et  0  m.  87;  longueurs,  0  m.  5o 
et  0  m.  li"]. 


Photograpliies  communiquées  par  M.  H.  BlauJ.  —  Ohlever, 
Bfiiie  d'Alsace,  III  (iSSa),  p.  Â5i.  —  Dugas  db  Bracmed, 
ibid.,  IV  (i853),  p.  Aig;  Comté  de  Daffshowg  ['i'  édit.), 
p.  lia.  —  EissEN,  Congrès  archéol.,  XXVI  (1869),  \>.  86.  — 
Fischer,  Catal.,  p.   10,  n°  2.  —  Save  el  Schuler,  Mém.  de  la 


Soc.  d'uivlu'ul.  lorraine,  XLIX  (1899),  P-  ^'  ^°'  ^^  ^^  ^^-  — 
Maas,  Die  TagesgôUer  in  Boni  und  in  dem  Provinzen  (190a), 


p.  190.  —  Herti.ein,  Die  Juppilergigantensàulen ,  p.  8.  —  VVend- 
Li\G,  Stcindenkm.,  p.  8,  n°'  20  el  21. 


Restes  des  cavaliers  de  deux  groupes  du  cavalier 
et  de  l'anguipède.  Leur  découverte  sur  un  même  point 
est  une  preuve  qu'il  ne  s'agit  pas  d'un  empereur  vain- 


queur des  Germains,  mais  d'un  dieu.  Le  groupe  suivant 
démontre  que  ce  dieu  était  un  Jupiter  d'origine  très  pro- 
bablement celtique. 


5690.    Fragments   de  groupe,  découverts  en   1908 
au    Gross-Limmersberg   (Wasservvald).    Au    Musée   de 
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Saverne.   Grès  rouge.    Hauteur,    0  m.   53;   longueur, 
0  m.  70. 


Albert  Fusch,  Antei/fer  fur  elscms.  Alteiiumskunde ,  I  (lyog), 
p.  3-!  (gravure).  —  Hertlein,  Die  Juppitergigantensâulen ,  p.  9. 


—  Wekdling,  Sleindcnkm. ,  p.  aa,  n"  63  d.  —  Ad.  Rikf,  Bericht 
der  rôm.-germ.  Komiiiisston,  VII  (1912),  p.  211  (gravure). 


Cavalier  et  anguipède.  Le  cavalier  est  barbu  et  vêtu 
d'une  tunique  et  d'un  manteau  flottant.  Sa  main  droite 
levée  tenait  un  foudre  de  fer  qu'on  a   retrouvé.  Il  ne 


BAS-RELIEFS.  Vil. 


reste  que  des  débris  de  i'anguipède.  Le  cavalier  de  ce 
groupe  ne  peut  être  qu'un  Jupiter.  (Voir  le  numéro 
précédent.) 


.3, 
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SAVERNE,  LORENTZEN. 


5691.  Slèle  découverte  en  1908,  dans  la  partie  du 
mur  gallo-romain  contiguë  à  l'immeuble  Kolb.  Au  Musée. 
Grès  rouge.  Hauteur,  1  m.  2/1  ;  largeur,  0  m.  54  ;  épais- 
seur, cm.  18. 


C.  1.  L.,  XIII,  ii656.  —  H.  Dladl,  Amciger  fur  clsass. 
Altertitmsk. ,  I  (1909),  p.  90  (gravure). 

Inscription  :  Caratodius,  Caralhoimi [Jilius).  Au-dessus, 
trois  ornements  en  forme  de  roue  ou  de  rosace. 


5692.  Autel  mutilé,  découvert  en  1877  ou  1878, 
près  de  Lorentzen,  au  pied  du  Knlkberg.  A  Ernolsbeim, 
chez  M.  le  pasteur  Daletb.  Pierre  commune.  Hauteur, 
0  m.  56;  largeur,  0  m.  3o;  épaisseur,  0  m.  96. 

(].  I.  L.,  XIII,  453 1.  —  ScHLOssER,  Das  ahgegangene  DorJ 
Trimtingeii  im  eigentlichen  Eicheltliale  mil  einem  Hûckblick  auj  die 
iibrigen  in  jener  Gegend  verschwiindenen  Orle  (Saverne,  1908), 
|).  5o,  noie  9.  —  E.  VVendling,  Sitindenkm. ,  p.  1,  n°  2. 


Sur  la  face  principale,  une  déesse  drapée,  assise, 
tenant  de  la  main  droite  contre  sa  poitrine  un  objet 
rond,  probablement  une  pomme,  de  l'autre  main  levée 
une  patèrc  ou  un  miroir.  Du  côté  gauche,  l'inscription: 


[/n]  hionorem)  d(omus)  d[mme)...  [Re\pert{us?),\Re\nnh 
{ filius) ,[v(olum)  s{oli)k)]  I[ibens)  m[erilo).  La  face  latérale 
droite  est  restée  lisse. 


5693.  Fragment  découvert  en  1908,  dans  la  partie 
du  mur  gallo-romain  contiguë  à  l'immeuble  Kolb.  Au 
Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  o  m.  1 9  ;  largeur,  0 m.  36  ; 
épaisseur,  cm.  90. 


H.  Blail,  Anzeiger  fur  ehass.  Allerlumsk.,  III  (191 1),  p.  aoj 
et  pl.XXVlII,n"9. 

Tête  imberbe,  peut-être   de  Vent,  tournée   vers   la 
gauche.   Le  fragment  paraît  détaché    d'un   monument 
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d'une  certaine  importance,  de  destination  plutôt  reli- 
gieuse que  funéraire. 


5694.  Stèle  en  plusieurs  fragments,  découverte 
en  1908,  dans  la  partie  du  mur  gallo-romain  contiguë 
à  l'immeuble  Kolb.  Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur, 
1  m.  87;  largeur,  0  m.  7/1;  épaisseur,  cm.  20. 


Pliotogi-apliie  communiquée  par  M.  Blaul.  —  C.  l.  L.,  XIII, 
1  i65a.  —  H.  Blaul,  Ameiger  fur  ehtiss.  Altertamsk.,  I  (igog), 
p.  i4  (gravure). 

Inscription  :  D(iis)  M{amhmy,  Caniognato,  Mainifilm; 
heredcs  ponendiim  curaveru(n)t.  Au-dessus,  des  rosaces 
de  forme  triangidaire. 


5695.  Fragment  de  stèle  découvert,  en.  1908,  dans 
la  partie  du  mur  gallo-romain  contiguë  à  l'immeuble 
Kolb.  Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  o  m.  79;  lar- 
geur, 0  m.  65;  épaisseur,  cm.  ig. 


■:  y 


/ 


■gjjwwjilHifi  II  ilB  i*û  wtfiMW"?* 


C.I.L.,  X.11I,  11G57.  —  H.  Blaul,  Anzeiger  fur  cisuss. 
Allcrtumsk.,  1(1909),  p.^i  1  (gravure). 

Inscription  :  Z)(î7s)  Minnihus)  CaralulU,  Augusli  (Jîlii); 
Cnratus  et  C[nr]antodius,  [f^illi^ ,  p(osuerunt)].  Au-dessus, 
trois  triangles,  dont  un  servant  de  fronton,  et  dans 
cliaque  triangle  un  disque  ou  une  rosace.  (Voir  les 
n°'  5716  et  5717.) 


5696.  Pierres  tombales  trouvées  sur  les  hauteurs  de 
Saverne,  dans  les  cimetières  gallo-romains  du  Gross-Lim- 
mersberg  et  des  Trois-Saints  (^Drei  Heiligen^,  avec  beau- 
coup d'autres  sans  ornements,  mais  de  même  forme. 
Au  Musée  de  Saverne.  Grès.  Hauteurs,  de  0  m.  35  à 
1  m.  90. 

Photographies  communiquées  par  M.  H.  Blaul.  —  De  Morlet, 
Bull,  monum.,  XXVIII  (1862),  p.  3C3  (gravures);  Notice, 
p.  1  et  pi.  I  et  II  =  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum. 
hisl.  d'Alsace,  9°  série,  I  (i863),  p.  iSg.  —  Cf.  Eissen,  Congres 
archéoL,  XXVI  (1869),  p.  90. 

Ces  pierres  tombales,  et  d'autres  qui  sont  publiées 
sous  les  n°'  5684,  5687,  5719  et  0723,  sont  parti- 
culières  à   la   région   de  Saverne.   Elles  n'étaient  pas 

3i. 
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toujours  enfoncées  dans   le  sol,  et   l'ouverture  qu'elles 
portent   fréquemment  à  leur  base,   par  devant,  a- du 
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servir  pour  des  libations.  La  plupart  sont  décorées  de 
trois  disques  ou    rosaces  disposés  en   triangle,   tantôt 


seuls,  tantôt  combinés  avec  des  lignes  formant  des 
dessins  géométriques.  Ces  disques  ont  certainement 
une  signification  symbolique  qui  m'écbappe.j 


5697.  Table  en  plusieurs  fragments,  découverte 
en  1908,  dans  la  partie  du  mur  gallo-romain 
contiguë   à   l'immeuble   Kolb.  Au  Musée.   Grès  rouge. 


Hauteur,  0    m.    62  ;    largeur,    1    m.    70  ;    épaisseur, 
o  m.  -30 . 


C.I.L.,  XIII,    ii658.  —   !'.   lîi.AiiL,    Anzeiger  fur   elsàss, 
Aherlumsk.,  Il  (1910),  p.  1 17  pI        IX,  n"  33. 


2A6 


SAVEBNE,  REXINGEN. 


Amours  nus,  aiiés,  soutenant  un  cartouche.  Dans 
ce  cartouche,  l'inscription  (de  lecture  incertaine)  :  Z)(hs) 
M[anibus);  P{uMi6)  Carisio  Paterno  et  Sumhllio  Aventmo; 
Matrainno,  Nohilis  fiilius) ,  h{eres)  ex  lestamentojlcwiendum) 
c(iiravit). 


5698.  Stèle  en  plusieurs  fragments,  de  prove- 
nance non  indiquée.  Au  iMusée  de  Saverne.  Grès  ronge. 
Hauteur,  i  m.  3/i  ;  largeur,  o  m.  61  ;  épaisseur, 
o  m.  28. 


Femme  assise,  vêtue  de  deux  tuniques;  celle  de 
dessus  est  agrafée  sur  les  épaules  et  n'a  pas  de  manches. 
Les  bras,  du  reste,  paraissent  nus.  Le  personnage  tient 
de  la  main  droite,  devant  lui,  probablement  une  bourse, 


de  l'autre  main  peut-être  une  corbeille  ou  un  bouquet. 
Devant  cette  femme,  un  enfant  debout,  de  face,  vêtu 
d'une  tunique  longue;  contre  son  épaule  gauche,  un 
autre  enfant.  Peut-être  un  monument  funéraire. 


5699.  Stèle  découverte  vers  tS^S,  près  de  Rexin- 
gen  (canton  de  Drulingen).  D'abord  à  Hambach  ;  en- 
suite à  Ernolsheim,  chez  M.  le  pasteur  Dahlel;  destinée 
au  Musée  de  Saverne.  Grès  bigarré.  Hauteur,  0  m.  5  9: 
largeur,  0  m.  33;  épaisseur,  0  m.  1  3. 


Pliolograpliie  communiquée  par  M.  II.  Blaul.  —  Schlosseb, 
Bull,  de  la  Soc.  pour  la  conserv.  des  monum.  hist.  d'Almce,  2'  série, 
XII  (1881-188/1),  p.  120.  —  E.  We^dl^g,  Die  keltisch-rôm. 
Sleindenkm.  des  Zabemer  Muséums ,  p.  h^n'  12. 


NEUWEILER,  LUTZELBOLRG. 
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Vulcain  imberbe,  debout,  de  face,  dans  une  niche 
en  forme  de  coquille.  Le  dieu  est  vêtu  d'une  exomide 
et  chaussé;  il  tient,  de  la  main  gauche  baissée,  des 
tenailles,  de  l'autre  main  levée  un  marteau. 


5700.  Restes  d'une  «colonne  au  géante,  découverts, 
dit-on,  à  Neuweiler,  près  de  Saverne.  A  Schapbach 
(Forêt  Noire),  chez  M.  ie  professeur  Marc  Rosenberg. 
Grès.  Hauteur  du  groupe,  environ  o  m.  /io;  de  la  co- 
lonne, 1  m.   10  ;  du  socle,  o  m.  35. 


Pliotographie  communiquée  par  M.  Rosenberg.  —  Mmr  Ro- 
senherg's  Badisrhc  Saiiiml.,  12°  livr. ,  Badisclie  uiid  Aunserbadische 
SieindeiiLmàler  (  Francfort-sur-le-Mein ,  191 3;  in-4°),  pi.  XI.  — 
E.  Wendmng,  Simssburger-Post,  n°  708  (ai  juin  191 3).  — 
Herti.rin,  Germania,  Ii^igiy),  p.  io4  (gravures). 

Cavalier  et  anguipède.  L'anguipède  porte  sur  ses 
épaules  les  jambes  du  cheval  ;  il  est  barbu  et  prend 


appui  de  la  main  droite  sur  le  sol.  Le  cavalier  avait  la 
jambe  droite  en^arrière.  La  colonne  (placée  à  rebours 


sur  l'image  ci-dessus)  est  décorée  de  feuilles  imbri- 
quées. 

Voir  le  numéro  56c)0. 


5701.  Stèle   découverte  au  Lutzelbourg,  en   1910. 
Etait    en   191 3   à  Strasbourg,   chez  M.  E.  Koeberlé. 


2à8 


LIJTZELBOURG,  SAVEHM-:. 


Grès.  Hauteur,  o  m,  8i;  largeur,  o  m.  62;  épaisseur, 
o  m.  16. 

E.  KoEBERLÉ,  Parvati,  p.  26  (gravure). 


Mercun;,  Minerve  et  Apollon,  debout,  de  face,  dans 
une  niche.  Mercure,  à  droite,  coidé  de  deux  aile- 
rons, a  l'épaule  et  le  bras  gauches  couverts  d'un  man- 


teau agrafé  du  côté  droit;  le  dieu  a  la  main  gauche 
ramenée  sur  la  poitrine  et  s'appuie  de  l'autre  main  sur 
un  caducée;  à  sa  gauche,  un  coq.  Minerve,  au  milieu,  est 
drapée  et  casquée,  la  poitrine  parée  du  gorgonéion;  la 
déesse  tient  de  la  main  droite  une  lance,  et  s'appuie  de 
l'autre  main  sur  un  boucher;  contre  son  épaule  gauche, 
une  chouette.  Apollon,  maladroitement  transformé  avec 
du  ciment  en  femme  nue,  a  les  jambes  croisées  et  porte 
sur  le  bras  gauche  un  manteau ,  dont  il  saisit  un  des  pans 
de  la  main  du  même  côté  ;  l'autre  main  baissée  tient  un 
objet  cylindrique  peu  reconnaissable,  probablement  un 


l)àton  de  berger  plutôt  qu'un  plectre.  Devant  le  dieu  est 
un  animal  assis,  sans  doute  un  griffon  dont  on  a  essayé 
de  faire  un  chien. 


5702.  Slèle  à  sommet  triangulaire,  incomplète  et  en 
|)lusieurs  fragments,  découverte  en  1860,  au  Gross- 
Limmersberg.  Au  Musée  de  Saverne.  Grès  rouge.  Hau- 
teur, 0  m.  78  ;  largeur,  o  m.  78;  épaisseur,  0  m.  h  i. 

Photogrnphie  communiquée  par  M.  H.  Blaul.  —  ('-.  L  L. , 
XIII ,  6006.  —  De  ^loRiET,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  coiiserv.  des 
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tnomtm.  hist.  d'Alsace,  i"  série  IV  (1861),  p.  80;  9°  sdrie,  I 
(i863),  p.  169  (gravure,  d'où  Brambacii,  C.  7.  Rh.,  p.  887, 
n°  1871).  —  AuDiGLiER  et  Fischer,  Catal.  (1879),  p.  16,  11"  90. 


Inscription  :  D(^iis)  Mianibus);  Lalli,  M\ater\ni{^ï)  jljliî) , 
monmen\lujn\.  Au-dessus,  trois  triangles,  l'un  d'eux  con- 
stituant comme  un  fronton,  et  dans  chaque  triangle 
une  rosace  qui  l'occupe  en  entier.  Au-dessus  encore, 
dans  un  véritable  fronton,  une  autre  rosace.  A  la  base 
de  la  stèle  était  une  ouverture  entourée  d'un  bourrelet. 
Sur  la  face  latérale  droite,  un  rameau. 


5703.  Stèle  en  plusieurs  fragments,  de  provenance 
non  indiquée.  Au  Musée  de  Saverne.  Grès  rouge. 
Hauteur,  0  m.  97  ;  largeur,  0  m.  ^B  ;  épaisseur, 
0  m.  17. 

C.I.L.,  XIII,  ii658  a.  —  Finke,  Rôm.-fferm.  Korr.-BL, 
VII  (1914),  p.  59. 

Figures  à  mi-corps  d'un  homme  barbu  et  d'une 
femme  vêtus  d'une  tunique,  dans  une  niche.  La  femme 

BAS-RELIEFS.   —    ÏII. 


tient  de  la  main  droite  une  ascia  qu'elle  appuie  contre 
son  épaule.  Sur  la  bordure  de  la  niche  et  au-dessous 


des  personnages,  l'inscription  :  D[m)  M{anihus)\  Calu- 
lianus  conmigi  (==coniugi)  et  Africanus,  C{aYuhani(Jiliuiy 


5704.   Stèle,  autrefois  à  Saverne,  dans  la  maçonnerie 
de  l'église.  Perdue. 


[— q 


H/-^;^SÉ|:-^.^ 


D 


M 


MATTAl    CAKA 


SI 


Dessin  tiré  de  Schœpflin.  —  C.  l.  L.,  XIII,  6oo3.  —  Schcep- 
FLiN,  Alsat.  illustr.,  I,  p.  59(5  =  édit.  Ravenèz,  III,  p.  i33  et 

39 
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pi.  XIV,  n°  8  (d'où  DE  MoniET,  Bull,  de  la  Soc.  pour  la  connerv. 
des  monum.  hist.  d'Alsace,  IV  (1861),  p.  88;  —  Brambach,  C.  /. 
Rh.,  n°  i863). 


SAVERNE. 

rieiire  de  la  slole  est  décorée  de  six  roues  à  quatre  rais 
disposées  en  damier. 


Inscription  :Z)(«s)  M{nmhus)  MaUa\e'\,  Carasi  \J]J[l\>[ae]. 
Au-dessus,  une  balance  et  des  poids. 


5705.  Stèle   rectangulaire   en  plusieurs  fragments, 
de   provenance  non   indiquée.  Au    Musée  de  Saverne. 


Grès    rouge.    Hauteur,   1    m.   20;  largeur,   0  m.   71; 
épaisseur,  o  m.  18. 

Photographie  communiquée   par  M.  H.  Blaul.  - —  C.  /.  //., 
XIII,  11668. 

Inscription  :  Dis  Manihu{s)  ;  Maiori . . .  La  partie  supé- 


5706.  Fragment  de  stèle  de  provenance  non  indi- 
quée. Au  Musée  de  Saverne.  Grès.  Hauteur,  0  m.  83; 
largeur,  0  m.  33;  épaisseur,  0  m.  22. 


fl^K' 


Addiguier  et  Fischer,  Musce,  p.  lA,  n°  lù.  —  Wendlixg, 
S:eindenkm. ,  p.  5  ,  n°  i4. 

Femme  debout,  drapée,  tenant  do  la  main  droite 
contre  sa  poitrine  une  grosse  bourse.  Monument  funé- 
raire. 
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5707.  Nombreux  fragments  d'une  grande  stèle  in- 
complète, de  provenance  non  indiquée.  Au  Musée  de 


Saverne.    Grès    rouge.     Hauteur,    i    m.  35;    largeur, 
0  m.  90;  épaisseur,  0  m.  a 5. 


C.  I.  L.,  XIII,  1 1675  a.  —  De  Moblet,  Voies  rom.,  p.  46 ,  n°  7. 

Homme  et  femme  debout,   dnipés,  de    face,  dans 

une    niche,   paraissant   se    donner    la   main.    Devant 


eux,  un  enfant  vêtu  d'une  tunique.  A  la  partie  supé- 
rieure, sur  la  bordure  de  la  niche,  les  restes  d'une 
inscription. 


39. 
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SAVERNE. 


5708.  Fragment  de  stèle  en  Jeux  parties,  découvert    j    romain  contiguë  à  l'immeuble  Kolb.  Au  Musi'c.  Grès 
en"^  1908,  rue  de  Paris,  dans  la  partie  du  mur  gallo-    }    rouge.  Haut.,  om.78;larg.,  om.66;  épaiss.,  ora.20. 


H.  BtiUL,  Aiueigerfûr  elsass.  Altertumsk.,  1(1909), p.  66. 

Buste  grossier  de  femme,  dans  une  niche.  De  chaque 
côté,  (rois  disques  disposés  en  triangle.  Au-dessous,  les 
restes  d'une  inscription. 


5709.  Stèle  en  plusieurs  fragments,  de  provenance 
locale.  Au  Musée  de  Saverne.  Grès  rouge.  Hauteur, 
I  m.  i/i;  largeur,  0  m.  85;  épaisseur,  0  m.  16. 

C./.L.,  XIII,  11670a. 
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La  stèle  a   élé  préparée  pour  recevoir  une  double    j    D{iis)  M(anihm)  Sattillae  ;  Maianus,  paler.  La  partie  su- 
opitaphc;  la  seule  qu'on  puisse  lire  est  ainsi  conçue:    i    péricure  est  partagée  géométriquement  en  six  triangles 


à  l'intérieur  de  chacun  desquels  est  un  disque.  Ainsi,  à 
chacune  desj  inscriptions  correspondaient  trois  disques 
disposés  eux-mêmes  en  triangle.   Le    bas  de   la   stèle 


est  resté  grossièrement  taillé.  Il  était,  sans  aucun 
doute,  enfoncé  dans  le  sol.  (Voir  les  n°'  6695,  5 6 9 6, 
671 1,  6716  et  5717.) 
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5710.  Slôlc  mulilée,  découverte  en  1868  «dans  un 
cimetière  franc  situé  dans  la  banlieue  de  Durslel,  an 
liou  dit  Lupherg-n  [audig.].  An  Musée  de  Saverne.  Grès 
roujc.  Hauteur,  1  m.  7/1;  largeur,  0  m.  67;  épaisseur, 
o  m.  20. 


DURSTEL,  SAVERNE. 

5711.  Stèle  rectangulaire  en   plusieurs    fragments, 

découverte  en   1908,  rue  de  Paris,  dans  la  partie  du 

mur  gallo-romain    contiguë  à   l'immeuble    Kolb.    Au 

Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  1  m.  5/i  ;  largeur,  0  m.  70; 
épaisseur,  cm.  1  q. 


Pholograpliic  commiiniqiidn  par  M.  Blaiil.  —  C.I.L.,  XIII, 
4534.  —  AuDiGuiËR  et  Fischer,  Caud.,  p.  17,  n°  aa.  —  De 
MoRt,ET,  BuU.  de  la  Soc.  pour  ht  conserv.  des  mon.  hisl.  d'Alsace, 
VI  (1868),  p.  3o.  —  L.  Benoit,  Mém.  de  lu  Société  d'archcol. 
lorraine,  2*  sdrie,  X  (1868),  p.  871  et  pi.  II,  n°  8.  — 
Wendling,  Steindenkm.,  p.  4,n°  i3. 

Inscription  :  D{{is)  M(anibus);  Magiorigi,  Nalalis  filio. 
Dans  le  fronton  de  la  stèle,  un  croissant. 


C.I.L.,  XIII,  iir>72.  —  H.  Blaut.,  Ainelgerfiir  elsass. 
AlleHitmk.,  I  (1909),  p.  hi  (gravure). 

Inscription  :  D{m)  M{a)iibus);  Petralo,  Mainni  filio; 
h[ercs)  [j){onenihm)\  c^iiravil).  La  partie  supérieure  est 
partagée  en  trois  triangles,  l'un  d'eux  servant  de 
fronton,  et  chaque  triangle  contient  un  disque. 


5712.  Stèle  rectangulaire  en  deux  fragments,  dé- 
couverte en  1908,  rue  de  Paris,  dans  la  partie  du 
mur  gallo-romain  contiguë  à  l'immeuble  Kolb.  Au 
Musée.  Grès  rouge.  Ilauleur,  j  m.  3o;  largeur,  0  m.  65  ; 
épaisseur,  0  m.  22. 
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contient    un    disque    ou    une    rosace.    (Voir    le    nu- 
méro 5698.) 


.--^■ 


Plioloijrapbie  cninniuni!]u6e  par  M.  H.  Blaiil.  —  6'.  /.  L., 
XIII,  11O61.  —  H.  BnuL,  iliKe^Tcr /(«■  clsiss.  Alleiiiiinsh.,  I 
(1909),  p.  lio  ({gravure). 

Inscription  : /)(»«)  Ml^anibus);  Cossinno,  Cossi  Jil(ioy 
La  partie  supérieure  est  partagée  en  trois  triangles, 
l'un    d'eux    servant    de    fronton,    et    chaque    triangle 


5713.  Stèle  rectangulaire,  incomplète  et  en  plu- 
sieurs fragments,  de  provenance  locale.  Au  Musée  de 
Saverne.  Grès  rouge.  Hauteur,  1  m.  2/1  ;  largeur, 
0  m.  86;  épaisseur,  cm.  18. 


C.  7.  L.,X1II,  ii65W. 

Inscription  :  D{iis)  M{anibus)  Corn(eliae)  Fkrid{a)e; 
Florinus ,  fil(ius) ,  [p{pncndmnj\  c{uravit).  La  partie  supé- 
rieure est  partagée  en  trois  triangles,  l'un  d'eux  ser- 
vant de  fronton,  et  chaque  triangle  contient  une  rosace 
qui  l'occupe  en  entier. 
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5714.  Slcle  mutilée,  découverte  en  1908,  rue  de 
Paris,  dans  la  partie  du  mur  gallo-romain  contiguë  à 
l'immeuble  Kolb.  Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur, 
1  m.  ao;  largeur,  0  m.  o3;  épaisseur,  cm.  19. 


PI)otograpliie  communiquée  par  M.  H.  Blaul.  —  C.  1.  L., 
XIII,  11G71.  —  H.  Blai;l,  Aiizeiger  fur  elsass.  Allerlumsk.,  I 
(1909),  p.  li  (g-i-avui-e). 

Inscription  :  D(its)M(anibus);  Natali  Caranti Jilio ;  fHi{l) 
dus  p(onundum)  c(uraverunt);  la  moitié  supérieure  de  la 
stèle  était  divisée  en  trois  triangles,  l'un  d'eux  formant 
comme  une  sorte  de  fronton ,  et  chaque  triangle  conte- 
nait une  rosace  qui  l'occupait  en  entier.  Il  ne  reste  plus 
qu'une  partie  de  la  décoration  du  côté  gauche.  (Voir  le 
numéro  suivant.)  * 


5715.  Stèle  rectangulaire  en  plusieurs  fragments, 
découverte  en  1908,  rue  de  Paris,  dans  la  partie  du 
mur  gallo-romain  contiguë  à  l'immeuble  Kolb.  Au 
Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  1  m.  ho;  largeur,  0  m.  ■70  : 
épaisseur,  0  m.  i  q. 


m 

i      ^"•?" 


Photographie  communiquée  par  M.  H.  Blaul.  —  C.  I.  L., 
XIII,  11673.  —  H.  Blail,  Air.eiger  fur  elsass.  Allerlumsk.,  1 
(1909),  p.  C8. 

Inscription  :  D[iis)  M(anihus);  Tucno,  Cinùfliio).  A  la 
partie  supérieure,  la  sièle  est  divisée  en  trois  triangles, 
l'un  d'eux  formant  fronton,  et  chaque  triangle  contient 
une  rosace  qui  l'occupe  en  entier.  Le  bas  de  la  pierre 
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n'est  pas  travaillé  ;  il   était  sûrement  enfoncé  dans  le 
sol.  (Voir  le  numéro  précédent.) 


5716.  Stèle  rectangulaire,  incomplète  et  en  plusieurs 
fragments,  découverte   en   1908,  rue  de  Paris,   dans 


CMk**iH'*f""**'**^ 


■i 


N 


>f/ft^^:m»mimmtniaàtf- 


la  partie  du  mur  gallo-romain  contiguë  à  l'imnieulilu 
Kolb.  Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  go;  lar- 
geur, 0  m.  88;  épaisseur,  0  m.  9 3. 

Photographie  communiquée  par  M.  H.  Blaul.  —  C.I.L., 
XIII,  11669.  ~~  H-  Blaii.  ,  Anzelgef  fur  elsass.  Allertiimsk. ,  I 
(i909),p./4f2  (gravure). 

La  stèle,  préparée  pour  deux  épitaphcs,  n'en  contient 
(|u'une  qui  paraît  ainsi  conçue  :  /)(««)  Mianihus)  Maliae, 
Senioris  filiae  ;  Camtacus,  maritus,  \p(onendumj]  c{uraviù. 
La  partie  supérieure  est  partagée  en  six  triangles  à 
l'intérieur  de  chacun  desquels  est  un  disque.  (Voir  le 
n°  5695.) 


5717.  Stèle  rectangulaire  en  plusieurs  fragments, 
découverte  en  1908,  rue  de  Paris,  dans  la  partie  du 
mur  gallo-romain  contiguë  à  l'immeuble  Kolb.  Au 
Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  1  m.  /i5  ;  largeur,  0  m.  gS; 
épaisseur,  o  m.  a 5. 

C.  /.  L.,XIII,  11 652  h. 

La  stèle  contient  deux  épitaphes  ;  à  droite  :  D{jis)  M(ani- 
bu^y,   Carro;  à  gauche  :  D{iis)  MÇanibus);  [D]onnu[s.  .] 

BIS-BELIEFS.  — •   VII. 


uimn  JUi[us)     La   partie   supérieure,   où   sont    figurés 
doux  frontons,  est,  par  eux,  partagée  géométriquement 


en  six  triangles  à  l'intérieur  de  chacun  desquels  est  un 
disque.  (Voir  le  n°  5696.) 


33 
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5718.  Stèle  à  sommet  cintré,  incomplète  et  en  plu- 
sieurs fragments,  de  provenance  non  indiquée.  Au 
Musée  de  Saverne.  Grès  rouge.  Hauteur,  o  m.  55;  lar- 
geur, 0  m.  35;  épaisseur,  o  m.  12.  .   ^ 


Photographie  communiquée  par  M.  H.  Blaul. 

Buste  grossier]  de  femme,  dans  une  niche.  Au- 
dessous,  un  cartouche  qui  peut  avcir  contenu  une 
inscription  peinte. 


5719.  Stèle  à  sommet  triangulaire,  provenant  de  la 
région  de  Saverne.  Au  Musée  de  Strashourg.  Grès 
rouge.  Hauteur,  0  m.  87;  largeur  à  la  hase,  cm.  /19; 
épaisseur,  0  m.  66. 


Buste  grossier  de  femme  dans  une  niche.  Monument 
funéraire.  (Voir  le  n°  Syaa.) 


5720.  Tête  trouvée  au  Grand-Fallberg.  Au  Musée  de 
Saverne.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  38. 


Photographie  communiquée  par  M.  H.  Blaul.  —  Addiguier  et 
Fischer  ,  Catal. ,  p.  1 5 ,  n°  1 4. — Wendlino  ,  Stei7tdenkm.,  p.  9,  n'  a  3. 


Anguipède  barhu.  Restes  d'un  groupe  du  cavalier  et 
de  l'anguipède.  De  ses  mains  manquantes  portées  en 
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avant,  le  monstre   soutenait  sans  doute  les  membres 
antérieurs  du  cheval. 

5721.  Bloc  de  provenance  locale.  A  Saverne,  dans 
la  façade  d'une  habitation.  Grès  rouge.  Hauteur,  en- 
viron 0  m.  8o. 


Pliolograpliie  coiumuniquée  par  M.  H.  Blaul. 

Déesse  debout,  drapée  et  voilée,  tournée  vers  la 
gauche,  tenant  de  la  main  droite  baissée  une  patère,  et 
s'appuyant  de  l'autre  main  sur  un  sceptre.  Probable- 
ment Junon  ou  Démêler. 


5722.  Stèle  à  sommet  triangulaire,  de  provenance 
non  indiquée.  Au  Musée  de  Saverne.  Grès  rouge.  Hau- 
teur, 0  m.  85;  largeur  à  la  base,  o  m.  ^8;  épaisseur, 
0  m.  65. 


Photographie  communiquée  par  M.  II.  Blaul. 

Buste  grossier  de  femme,  dans  une  niche.  Monu- 
ment funéraire.  (Voir  le  n°  5719.) 


33. 
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MAYENCE. 


(MOGONTIACVM.) 


Mayence,  Mogonliacitm,  était,  au  iv''  siècle,  la  capitale  de  la  Germanie  supérieure.  Au  temps  de  César, 
son  emplacement  se  trouvait  en  territoire  Irévire.  Ilea  fut  détaché  dans  des  circonstances  mal  connues, 
pour  être  donné  peut-être  aux  Ubiens,  qui  occupaient  les  deux  rives  du  Rhin  jusqu'au  delà  de  Cologne. 


Mogonliacitm  n'obtint  le  droit  de  cilé  qu'assez  lard.  La  ville  ne  se  romanisa  et  ne  prit  de  l'importance 
que  par  suite  du  voisinage  d'un  des  camps  de  légions  qu'Auguste  avait  créés  pour  la  défense  des  fron- 
tières de  l'Empire. 

Depuis  le  xvi"  siècle,  Mayence  a  compté  des  érudits  qui  se  sont  occupés  de  ses  antiquités.  Malheureu- 
sement les  travaux,  restés  manuscrits,  de  beaucoup  d'entre  eux  ne  sont  pas  facilement  accessibles.  Le 
Musée  de  la  ville  est  formé  par  la  réunion  de  deux  grandes  collections  archéologiques  :  le  Musée  de 
l'Association  fondée  pour  la  recherche  des  antiquités  rhénanes  [Muséum  des  Vereins  zur  Erforschung  der 
rheimschen  Geschichte  und  Altertilmer),  et  le  Musée  central  romano-germanique  (Rômisrli-germanisches 
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Central-Muséum).  La  premièi'e  de  ces  collections  date  de  18^6;  elle  ne  se  compose  que  d'antiquités 
préhistoriques,  romaines,  franques  ou  alémanniques  et  d'objets  du  moyen  ùge  découverts  sur  le  terri- 
toire de  Mayence.  La  seconde  collection,  fondée  en  1862  par  des  délégués  des  diverses  sociétés  histo- 
riques de  TAllemagne  siégeant  sous  la  présidence  de  l'héritier  du  trône  de  Saxe,  centralise  les  antiquités 
de  l'Empire.  Elle  laisse  ces  antiquités  aux  musées  qui  les  possèdent;  mais  elle  en  fait  exécuter  des 
fac-similés  ou  des  moulages  en  plâtre  colorié.  A  cet  égard,  le  Central-Muséum  peut  être  comparé  à  notre 
Musée  des  antiquités  nationales.  Jusqu'en  1871 ,  l'établissement  a  été  soutenu  au  moyen  de  cotisations 
fournies  annuellement  par  le  grand-duc  de  Hesse,  l'empereur  d'Autriche  et  les  rois  de  Prusse  et  de 
Saxe.  Depuis  cette  date,  l'Empire  allemand  en  assure  l'entretien. 

Dès  le  principe,  les  Musées  archéologiques  de  Mayence  furent  placés  sous  l'intelligente  direction 
de  L.  Lindensclimit.  Le  Central-Muséum  est  aujourd'hui  administré  par  M.  Schumacher  et  le  fils  de  son 
prédécesseur,  M.  L.  Lindenschmit,  assistés  de  M.  Friedr.  Behn  et  de  M.  E.  Neeb;  M.  L.  Lindenschmit 
assure  seul  la  direction  du  Musée  de  l'Association  locale. 
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5723.  Bloc  mutilé,  découvert  à  Mayence  en  1906. 
Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  1  m.  02;  largeur  et  épais- 
seur, environ  0  m.  /io. 


css'  ^cm 


Gravure  tirée   de  Korbcr.  —  Kôrber,  Mainzer  Zeilschr.,  I 
(1906),  p.  95  (gravure). 


Sur  une  face,  probablement  Junon,  debout,  drapée, 
tenant  de  la  main  droite  une  patère.  Du  côté  gauche, 
Minerve,  debout,  drapée  et  casquée,  s'appuyant  de  la 
main  droite  sur  une  lance,  de  l'autre  main  sur  un 
bouclier.  Au-dessus  de  chaque  bas-relief,  des  feuilles 
stylisées  contenues  dans  des  entrelacs  en  forme  de 
losanges. 


5724.  Fragment  de  bloc,  découvert  à  Mayence 
en  1906,  nauf  einem  Bauplatz  in  der  Scbustergasse 
wo  die  Firma  L.  Tietz  ein  grosses  Geschiiftshaus  errich- 
ten  lâsst»  [korb.].  Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur, 
cm.  6/1;  largeur  et  épaisseur,  0  m.  35. 

Gravures  tirées  de  Kôrber.  —  Kôrber,  Wesld.  Zeilschr.  Korr.- 
BL,  XXV  (1906),  p.  168;  Mainzer  Zeilschr.,  II  (1907),  p.  33 
(gravures).  —  Von  Domaszevpski ,  Bericht  der  rôm.-genn.  Kom- 
mission,  III  (1906-1907),  p.  96.  —  Hertlein,  Die  Juppiler- 
giganlensaûlen ,  f.  la 8. 

Par  devant,  l'inscription  :  [I(ov!)  o^plimo)  m[aximo)  et 
lunoni  Re]gin(a^e;  Iuv[e)nlius  hiUanus  in  suo  p{osuii).  Du 
côté  droit.  Minerve,  drapée,  tenant  de  la  main  droite 
une  lance  et  s'appuyant  de  l'autre  main  sur  un  bouclier. 
Du  côté  gauche,  Mercure,  l'épaule  et  le  bras  gauches 
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couverts  d'un  manteau  flottant  agrafé  du  côté  droit, 
portant  de  la  main  droite  une  bourse,  de  l'autre 
main  un  caducée.  Sur  la  (jiiatrième  face.  Hercule,  la 


peau  du  lion  sur  l'épaule  et  le  bras  gauches,  tenant 
de  la  main  gauche  les  pommes  d'or  dos  Hespérides  et 
s'appuyant  de  l'autre  main  sur  une  massue.  Les  têtes 


manquent.   La  pierre  a  dû   former  le  piédestal   d'une 
colonne  de  Jupiter. 


5725.  Colonne  mutilée  (piédestal,  fragments  de  fût, 
chapiteau  et  statue),  découverte  le  h  août  1880,  «bei 
den  Kanalarbcilen  in  der  Stadthausstrasse  zu  Mainz, 
gegenûber  dem  Brauhause  zum  Gulenhcrg,  da  wo  die 
Franziskanerslrassc  mûndetn  [kell.].  Au  Musée.  Calcaire 
blanc,  à  grain  fin.  Hauteur  du  piédestal,  0  m.  5o; 
largeur,  0  m.  33;  épaisseur,  0  m.  Sa;  hauteur  de  la 
statue,  0  m.  3 y.  Hauteur  totale  du  monument  recon- 
stitué, environ  3  mètres. 

Dessin  tird  de  Korber.  —  Cl.  L.,  XIII,  6702.  —  Keller. 
Mavizcr  Journal,  n°'  181,  i85  et  990;  Corr.-Bl.  des  Gesamm'.- 
vereins,  1880,  p.  88;  Boniicr  Jahib.,  LXX  (1881),  p.  9  et  pi.  I: 
Hôin.  Inschr.  (i883),  p.  G,  n°  6  «.  —  Velke,  Quarlalbldlter  des 
histor.  Vereins  fur  das  Grossherzogl.  llessen,  1880,  p.  99.  — 
KuRBER,  Mnlmer  Zeilschr,,  I  (1906),  p.  62  (gravure). 

Sur  la  face  principale  du  piédestal,  l'inscription  : 
l{pvî^  o{jplimo)  m{aximo)  ;  M(arcus)  P( .  .  .  ius)  P( .  .  .  hs) 


v{olum)  siolvit)  l{nelus)  l{ibens)  m{erilo).  Les  autres  faces 
sont  lisses.  Sur  le  fût,  dont  la  surface  était  couverte  de 
feuilles  imbriquées,  les  images  superposées  de  Mercure, 
Minerve  et  Jiinon.  Mercure,  coifTé  du  pélase,  un  man- 
teau sur  l'épaule  et  le  bras  gauches,  porte  de  la  main 
droite  baissée  une  bourse,  de  l'autre  main  un  caducée; 
Minerve,  dont  il  ne  reste  plus  que  la  partie  inférieure, 
tenait  de  la  main  droite  une  lance  et  s'appuyait  de 
l'autre  main  sur  un  bouclier;  Junon,  drapée  et  voilée, 
a  dans  la  main  gauche  un  coffret  à  encens,  et  de 
l'autre  main  verse  le  contenu  d'une  patère  sur  un 
autel  allumé  en  forme  de  balustre.  Chaque  divinité 
était  séparée  de  la  suivante  par  une  partie  lisse,  en 
forme  d'anneau.  Le  chapiteau  est  constitué  par  une 
double  rangée  de  feuilles  d'acanthe.  La  statue  repré- 
sente Jupiter,  barbu,  à  cheveux  longs  et  bouclés, 
assis  sur  un  trône,  le  torse  nu,  l'épaule  gauche,  le 
dos  et  les  jambes  couverts  d'un  manteau.  Le  dieu 
tenait  de  la  main  gauche  un  sceptre,  de  l'autre  main 
un  foudre  qui  ont  disparu.  Sur  le  côté  gauche  du 
trône  est  un  trou  de  scellement  qui  peut  avoir  servi 
pour  le  placement  d'un  aigle  de  bronze.  (Voir 
p.  .205.) 
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5726.  Blocs  découverts  à  Mayence,  en  1898, 
tt  in  den  Grundmauern  der  mittelalterlichen  Stadtmauer 
nordwestlich  vom  Gaulhor»  [kôrb.].  Au  Musée.  Cal- 
caire grossier.  Hauteur  commune,  0  m.  78;  largeurs, 
1  m.  97,  0  m.  98,  0  m.  65;  épaisseur  commune, 
0  m.  35. 


C.l.L,  XIII ,  6705.  -  KÔBBER ,  Westd.  Korr.-Bl. ,  X  VII  (1 898  ) , 
p.  aoa;7»McAr.,p.  88,  n°  131  ;  Malnier  Zeitschr.,  \l[\-l%.  (191  3- 
191/i),  p.  12  et  36 (gravures).  —  Zangemeister,  Westd.  Korr.-Bl., 
XVII  (1898),  p.  2o3  (d'où,  Hettner,  Archaeol.  Anteiger,  XV 
[1900],  p.  29). —  LiNDENscHMiT,  Westd.  Zettschr. ,  XVIII  (1899), 
p.  394.  —  WALLic,  Mainzer  Zeitschr.,  I  (1906),  p.  5i  et  pi.  H. 
—  KoEPP,  DîV  Bômer  in  Deiitschland,  p.  118  (gravure). 


i~teMld  \  ri 


Dans  un  cartouche  soutenu  par  deux  Amours  dont  il 
ne  reste  plus  que  celui  de  droite,  l'inscription  (dont  un 
des  fragments  a  été  découvert  en  1891)  :  In  h(onoretn) 
d(omus)  d(iv{naej,  I{ovî)  o(j)tmio)  m(aximo)  Conserva- 
tori,  arcum  et  porlicm,  quos  Dativius  Victor,  dec(urio^ 
cwitlalis)  Taun[ens{um) ,  sacerdolalis  Mogontiacensibus ,  [p^ro- 

mish,   Victorii  Ursus  frumientarius)  et  Lupus   [ 

et.  .  .]««,  _fili{î)  et  heredes,  cornu mmaverunt.  On  possède 
quelcjues    débris   de    l'arc    qui    est   rappelé   par   cette 


inscription.  La  Direction  du  Musée  de  Mayence  les  a 
groupés  de  la  façon  qu'indique  la  figure.  Sur  le  cintre 
étaient  représentés  les  signes  d'un  zodiaque.  La  clef 
fournissait  les  images  de  Jupiter  tenant  un  foudre 
et  peut-être  de  Junon  portant  un  sceptre,  l'un  et 
l'autre  assis.  Des  rameaux  de  vigne  stylisés  décoraient, 
sur  chaque  face,  les  piliers  de  l'arc.  Le  reste  est  com- 
posé de  débris  de  figures  et  de  bustes  peu  reconnais- 
sablés. 
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5727.  Bloc  mutilé,  découvert  le  lo  novembre  1877, 
«auf  dem  Hôfchen  zu  Mainz,  vor  dem  Lammerl'schen 
Hause,  in  einer  Tiefe  von  li  m.,  in  einem  romischen 
Mauerzuge,  bei  den  Kanalarbeiten»  [kell.].  Au  Musée; 
moulage  au  Musée  de  Saint-Germain.  Grès.  Hauteur, 
0  m.  98;  largeur,  0  m.  65  ;  épaisseur,  0  m.  63. 

CI.  L.,  XIII ,  6729.  —  Maimer  Journal,  1877,  n°'  aôg 
à  962.  —  Becker,  ibid.,  n"  280  et  981  =  Zar  Lfrgeschichte 
von  Mainz- und  Kasiel  (iS'j'j;  in-8''),  p.  9  ({Gravures);  Corr.-BI. 
des   Gesammtvereins ,  1877,   p.  gi;    1878,   p.    i5  (gravures); 


lionner-Jahrb.,  LXVII  (1879),  p.  8.  —  Huebner,  Bonner  Jahrb., 
LXIV  (1878),  p.  49.  —  Wesid.  Zeilschr.,  1  (1889),  p.  5io 
(gravures).  —  Keller,  Rôm.  Insclir. ,  p.  6 ,  11°  99  n.  —  FIettner  , 
Westd.  Zeitschr.,  IV  (  i885),  p.  368.  —  Hacg,  ibid.,  X  (1891), 
p.  57,  n°  194.  — Schumacher,  Main: er Zeilschr. ,  I  (1906), p.  96 
(gravure).  —  Salomoa  Reinach,  Répert.  de  reliefs,  II,  p.  69; 
Catal.  du  Musée  de  Saint-Germain,  1(1917),  p.  107  (gravures). 

Sur  la  face  principale,  l'inscription  :  I(ovt)  o[plimo) 
m(a,vimo)  et  lunoni  Reginae;  vicani  Mogonl{acen[s]es  vici  novi 
d(e)  siuo)  p(osuerunl).  Du  côté  opposé,  probablement  la 


Lune  (et  non  Gérés,  Junon  ou  Proserpine),  vêtue  de 
deux  tuniques  sans  manches  et  d'un  manteau,  chaussée, 
coifl'ée  d'un  croissant;  la  déesse  tient  de  chaque  main 
une  torche;  celle  de  droite  est  en  forme  de  sceptre.  Sur 
la  face  latérale  droite,  la  Fortune,  voilée  et  diadémée, 
les  cheveux  formant  autour  du  front  quatre  rangées  de 
petites  boucles;  la  déesse  est  chaussée  et  vêtue  d'une 
tunique  sans  manches  agrafée  sur  l'épaule  droite  et  d'un 
manteau  dont  les  pans  sont  ramenés  sur  le  bras  gauche; 


elle  tient  de  la  main  gauche  une  corne  d'abondance 
remplie  de  fruits,  parmi  lesquels  des  épis,  des  grappes 
de  raisin  et  des  pommes,  et  s'appuie  de  l'autre  main  sur 
un  gouvernail;  à  sa  gauche,  un  globe  posé  sur  le  soi. 
Sur  la  face  latérale  gauche,  le  Soleil,  nimbé  et  radié, 
l'épaule  et  le  bras  gauches  couverts  d'un  manteau  flottant 
agrafé  du  côté  droit,  tenant  de  la  main  droite  un  fouet, 
s'appuyant  de  l'autre  main  sur  un  sceptre.  Le  bloc  a  dû 
faire  partie  du  piédestal  d'une  colonne  supportant  une 
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statue  de  Jupiter.   La  coiffure  des  déesses  indique  le 
i"  siècle.  La  sculpture  est  inspirée  de  l'art  grec. 


5728.   Bloc  en  forme  d'autel,  avec  base  et  couronne- 
ment surmonté   d'un   prisme  octogonal,   découvert  en 


1809,  «bei  den  Festungsarbeiten  zu  Kastel»  [beck.]. 
Au  Musée  de  Mayence.  Grès.  Hauteur,  o  m.  80;  largeur, 
cm.  ai;  épaisseur,  o  m.  29. 

C.  /.  L.,  XIII,  7968.  —  Lehnb,  Gesamm.  Schr.,  I,  p.  iSg  et 
pi.  XIV,  n°  67.  —  Steiner,  Codex  inscript. ,  I  (i85i),  p.  11 5, 


n*  269.  —  Becker,  Nass.  Annal. ,  VII  (186Û),  p.  98;  Rôm. 
/n«cAr.,p.  6,  n°  ao.  —  Brambach,  C.  I.  RL,  n°  1317.  —  Haug, 
Westd.  Zeitschr.,  X  (1891),  p.  82,  n°  53. 

Sur  une  face,  l'inscription  :  I{ovt)  o{j)luno)   m{aximo) 
tl  Iun{pn{j  Reg{inae),  Finitius  Fidelis,   mU{ei)   n{umen) 


CnOOarensium,  in  suo  pos[u)il,  Fusco  et  Dextr(p)  co{n)it{u- 
libus).  Du  côté  droit,  Junon,  drapée  et  voilée,  tenant  de 
la  main  gauche  un  sceptre  avec  pommeau,  et  de  l'autre 
main  versant  le  contenu  d'une  patèrc  sur  un  autel  de 
forme  rectangulaire.  Du  côté  gauche,  Minerve,  casquée, 
vêtue  d'une  tunique  et  d'un  manteau  agrafé  sur  l'épaule 
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gauche,  tenant  de  la  main  droite  une  lance  ets'appuyant 
de  l'autre  main  sur  un  bouclier.  Sur  la  quatrième  face, 
Mercure,  coiffé  de  deux  ailerons,  les  épaules  et  le  bras 
gauche  couverts  d'un  manteau  flottant  agrafé  du  côté 
droit,  tenant  de  la  main  droite  une  bourse  et  s'appuyant 
de  l'autre  main  sur  un  caducée  dont  les  serpents  sont 


tournés  vers  le  sol.  A  la  partie  supérieure  du  prisme 
octogonal  est  un  trou  pour  le  placement  d'un  crampon. 
L'inscription  est  datée  de  l'année  a  a  5.  La  pierre  a  dû 
former  le  piédestal  d'une  colonne  supportant  une  statue 
de  Jupiter  ou  un  groupe  du  cavalier  et  de  l'angui- 
pède. 


5729.  Bloc  mutilé,  découvert  à  Mayence  en  i8i3, 
«in  alten  Fundamenten  an  der  Domdechanei  auf  dem 
Gutenbergsplatz  »  [beck.].  Au  Musée.  Calcaire  commun. 
Hauteur,  o  m.  gB  ;  largeur,  o  m.  70  ;  épaisseur,  0  m.  63. 

HuEBNER,  Bonner  Jahrb.,  LXIV(i878),  p.  4a.  —  Beckeb, 
ibid.,  LXVII  (1879),  p.  8.  —  Haug,  Westd.  Zeitschr.  ,1(1891), 
p.  57,  n°  laS  (gravure). 

Sur  une  face,  Junon,  debout,  vêtue  d'une  robe 
longue  et  d'un  manteau  dont  les  pans  sont  ramenés  sur 
le  bras  gauche,  tenant  de  la  main  gauche  un  sceptre 
et  versant  de  l'autre  main  le  contenu  d'une  patère  sur 
un  autel  allumé,  en  forme  de  colonnette.  Du  côté  droit, 
Mars,  cuirassé,  les  jambes  protégées  par  des  cnémides. 


armé  d'un  large  poignard  porté  en  bandoulière ,  et  d'une 
lance  tenue  de  la  main  droite;  le  dieu,  de  l'autre  main, 
tient  un  bouclier  rond ,  décoré  de  deux  torsades  concen- 
triques. Du  côté  gauche, la  Victoire,  survolant  un  globe; 
la  déesse ,  vêtue  de  deux  tuniques  serrées  à  la  taille ,  et 
dont  les  pans  sont  enflés  par  le  vent,  a  les  bras  nus; 
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elle  porte  de  la  main  gauche  une  palme  et,  de  l'autre  ,    bas-relief,  sur  le  couronnement  du  bloc,  l'inscription  :  In 

main  manquante,  peut  avoir  tenu  une  couronne.  Sur  la  [h{onorein)  (l[omm)  d[mnne),  I{ovî)  o{ptimo)  m{n.Tmo)..  . 

([uatrième  face,  Hercule,  la  peau  du  lion  sur  le  bras  leg[ion{s)    ami   p[rmigeniae)  p(iae)    fljdelis),   et    C{.  ■  .) 

{jauclie,  s'appuyant  de  la  main  gauche  sur  une  massue;  Nnnno,  leg(imm)  rj(us(lem),  ex  voto.  .  .  Albino  et  À[emi- 


le  dieu  tenait  de  l'autre  main  des  pommes,  ou  peut-être 
un  cratère.  Les  figures,  très  dégradées,  sont  debout 
dans  des  niches. 


5730.  Bloc  découvert  à  Mayence  en  i885,  «bei 
Kanalbauten  an  der  Jesuitenkaserne  »  [kell.].  Au  Musée. 
Grès  jaunâtre.  Hauteur,  cm.  gy  ;  largeur  et  épaisseur, 
G  m.  Sg. 

C. /.!., XIII,  6704.  — Keller,  Westd.  Âorr.-B/.,  V(i886), 
|).  69;  2.  Nacktrag  (1887),  p.  12,  n°  22  e.  —  Hadg,  Wesld. 
Zeilschr.,  X  (1891),  p.  69,  n°  i3o. 

Sur  une  face,  Junon,  drapée,  voilée  et  diadémée, 
tenant  de  la  main  gauche  un  coffret  à  parfums  et  versant 
de  l'autre  main  le  contenu  d'une  patère  sur  un  autel 
allumé,  en  forme  de  colonnette;  contre  son  épaule 
gauche,  un  paon  posé  sur  une  colonne;  au-dessus  du 


lia]no  [co[n)s[uIibusj].  Du  côté  droit.  Mercure,  vêtu  d'une 
chlamyde,  coiffé  de  deux  ailerons,  tenant  de  la  main 
gauche  un  caducée,  de  l'autre  main  une  bourse  au-dessus 
des  cornes  d'un  bouc  couché;  à  sa  droite,  un  coq  posé 
sur  une  colonne.  Du  côté  gauche.  Minerve,  drapée,  cas- 
quée et  cuirassée,  la  poitrine  parée  du  gorgonéion,  te- 
nant de  la  main  droite  une  lance  et  s'appuyant  de  l'autre 
main  sur  un  bouclier.  Sur  la  quatrième  face,  Hercule, 
la  dépouille  du  lion  sur  le  bras  gauche ,  un  carquois  en 
bandoulière,   portant  de   la  main  droite  une   massue. 
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L'inscription  est  datée  de  l'année  aofi.    L(ï  bloc  a  du    '    zwischen  dem  Neiithore  und  dcr  CitadelleTi  [bfxk.  ].  Au 


former  le  piédestal  d'une  colonne  de  Jnpiter. 


5731.   Bloc  mutilé,  avec  base  et  couronnement,  dé- 
couvert k  Mayence  en  iS/ay,  «in  den  Festun{i[swerken 


Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  o  m.  7/1;  largeur, 
0  m.  'i6:  épaisseur,  o  m.  4o. 

C.  /.  L.,  XIII,  6699.  —  Klein,  Mainzer  Zeitsclir. ,  I  (i8.5i), 
p.  488,  n°  89.  —  Steiner,  Codex  liisrrlpt.,  II  (i85i),  p-  .357, 


n"  1676.  —  Brambach,  C.  I.  M.,  n"  iioG.  —  Becker,  Rôin. 
Inschr.,  p.  9,  n"  iî.  —  Haig,  Weisld.  Zeitschr.,  X  (1891),  p.  55, 
n°  120  (gravure). 

Sur  une  face,  Junon,  debout,  drapée;  à  sa  droite, 
un  paon.  Au-dessus,  sur  le  couronnement,  l'inscription  : 
l[ovi)  o[plmo)  m{nximo).  ...  Du  côté  droit.  Mercure, 
coiffé  de  deux  ailerons,  un  manteau  sur  l'épaule  et  le 


bras  gauches,  tenant  de  la  main  gauche  un  caducée,  de 
l'autre  main  une  bourse;  au-dessus  des  cornes  d'un  bouc 
couché.  Du  côté  gauche,  Minerve,  drapée,  la  poitrine 
parée  du  gorgonéion,  s'appuyanl  de  la  main  droite  sur 
une  lance.  Sur  la  fjuatrième  face.  Hercule  terrassant  un 
adversaire  qui  pourrait  être  un  Géant  ou  Cacus.  Le  dieu, 
de  la  main  gauche,  saisit  cet  adversaire  par  les  cheveux, 

3.'.. 
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et  de  l'autre  main  brandit  une  massue;  sauf  celle  de 
Mercure ,  toutes  les  figures  sont  très  dégradées. 


5732.  Fragment  de  slèle  découvert  «im  v.  Herding- 
schen  Gut  zu  Nierstein»  [kôrb.].  Au  Musée  de  Mann- 
heim.  Grès.  Hauteur,  o  m.  5o  ;  largeur,  o  m.  /12; 
épaisseur,  0  m.  16. 

Gravure  tirée  de  Kôrber.  —  C.  1.  L.,  XIII,  6276.  — 
Badmann,  Jlôm.  Detiksteine  und  Inschr.  (1890),  n°  65.  — 
Kôrber,  Maiuzer  Zeilschr.,  VIIl-IX  (igiS-igii),  p.  33  et 
pi.  IV,  n"  3. 


Mercure  nu,  debout,  de  face,  coiffé  de  deux  ailerons, 
dans  une  nicbe,  un  manteau  sur  l'épaule  et  le  bras 
gauches ,  tenant  de  la  main  gauche  un  caducée  ;  le  dieu , 
de  l'autre  main  baissée,  portait  sans  doute  une  bourse. 
A  la  partie  supérieure  de  la  pierre,  l'inscription  :  h 
h{pnoretn)  d(omus)  d(ivinaè) .  \Mercur\io  \de6\ ,  {a)edem  cum 

«w\p ]• 


5733.  Statue  mutilée,  de  provenance  non  indiquée. 
Au  Musée  de  Mayence.  Calcaire  commun.  Hauteur, 
o  m.  57. 


Jupiter.  Le  dieu  est  assis  sur  un  Irône,  le 
torse  nu,  les  jambes  couvertes  d'un  manteau  qui 
descend  de  l'épaule  gauche.  Les  mains  et  les  attri- 
buts  qu'elles   ont   pu     tenir    font   défaut.    La   statue. 


ft. 


inspirée  de   l'art   grec,  était    probablement   supportée 
par    une    colonne. 


5734.  Têtes  de  provenances  non  indiquées.  Au  Musée 
de  Mayence.  Calcaire  commun.  Hauteurs,  de  om.  li  à 
0  m.  90. 

Becker,  Rôm.  Inschr.,  p.  i36,  n"  344  à  8^7. 

De  ces  têtes,  inspirées  de  l'art  grec,  les  trois  pre- 
mières  sont  féminines   et  casquées;   on    ne   peut  les 
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rapporter  qu'à  des  statues  de  Minerve.  La  quatrième, 
barbue  et  casquée,  pourrait  être  un  fragment  d'une 
statue  de  Mars;  le  casque  est  lacédémonien.  La  der- 
nière est  vraisemblabiement  un  portrait  de  femme;  la 


coiffure,  faite  de  bandeaux  ondulés,  est  basse  et  cache 
les  oreilles.  Cette  tête  et  l'une  des  Minerves  parais- 
sent du  commencement  du  i"  siècle.  Les  trois  autres, 
dont  les  yeux  sont  creusés  au  trépan,  ne  remontent 


pas  au  delà   de  la  première  moitié  du  second   siècle 
de  notre  ère. 


5735.  Fragment  de  bloc  rectangulaire,  avec  plinthe 
octogonale,  découvert  à  Mayence  en  igoS,  nim  Weisen- 
auer  Steinbruch  der  Portland-Zementwerke  Mannheim- 
Heidelberg»  [korb.].  Au  Musée.  Pierre  commune.  Hau- 
teur, 0  m.  35;  largeur,  o  m.  /io;  épaisseur,  o  m.  20. 


KôRBER,  Westd.  Korr.-BL,  XXII  (1908),  col.  3;  Mainzer 
Zeitschr.,  IV  (1909),  p.  897  (gravure).  —  Von  Domas- 
ZEWSKi,  Bericbl  der  rôm.-germ.  Kommission,  III  (1906-1907), 
p.   96. 

Sur  la  plinthe,  l'inscription  :  [I(ovî)  o(ptimo)  m(aximo) 
et  lu^noni  Re{ginaey,  .  .  .  la  ex  voto  in  tuo  [p(osuiijj. 
Au-dessous ,  sur  trois  des  faces ,  les  restes  de  trois  divi- 
nités :  une  tête  casquée  (Mars  ou  Minerve)  et  deux 
mains  tenant  chacune  un  sceptre  ou  une  lance. 
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5736.  Bloc  inuliié,  découvert''à  Mayence  en  1900, 
dans  les  fondations  de  la  porte"  dite  Gautor.  Au  Musée. 
Grès  jaunâtre.  Hauteur,  0  m.  86;  largeur,  o  m.  87; 
«•paisseur,  o  m.  .).'!. 


C.  I.  L.,  XIII,  6798  a.  —  KôRBER,   Westd.  Korr.-W.,  Xl\ 
(1900),  p.  a3o;  Neue  Inschr.  (if)o5),  p.  ^!6,  11"  IJ'i. 

Le  bloc  se  compose  d'un   dé    à  quatre   faces,   Irrs 
allongé,  surmonté  d'un  prisme  octogonal.  Le  dé  pré- 


-^      -     -^ 


sente,  sur  une  de  ses  faces,  Junon,  drapée,  cliaussée  et 
voilée,  tenant  de  la  main  gauche  un  coffret  à  encens,  et 
de  l'autre  main  versant  le  contenu  d'une  patère  sur  un 
autel  allumé,  en  forme  de  balustre.  Sur  la  face  opposée, 


Mercure,  les  épaules,  la  poitrine  et  le  Lras  gauche 
couverts  d'un  manteau  agrafé  du  côté  droit,  coiflé  de 
deux  ailerons,  pourvu  de  talonnières,  tenant  de  la  main 
gaudie  ime  bourse  et   s'appuyant  de  l'autre  main  sur 
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un  caducée.  Du  côté  droit,  Hercule,  la  dépouille  du 
lion  sur  le  bras  gauche,  s'appuysnt  de  la  main  droite 
sur  une  massue.  Du  côté  gauche,  Minerve,  drapée  et 
casquée,  s'appuyant  de  la  main  droite  sur  une  lance, 


de  l'autre  main  sur  un  bouclier.  La  face  du  prisme  et  la 
partie  du  couronnement  qui  correspondent  au  bas-relief 
de  Junon  portent  l'inscription  :  [/(«(''')  o(j)limo)  m(axmo) 
(innnliis\j  cl  Sfvcna  Lujiula ,  comUtx),  in  siio 


f 


p^osuerunt).  Les  autres  faces  du  prisme  fournissaient 
les  bustes  des  divinités  des  Jours  de  ia  semaine.  On 
trouvait,  de  droite  à  gauche,  ceux  du  Soleil,  de  la 
Lune,  Mars,  Mercure,  Jupiter,  Vénus  et  Saturne.  Le 


buste  de  Mercure  n'existe  plus,  la  face  correspondante 
du  prisme  ayant  été  retaillée.  Le  bloc  a  dû  former  le 
soubassement  d'une  colonne  supportant  une  statue  de 
Jupiter. 
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5737.   Fragment   de  Hoc,  retiré  en    1906    de   la 
partie  du  mur  d'enceinte  voisine  du  Palais  de  Justice  de 


Mayence.  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  83;  largeur, 
ira.  10;  épaisseur,  o  m.  82. 


?F:%.  '^'^^^^^ 


rs^-imxa^ 


Gravure  lirëe  de  Kôrber.  —  Kôrber  ,  Wesld.  Zeitschr.  Korr.- 
BL,  XXV (1906),  Mainzer  Zeitschr. ,  II  (1907),  p.  34  (gravure). 

Une  partie  formant  pilastre  est  décorée  de  chaque  côté 
de  feuilles  stylisées  supportant  un  chapiteau  d'acanthe 
avec  huste  de  femme.  La  troisième  face  du  pilastre, 
correspondant  à  l'épaisseur  du  bloc,  n'a  pas  de  buste 
dans  le  chapiteau  ;  sa  décoration  se  compose  d'un 
rinceau  de  vigne  avec  grappes  de  raisin.  Sur  l'une  et 


l'autre  de  ses  grandes  faces ,  la  pierre  a  des  rosaces  dans 
des  figures  géométriques.  On  possède  un  second  frag- 
ment de  même  style.  Débris  d'un  monument  funéraire. 


5738.  Table  découverte  en  1699,  à  la  citadelle  de 
Mayence.  Au  Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  0  m.  /i3  ; 
largeur,  0  m.  54;  épaisseur,  0  m.  1/1. 


C.  1.  L.,  XIII,  6716.  —  FocHS,  Aile  Gesch.  vonMainz,  II, 
p.   59  et  pi.  VII,  a°  10.  —  Lebne,  Gesamm.  Schr.,  I,  p.  i55, 


n°  98  et  pi.  Il,  n°  li.  —  Steiner,  Codex  inscript.,  1  (i85i), 
p.   174,  n'  876.  —  Becier,  Rôm.  Inschr.,  p.  5,  n°  17. 
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Jupiter  et  Junon,  debout,  de  face.  Le  dieu,  complète- 
ment nu,  un  manteau  sur  i'épaule  gauche,  tient  de  ia 
main  droite  un  foudre  et  s'appuie  de  l'autre  main  sur 
une  lance  dont  le  fer  est  tourné  vers  le  sol;  à  sa  droite, 
un  aigle  tenant  dans  son  bec  une  couronne.  La  déesse, 
drapée  et  voilée,  porte  de  la  main  gauche  un  coffret  à 
parfums,  et  de  l'autre  main  verse  le  contenu  d'une 
patère  sur  un  autel  allumé,  en  forme  de  balustre.  Au- 
dessus  et  au-dessous  du  bas-relief,  sur  la  bordure,  l'in- 
scription :  I[ovi)  o[ftimo)  m(aximo),  Iun(oni)  Re[g{iinaej] , 
M{arcus)  Às{ell>us  ?).!(...) 


5739.  Groupe  mutilé,  de  provenance  locale.  Au  Mu- 
sée de  Mayence.  Grès.  Hauteur,  cm.  5o  ;  largeur,  o  m.  3i; 
épaisseur,  o  m.  ig. 


*  »-sK::i_>,-.js, 


Becker,  Rdin.  Inschr.,  p.  ç),  n°  ai. 

Jupiter  et  une  déesse,  tous  deux  assis.  Le  dieu  a  le 
torse  nu  et  les  jambes  couvertes  d'un  manteau  qui  des- 
cend de  l'épaule  gauche;  il  tient  de  la  main  droite  un 
foudre.  La  déesse,  probablement  Junon,  est  drapée  et 
voilée;  elle  porte  de  la  main  droite  une  patère. 

BAS-nELIEFS.    VU. 


5740.  Bloc  mutilé,  retiré  en  1819  des  fortifications 
médiévales  de  Mayence.  Au  Musée.  Calcaire  grossier. 
Hauteur,  1  m.  1 9  ;  largeur,  0  m.  67  ;  épaisseur,  0  m.  38. 


Becker,  Mainzer  Zekschr.,  II  (1809)  p.  488;  Rôm.  Inschr., 
p.  9,11°  27.  —  FIaug,  Westd.  Zekschr.,  X  (1891),  p.  56,  n°  iQa. 

Sur  une  face.  Mars,  casqué  et  cuirassé,  une  épéc  au 
côté  droit,  un  manteau  sur  le  bras  gauche,  s'appuyant 
de  la  main  droite  sur  une  lance,  de  l'autre  main  sur  un 
bouclier  orné  d'une  couronne.  Sur  la  face  latérale  droite, 
Hercule  portant  en  bandoulière  un  carquois  rempli  de 
llèches  et  s'appuyant  de  la  main  droite  sur  une  massue. 
Sur  la  face  latérale  gauche,  Junon,  drapée  etvoilép,  un 
sceptre  dans  la  main  gauche.  Il  ne  reste  que  la  moitié 

36 
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des  figures  des  faces  latt^-ralcs,  et  le  bas-relief  de  la  qua- 
trième face  fait  totalement  défaut. 


5741.  Base  cubique,  surmontée  d'un  socle  liexagonal 
de  dimensions  plus  réduites,  découverte  à  Mayence, 
«  probablement  dans  les  premières  années  du  xvin"  siècle , 
à  l'occasion  des  fouilles  opérées  à  proximité  de  la  cita- 
delle qui  domine  la  villedu  côté  du  Sud»  [iialk.].  Acquis 
par  l'arclievèque-électeur  Lothaire-François  de  Scbœn- 
born,  ce  piédestal  fut  donné  au  baron  Charles-Henri 
de  Klettenberg  et  passa  plus  tard  dans  la  collection  de 
l'antiquaire  J.-F.  Ochs,  de  Francfort-sur-le-Main. 
Perdu. 


v>-rAVRV3/ 


Dessin  lire  de  Schannal.  —  C.  I.  L.,  XIII,  G721.  —  Hauri- 
sius,  Scripl.  htsi.  rom.,  I  (i-jtid),  p.  Sy  et  pi.  XIX,  n°  3  (d'où  : 
J.  Ficns,  Alte  Gesch.  von  Maint,  I  [177»],  p.  3o  =  édit.  lat. , 
I,  [).  82,  et  pi.  III,  n"  i4; —  Lehne,  Sclirijt.,  I,  p.  170,  n°  35; 
—  Steiner,  Codex  tnscript.,  I  [i85i],  p.  178,  n°  875;  — 
Brambacii,  C.  /.  Bh.,  n°  1098;  — Domaszeswki,  Die  Rangordnung 
des  rôm.  Ileeres,  p.  82  =  Bonner  Jahrb.,  GXVII J^  1908],  p.  82, 
n°  i5).  —  Von  Domaszewski,  Wesld.  Zeiischr.,  XXIII  (1904), 
p.  809;  Korr.-Blatl,  XXIV  (1905),  p.  186  et  916  (d'après  un 
dessin  et  le  Diarium  de  l'historien  Schannat).  —  Léon  Halkin, 
Un  piédestal  ==  Mélanges  Cagnat  (i^i^),  p.  269  (d'après  Hauri- 
sius  et  Schannal).  —  Kôrber,  Mainzer  Zeiischr.,  VIII-IX  (1918- 
1914),  p.  3i  (gravure). 

«Sur  les  trois  fasces  de  la  base,  dit  Schannat  dans 
son  Diarium,  il  y  a  un  Mercure,  un  Hermès  et  un  Mars; 
les  fasces  d'en  haut  représentent  seulement  des  têtes  de 
quelques  génies.  »  M.  von  Domaszewski  a  reconnu  qu'il 
ne  s'agissait  pas  d'un  autel,  comme  on  l'avait  admis 
avant  lui,  mais  du  piédestal  d'une  colonne  au  Géant. 
L'inscription  serait  la  suivante  (lecture  de  von  Domas- 
zewski) :  I(ovij  o{j)limo^  m{aximo)  et  lunoni  Reginne;  G.  Sal- 
Itistius  Tauriis,  [s]pecul(ntor)  l[eg(ionis)  riii]  Aug(tistaej, 
[basim^  et  [columtuim  cum]  $tatu(a)  [/{ccil)] . 


5742.  Dloc  mutilé,  découvert  à  Mayence  en  1810. 
Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  1  m.  0/1;  largeur,  0  m.  fi  1  : 
épaisseur,  o  m.  58. 


C.  I.  L.,  XIII,  6728.  —  Lehne,  Bhein.  Archiv,  I  (1810), 
p.  i5o=  Gesamm.  Schr.,  I,  p.  179,  n°  /io;  III,  p.  laa.  — 
Steiner,  Codex  inscript.,  I  (i85i),  p.  ia5,  n°  280.  —  Schaab, 
Mainzcr  Quartalblâller,  I  (1880),  p.  28.  —  Hecker,  Nass. 
Annal,  VIII  (1860),  p.  566;  Bôm.  Inschr.,  p.  6,n°  91.  — 
Brahrach,  c.  /.  Rh.,  p.  194,  n°  994.  —  Hettner,  Westd. 
Zei7«cAr.,  IV  (i885),  p.  868.  —  Hadg,  t'èiV/.,X  (1891),  p.  56, 
n°  191.  —  Korber,  Pieuc  Inschr.,  p.  25,  n°  88  (gravures). 

Sur  une  face,  l'inscription  :  l{ovî)  o(ptimoj  tn{^nximo) 
e[t]  lunoni  Regin[ac],  vicnni  Snlutares;  elle  est  suivie  des 
noms,  en  grande  partie  cflacés,  de  cinquante-quatre 
citoyens  romains.  Du  côté  droit,  une  déesse  drapée  et 
voilée,  peut-être  Gérés,  portant  de  la  main  gauche  une 
torche,  et  s'appuyant  de  l'autre  main  sur  un  second 
flambeau  pourvu  d'un  long  manche.  Du  côté  gauche, 
Victoire,  drapée,  sans  ailes,  la  jambe  gauche  nue,  le 
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pied  gauche  posé  sur  un  globe,  portant  de  la  main 
gauche  un  bouclier  avec  l'inscription  :  Vic{(oriaj  Au- 
[g{'uxti)];  la  main  droite  manquante  a  du  tenir  un  style. 


Sur  la  quatrième  face,  Apollon,  à  cheveux  longs  et 
bouclés,  la  jambe  droite  couverte  d'un  manteau,  tenant 
de  la  main  gauche  une  lyre  à  quatre  cordes,  de  l'autre 


main  un  plectron.  Toute  la  sculpture  est  barbare  et  fort 
dégradée. 


5743.  Fragment  de  bloc,  découvert  au  xvi"  siècle  et 
retrouvé  à  Mayence  en  1808,  «ûber  dem  Brunnen  des 
Gaslhofs  zum  rômischen  Kaiser  (Liebfrauenplnlz,  n°  5)75 
[korb.I.Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  90;  lar- 
geur, o  m.  00;  épaisseur  (réduite),  0  m.  iG. 

Dessin  tiré  de  Korber.  —  C.  /.  L.,  XIII,  1272'.  —  Wicelius, 
EœerciUimenla  pietalis  (Mayeiicp,  i555),  f.  71.  —  Serarius,  Rer. 
Mogunt.  lib.  V  (Mayence,  iCoi;  in-i°),  p.  6i  ;  2°  édit.  par  Glir. 
JoANMS  (Mayence,  1722),  p.  ào..  —  Chrislopli.  de  Brower, 
Anliquit.  et  Annal.  Trcvircns.  (i.eyde,  1G70;  iu-fol.),  p.  i3a. — 
HiEGELi,  Cotlectan.  naturae,  arlis  et  antiquitatis  (Mayence,  1697; 
in-/4"),  p.  7.  —  Orerlin,  Corrcsp.  (ras.  fonds  allemand  n°  198 


de  la  Bibl.  nat.),  II,  fol.  1  i(j  (dessin).  —  Fucns,  Aile  Gesch 
vonMmiiz,ï,  p.  70  et  pi.  IX,  n°  33.  —  Lehne,  Gesamm.  Schr.,. 

I,  p.  335,  n°  190  et  pi.  V,  n°  i3.  —  Schaab,  Gesch.  der  Stadt 
Mainz.  (i84i),  I,  p.  67.  —  Steiner,  Codex  inscript.,  I  (i85i), 
p.  168 ,  n°  367.  —  Klein,  Abbildwigen  von  Mainzer  Alterlhûmern, 

II,  p.  16;  Die  hess.  Ludwigsbahn  (i856),  p.  20;  Mniiizer 
Wochenbl.,  iSS'j,  p.  443,  n°  5i  ;  Rôm.  Denkm.  (1861),  p.  3.  — 
Gredy,  Weslermanns Monatshefte ,  XVII  (i865),  p.  248  (gravure). 
—  Brambacu,  C.  /.  Rh.,  u°  62.  —  Becker,  Rôm.  Inschr.,  p.  37, 
n°  i3o.  —  KôRBER,  însckr.,  p.  i45,  n°  2  38  (gravure).  —  Une 
bibliographie  plus  complète  est  foni-nie  par  le  Corpus. 

Minerve,  debout,  drapée,  casquée,  de  face,  tenant  de 
la  main  droite  une  lance  et  s'appuyant  de  l'autre  main 
sur  un  boucher.  Contre  son  épaule  gauche,  une  chouette. 
Sur  les  faces  latérales,  les  restes  de  deux  autres  divini- 
tés; à  droite,  vraisemblablement  Hercule;  à  gauche, 
Junon  ou  Gérés,  versant  de  la  main  droite  le  contenu 

36. 
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d'une  patère  sur  un  autel  allumé  en  forme  de  balustre. 
Autour  du  bas-relief  de  Minerve  est  l'inscription  fausse  : 


lu  memoriatn  Driist  Gennan}[cij.  Les  caractères  de  celle 
inscription  paraissent  de  la  fin  du  xvi"  siècle. 


5744.  Autel  mutilé,  avec  base  et  couronnement, 
découvert  en  1900.  Au  Musée  de  Mayence.  Calcaire 
tendre.  Hauteur,  o  m.  90;  largeur,  0  m.  10;  épaisseur, 
0  m.  07. 


Caducée  ailé.  Attribut  de  Mercure. 


5745.  Fragment  de  bloc  de  provenance  non  indi- 
quée. Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  0  m.  1  9  ;  lar- 
geur, 0  m.  2/1;  épaisseur,  0  m.  o5. 


Becker,  Râm.  Inschr.,  p.  i34,  n*  3i5. 

Mars  et  Minerve.   Les  deux  divinités  sont  assises  et 


drapées.  Minerve  (à  gauche)  tient  de  la  main  gauche 
une  lance;   à  sa   droite   est  un  bouclier.   Mars,  plus 
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dégradé,  était  armé  de  même  d'une  lance;  à  sa  gauche 
est  un  bouclier.  La  pierre  a  conservé  des  traces  du  stuc 
qui  la  recouvrait. 


5746.  Bloc  trouvé  à  Mayence  en  1897.  Au  Musée. 
Calcaire  commun.  Hauteur,  cm.  25;  largeur  et  épais- 
seur, 0  m.  18. 


Henkel,  Wesld.  Zeitschr.,  XVI  (1897),  p.  1 15  (gravure). 
Salomon  Reinach,  Répert.  de  leliefs,  II,  p.  7a  ,  n°  3. 


Sur  une  face,  Minerve,  drapée  et  casquée,  la  poi- 
trine  parée   du    gorgonéion,   s'appuyanl   de   la    main 


droite  sur  une  lance,  de  l'autre  main  sur  un  bou- 
clier. Du  côté  droit.  Mercure,  coiffé  du  pétase,  les 
épaules  et  la  poitrine  couvertes  d'un  manteau,  portant 
de  la  main  droite  baissée  une  bourse,  de  l'autre  main 


un  caducée.  Du  côté  gauche,  la  Fortune  drapée  et 
voilée,  tenant  de  la  main  gauche  une  corne  d'abon- 
dance et  s'appuyant  de  l'autre  main  sur  un  gouvernail. 
Sur  la  quatrième  face,  un   vase   à  une  seule  anse,  à 
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large  goulot,  donl  la  panse  est  dëcor(5e  d'une  torsade. 
Ce  vase  ne  peut  être  que  l'attribut  d'une  divinité,  pro- 
bablement locale. 


5747.  Bloc  mutil(5,  découvert  à  Mayence.  An  Musée 
de  Mannheim.  Grès.  Hauteur,  o  m.  27  :  largeur,  0  m.  70  ; 
épaisseur,  cm.  80. 


Gravure  tirée  île  Kiirber.  —  Kôrber,  Mainier  Zeitschr. ,  VIII- 
IX  (igiS-igii),  p.  3o  (gravure). 

Femme  drapée,  de  face,  paraissant  assise,  la  main 
gauche  posée  sur  une  colonnette  ou  un  petit  autel, 
entre  deux  autres  figures  féminines,  drapées  aussi  et 


de  profil,  tenant  chacune  des  deux  mains  un  rouleau 
ouvert  qu'elles  lui  présentent.  Probablement  des  Muses. 


5748.   Fragment  de  groupe,  découvert  à  Mayence 
en  1 9 1  o ,  «  bei  Grabungcn  unter  der  Krvpta  des  Dômes  » 


|KÔnii.].  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  60;  longueur, 
o  m.  lib. 

Gi'uviM'e  liréc  de  [Korber.  —  Korber,  Mainier  Zeitschr.,  \1 
(  I  y  1 1  ) ,  p.  1 38  (gravure ). 

CavaHcr  et  anguipède.  Le  cavalier,  dont  toute  la 
partie  supérieure  du  corps  a  disparu,  est  vêtu  d'une 
tunique  et  porte  la  jambe  droite  en  arrière.  L'anguipèdc, 


à  demi  renversé  sur  le  dos,  est  imberbe  et,  des  deux 
coudes,  prend  appui  sur  le  soi;  les  membres  anté- 
rieurs du  cheval  pesaient  sur  ses  épaules.  (Voir  le 
numéro   .^ififjo.) 


5749.   Fragment  de    statue,    découvert    à  Mayence 
en  1 90G ,  R  in  der  Schusterstrasse  auf  dem  Bauplatz  der 
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Firnia  L.  Tietz  (ziemlich  in  der   Mille)»   [kôrb.].   Au 
Musée.  Grès.  Hauleur,  o  m.  56. 


Gravure  liiée  de  Korhci-.  —  Kôrber,  Mainzer  Zeilsrln:,  Il 
(1907),  p.  33  (gravure). 

Apollon  nu,  debout,  les  épaules  couverles  d'un  man- 
teau llottant.  Le  dieu,  de  la  main  gauche,  a  du  tenir 
une  lyre;  de  l'autre  main,  probablement  un  plectron. 
La  sculpture  est  inspirée  de  l'art  grec. 


5750.  Bloc  retiré  en  1882  de  l'une  des  piles  du 
pont  du  Rhin.  Au  Musée  de  Mayence.  Grès.  Hauteur, 
o  m.  81;  largeur  et  épaisseur,  0  m.  38. 

Keller,  Wcstd.  Korr.-Bl,  III  (i88'4),  col.  \ho.  —  Haug, 
Wesld.  Zeitschr.,  X  (1891),  p.  58,  n"  128. 

Sur  une  face,  Junon,  drapée  et  voilée,  tenant  de  la 
main  gauche  un  sceptre.  Du  côté  droit,  Mercure,  coiffé 
de  deux  ailerons,  vêtu  d'une  chlamydc,  portant  de  la 
main  droite  une  bourse,  de  l'autre  main  un  caducée.  Du 
côté  gauche.  Mars,  casqué  et  cuirassé,  les  épaules  cou- 
vertes d'un  grand  manteau ,  tenant  de  la  main  droite 
une  lance  dont  le  fer  est  tourné  vers  le  sol,  et  s'appuyant 


de  l'autre  main  sur  un  bouclier.  Sin-  la  quatrième  face, 
Hercule,  la  dépouille  du  lion  sur  le  bras  gauche,  por- 


tant de  la  main  gauche  trois  pommes  et  s'appuyant  de 
l'autre  main  sur  une  massue.  La  pierre  a  dû  former  le 
piédestal  d'une  colonnetle. 


5751.  Bloc  en  deux  fragments,  découvert  en  1881 
«in  der  INâhe  der  Gaustrasse»  [eiaug.].  Au  Musée  de 
Mayence.  Pierre  commune.  Hauleur,  cm.  56;  largeur 
et  épaisseur,  0  m.  5 1 . 

Hadg,  Westd.  Zeitschr.,  X  (1891),  p.  60. 

Sur  une  face,  Jupiter,  nu,  debout,  tenant  de  la  main 
droite  un  foudre ,  de  l'autre  main  un  sceptre.  Devant  le 
dieu,  un  aigle.  Du  côté  droit,  une  déesse  drapée,  pro- 
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bablement  l'Abondance,  mais  peut-être  Junon,  portant 
de  la  main  gauche  une  corne  d'abondance ,  et  de  l'autre 
main  versant  sur  un  autel  allumé  le  contenu  d'une  pa- 
tère.  Les  deux  faces  restantes  sont  épannelées.  Pierre 
d'angle. 


5752.  Bloc  mutilé,  découvert  à  Mayence  en  1890, 
«en  creusant  le  lit  d'un  canal»  [flouest].  Au  Musée; 
moulage  au  Musée  de  Saint-Germain.  Grès.  Haufeui", 
environ  0  m.  iy  ;  largeur,  0  m.  3^  ;  épaisseur, 
0  m.  ."56. 


Flouest,  Bull,  des  Ant.  de  France,  189D,  p.  i48.  —  Gaidoz, 
Revue  archéol.,  1890,!,  p.  53  et  pi.  VI  et  VII.  —  Salomon  Reinacii  , 
Catal.  des  bromes  du  Musée  de  Saint-Germain,  p.  181  (gravurej; 
Réperl.  de  reliefs,  II,  p.  70,  n°*  1  et  4;  Calai,  du  Musée  de  Snint- 
Germain,  I  (1917),  p.    106. —  Micuaklir,  Lothr.  Jahrb.,  VII 


(1897),  p.  1 89  (gravure).  —  F.  Koepp,  Die  Rômer  in  Dculschland, 
p.   166  (gravure). 

Sur  une  face,  la  Fortune  et  un  Génie;  la  déesse  est 
drapée;  elle  lient  de  la  main  gauche  une  double  corne 
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(l'abondance  et  s'appuie  de  l'autre  main  sur  un  gouver- 
nail; le  Génie,  couronné  de  fleurs  ou  d'épis,  chaussé  de 
hautes  bottines,  n'a  pour  vêtement  qu'un  manteau  qui 
lui  entoure  les  jambes  et  dont  les  pans  sont  ramenés 
sur  l'épaule   et  le  bras  gauches;  il  tient  de  la   main 


gauche  une  corne  d'abondance  qu'il  appuie  contre  son 
épaule,  et  de  l'autre  main  verse  sur  un  autel  allumé, 
trois  grains,  sans  doute  d'encens,  contenus  dans  une 
patère.  Du  côté  opposé,  la  Victoire  ailée,  à  demi  dra- 
pée, peut-être  diadémée,  portant  de  la  main  gauche 


une  palme,  et  de  l'autre  main  tendant  une  couronne  à 
un  jeune  dieu  dont  les  épaules,  la  poitrine  et  le  bras 
gauche  sont  couverts  d'un  manteau  agrafé  du  côté  droit. 
De  la  main  droite  baissée,  ce  dieu  paraît  tenir  un  rameau 
de  laurier;  l'autre  main  manque.  Sur  la  face  latérale 
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droite,  une  déesse  drapée  et  diadémée,  peut-être  Junon, 
et  un  autre  dieu  de  même  style  que  le  précédent.  La 
déesse  portait  un  attribut  qui  n'est  plus  reconnaissable, 
probablement  des  fruits  qu'elle  offrait  à  son  compagnon; 
à  ses  pieds  est  une  corbeille  de  fruits.  Le  dieu  a  la  main 

37 
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droite  ramenée  au-dessus  de  la  tête  ;  la   main  {jauche 


barbu  communément  désigné  sous  le  nom  de  Dispaler. 


manque.  Sur  la  face  latérale  gaucbe,  Diane  et  le  dieu        Velue  d'une  tunique  relevée,  serrée  à  la  taille  par  une 


ceinture,  cbaussée  de  hautes  bottines,  un  croissant 
dans  les  cheveux,  Diane  tient  de  la  main  {jauche  un 
arc,  et  de  l'autre  main  puise  une  flèche  dans  un  car- 
quois porté  en  bandoulière.  Le  dieu  qui  l'accom- 
payne  est  chaussé  aussi  de  hautes  bottines;  son  vête- 
ment se  compose  d'une  tunique  courte  et  d'un  manteau 


attaché  du  côté  droit  ;  il  tient  de  la  main  droite 
un  maillet  dont  le  manche,  très  long,  repose  sur 
le  sol,  et  de  l'autre  main  manquante  paraît  avoir 
porté  un  vase  en  forme  d'olla  dont  il  resterait  quel- 
ques traces.  Un  animal,  qui  pourrait  être  un  chien, 
tourné  du  côté  droit,  est  au  second  plan.  Un  autre  bas- 
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relief,  lîgurant  lo  dieu  au   maillel,   esl   au   Musée  de       les  seuls  que  la  région   rliénanc  ait  fournis.  Disputer 
Trêves  (voir  le   n"  Ag^iA).  Jusqu'à    ce  jour,    ce    sont        n'est    ({'ailleurs  qu'une   appellation    romaine   employée 


par  César.  Au  moins,  en  Lorraine,  le  dieu  fjaulois 
tenant  un  maillet  s'est  appelé  Sucellus  (voir  le  nu- 
méro /i56(j).  Une  notice  sur  Disputer  et  un  catalogue 
de  ses  images  ont  été  publiés  en  i8g/i  par  iM.  Sa- 
lomon  Reinacli.  (^Bron:es  fguirs  (k  In  dniih'  romaine, 
p.   iST).) 


5753.  Bloc  découvert  à  Castricli  en  i  ()0y.  Au  Musée 
de  Mayence.  Pierre  commune.  Hauteur,  o  m.  .'58;  lar- 
geur, 0  m.  65  ;  épaisseur,  o  m.  ojj. 

KoRBEB,  Mdinzer  Zckschr.,\\\.  (kjoH),  p.  G  (gravure). 

Au  milieu.  Mercure  nu,  coiffé  du  pétase,  portant  de 
la  main  gauche  un  caducée,  de  l'autre  main  une  bourse 
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posée  sur  la  tête  d'un  bouc  debout.  A  droite,  Minerve, 
velue  d'une  tunique  longue,  rasquée,  tenant  de  la  main 


droite  une  lance,  s'appuyant  de  l'autre  main  sur  un  bou- 
clier. A  gauche,  un  personnage  plus  petit,  vêtu  d'une 


tunique  courte,  la  main  droite  armée  d'un  marteau,  de 
l'auln;  main  portant  peut-être  des  tenailles;  il  s'agirait 
alors  de  Vulcain. 


5754.  Fragment  de  provenance  non  indiquée.  Au 
Musée  de  Mayence.  Grès.  Hauteur,  o  m.  3o;  largeur, 
0  m.  ia;  épaisseur,  o  m.  i6. 


A  gauche.   Minerve,   casquée,    tenant   de   la   main 
îrôîïê  une  lance.  La  déesse,  de  l'autre  main  baissée. 


s'appuyait  probablement  sur  un  bouclier.  A  droite,  une 


autre  déesse  drapée,  un  sceptre  dans  la  main  droite, 
probablement  Junon.  Il  peut  s'agir  du  Jugement  de 
Paris. 
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5755.  Bloc  mutiié,  retiré  en  18^7  de  l'une  des  piles 
du  pont  dit  de  Charlemngne,  à  Mayence.  Au  Musée. 
Grès  blanc.  Hauteur,  0  m.  89  ;  largeur,  1  m.  1 9  ; 
épaisseur,  0  m.  33. 


Mainze)-  Alterth.,  VI  (i855),  p.  6  (gravure).  —  Becker. 
Rôm.  Inschr,,  p.  i33,  n°  3o6. 

A  gauche,  dans  un  médaillon,  le   buste  de  Jupiter 
Serapis,  coiffé  du  modius,  vêtu  d'une  tunique,  un  man- 


teau sur  l'épaule  gauche.  A  droite,  dans  un  second  mé- 
daillon dont  il  ne  reste  plus  qu'une  partie,  l'épaule 
droite  d'un  dieu  sur  laquelle  est  un  foudre  ;  il  s'agit 
évidemment  de  Jupiter. 


5756.  Bloc  mutilé,  retiré  en  1819  des  fortifications 
médiévales  de  Mayence,  près  de  la  caserne  d'artillerie. 
Au  Musée.  Pierre  commune.  Hauteur,  0  m.  70  ;  largeur, 
0  m.  96;  épaisseur,  0  m.  57. 


C.I.L.,  XIII,  6679.  —  [Lehne],  Mainzer  Zeitung,  1819, 
n*  iSa;  Gesamm.  Schr.,  I,  p.  396.  —  Wiener,  De  legione  XXll, 


(i83o),  p.  1 18  et  pi.  II.  —  Steiner,  Codex  inscript.,1  (i85i) 
p.  170,  n"  370.  —  Grotefend,  Imp.  mm.,  p.  120,  n°  i46.  - 
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Brambacii,  C.  I.  lili.,  11°  io33.  —  Hkckkr,  Rôm.  Inschv.,  p.  ai, 
11°  7;).  —  Vox  DoMASZEwsKi,  Wcslil.  Zp.iUclii:,  XIV  (1895),  p.  4o. 
—  KôRBER,  Insrlir.,  p.  79,  n"  1  i-i. 

Sur  la  face  principale,  dans  un  encadrement  bordi- 
d'un  rinceau  de  vigne,  l'insciiplion  :  Forlunam  supcriim, 
honori  (ujtiil/ic  lpfr(^ionis)  \aii  prijmigmiae^  p(iac)  Hidclis), 
Mi^arcus)  Mituicm»,  M[arciyil{^luK),  Quir{ina  tribu) ,  lÀndo, 
Mar\ceiyi\nuit,  p{rmm)\  p{ilu.i]  legiionis)  ei[usdem...^.  Du 
côté  droit,  un  aijjle  tenant  dans  son  bec  une  couronne 
de  chêne.  Du  côté  gauchi',  un  gouvernail  et  une  corne 
d'abondance  remplie  de  fruits.  La  qualrième  face  est 
lisse. 


5757.  Fragment  de  stèle  de  provenance  non  indi- 
quée. Au  Musée  de  Mayence.  Calcaire  commun.  Hau- 
teur, 0  m.  75);  largeur,  o  m.  /i5  ;  épaisseur,  0  m.  08. 


BECkER,  Hôm.  hi-ulir.,  p.  i3 


I ,  nul  ■>.. 


Fortune  debout,  de  face,  drapée,  tenant  delà  main 
gauche  une  corne  d'abondance  et  s'nppuyanl  de  l'autre 
main  sur  un  gouvernail. 


5758.  Autel  mutilé,  découvert  à  Mayence  en  igoô, 
«bei  Verlegung  von  Gasleitungsrëhren  am  Gautom 
[kôiui.  ].  Calcaire  commun.  Au  Musée.  Hauteur. 
1  m.  07  ;  largeur,  o  m.  76;  épaisseur,  0  m.  Vj. 

(iciVIIIOS  lill'OSlIi'  kicllIT.  kiilîiKH.    \\  i:\lll.  Kmr.-ltl.,  \\\ 

(igoO),  p.  7;  Malntcr  '/.oitHclii:,  I  ^KjOG),  |i.  (y\  (ffravui-es). 
—  Von  DowASZEWSki,  llcndil  <lfr  viim.-jicnii.  Koiiiiiiissinii .  III 
(i9oC.-i()07),  p.  .j5. 


Par  devant,  l'inscription  :  f)nlirrii\o];  (a(iiiix\  JuIius 
Maternng,  ni'glotltitorj,  iubeii\t\e  deo  p{ostiil),  l'rescnic  et 
Exlncato  co(n]s(ulibus) ,  x  k((ilendas)  liiti{ias),  \iilent('m 
sace[rdotcm\.  Sur  chatpic  face  latérale,  un  Dioscure 
nu,  armé  d'une  lance,  debout  contre  son  cheval  (|u"il 
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lient  par  lu  bride.  Au-dessous,  lus  restes  d'un  angui- 
pède  imberbe,  supporlant  le  tableau  à  la  manière  des 


cariatides.    La  quatrième   face    n'a   pas   de   bas-relief. 
L'inscription   est    dattie    du    aS    mai    ai 7.    Toute   la 


l( 


^Jr'A' 


sculpture  est  très  fruste.  Une  croix  pourrait  être  gravée 
sur  la  croupe  de  l'un  des  chevaux. 

5759.  Fragment  d'autel,  découvert  à  Mayence  en 
j888,  «bei  Kanalisierung  der  Schusterslrasse  [korb.]. 
Au  Musée.  Pierre  commune.  Hauteur,  0  m.  'ja;  lar- 
geur, 0  m.  37  ;  épaisseur,  o  m.  2/1. 

C.  1.  L.,  XllI,  6674. —  KôRBER,  Iiischr.,  p.  16,  n°  11. 


Fortune  assise,  drapée;  les  mains  et  les  attributs 
qu'elles  ont  pu  tenir,  de  même  que  la  tête,  font  défaut. 
Au-dessous  du  bas-relief ,  l'inscription  :  [D\eae[Fo]rlunae, 
[, . .]ttcidiii-i  \...]iirio,  [v{olum)\  s{olri()  I(ibcns)  m(crito)  [i\n 


suo. 


5760.  Fragment  de  stèle  de  provenance  non  indi- 
quée. Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  o  m.  So;  lar- 
geur, 0  m.  97  ;  épaisseur,  o  m.  a  a. 


Becker,  Rôm.  Inschr.,  p.  i35,  n°  3-ji. 

Homme  debout,  un  manteau  sur  l'épaule  gauche,  vêtu 
d'une  cuirasse  par-dessus  laquelle  est  la  courroie  d'un 
poignard  porté  en  bandoulière  du  côté  gauche.  Sans 
doute  Mars. 
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5761.  Autel  découvert  en  1911,  «in  den  Weisenauer 
Steinbrûchen»  [kôbb.].  Au  Musée.  Calcaire  commun. 
Hauteur,  cm.  12;  largeur  et  épaisseur,  0  m.  07. 


Dessin  tiré  de  Kôrber.  —  Kôrber,  Mainzer  Zeitsckr.,  VU 
{191a),  p.  7  (gravure). 

Buste  barbare;  probablement  celui  d'une  divinité. 


Sur  une  face,  Mars,  barbu,  casqué  et  cuirassé,  portant 
de  la  main  gaucbc  un  trophée,  composé  d'une  cuirasse, 
d'un  casque  et  de  deux  boucliers ,  et  s'appuyant  de  l'autre 
main  sur  une  lance.  Du  côté  gauche,  peut-être  Bonus 


5762.  Bloc  mutilé,  découvert  en  i858  à  Mayence, 
«auf  dem  Kastrich»  [beck.].  Au  Musée.  Grès.  Hauteur, 
cm.  i3;  largeur,  0  m.  26  ;  épaisseur,  0  m.  12. 

C.  /.  L.,  XIII,  6G85.  —  Becker,  Maimer  Zekschr.,  II 
(1859),  p.  181  ;  Rom.  Inschr.,  p.  19,  n°  70.  —  Steiner,  Codex 
inscripi.,  V  (i864),  p.  10,  n°  SSgS.  —  Brahbach,  C.  /.  Rh., 
n°  loaô. 

Sur  la  face  principale ,  l'inscription  :  Genio  centuriae, 
Val{^erius)  Marlius  et  Secundi(m)  M(ins\uê^tus ,  v{otutn) 
s(olverunt)  l(ihentes)  \l{aeti)  m{erito^.  Au-dessus,  les  pieds 
d'un  Génie  ;  le  personnage  sacrifiait  sur  un  autel  dont  il 
reste  des  traces. 


5763.  Fragment  de  bloc,  retiré  en  1819  des  forti- 
fications médiévales  de  Mayence.  Au  Musée.  Calcaire 
commun.  Hauteur,  0  m.  78;  largeur,  o  m.  80  ;  épais- 
seur, 0  m.  76. 

Becker,  Rôm.  Inschr.  iiud  Slcinsculpt.  des  Muséums  der  Stadt 
Maint,  p.  i3i,  n°  3o8. 


Eventus,  voilé,  le  torse  nu,  un  manteau  sur  l'épaule  et 
le  bras  gauches,  portant  de  la  main  gauche  une  corne 
d'abondance  remplie  de  fruits,  et  s'appuyant  de  l'autre 
main  sur  un  sceptre. 
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5764.  Fragments  de  bloc  découverts  à  Mayence  en 
igoS,  «bei  Verlegung  von  Gasleilungsrôhren  am  Gau- 
tor»  [kôrb.].  Au  Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur, 
0  m.  g/i  ;  largeur,  o  m.  ^o  ;  épaisseur,  o  m.  27. 

Dessin  tiré  de  Kôrber.  —  Kôrber,   Westd.  Zeltschr.   Korr.- 


Blalt,  XXV  (1906),  p.  9;  Matnzer  Zeitschr.,  I  (1906),  p.  94 
(gravure). 

Par  devant,  l'inscription  :  Genio sa[crum] ,  vic[(am) 

velere\s  Cn[stelj}t  Matitiacoruni)  pfosuerunt).  Du  côté  droit , 
un  personnage  debout,  de  face,  vêtu  d'une  tunique.  Du 


côté  gauche,  la  tête  d'un  second  personnage.  La  qua- 
trième face  était  lisse. 


5765.  Fragments   de  provenance  non  indiquée.  Au 
Musée.  Grès.   Hauteurs,  o  m.  ad  et  0  m.  99. 


pi.  V,  n"  7  et  9.  —  RETTtiER,  Juppitersâulen  =  Westd.  Zeitschr., 
IV  (i885),  p.  875,  n"  9.  —  Hertlein,  Die  Juppitergiifanten- 
sàulen,  p.  19. 

Restes  d'un  ou  de  deux  groupes  du  cavalier  et  de  l'an- 
guipède.  Le  cavalier,  vêtu  d'une  tunique,  chaussé  de 
hautes  bottines  à  revers,  avait  la  jambe  droite  en  arrière. 


DoNNER-voN  RiciiTER  et  A.  RiESE ,  Heddemhetmer  Ausgrabuiigeii 
(Francfort,  i885)  =  Neujahrsbl.  des  Vereiiisfir  Gesck.  tiiid  Al- 
tertumsk.  zu  Fraiikfurt  am  Main,  i885-i886,  p.  6  et  i4   et 


8*S-BRI,1KFS.  ■ 


L'anguipède  est  barbu;  de  longs  cheveux  couvrent  ses 
épaules.  Un  des  pieds  antérieurs  du  cheval  est  posé  sur 
l'épaule  gauche  du  monstre.  (Voir  le  n"  6690). 

.•»8 
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5766.   Statue  mutiiée  de  provenance  non  indiquée.  Au 
Musée  de  Mavence.  Pierre  commune.  Hnuteur,  o  m.  85. 


Fortune  debout,  drapée,  tenant  de  la  main  droite 
une  corne  d'abondance,  et  s'appuyant,  de  l'autre  main 
sur  un  gouvernail  posé  sur  un  globe. 

5767.  Autel  mulilé,  avec  base  et  coiu'onnement, 
découvert  en  i858  à  Mayence,  «auf  dem  Kàstrich  » 
[beck.].  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  o  m.  y 5  ;  largeur, 
0  m.  89  ;  épaisseur,  cm.  9  5. 

Dessin  lire  de  Kôrber.  —  C.  I.  L.,  XIll,  6692.  —  Becker, 
Mainzer  Zeilschr.,  Il  (iSôg),  p.  186;  Hôm.  Inschr.,  p.  18, 
n"  67. — Steiner,  Codex  tnscripl. ,  V(i864),  p.  10,  n°  SSgô. 
—  Braubàch,  C.  /.  Rh.,  n°  io3i.  —  Kôrber,  Inschr.,  p.  jh, 
n°  107  (gravure). 

Sur  la  face  principale,  une  dédicace  de  neuf  lignes, 
très  effacée  :  Genio  sancto  (^cenlttriae) .  .  .  Du  côté  droit, 
un  animal  peu  reconnaissable,  probablement  un  chien, 
sous  un  cintre  dont  la  clef  de  voûte  est  prolongée  vers 


le  bas  par  un  bucrâne;  au-dessus,  vraisemblablement 
une  corne  d'abondance  (les  restes  d'un  dauphin,  selon 


Kôrber).  Du  côté  gauche,  une  vigne  avec  grappes  de 
raisin  ;  l'une  d'elles  est  becquetée  par  un  oiseau. 

5768.  A  Mayence,   «ex  ruderibus  dirutae  ecclesiae 
S,  Pétri»  [oBERL.].  La  pierre  paraît  perdue. 


Dessin  tiré  d'Oberiin.  —  Oberlin,  Corrcsp.  (ms.  fonds  allem. 
n"  193  de,  la  Bibl.  nat.),  II,  fol.  i3o  (d'après  Engel,  ms.  de 
antiqult.  Mogtint.). 
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Femme  debout,  de  face,  vêtue  seulement  d'une 
écharpe,  tenant  de  la  main  gauche  un  flambeau  renversé, 
de  l'autre  main  un  second  objet  en  forme  de  crosse. 
H  peut  s'agir  d'une  déesse  ou  d'une  danseuse;  mais  le 
llambeau  renversé,  dans  le  second  cas,  serait  sin- 
gulier. 


5769.  Autel  mutilé,  découvert  à  iMayence  en  180 5, 
«im  sogennanten  Kâstrich,  unweit  des  runden  Pulver- 
thurmsr  [lehne].  Au  Musée.  Gn's.  Hauteur,  0  m.  69  ; 
largeur,  0  m.  33  ;  épaisseur,  0  m.  i5. 

Dessin  tiré  d'Oberlin.  —  C.  I.  L,  XIII,  6683.  —  Obeblin, 
Com'-ip.  (ms.  fonds  allemand  n"  198  de  la  lîihl.  nat. ) ,  il .  fol.  1 1 6 
^dessin  de  Bodmann).  — ■  F.ehse,  Gcsamm.  Schr.,  1,  p.  33o, 
n°  1 1 1  et  pi.  IV,  n°  10.  —  Steiner,  (hde.v  inscript. .  1  (i85i), 
p.  169,  n°  368.  — Brambvch,  (/'.  /.  Ith.,  n"  to  29.  —  Becker, 
Mttinier  Zeitschr. ,  Il  (18.Ï9),  p.  182;  Rom.  Inschr.,  p.  90,  n°  7/1. 


MAX]  HO*  •Ffe^IA-rfQ<  I 


Génie,  le  torse  nu,  les  jambes  couvertes  d'un  man- 
teau qui  descend  de  l'épaule  gauche  et  dont  les  pans 
sont  ramenés  sur  le  bras  gauche,  probablement  chaussé 
de  bottines  à  revers,  tenant  de  la  main  gauche  une 
corne  d'abondance  remplie  de  fruits,  de  l'autre  main 
une  patère  dont  il  verse  le  contenu  sur  un  autel  en 


forme  de  baliislre.  Au-dessous,  l'inscription  :  In  h(onorem) 
d(omusj d(ivinaej,Genio  (cenluriaej  S[ery'ti;  T{ituJ8  Qiilaetiux 
l^sp[.  .us,  c(ms/os)]  airmorum),  o[olum)  s(oIvit)  l(aetus) 
l(il)ens)  m'^erita)  : probatiis ,  Mnximn  ri  Urhnno  [co(n)s{ulibus).  ] 
(.'ette  inscription  est  datée  de  l'année  fî34.  (Voir  le 
n'^SS'.S.) 


5770.  Stèle  autrefois  placée,  selon  Wdtheim,  dans 
les  anciens  remparts,  à  l'endroit  où  la  Moselle  se  jette 
dans  le  Rhin.  Perdue. 


Dessin  tiré  do  VViltheini.  —  A.  Wiltheim,  [iVoto],  p.  126 
(dessin). 

Personnages  assis  et  drapés, dans  une  niche  en  forme 
de  coquille.  Au-dessous,  dans  un  second  registre,  cinq 
bustes  d'enfants.  Probablement  le  monument  funéraire 
des  membres  d'une  famille  gallo-romaine. 

38. 


300 


MAÏENCE. 


5771.  Autel  de  provenance  non  indiquée.  Au  Musée 
de  Mayence.  Pierre  commune.  Hauteur,  o  m.  97. 


Roue  à  huit  rais.  Attribut  de  Jupiter. 


5772.   Fragment  de  «^[roupe  de  provenance  non  in- 
diquée. Au  Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  0  m.  iig. 


Becker,  Rôtn.  Imekr. ,  p,  i35,  n°  33i. 

Dieu  debout,  vêtu  seulement  d'un  manteau   agrafé 
sui-  l'épaule  droite ,  la  main  gauche  posée  sur  la  tête 


d'un  petit  personnage  imberbe  placé  à  sa  gauche.  La 
main  droite  et  l'attribut  qu'elle  a  pu  tenir  font  défaut. 
(Voir  les  n°'  1287,  laiig,  i58i  et  5357.) 


5773.  Moulage    de    provenance   non   indiquée.   Au 
Musée  de  Mayence.  Hauleur,  environ  cm.  9  5. 


Apollon. 


5774.  Fragment  de  table,  découvert  à  Castrich  en 
1  70  7,Kbeim  Ausbrechender  Fundamente  der  rômischen 
Stadtmauer»  [kôrb.].  Au  Musée.  Calcaire  commun.  Hau- 
teur, 0  m.  83;  largeur,  0  m.  76;  épaisseur,  0  m.  ^ih. 

KôRBER,  Mainzer  Zeilschr.,  III  (1908),  p.  6  (gravure). 
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Victoire  debout,  de  face,: drapée  dans  un  manteau, 
dont  les  pans  sont  ramenés  sur  le  bras  gauche,  le  bras 
droit  et  l'un  des  côtés  de  la  poitrine  à  découvert,  les 


ailes  ouvertes,  tenant  de  la  main  gauche  une  palme,  et 
s'appuyant  de  l'autre  main  sur  une  couronne  de  chêne 
posée  debout  sur  un  autel.  La  pierre,  brisée  du  côté 


droit,  a  dû  faire  partie  de  la  décoration  d'un  édifice  du 
camp. 


5775.   Fragment  de  table,  découvert  à  Mayence  en 
i86/i,  «in  der  Mauer  eines  Hauses  auf  dem  Hôfchen» 


[beck.].  Au  Musée.  Grès  blanc.  Hauteur,  o  m.  Sa;  lar- 
geur, 0  m.  67;  épaisseur,  0  m.  16. 


C.  /.  L.,  XIII,  6758.  —  Matnzer  Wochenblatt,  i864,  n»  8'i 
-  Rhein.  Blàtter   {Beiblatl  du  Matnzer  Journal),  i864,  n*  tf)5. 
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—  lihXKRii,  Nous.  Ami.,  VFII  (1866),  p.  069;  Rôm.  Imtehr., 
|).  18,  n"  OG.  —  Bbambach,  C.  /.  Rh.,  n°  i36i.  —  Kiein, 
Mninier  Zeitschi:,  III.  (1868),  p.  61.  —  Ci  mont,  Moniim. 
Jifruréx  relatifs  au  ciilto  do  Mithra,  II,  p.  38 1,  n°  9S7  (gra- 
vure). 

Au  milieu,  Mithra  tirant  de  l'arc  contre  un  rocher. 
Le  dieu  phrygien,  coiffé  d'un  bonnet  conique,  les 
ëpaules  couvertes  d'un  manteau  flottant,  tient  son  arme 
au-dessus  de  la  tête  d'un  suppliant  qui  est  agenouillé 
devant  lui  et  tend  les  bras.  A  droite,  dans  un  autre 
registre,  un  Vent  tourné  vers  la   gauche    et  dont  le 


souffle  est  figuré;  la  pierre  est  complète  de  ce  côté. 
A  gauche,  quelques  lettres  de  la  fin  des  lignes  d'une 
inscription. 


5776.  Bloc  de  provenance  non  indiquée.  Au  Musée. 
Grès.  Hauteur,  0  m.ho\  largeur,  o  m.  .35;  épaisseur, 
0  m.  1  .^. 

Dioscure.  Le  personnage,  coiffé  d'un  bonnet  conique, 
a  les  épaules  couvertes   d'un   manteau  flottant.   Il   est 


^ 


debout  contre  sa  monture,  dont  il  tient  les  rênes  de  la 
main  gauche,  et  de  l'aulre  main  s'appuie  sur  une  lance. 
(Voirie  n''5758.) 


5777.  Fragment  de  groupe  de  provenance  non  in- 
di(|uée.  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  tJo;  largeur, 
o  iB.  5o;  longueur,  0  m.  80. 


IJowER-voN  RiciiTKK  cl  A.  liiESK,  Hedderulieiitief  Aut- 
Urabungen  =  Xeiijahrsblult  des  Vereins  fur  Geschichie  inid 
Allertiimduiide  zii  Frankfurt  am  Main,  i885-i886,  p.  18. 
—  IIett.ner,  Juppilersâulen  =  Wesldeutsche  Zeitschrift,  1\ , 
(i885),  p.  37/1,  n°  5.  —  IIerilein,  Die  Juppitergiganlensâukn , 
p.   18. 

Cavalier  et  anguipède.  Le  cavalier,  dont  tout  le  haut 
(lu    corps  a  disparu,  avait  la  jambe  droite  en  arrière 


l'ontre  ie  flanc  de  sa  monture.  Celle-ci,  des  deux  pieds 
de  devant,  pesait  sur  les  épaules  de  l'anfjuipède,  qui  est 
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imberbe,  couché  sur  ie  ventre  ef  semble  faire  eflort  en 
prenant  appui  des  deux  mains  sur  le  sol.  Les  seins  très 


r.iiîisi'"-'™-'"""" 


développés  de  l'anguipède  lui  donnent  l'apparence  d'une 
femme.  (Voir  le  n°  5 G 90.) 


5778.   Autel  découvert  à  Mayence   en   1906,   wauf 
dem  Kàstrich,  hinter  dem  Haus  n'^  65  in  den  alfen,  auf 


'){1WB'M1LIW!, 
l'LECS^XÏÏfMp' 

!'iVRAMJ^Q5t'(1 
•1  Cvr.ANTEVAl4i 


C^? 


f^ 


romischcn  Grundmauern  ruhenden  Stadlmauern  [kôrb.]. 
Au  Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  0  m.  55  ;  lar- 
geur, 0  m.  3/1  ;  épaisseur,  0  m.  a 3. 


Dessla  tiré  de  Kôrber.  —  Kôrbeb  ,  Wesid.  Korr.-Bl,  XXV  (1 906), 
p.  ijo;  Main -.erZeitschr.,  II  (1907), p.  ,32  (grav.).  —  VonDomas- 
zEwsKi,  Bericht  derrôm.genn.  Kommiss.,  III  (1906-1907),  p.  9a. 
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Par  devant,  l'inscription  :  Eponae;  T{ilus)  Fl{avius) 
Claudianu(s),  irib[unm)  tniluu[m)  leg[ionis)  xxii  pr[imi- 
geiiiae,  p{iae),  f[idelis),  ex  Syr{ia)  AnUo{chia),  nram 
j)os{u)it,  curante  Vale(rto)  Tertio,  h(eneJiciario)  eius,  v{otum) 
siolvit)  lichens).  Du  côté  droit,  un  vase  et  un  autre  objet 
peu  reconnaissable.  Du  côté  gauche,  un  laurier.  La 
quatrième  face  est  lisse. 


6779.  Édicule  en  deux  parties,  découvert  à  Casiel 
en  189^.  Au  Musée  de  Mayence.  Calcaire  commun. 


Hauteur,    0  m.  7 5;  largeur,   0  m.  67;   profondeur, 
G  m.  76. 

LiKDENSCHMiT,  Wsstd.  Zeitschr. ,  XIV  (iSgS),  p.  892  et 
pi.  XIX,  n°  2.  —  ScHL-MACiiER,  Moiiizer  Zeitschr.,  i  (1906), 
p.  29  (gravure).  —  Koepp,  Die  Rômer  in  Deutschland,  p.  i56 

(gravures). 

Par  devant ,  les  deux  pilastres  de  la  porte  sont  décorés 
chacun  d'une  grande  feuille  stylisée.  Il  en  est  de  même 
des  pilastres  qui  sont  figurés  sur  chacune  des  autres 
faces;  mai.*;  les  feuilles  sont  de  forme  différente.  Dans  le 
fronton,  taillé  dans  un  second  bloc,  de  l'édicule,  est  une 


sorte  de  Scylla  dont  les  quatre  membres  sont  constitués 
par  des  enroulements  de  feuillage.  Du  côté  droit,  Hercule 
conduisant  Cerbère.  Le  dieu,  marchant  vers  la  gauche, 
est  complètement  nu  et  se  retourne  en  brandissant  sa 
massue.  Auprès  de  la  grotte  d'où  sort  Cerbère  enchaîné 
est  un  arbre.  Du  côté  gauche.  Castor  et  PoUux  debout. 
Les  deux  Dioscures,  l'un  et  l'autre  nus,  coiffés  d'un  bon- 
net conique,  un  manteau  sur  l'épaule,  tiennent  leurs 
chevaux  par  la  bride  et  sont  rigoureusement  placés  de 
façon  symétrique.  Par  suite,  les  têtes  des  chevaux  se 
touchent,  et  la  lance  sur  laquelle  s'appuie  chaque  Dios- 
cure  est  tenue  par  l'un  de  la  main  droite,  par  l'autre  de 
la  main  gauche.  Sur  la  quatrième  face  est  figurée  Junon , 
entre  deux  draperies  flottantes.  La  déesse  est  debout,  de 


face,  drapée  et  diadémée;  elle  s'appuie  de  la  main 
gauche  sur  un  sceptre,  et  tient  de  l'autre  main  baissée 
une  patère.  A  sa  droite,  posé  sur  le  sol,  est  un  paon. 
Un  ornement  de  feuillage  occupe  tout  le  fronton  de  la 
face.  La  toiture  de  l'édicule  est  soigneusement  sculptée 
et  formée  de  tuiles  plates  et  de  tuilos  rondes. 


5780.  «Ara  quae  anno  1791  exstitit  in  Carïhusia 
Mog.  prope  stabulum  vaccarum  muro  inserta»  [oberl.]. 
Perdu. 

Dessins  tirés  d'Oberlin. —  C.  1.  i.,  XIII,  6788  a. —  Oberlin, 
Corr.  (Bibliot.  nat. ,  fonds  aliem. ,  n"  198),  II.  fol.  118  (dessin, 
d"où  Seymour  de  Ricci,  Revue  archéol.,  1901,  I,  p.  64). 
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Sur  une  face,  l'inscription  :  /(«)  h{onofem^   (l(oniusj 
dUvinae);  au-dessous,  une  femme  drapée  et  voiiée  faisant 


une  libation  sur  un  autel;  à  sa  droite    une  hache  et 
un  vase.  Du  côté  droit,  une  couronne  et  un  couteau  de 


sacrifice.  Du  côté  gauche,  un  quadrupède  assis  et  deux 
oiseaux. 


5781.    Fragment  découvert  en  1909,  dans  les  an- 
ciens  remparts   de   Maycnce,  près  de  la   Gautor.   Au 


Musée.  Pierre  commune.  Hauteur,  environ   0  m.   1  •j  ; 
largeur,  environ  cm.  20;  épaisseur,  0  m.  09. 


BAS-RELIEFS.   —   Vil. 


KôRBER,    Mainzer  Zeitschrift,    VI    (1911J,    p.    i3o    (gra- 
vure). 

39 
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Neptune  et  monstres  marins.  Le  dieu  tient  de  la 
main  gauche  un  trident. 

5782;  Colonnette  mutilée  de  provenance  non  indi- 
quée. Au  Musée  de  Mayence.  Grès.  Hauteur,  o  m.  5o. 


Becker,  Hôm.  Inschi:,  p.  i3/i,  n"  3i4. 
Satyre  entre  deux  Bacchantes;  une  quatrième  figure 
fait  défaut.  Le  Satyre  porte  sur  l'épaule  droite  une  cor- 
beille, et  tient  de  la  main  gauche  baissée  une  grappe 
de  raisin.  Les  Bacchantes  sont  nues;  une  écharpe  leur 
entoure  la  tête. 


5783.  Autel  découvert  à  Mayence,  en  187  a.  Au  Musée. 
Grès.  Haut.,  0  m.  89;  larg.,  0  m.  5o;  épaiss.,  0  m.  3i. 

C.  /.  L,  XIII,  6680.—  Becker,  Bonner  Jahrb.,  LUI  (1878), 
p.  i45;  Rôin.  Inschr.,  p.  19,0°  7a. 

Sur  une  face,  l'inscription  :  Genio  (centuriae)  Nigidi(t) 
Censorini  ;  Ae}(ius)  Yemï(us),  arcliitec(^lusj,  Geminius  Pri- 
mus,  c(w»tos)  a(rmorunij,  ex  voto  suscepto  posuerlunl).  Du 
côté  droit,  une  patère,un  préféricule  et  quatre  couteaux 
de  sacrifice  dans  leur  étui.  Du  côté  gauche,  une  hache 


et  peut-être  une  cuillère  pourvue  d'un  long  manche. 
La  quatrième  face  n'est  pas  sculptée. 


5784.  Fragment  de  slèle ,  trouvé  à  Mayence  en  1 88 1 , 
«bei  den  Kanalarbeiten ,  in  der  Rosengasse,  zwischen 


der  Klarastrasse  und  der  Sackgasse  »  (keli,.).  Au 
Musée.  Pierre  commune.  Hauteur,  environ  0  m.  (jo; 
largeur,  environ  0  m.  87;  épaisseur,  environ  0  m.  aS. 


C.  /.  L.,  XIII,  7033.  —  Mainier  Journal,  1881,  u°  172.  — 
Mainzer  Tageblatt,   1881,  n"  175.  —  Mainzer  Zeituiig,  1881, 
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,1»  iy3.  _  Korr.-Iil.  (1er  Westd.  Zeitschr.,  I  (1881),  p.  ^.  — 
Kbller,  Boniier  Jahrb.,  LU  (1889),  p.  187;  Inschr.,  p.  18, 
n°  926  a.  —  K.  Schumacher,  Mainzer  Zeitschr.,  IV  (1909), 
p.  11  et  pi.  Il,  n°  i5;  Allertiimer,  V(i9ii),  p.  84  et  pi.  XVI; 
Verzeichnis  der  Abgiisse  und  ivkhtifr.  Photogr.  mil  Germ.-Darstel- 
lungen,  p.  19  (gravures). 


Cavalier  galopant  à  droite  et  foulant  aux  pieds  de  sa 
monture  un  ennemi  vaincu.  Le  cavalier,  de  formes  dis- 
proportionnées, chaussé  d'une  semelle  de  cuir  maintenue 
par  des  courroies,  est  vêtu  d'une  cuirasse  et  d'un  pan- 
talon court.  Il  tient  de  la  main  droite  une  lance,  et  de 


l'autre  main  un  bouclier.  La  cuirasse  parait  fendue  sur 
le  côté;  mais  elle  l'est  en  réalité  par  devant,  ainsi  qu'en 
témoigne  le  mouvement  des  épaules.  L'ennemi  vaincu 
n'est  (iguré  que  par  une  tête  paraissant  coupée  posée 
sur  le  sol.  La  mèche  de  cheveux  indique  un  Suève. 
Il  se  peut  que  le  reste  du  corps  ait  été  peint,  ainsi  que 
la  jambe  gauche  du  cavalier  qui,  normalement,  devrait 
apparaître  ;  cependant  l'hypothèse  d'un  relief  qui  témoi- 
gnerait d'une  décapitation  n'est  pas  impossible.  Le 
cheval  ne  semble  pas  ferré.  Au-dessous  du  bas-relief, 


dans  un  cadre  de  moulures,  l'inscription  :  Canlaber,  Viroti 

/[ilius),  [na^tione.  .  . 

5785.  Stèle  mutilée,  découverte  à  Mayence  au 
xvn'  siècle.  D'abord  au  collège  des  Jésuites;  puis  chez 
les  Franciscains,  ensuite  au  Musée.  Calcaire  commun. 
Hauteur,  1  m.  28  ;  largeur,  0  m.  ^S  ;  épaisseur, 
o  m.  i3. 

C.  I.  L.,  XIII,  7095.  —  GrCter,   Thés.   inscrIpt.,    p.   590. 
n°  9.  —  De  Brower,  Ant.  et  Annal.  Trevirens.,  I,  p.  agS.  — 

39. 
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FccHS,  Aile  Gesch.,  I,  p.  108  et  pi.  XIV.  n°  5.  —  Wagener, 
llandbuch,  n"  ']ha.  —  Lehne,  Gesamm.  Schriften,  II,  p.  078, 
n"  a63.  —  Steiser,  Codex  inscr.,  I  (i85i),  p.  220,  11°  491.  — 
De  Gaimom.  RhII.  momm.,  XXXIV  (1868),  p.  81a  (gravure).  — 
Brambach,  C.  7.  Hli.,.n°  981.  —  Becker,  Rôm.  Inschr.,  p.  71, 
n'  93  1.  —  L.  Stacke,  Deuticke  Geschichte,  I,  p.  Sa  (gravure). 


—  Korber,  Inschr.  (1900),  p.  Itj,  n"  60;  Matnzer  2!eilschr.,  XI 
(1916),  p.  76  et  pi.  X,  u°  7. 

Cavalier  probablement  imberbe  galopant  à  droite  et 
foulant  aux  pieds  de  sa  monture  un  Barbare  vaincu.  Le 
cavalier,  coiffé  d'un  casque  rond  avec  couvre-joues,  vêtu 


d'une  cuirasse  et  d'un  pantalon  court,  une  longue  épée 
au  côté  droit,  tient  de  la  main  gauche  un  bouclier,  et 
de  l'autre  main  brondit  une  lance.  La  croupière  et  la 
poitrinière  du  cheval  sont  décorées  de  phalères.  Le  Bar- 
bare, peut-être  barbu,  à  demi  couché  sur  le  dos,  les 
jambes  repliées,  n'est  vêtu  que  d'un  manteau  couvrant 
les  épaules.  Il  tient  de  la  main  droite  une  épée,  et  de 


l'autre  main  un  bouclier  ovale  qui  le  cache  en  partie. 
Derrière  le  cavalier,  un  homme  à  pied,  imberbe,  vêtu 
d'une  tunique  et  d'un  mantelet.  On  ne  lui  voit  aucune 
arme.  Le  cheval,  dont  la  queue  est  à  tous  crins,  n'est 
pas  ferré.  Le  bas-relief  est  contenu  dans  une  niche 
bordée  d'une  torsade.  A  chaque  angle  supérieur  de  la 
stèle  est  une  rosace  de  forme  triangulaire.  Au-dessous 
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du  bas-reliof,  l'inscription:  Annauso,  Sedavonis  r[ilms), 
cives  Belasiu[s,  eq(ues)  alae]  ii  Flavia[p,  ann[orum).  .  ., 
stip{endlonm) .  .  .  h{ic)  »{jtus)  e{st).  .  .]. 


5786.  Stèle  mutilée,  découverte  à  Mayence  en  1796, 
Au  Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  1  m.  /la;  lar- 
geur, 0  m.  85;  épaisseur,  0  m.  20. 


..^ 


C.  I.L.  XIII,  7o5a.  —  Recter,  Albansgulden ,  p.  6.- — Lehne, 
Gesamm.  Schr.,  II,  p.Sao,  n"  a83  et  pi.  VII,  n°  98.  —  Steiner, 
Codex  itiscr.,  I  (i85t),  p.  i53,  11°  S-Sg.  —  Db  Cal'mont,  Bull, 
mon.,  XXV  (1859),  p.  198.  —  Brambach,  C.  /.  i?A.,  n°  990. 
—  A.  MÏLLER,  Dos  cingulum  milhiae,  p.  18,  n"  27.  —  Becker, 
Rôm.  ïnschr.,  p.  69,  n°  217.  —  G.  Baldwin  Brown,  The  Arts 
and  Crafts  of  oiir  Tetitonic  Forefalhcrs  (Londres,  1910;  in-i6), 


p.  65  (gravui'e).   —    Kôrber,   Mainzer  Zeitschr.,  XI  (1916), 
p.  73  et  pi.  X,  n°  6. 

Cavalier  vêtu  d'une  cuirasse  et  d'un  pantalon  court, 
une  longue  épée  au  côté  droit,  galopant  à  droite  et  fou- 
lant aux  pieds  de  sa  monture  un  Barbare  vaincu,  couché 
sur  le  dos.  Ce  Barbare  a  les  cheveux  ras  et  la  barbe 
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courte.  Son  vêtement  ne  se  compose  que  d'un  mantelet 
qui  couvre  les  épaules  et  le  bras  droit.  Le  personnage 
tenait  de  la  main  droite  une  épée  courte  dont  il  ne  reste 
que  des  traces.  La  selle  paraît  posée  sur  un  tapis.  La 
poilrinière  est  décorée  par  devant  d'un  croissant,  et 
sur  le  côté  d'une  grande  plialère  en  forme  de  rosace. 
Une  phalère  semblable  orne  la  croupière.  Derrière  le 
cavalier,  dont  la  partie  supérieure  du  corps  fait  défaut, 
est  un  homme  à  pied,  vêtu  d'une  tunique  ou  d'une  cui- 
rasse, les  jambes  nues,  portant  de  la  main  droite  une 
lance.  On  aperçoit  la  trace  d'un  bouclier,  près  de  la  tête 
du  cheval.  Au-dessous  du  bas-relief,  l'inscription  :  Pe- 
tronius  Dtsacentus,  Dentiihris{aje  f[ilms) ,  eq{ues)  turmaie) 
Longini,  ex  c{o)ho{rle)  ri  Thraicum^,  ann{orumj  xx ,  sti- 
p(endiorum)  r,  h{ic^  s{ilusj  e(st)  ;  hères  pos{^ujit. 


5787.  Fragment  de  stèle  de  provenance  non  indi- 
quée. Au  Musée  de  Mayence.  Pierre  commune.  Hauteur, 
G  m.  80;  largeur,  0  m.  65;  épaisseur,  cm.  i5. 


Soldat  imberbe,  debout,  de  face,  vêtu  d'une  tunique 
à  njanches  courtes,  tenant  de  la  main  droite  deux  jave- 
lines. Le  personnage  est  pourvu  de  deux  ceinturons 
supportant  chacun  un  poignard  ou  une  épée  dont  il 
reste  des  traces. 


5788.   Stèle  découverte  à  Mayence  en  1781;  a  été 
transportée  au  Musée  de  Mannheim   en   1766.  Pierre 


commune.  Hauteur,  i  m.  /ta;  largeur,  cm.  60;  épais- 
seur, 0  m.  28. 

C.  /.  L.,  XIII,  7026.  —  FuCHS,  Aile  Gesch.  von  Mainz.,  I, 
p.  107.  —  Lehne,  Gesamm.  Schr.,  II,  p.  277. —  Steiner,  Codex 
inscript.,  I  (i85i),  p.  219,  n°  466.  —  Bbambach,  C.  I.  RL, 
n°  1237.  —  Becker,  Bonner  Jahrb.,  XLIV  (1868),  p.  253.  — 
Haug,  Bonner  Jahrb.,  LV-LVi  (1875),  p.  i55;  Die  rôm. 
Denkstelne  des  Grossherzogl.  Anûquariums  in  Mannheim  (1877), 
p.  36  n"  il.  —  KôRBER,  Mainzer  Zeilschr.,  XI  (1916),  p.^68 
et  pi.  X,  n°  1.  —  Une  bibliographie  plus  complète  est  fournie 
parje  Corpus. 


Cavalier  auxiliaire,  cuirassé,  galopant  à  droite,  dans 
une  niche,  entre  deux  pilastres.  Le  personnage  brandit 
de  la  main  droite  une  lance,  et  de  l'autre  main  porte 
un  bouclier.  Au-dessous  du  bas-relief,  l'inscription  : 
Rufus,  Conlmvaù  jlilius),  nalioine)  (ji^ehelitts ,  eques  ala{e) 
Ht-spanae,  sti(^pendiorum)  xiix,  an{ii^o{rum\  xxxvi;  heriesj 


MAYENCE. 


31t 


p(^osmt);  h(ic)  s(itus)  e(st).  Le  fronton  de  la  slèle  est 
décoré  d'une  rosace  et  d'une  bordure  d'ornements  en 
forme  d'S. 


5789.  StMe  provenant  de  Mayence.  Au  Musée  de 
Mannheim  depuis  1766.  Pierre  commune.  Hauteur, 
1  m.  45;  largeur,  0  m.  64;  épaisseur,  o  m.  28. 


C.  /.  L.,  XIII,  70Ô0.  —  Lehne,  Gesamm.  Schr.,  H,  p.  817, 
n"  281.  —  Steiner,  Codex  inscript.,  I  (  i85i  ),  p.  i54,  n°  3/ii. 
—  AscHBACii,  Donner  jahrh.,  XX  (i85.3),  p.  61.  —  Brambacii, 
C.  I.  Rh.,  n"  1290.  —  Becker,  Donner  Jahrh.,  XLIV-XLV 
(i868Kp.  954.  — HAiG.BonnerJaAri.,  LV-LVl(i875),p.  i55; 
Die  riim.  Denksleine  des  Grosshertogl.  Antiquar.  in  Mannheim 
(1877),  P-  35,  11°  tto.  —  KôRBER,  Maimer  Zeitschr. ,\l  [i^iù). 
p.  70  et  pi.  10,  n°a. 


Cavalier  auxiliaire,  casqué  et  cuirassé,  galopant  à 
droite,  dans  une  niche,  entre  deux  pilastres.  Le  person- 
nage, armé  d'une  épée  placée  du  côté  droit,  brandit  de 
la  main  droite  une  lance,  et  de  l'autre  main  porte  un 
bouclier.  Au-dessous,  l'inscription  :  Ciaius)  Tulius,Mam 
J[ilim) ,  Dans(alaj ,  eq{ues)  ex  co(horte)  nu  Trhac{um  [sic]) , 
an{noruni)  xxxr,  sl(tpendiormn)  x,  h{ic)  s(itus^  e{^sty,  posu(it^ 
BItus,  Stac(i?)J\{litis),  ex  tesianiento.  Le  fronton  de  la  slèle 
est  décoré  d'un  disque. 


5790.  Stèle  découverte  en  i83i ,  sauf  dem  Begrab- 
nissplatze  von  Mainzn  [beck.].  Au  Musée;  moulage  aux 
Musées  de  Darmstadt  et  de  Saint-Germain.  Calcaire 
commun.  Hauteur,  2  m.  i5;  largeur,  o  m.  g/i;  épais- 
seur, 0  m.  aq. 

C.  I.  L.,  XIII,  6901.  —  Brain,  Main  ter  Zcitung-,  i83i  , 
II"  11 5.  —  Th.  Von  Haupt  et  Lehne,  Qiiarlalblâtter  des  Vereins 
fur  Literalur  vnd  Kuntz  zu  Mainz,  II  (i83l),  p.  89.  —  De 
Caumont,  Bull.  monuvi.,l  (i834),p.  420  et  pi.  VI;  IV  (  1 838) , 
p.  535.  —  Lehne,  Gesamm.  Schr.,  II,  p.  i5o,n°  i84  et  pi.  XV, 
n°  58.  —  F.  OsANN,  Zeitschr.  fir  die  Allerthmnwiss. ,  i838, 
p.  522,  n*  55.  —  Steiner,  Codex  inscript. ,  I  (i85i),  p.  210, 
n°  449.  —  Mainzer  Wochenblatt,  1857,  p.  748,  n°  i3.  — 
L.  LiNDENSCHMiT,  Alterth.,  I,  1859,  pi.  VI,  a°  1;  Tracht,  p.  18 
et  pi.  II,  n°  1.  —  Grotefend,  Imp.  rom.,  p.  86.  —  Brambacii, 
C.  7.  Rh.,  n°  1 183. —  A.  MCller,  Das cingulmn  militiae,  p.  10. — 
Becker,  Rôm.  Itischr.,  p.  5i ,  n°  169.  —  Von  Domaszewski,  Die 
Fahnen  in  rôm.  Heere  (i885),  p.  29  (gravure).  —  Oehler, 
Bilder  Atlas,  p.  5o  et  pi.  II,  n°  9.  —  A.  Beinach,  Dictionn.  des 
ant.  grecques  et  rom.,  IV,  9  ,  p.  i3io  (gravure). —  F.  Kcepp,  Die 
Riimer  in  Deutschland,  p.  99  (gravure).  —  Ch.  Benel,  Cultes 
milit.  de  Rome  (Paria ,  1903-,  in-8°),p.  27(gravure). —  Salomon 
Reinach,  Réperl.  de  reliefs,  II,  p.  78,  n"  1;  Catal.  du  Musée  de 
Saint-Germain,  I  (1917),  p.  197.  —  Kôrber,  Mainzer  Zeitschr. , 
XI  (1916),  p.  54  et  pL  IX,  n"  1. 

Portrait  funéraire  d'un  porte-aigle  de  légion.  Le  défunt 
est  représenté  debout,  de  face,  dans  une  niche,  entre 
deux  colonnes  torses  pourvues  d'un  chapiteau,  sup- 
portant un  fronton  décoré  de  palmettes.  11  est  imberbe, 
nu-tête,  et  son  vêtement  se  compose  d'une  cuirasse 
bordée  ou  doublée  de  laine  et  d'une  tunique  qui  apparaît 
par-dessous.  La  cuirasse  est  serrée  à  la  taille  par  un 
ceinturon  orné  de  plaques  de  métal.  Un  poignard  porté 
du  côté  droit  est  suspendu  à  ce  ceinturon  d'où  se  déta- 
chent trois  lanières  garnies  de  ferrets  qui  retombent  par 
devant.  Sur  un  tablier  de  cuir  couvrant  la  poitrine, 
pourvu  de  bretelles  et,  sans  doute,  bouclé  par  derrière 
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(voir  le  n"  58  i  i),  sont  fix(5es  les  décorations  (deux  tor- 
ques et  neuf  phalèrcs)  obtenues  par  le  porte-aigle.  Les 
avant-bras  et  les  jambes  sont  nus.  Autour  du  poignet 
droit  est  un  bracelet,  vraisemblablement  de  cuir,  comme 


CN^^AVSlVyl•^| 

•    GAbVF.LElAS'A' 

XXXll'ST"'-''^ 

AOVlLlF'LtL. .^^  ,^  .li 

Hi,K;j^y(;i\/r^.,rp\T!:(î'PfXV'IT'!t 


en  portent  les  atblètes.  Les  pieds  sont  chaussés  de  se- 
melles maintenues  par  des  courroies.  Une  bande  de  cuir, 
par  devant,  les  relie  à  d'autres  courroies  qui  entourent 
le  bas  de  la  jambe,  au-dessus  de  la  cheville.  Le  person- 


nage s'appuie  de  la  main  gaucbe  sur  un  bouclier  ovale 
décoré  d'un  foudre  ailé.  L'enseigne  de  la  légion ,  tenue 
de  l'autre  main,  est  un  aigle  enserrant  un  foudre.  La 
hampe  qui  le  supporte  est  pourvue  d'un  sabot.  Un  crochet, 
aux  deux  tiers  environ  de  la  hauteur,  a  pu  servir  pour 
fixer  cette  hampe  dans  le  sol  et  faciliter  le  port  de  l'en- 
seigne pendant  la  marche,  en  l'empêchant  de  glisser  sur 
l'épaule.    L'aigle  a  les  ailes  éployées  passées  dans  une 


t-^ 


CN'MVSIVS'TF] 
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couronne  de  chêne.  A  l'extrémité  de  son  bec  est  un 
gland.  Un  dauphin  est  figuré  de  chaque  côté  du  fronton , 
parmi  les  palmettes.  A  la  partie  inférieure  de  la  stèle, 
l'inscription  :    Cn{aeus)   Musnts,  T{it{)  j{ilius),    Gal(eria 
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trlbuj,  VeleiaSj  an{iiorum}j  xxxn,  stip(endiorunij  xf,  aquili- 
Jler)  kfiiionls)  xiiii  Gem(ime)  ;  M{arcus)  Musius ,  (centurio) , 
fraler,  posuit.  Au  Musée  de  Mayence  est  un  moulage, 
avec  les  couleurs  reslituées,  de  cette  stèle. 


5791.  Stèle  mutilée,  découverte  à  Mayence,  «in  der 
Nàhe  der  ehemaligen  Brûcke  Karls  des  Grossen  im  Rhein- 
bette»  [beck.]  Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur,  cm.  81  ; 
largeur,  o  m.  78;  épaisseur,  o  m.  21. 

C.  I.  L.,  XIII,  6998.  —  Lehne  ,  Gesamm.  Schr.,  II,  p.  a38. 
—  Steiner,  Codex  inscript. ,1,  (i85i),  p.  198,  n°  4 19.  —  Bec- 
KER,  Nass.  Annol.,  VIII  (1866),  p.  SyS;  Rôm.  hischr.,  p.  91, 
n°  995.  —  Brahb\ch,  C.  /.  Eh.,  n"  1809.  —  Klein,  Maiiner 
Zeitschr.,  III  (1868),  p.  71,  n"  aao.  —  Veike,  ihid.,  III 
(1887),  p.  592. 

Dans  un  cartouche ,  l'inscription  :  [Lê^io]  xxii  A[lex- 
andria.  .  .  Au-dessus,  un  capricorne  (emblème  de  la  lé- 
gion )  ;  au-dessous ,  deux  Nymphes  assises  tenant  chacune 
un  roseau  et  s'appuyant  sur  une  urne. 


5792.  Cippe  trouvé  à  Zahlbach,  près  de  Mayence. 
Au  Musée  de  Mayence;  moulage  au  Musée  de  Saint- 
Germain.  Pierre  commune.  Hauteur,  1  m.  85;  largeur, 
0  m.  65;  épaisseur,  0  m.  24. 

C.  I.  L.,  XIII,  6898.  —  Lehne,  Gesamm.  Schr.,  II,  p.  itid 
et  pi.  VII,  n°  29.  —  LiNDENSCHMiT,  Allerthumer,  I  (1859), 
pi.  VI,  n°  9;  Tracht,  p.  19  et  pi.  III,  n°  i.  —  Grotefknd, 
Imp.  rom.,  p.  71.  —  Brambach,  C.  /.  Rh.,  0°  1180.  —  Miiller, 
Dos  cingutum  mililiae,  n"  7.  —  Steiner,  Codex  iiiscr.  rom.,  I 
(i85i),  p.  984,  n"  5o9.  —  Becker,  Rôm.  Inschr.,  p.  54, 
n"  176.  —  DuRiiy,  Hist.  des  Romains,  VI,  p.  36 1  (gravure).  — 
Von  Domaszewski  ,  Die  Fahnen  in  rom.  Heere  (i885),  p.  35 
(gravure).  —  Oehler,  Bilder  Atlas,  p.  48  et  pi.  I,  n°  5.  — 
Paul  Steiner,  Die  dona  militaria  =  Boiiiter  Jahrb.,  CXIV  (1906), 
pi.  II,  n°  7.  —  Ad.  Beimacii,  Diclionn.  des  ant.  grecques  et  rom., 
IV,  p.  i3i9  (gravure).  —  Salomon  Beinach,  Répert.  de  reliefs, 
II,  p.  79,  n*  1;  Catal.  du  Musée  de  Saint-Germain,  I  (1917), 
p.  197.  —  KôsBER,  Maimer  Zeitschr.,  XI  (1916),  p.  61  et 
pi.  IX,  n»  4. 

Porte-enseigne  de  légion,  debout,  de  face,  imberbe, 
à  cheveux  courts,  dans  une  niche.  Le  personnage,  vêtu 
d'une  tunique,  d'une  cuirasse  et  d'im  court  pantalon ,  les 
épaules  couvertes  d'un  mantelet  sur  lequel  apparaissent 
deux  pattes  de  peau  de  bête,  est  chaussé,  les  orteils  nus. 
Son  armement  se  compose  d'une  épée  suspendue  du  côté 

BAS  BELIEFS. —    VII. 


droit  à  un  double  ceinturon,  d'un  poignard  placé  du 
côté  gauche,  d'un  bouclier  porté  de  la  main  gauche,  et 
d'un  casque  à  visage  placé  contre  l'épaule  gauche.  Quatre 
lanières  de  cuir  garnies  de  plaques  de  métal  sont  reliées 
au  ceinturon  et  protègent  le  ventre.  L'enseigne,  tenue  de 


la  main  droite ,  est  garnie  à  la  partie  inférieure  de  deux 
rangées  de  franges  de  cuir  ou  de  laine  et  pourvue  d'un 
sabot.  Sa  haste  est  presque  entièrement  cachée  par  six 
phalères,  une  couronne  et  un  vexillum;  ce  sont  les  ré- 
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compenses  obtenues  par  la  légion ,  dont  le  signe  Jistinctif  : 
un  capricorne  couché  sur  un  globe,  est  représenté  à  la 
base  des  phalères,  dans  un  croissant.  Au-dessous  du  bas- 
relief  est  l'inscription  :  Q{uintïis)  Luccius,  Q(uinlî)  fiiltus) , 
Pollin  [(tribu),  Fnustus,  Pollenlin,  mil(es)  hg{Jonis)  xiiii 
Gemiime)    Mar^iine)    Yic{lricis),  an[iiorum)  xxxr,  slip{en- 


diorunij  xrn;  /*(/<•)  s(itns)  e(«');  heredes  f(acienduTn)  c(ura- 
veriinl).  (Voir  le  n"  Sygg.) 


5793.  Stèle  mutilée,  découverte  à  Mayence,  Bauer- 
gasse,  n"  i5,  en  1902.  Au  Musée.  Grès  rouge.  Hau- 


teur, 0  m.  68;  largeur,  environ  0  m.  5o  ;  épaisseur, 
0  m.  98. 

W.  Reeb,  Festschr.,  p.  47  et  pi.  III,  n*  1. 

Divinités  debout,  de  face.  Au  milieu,  Diane,  vêtue 
d'une  tunique  courte ,  serrée  à  la  taille  par  une  ceinture , 
et  d'un  manteau,  le  côté  droit  du  corps  à  découvert, 


chaussée  de  hautes  bottines,  s'appuyant  de  la  main 
gauche  sur  un  arc,  et  de  l'autre  main  puisant  une 
flèche  dans  un  carquois  porté  en  bandoulière;  à  sa 
gauche,  un  chien  couché.  A  droite,  un  dieu  imberbe 
à  cheveux  longs,  seulement  vêtu  d'un  manteau  flottant 
agrafé  du  côté  droit,  s'appuyant  de  la  main  gauche 
sur  un   autel,    et  de  l'autre  main   portant  un   globe; 
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probablement  Apollon.  A  gauche,  les  restes,  dont  la 
tête,  d'un  second  dieu  barbu  à  cheveux  longs;  peut- 
être  Silvain.  Les  deux  personnages  regardent  Diane. 
Au  second  plan  sont  des  arbres  qui  indiquent  une 
forêt. 


5794.  Fragment  de  stèle  à  sommet  cintré ,  découvert 
en  1912,  «in  den  Steinbrûchen  der  Mannheim-Heidel- 
berger  Zementwerke  zu  Weisenau»  [kôhb.].  Au  Musée 
de  Maycnce.  Calcaire  commun.  Hauteur,  0  m.  3o;  lar- 
geur, 0  m.  34;  épaisseur,  cm.  10. 


Gravure  tirëe  de  Kôrber. —  Kôrber,  Mainzcr  Zeilschr.,  VIII- 
IX  (  igiS-tgiiJ,  p.  9  4  (gravure). 

Homme  imberbe,  dans  une  niche.  Monument  funé- 
raire. 


5795.  Stèle  mutUée,  découverte  à  Mayence  en  1888, 
«hei  Krweilernng  der  Ni'uen  Anlagejj  [kôrb.].  Au  Musée. 
Calcaire  commun.  Hauteur,  a  m.  ^B;  largeur,  cm.  ^5; 
épaisseur,  0  m.  3o. 

C.  1.  L.,  XIII,  7193.  —  Keller,  Westd.  Kotr.-Bl.,  VIII 
(1889),  p.  216,  et  pi.  XI,  n°  10. —  Kôrber,  Imclir.,  p.  5o, 
n°  65;  Muinzer Zeilschr.,  XI  (1916),  p.  90,  el  pi.  IX,  n°  6. 

Jeune  homme  debout,  de  face,  vêtu  d'une  tunique  et 
d'un  pantalon  court,  chaussé  de  caligae,  les  orteils  nus, 
entre  deux  chevaux  ou  mulets  tournés  vers  la  droite.  Le 
personnage  tient  la  bride ,   et  a  lavant-bras  droit  sur 


l'encolure  du  cheval  de  premier  plan.  Le  bas-relief  est 
singulièrement  taillé  et  disproportionné.  Les  animaux 
paraissent  franchir  un  fossé  dans  lequel  seraient  les  pieds 
de  leur  conducteur.  Au-dessous,  l'inscription  :  Q(tiintus^ 
Voltius,  Q[uinlî)  fiilius) ,  Yiator,  anlnorunijxvi,  /«(îc)  s(î<ms) 


p(st)  ;  mater  et  pater  pro  pwtat[e)  posuere.  Au-dessus ,  dans 
un  fronton  pourvu  de  palmettes  servant  d'acrotères,  un 
sphinx  assis,  de  face,  les  ailes  ouvertes.  Il  s'agit  vraisem- 
blablement de  la  tombe  d'un  adolescent  qui  n'était  pas 
encore  au  service,  mais  à  quelque  titre  faisait  officieu- 
sement partie  d'un  corps  de  cavalerie.  (Voir  les  n"'  6786 
et  58oi.) 
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5796.  Stèle  trouvée  à  Mayence,  «dans  la  citadelles 
[Plan];  «in  St.  Jacobs-Schanfzw  [mer.].  Perdue. 

Dessin  tiré  d'Oberlin.  —  C.  /.  L.,  XHI,  6817  (d'après  Opitz, 
Variai:  lectionum  liber  [1687],  p.  18,  n°  9).  —  Plan  ms.  de 
Mayence  et  de  ses  environs  (1785),  conservé  à  Paris,  au  Ministère 
de  la  guerre  (Archives  hist. ,  L  t ,  G  8to).  —  Fochs,  Aile  Gesch. 
von  Mainz,  I  [1771],  p.  78  =  Hisloria  Moguntiacensis  ah  urbe 
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condita  [1779],  p.  8i  et  pi.  X  (d'où  Lehnb,  Gesamm.  Schr.,  II, 
p.  aao;  —  Stkiner,  Codex  itiscr.  rom.,  I  [1871],  p.  160". 
n"  353;  —  Brahbich,  C.  I.  Rh.,  n*  1099).  —  Obbri.in,  Cor- 
resp.  (ms.  fonds  allemand  n°  198  de  la  Bibl.  nat.),  II,  fol.  i3i 
(dessin). 

Homme  à  pied  conduisant  un  cavalier;  au-dessous, 
l'inscription  :  D{iis)  M[anibus);  Tito  Statilio  Tauro, 
prnejlecto)  Jahrorum,  praef{eclo)  coh[ortmni)  1  Aiigiustae) 
huiia)eor{um)  et  ri  Thracum,  trib(uno)  mil[itum)  le- 
g{wnis)  XXII  Pr[imigeniae)  p{iae)  /[idelis);  vixit  am{is) 
XXXV  ;  Statilius  Forl[una\tus ,  lib[ertus),  f[acimdum) 
c{iiravii\. 


5797.  Fragment  de  stèle  trouvé  à  Mayence.  Au 
Musée;  moulage  au  Musée  de  Saint-Germain.  Calcaire 
commun.  Hauteur,   0  m.  85;  largeur,  0  m.  79;  épais- 


seur, 0  m.  i5.  La  stèle  entière  avait  sans  doute  environ 
•3  mètres. 


Saiomon  Reinach,  Calai,  du  Musée  de  Saint-Germain,  I  (1917), 

p.  i209. 

Soldat  imberbe  à  cheveux  courts,  debout,  de  face, 
dans  une  niche,  entre  deux  pilastres. Le  personnage,  dont 
une  pièce  d'étoffe  plissée ,  portée  à  la  manière  des  gla- 
diateurs, couvre  le  ventre,  est  vêtu  d'une  tunique  et  d'un 
mantelet  agrafé  sur  la  poitrine,  tombant  par  devant 
jusqu'à  la  ceinture  et  laissant  les  bras  nus.  Il  tient  de  la 
main  droite  un  pilum  sculpté  sur  le  pilastre,  et  dont 
le  fer  aboutit  au  sommet  de  la  stèle,  de  l'autre  main  le 
pommeau  d'une  épée  courte  supportée  par  un  ceinturon 
formé  de  deux  bandés  de  cuir  incrustées  de  métal.  Une 
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épée   plus   longue   est  représentée  du  côté   droit.    Un    j    métaletpourvues  de  ferrets,  couvre  la  boucle  du  ceinturon 
ornement  constitué  par  trois  bandes  de  cuir,  garnies  de    |    et  retombe  par  devant  jusqu'au-dessous  du  nombril.  Le 


pilastre  de  droite  de  la  stèle  est  orné  d'un  rameau  de 
lierre.  A  la  partie  supérieure,  de  chaque  côté,  quatre  pal- 
mettes  servent  d'acrotères. 


5798.  Stèle  découverte  à  Mayence  en  1886,  bei 
Kanalbauten  in  der  Flachsmarktstrasse,  vor  dem  Hause 
n'  8,  gegenûber  der  Stadionerhofkaserne  »  [kell.].  Au 
Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  â  m.  53;  largeur, 
1  m.  ly;  épaisseur,  0  m.  3o. 

CI.  L.,  XIII,  6960.  — Keller,  Westd.  Korr.-Bl.,  \{i88Ù), 
p.  20a;  Hess.  Quartalblâlter,  1886,  p.  i38;  a.  Nachtraff,  p.  3a, 
n'  ao2  a;  Mninier  Zeitschr.,  III  (1887),  p.  54  et  pi.  VIII.  — 
MoMMSEN,  Westd.  Korr.-Bl.,  V  (1886),  p.  aSi.  —  Korber, 
Maiazer  Zeitschr.,  XI  (1916),  p.  60  et  pi.  IX,  n°  a. 


Soldat  entre  deux  autres  personnages,  dans  une  niche. 
Tous  les  trois  sont  debout.  Le  soldat,  vêtu  d'une  tunique 
courte,  les  épaules  couvertes  d'un  manteau  agrafé  par 
devant  et  pourvu  d'un  capuchon  ,  a  les  jambes  et  les 
pieds  nus.  Il  est  armé  d'un  poignard  et  d'une  épée  à 
large  lame  suspendus  à  un  ceinturon  de  cuir  décoré  de 
clous.  Ses  deux  compagnons,  beaucoup  plus  petits,  sont 
vêtus  d'une  saie  ou  tunique  longue  présentant  un  bour- 
relet autour  du  cou.  Celui  de  droite  tient  de  la  main 
droite  peut-être  une  lanterne,  de  l'autre  main  une  bande 
d'étoffe  (cache-nez)  jetée  sur  l'épaule  du  même  côté. 
Celui  de  gauche  |)orte  de  la  main  droite  probablement 
un  style,  de  l'autre  main  un  objet  rectangulaire,  de  forme 
plate,  où  l'on  peut  reconnaître  des  tablettes.  Au-dessous 
de  la  niche,  l'inscription  :  C(aius^  Faltontus,C(aii^f{ilius'j, 
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Pomiplina  (ribuj ,  Secundiis ,  Dertom,  milies)  leg{ionisj  xxii 
Pr[invgeniaej,  an{norum)   xlvi,  stip{endiorum)  xxi;   A((c) 


MAYENCE. 

«(//««)  e[stj.  En  haut,  dans  chaque  angle,  une  rosace.  Je 
ne  crois  pas  que  les  petits  personnages  soient  des  enfants  ; 


^^g^^m<--^  .-A;-d4«ai^U|^^^^^^ 


j'y  verrais  plutôt  des  serviteurs.  Le  mort  n'est  sans  doute 
de  plus  grande  taille  que  parce  qu'il  est  héroïsé. 


5799.  Stèle  à  sommet  cintré,  découverte  à  Mayence 
en  1881,  «bei  den  Kanalbauten  in  der  Rosengassen 
[kbll.].  Au  Musée  de  Mayence.  Calcaire  commun.  Hau- 
teur. 1  m.  7 4;  largeur,  0  m.  69;  épaisseur,  0  m.  3o. 


Ç.  /.  L.,  XIII,  691 1.  —  Maimer  Journal,  1881 ,  n°  17a.  — 
Maimer  Zeittnig,  1881,  11°  17.3.  —  Mainter  Tagblatt,  1881, 
n°  17.5.  —  Kkller,  Boimer  Jahrb.,  LU  (188a),  p.  i35;  Wesld. 
Korr.-Bl.,  l  (1882),  p.  2;  Riim.  Imchr.,  p.  16,  n°  176  a." — 
KôRnER,  Malnter  Zeitschr.,  XI  (1916),  p.  6i  et  pi.  IX,  n°  5. 

Porte-enseigne  de  légion.  Le  bas-relief  de  cette  stèle 
est  de  même  style  que  celui  qui  est  décrit  plus  haut, 
sous  le  n°   6799;  mais  la  hampe  de  l'enseigne    n'est 
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décorée  que  de  trois  plialères.  Au-dessous  du  personnage 
est  i'inscription  :  Cifiius)  Va!(eiius),  C{mi)fiilivs),  Gn[l]p- 
[r]i[a\   [tribu),  [S\ecv[ii)iJi(.i,  \  .  .  .  .miles]    le{)[ionis)   xini 


\Gem(inae'j  Marl{iae)    \ici{incis)\,  an{norum)  xl,  sti(pcn- 
dioruni)  xix;  h{ic\  s(ilus]  [e(«')]. 


5800.  Stèle  découverte  en  1898,  Rbeim  Bau  des 
Hausos,  Kurfûrstenstrasse,  n"^  5675  [kôrb.].  Au  Musée. 
Grès.  Hauteur,  9  m.  i4;  largeur,  0  m.  76;  épaisseur, 
0  m.  20. 


Dessin  tiré  de  Lindenschmit.  —  C.  /.  L,  XIII,  709 4.  — 
KoRBER,  Korr.-Blatt  der  Wesld.-Zeitschr. ,  XVII  (1898),  col.  (iy, 
11°  45;  Rôm.  Inschr.,  p.  98,  n°  199;  Maimer  Zeitsclir.,  XI 
(1916),  p.  80  (gravure).  —  L.  Lindenschmit,  Westd.-Zeitschr. , 
XVII  (1898),  p.  376  et  pi.  XII,  n"  1. 

Homme  imberbe ,  drapé ,  à  demi  couché  sur  un  lit , 
dans  une  niche  en  forme  de  demi-coupole  à  la  partie 
supérieure,  tenant  des  deux  mains  devant  lui  un  cra- 
tère. Deux  autres  cratères  sont  posés  sur  une  table  à  trois 
pieds ,  placée  devant  le  lit.  Contre  la  table ,  sur  le  sol , 
un  grand  pichet.  Au  pied  du  lit,  un  serviteur  debout, 
vêtu  d'une  tunique  courte,  porte  de  la  main  droite  une 
cuiller  à  puiser.  Au-dessous  du  bas-relief,  l'inscription  : 
Iulius  Ingenius,  Massae  j[ilms) ,  cives  {K^elvetius ,  missius) 
ex  alià)  I  Fl{avia),  hic  sil{us)  est;  hieres)  flaciendum)  c(ura- 
vil).  La  partie  inférieure  de  la  stèle,  autrefois  enterrée, 
n'est  que  dégrossie. 

168OI.  Stèle  vue  par  Séguier,  à  Mayence,  en  lySô. 
Depuis   1766,  au  Musée  de  Mannheim;  moulage  au 
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Musée  de  Mayence.  Pierre. commune.  Hauteur,  i  m.  ItS; 
largeur,  o  m.  56;  épaisseur,  o  m.  27. 


C.  1.  L.,  Xlll,  -jolt-î.  —  Séguier,  nis.  n"  i38io  de  la  BiLl. 
de  Niines. —  Lehnk,  Gesamm.  Schr.,l\,  p.  ago  et  pi.  XII,  n"  53. 
—  OsANN ,  Zeitschr.  fur  A  It.-  Wiss. ,  1 8  i  4 ,  p.  9  '1 7 .  —  Brambach  . 
C.  I.  I\h.,  11°  laSg.  —  Beckkr,  Grabschr.  eines  rôm.  Panzer- 
reiler  ojfiziers  (Francfort,  1868),  p.  4a  et  pi.  II,  n°  4.  — 
Hartunq,  Die  rôm.  Aumliartruppen  am  Rhein,  II  (1876),  p.  10 
(gravure).  —  Hadg,  Die  rôm.  Denkstcine  der  Grossherzogl.  Antiq. 


in  MannheiiH  (1877),  p.  4i ,  n°  5a.  —  Behn,  Maimcr  Zeitschr., 
Vlil-IX  (1913-1914),  p.  36  et  pi.  V,  II"  1.  —  KiiRBER,  ihid.,  XI 
(1916),  p.  83  et  pi.  X,  n°  8.  —  Une  bibliographie  plus  com- 
plète est  fournie  par  le  Corpus. 

Figure  à  mi-corps ,  dans  une  niche  ,  entre  deux  pilas- 
tres ,  d'un  musicien  imberbe  à  cheveux  courts ,  vêtu  à  la 
romaine.  Le  personnage  tient  de  la  main  droite  une  luba 
et  un  autre  objet  peu  reconnaissable.  Au-dessous  du  bas- 
relief,  l'inscription  :  Sihhaeus,  Eronis  JUlius^,  tuhicen  ex 
cohorte  i  Ituraeorum,  miles,  ann{orurn^  xxir,  stipendionim 
vin;  h{ic)  s{ilus)  e(sij.  Dans  le  fronton  de  la  stèle,  des 
rameaux  de  lierre. 

5802.  Stèle  à  fronton  triangulaire  et  acrotères,  en 
deux  fragments,  découverte  à  Zahlbach,  près  de  Mayence. 
en  180/1.  Au  Musée  de  Mayence.  Calcaire  commun.  Hau- 
teur, I  m.  16;  largeur,  0  m.  67;  épaisseur,  0  m.  18. 


C.  1.  L,  XIU,  698a.  —  Wiener,  Ue  legione  iiii  (i83o), 
p.  121.  —  Lehne,  Gesamm.  Schr.,  II,  p.  aSi,  n*  9  4o  et  pi.  X, 
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n"  /i3.  —  Stf.iner,  Codex  iiiscr.,  I  (i85i),  p.  aai,  n"  470.  — 
Roacli  Sjutii,  (lolUxt.  mt.,  II  (iSSa),  [>.  lai  (gi-uvure).  — 
Li.XDENScuMiT,  Mterlhûmci;  I  (1861),  pi.  IV.  11°  3;  111  (1877), 


append.  au  fasc.  11.  —  (iaoTEFENO,  Imp.  mn.,  p.  G3.  —  Bram- 
BACH,  C.  /.  lih.,  11°  iiaS.  —  Beiker,  Uôm.  Inschr.,  p.  60, 
n"  19a. 


Dans  le  champ,  eiilre  deux  pilastres,  l'inscription  : 
C(aius)  Vibidius,  C{iiii)J[ilius),  Ofeu{tiim  Iribu),  Vdleidiniis, 
Me(liul(i[uo) ,  viil{es)  lpjr{ionis)  xau,  an[noriim)  xx.iriii,  sli- 
]j{eiulioruin)  xyiii;  li[ic)  s[itus)  e[st);  au-dessus,  un  cintre 
abritant  deux  oiseaux  perchés  sur  une  coupe.  Dans  le 
fronton,  une  rosace  accostée  de  deux  larges  feuilles. 
De  chaque  côté  du  cintre,  une  autre  feuille.   Sur  les 


pilastres,  des   boucliers,  des  jambières  et  des  cascjuos 
superposés. 


5B03.  Chapiteau  découvert  à  Mayence  en  1911. 
près  de  la  Gaulor.  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  a(i; 
largeur,  0  ni.  0/1. 


Gravures  tirées  de   Koiber.   —  Koruer,    Malinrr  Zeitsclii: , 
VIII-IX.  (igiS-igi/l),  p.  11  (gravures). 

Sur    deux  des    faces,   un    buste    de  fenune   sortant 
d'un    boucpiet    d'acanthe.    Les   deux   autres  faces  sont 
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retaillées,     l'ro 


bablenient    les    Saisons.    Le    chapiteau 


|)nrait  provenir  d'une  colonne  supportant  un(^  statue 
de  Jupiter  ou  un  groupe  du  cavalier  et  de  l'angui- 
pède. 


Al 
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5804.  Stèle  en  deux  fra}jinciils,  découverte  à  Zalil- 
hacli,  près  de  Mayence,  en  i  80/1.  Au  Musée  de  Mayence. 
(>akaiio  commun.  Iliniteur,  1  m.  35;  larjjeur,  o  m.  Oo; 
épaisseur,  o  m.  1  3. 


C.  1.  L.,  XIII,  C953.  —  WiE.-sEit,  De  legione  xxn  (i83o), 
p.  192.  — Leiine,  Gesamiii.  Sclir. ,  II,  p.  i  98  et  pl.X,  n"  62.  — 
Steiner,  Codex  iiisa-ipt.,  I  (iSSi).  p.  22;!,  n° /175.  — Smith, 
Collecl.  (intlqna,  ll(i8.'J2),  p.  121.  —  Lindenschmit,  Alter- 
ihiiiner,  1  (18G1),  j)l.  IV,  n"  2;  III  (1881),  append.  au  fasc.  11. 
—  BnAMBAcii,  Cl.  M.,  n°  1208.  —  Becker,  liôm.  Insch-., 
p.C2,  11°  .()8.  —  KiiRBER,  Muinzir  '/.piisrlir.,  W  (1916),  p.  58 
(gravure). 

Buste  d'iiomme  imberbe,  dans  une  nicbe,  entre  deux 
acrolères  formés  de  |,almelles.  Au-dessous,  l'inscription  : 
Cinim)  Aniiius,  C[(iii)  j[iliuii),  Salcius  (ou  Stthuuii),  Ver- 
cvlhs,  mil(vi)  len^ionis)  xau  rri(migcni(iv),  aii[norum)  .i.wiii, 


sli(pcii(liorumj  m;    li{ic)    s{ilm]   r[sl)\  h{ereis)  ^nciendum^ 
c(iiracll).  Sur  cba(|ue  face  latérale,  une  épée. 


5805.  Fragment  diî  stèle,  trouvé  à  Saint-Alban  en 
lyoH.  Au  Musée  de  Mayence.  Calcaire  commun.  Hau- 
teur, I  ni.  o.")  ;  largeur,  0  m.  08;  épaisseiu',  o  m.  20. 


Knp.BEB,  Uôm.-Gpiiii.  Kon:-IU.,  I  (,1909),  p.  77;  Maimcr 
Zfitschv.,  IV  (1909),  p.  ih  ({gravure ). 

Dans  \\n  cartouclie  à  queues  d'aronde,  l'inscription  : 
L{ucius)  Pii'fiiUus,  L[ucii]  fiilitis),  Ter{elina  tribu),  liassus . 
(hmo  VcuaJ'iv,  (ccntuno)  lei;{lorm)  xvr,  <iiinoi\um)  A.r.ir. 
Iiiic)  s{itus)  e[st).  Au-dessus ,  une  pbupie  de  poitrine  ornée 
de  pbalères. 


5806.  Stèle  à  sonnnet  triangulaire ,  découverte  à  Zahl- 
badi,  près  de  Mayence,  en  180/1.  Au  Musée  de  Mayence. 
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Calcaire  commun.  Hauteur,  i  m.  12;  largeur,  0  m.  38;    1    «o»hcc  Jahrb.,  XXVIII  (1860),  j>.  102;  Rô,,,.  hmhr..  p.  '.'. 

,     •  o  n"  i'i8.  —  Brambacm,  C.  I.  Ith.,  n"  1  iIïG. 

épaisseur,  0  111.  .)  i . 

C.  /.  L. ,  XIII,  (i(jo-!.  — LiiliNE,  Gcsdinm.  Schi:,  II,  p.  109, 
II"  188  et  pi.  IX,  n'  36.  —  Stei.ver,  Codex  iiiscripl.,  I(i859), 
p.  389,  n'^gB.  —   M(iiii:or  W'oclirnbhtll .  18.Ï7,  n°  77.  p.  1)79, 

Il ',5.  (rliOTEFKND,   lllip.   VOIII..    [).  30.  UrAMBACII  ,  C.  l.    lUl., 

Il'  iiB'i.   —  lÎECKKK,  Itôm.  liiiclir.,  p.  00'.  n°  lO'i.  —  Kïirber, 
Mainzer  Zriiselir. .  M  (191O),  p.  58  (g-iaviiro'i. 

Buste  de  face  d'ua  soldai  irnherbe  à  cheveux  courts, 
vêtu  d'une  tunique  et  d"un  manteau,  dans  une  niche. 
Au-dessous,  dans  un  cadre,  l'inscription  :  L(unius)  Nac- 


u 


W:?TELTAVR1 
îsAII;LEG5ClillGE 

xxiiiH5€f  rater; 

POSVIT    i[! 


é^- 


nns,  P{uhlil)  [[liiiis'j,  Sl(4(lnCm(i  tribu),  Ttiuri(nis),  niilirs) 
leMionis^  miii  Gemi^mnej,  (iiinor[iiin)  .u.c.  ii(l)ip{^eiultoriim) 
xxin,  It(ir)  s({tus)  e(sf);  frater  posinl.  De  chaque  côté  de 
la  niche,  dans  ie  fronton  de  la  stèle,  une  rose.  Le  bas 
de  la  pierre,  grossièrement  taillé,  ('tait  enfonci;  dans 
le  sol. 


5807.  (]ippe  découvert  à  Zahlhach ,  près  de  Mayence, 
en  180G.  Au  Musée  de  Mayence.  (Jalcaire  conimun. 
Hauteur,  1  m.  ào  ;  largeur,  0  m.  Go  ;  épaisseur, 
o  m.  26. 

C.  /.  L.,  XIII,  680-J.  —  Leu.m:,  Gesaiiiijt.  Sclir.,  Il,  |).  102, 
n°  i53,  et  pi.  VIII,  n"  35.  — Steineh ,  Cw/cr  hm-ript.,  I  (iBôi), 
(I.  aaS,  n°  48i.  —  GnoTEFi;\n,  Imp.  rom.,  p.  30.  —  lÎKCkEii, 


Dans  un  cadre  formé  de  moulures,  l'inscription: 
T[ititit)  Cluclius.  T^di)  f[iliuf),  Sli-l{l(iliim  tribu).  Oplntus, 
Aiig{iisla)  Tanr{inoviim),  mil[es)  kg[ionis)  un  Mar(nhiiicae), 
aniiioriim)  \\r,  stipieiuJiorum)  y;  hiic)  s{itus)  c[si);  T{ilus) 
N{ .  .  .  .]  C{ .  .  .  .),  Iiiires),  /((icimdimi)  c{uravit)\  au-des- 
sous, un  arbre.  A  la  partie  supérieure,  dans  un  fionton 
de  forme  triangulaire,  une  rosace.  Trois  palmettes,  de 
chanue  côté  du  fronton,  (iguraient  des  acrotères;  celles 
de  droite  ont  disparu. 


5808.  Blocs  mutilés,  découverts  à  Mayence  en  171/1. 
Perdus,  sauf  un  fragment  retrouvé  en  1880  sauf  dem 
Schillerplatz  ))  |kei.l.|,  et  contenant  la  fin  des  trois  der- 
nières lignes  de  l'inscription.  Ce  fragment  est  au  Musée 

4i. 


32& 


M  A  YEN  CE. 


de  Mayencp.  Gr»'s  blnnc.  Hruleur,  o  m.  55;  largeur, 
0  m.  96  ;  épaisseur,  1  m.  36. 


Dessins  lires  de  Montfaucon.  —  C.  I.  L. ,  X.III ,  ôgSa.  —  Mont- 
FAicoN,  ms.  de  la  Bibl.  nat.  (fonds  latin,  u"  11907),  fol.  933. 


jll    Pf. 

kQVILlF 
PVICT 

EGXBBCË 

LEGXffl  CEH 

HPBIMlEF 
pTlP-KLV 

AN  LX  X  ^ 


i 


J    - 


^    I2)aj  mltcn:  tlm/h$  Jiew/    ^  ic  Jèi/cf>/cwJJo/7àfèem 


W^H 


"^cLi  vxr^c/c  t^uiû)e4  ^i^xUc/i  Jhu/u  ^iZJuùièti  Zi^cfciâui  . 
nLayi^itrey)  ^uJiU  Jil6  ur:  ^ ■ 


uii 


—  Kei.i.kk,  IFcs/rf.  Koit.-HL,  iV  (i88.5),  p.  7-5;  a.  .\(iclitrag, 
p.  36,  n"  ao'i  n.  —  Une  hibliographie  beaucoup  pins  complète 
est  fournie  par  le  Corims. 

Sur  un  (les  blocs,  dans  un  cartouche  soutenu  par  deux 
Amours  ailés  (celui  de  gauche  manque),  est  l'épitaphe 
très  mutilée  d'un  centurion.  Du  côlé  droit  de  la  pierre, 
un  trophée.  Sur  le  second  bloc  sont  les  restes  d'un  per- 
sonnage debout,  armé  d'un  glaive,  et  ceux  d'une  jeune 
fille  tenant  de  la  main  droite  une  colombe.  Sur  la  face 
latérale  droite,  peut-être  un  Atlis. 


5809.  Fragment  de  stèle,  découvert  en  1911,  ^  an 
der  Ecke  des  Radweges  (j.  VVeingarlenstrasse)  und  der 
Bleichslrassen[KonB.].  Au  Musée.  Calcaire  commun.  Hau- 
teur, 0  m.  80  ;  largeur,  0  m.  65  ;  épaisseur,  0  m.  la. 

Gravure  tirée  de  Korber.  —  Kôrber  ,  Rôm.-germ.  Korr.-Bktt,  IV 
(igia),  p.  68;  MnmeprZeiVscAr.,  VII (191  a), p. 3  (gravure). — 
Neeb ,  Mninzer Zcitschr. ,  VIII-IX  (1 9 1 3-i 9 1 4) ,  p.  5 1  (même grav.). 


Sur  1.1  face  principale,  l'inscription  :  L(tmus)  Varrus, 
L{iinl)  jljlnis),  Ouf,enlinn  Irihu),  Sacco,  Mediolano,  mil{cs) 
leglionis)  AV  rrln>ig(i'ninej,nH(nnrii>nj  xxr,  slij>{enflinrum^  i; 


PvWJVSifOvfi 

SAC(§^MEDMll 
LEGXWRJMIC' 
AN^XXVSnPI 


li{jc)  s{itus)  e(sl).  Au-dessus,  un  fronton  triangulaire 
décoré  d'une  rosace  et  de  palmettcs  formant  acrolères. 
Entre  chaque  palmette  et  le  sommet  du  fronton,  un 
dauphin. 
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5810.  Statuelte  mutilée,  découverte  à  Majence, 
K obérer  Zahlbacher  Weg-»  [beiir.],  en  191a.  Au  Musée. 
(Calcaire  commun.  Hauteur,  0  m.  ao. 


Gravure  tirée  de  Behreiis.  —  Beiirens,  Mainzcr  Zeiischr., 
VIII-IX  (1913-1914),  p.  71  (gravure). 

Déesse  debout,  drapée,  de  face,  feuant  de  la  main 
gauche  une  corne  d'abondance.  Probablement  une  Abon- 
dance. 


5811.   Fragment  de  stèle  autrefois  à  Mayence,  «in 
eincm   Eckhaus   unfern    dem   rolhen   Thorii    [oberl.]. 


Transportée  en   i834  au  Musée  de  Wiesbaden.  Mou- 
lage au  Musée  de  Saint- Germain.    Calcaire  commun. 


Hauteur,  0  m.  cj.')  ;  largeur,  0  m.  5  9;  épaisseur, 
o  m.  f?o. 

Photographie  comnuiniquée  par  le  Musée  de  Saint-Germaiu. 

—  C  I.  L.,  XIII,  6988.  —  Henry  di:  Rouan,  Voi/nge  (1699) 
[dessin  dans  le  ms.  n°  90921  du  Ihhish  Muséum,  fol.  100,  cité 
par  Zangcmeisler].  —  Oberi.in,  (Miresp.  (ms.  fonds  ailem., 
n°  19,?  de  la  Bihl.  nat.),  Il,  fol.  117. —  Lehne ,  Gcsamm.  So/ir. , 
II,  p.  176  et  pl.  X,  n°  4o.  —  Klein,  Nass.  Aiin.,  IV  (1863), 
p. 570.  —  BaiMBACH,  C.  I.  Rli.,  u°  i3o3.  —  Lkhser,  Fûhnr 
durch  das  .lltertumsmuseum  zu  Wiesbaden  (1899),  p.  8,  n°  871. 

—  Saci.io,  Dict.  des  aiit.  grecques  et  mm.,  IV,  1,  p.  ûsô  (gravure). 

—  Paul  Steiner,  Die  doua  mitiluria,  p.  26  =  Boiiner  .Juhrh., 
CXIV  (1905),  p.  28  etpl.  II,  n°  1.  —  KiJRBEn,  Maiincr  Zeiiscln:, 
VIII-IX  (1918-1914),  p.  16  (gravure  ici  reproduite). 


Au  bas  du  fragment,  l'inscription  :  ()(imlus)  Cornélius, 
Q{uintijf{iliits) ,  i'It  (. . . [ peut-être  V(o)ll(ima  trilm)]), mil(es) 
legl^ionls)  \¥j...  Au-dessus,  un  tablier,  probal)lein(;iit 
de  cuir,  orné  de  doux  tor([ues,  neuf  pbalères  et  une 
couronne.  Dans  le  fronton  de  la  stèle,  une  rosace. 


5812.  Stèle  découverte  à  Mayence  en  iSSy,  w  auf 
dem  jetzigen  Begriibnissplatze  w  [beck.].  Au  Musée.  Cal- 
caire commun.  Hauteur,  1  m.  36:  largeur,  0  m.  56; 
épaisseur,  0111.  33. 


C.  I.  L.,  XIII,  0884.  —  kÏLB,  dans  les  Gcsamm.  Schr.  de 
Lehnk,  11,  p.   i.'î'i.  —  Lerscii,  Centmimuseum,  I,  p.  3o  (d'où 
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OnELLi-HENïKN ,  Iiiscript.  lalhuie.  III,  p.  8,  n°  5i  lo,  —  Ghotk- 
KENi),  lui}),  rom.,  p.  55;  —  BiiAMnAcii,  C.  /.  lili.,  i\°  1171; 
Miiinzer  H'oclwnbl.,  i858,  il"  78).  —  Decker,  Itôin.  Inscln:, 
p'.  /18,  n"  159. 

Kntrc  deux  colonnes  avi-c  cliapilcauv  supportant  un 
fronton  de  forme  cintrée  et  ies  colonnetles  d'un  second 
fronton  triangulaire  pourvu  d'arrolères  en  forme. de 
palmettes,  l'inscription  :  I\iiblius)  Urviims,  P{uhlii) 
fijlius),  PoJ[lin  tribu),  For{o)  Fiilvi{i),  speculnlor  leg{miis) 


xin,  sùpemliyiorum'j  xii\,  aii{ti)orii(inj  .v.v.vr;  h(tc\  sliliis^ 
e[siy,  Minrcns^  Ariiiilius  co{ti)soh{i-imin)  ««•(«»()  egi.  Dans 
chaque  fronton,  une  rose. 


5813.  Cippe  d(kouvert  à  iMayence  en  187/»,  rin 
dem  fruheren  von  Jungen  feld'schen  Garten,  an  der 
Kcke  der  Einmûndung  der  Ualpodenstrasse  in  die  Em- 
merich-JosephsIrasse  >'  [bfxk.].  Au  Musée.  Calcaire  com- 
mun. Hauteur,  1  m.  o5;  largeur,  0  m.  G/i;  épaisseur. 


o  m 


C.  I.  /..,  Mil,  (181  G.  —  Mumur  Tagchlatl,  187/1,  i."  an. 
—  Becklii,  llum.  Iitsrhi:,  p.  \u,  n"  028  «.  —  Hikbxer,  Li.reiii- 
plu,  II"  Qo5  (lignes  1  à  U  cl  7).  —  Za>ci:mi:istku,  Wcsid. 
Xciisclir..  \I  (i8(j'2),  j)l.  969.  —  KoEPP,  /)(('  Ilômer  in  Di'ulsrh- 
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liiud,  p.  iô8  (gravure).  —  Gagnât,  Cours  d'cpifi:  lai.  (3"éilil.), 
|)1.  V,  n°  A.  —  KiinBER,  Mainzer  Zfitsriir.,  X  (igiô),  p.  119 
I  gravure). 

Entre  deux  pilastres  cannelés,  dans  un  tahieau  sup- 
porté par  trois  colonriettes,  l'inscription  :  Cniacus)  Fe- 
tronius,  Cn{aeij  J[iliu.s),  Pom(^j)lina  tribu),  Asellio,  lnb[u- 
itus)  mililiiiii .  prni'/lccliis)  equilinui),  prnef[eclns)  pihvum 
Ti(beriî\  Caesans.  Au-dessus,  des  ranieau.x  de  lierre, 
dans  un  bandeau  plat  formant  corniche.  Les  pilastres, 
|)ourvus  de  chapiteaux,  soutiennent  un  fronton  triangu- 


laire bordé  d'éléments  en  forme  d'S  groupés  par  deux 
et  séparés  par  une  haste.  Dans  le  fronton,  un  bouclier 
rond  pose  sur  deux  lances  placées  en  sautoir,  entre 
deux  palmetles.  D'autres  palmettes  figurent  des  acro- 
lères.  Les  pilaslres  cannelés  sont  indiqués  sur  les  faces 
latérales. 


58X4.  Stèle  mutilée,  de  provenance  non  indiquée.  Au 
Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  0  m.  28;  largeur, 
o  m.  94;  épaisseur,  0  m.  oj). 


IkcKER,  Jtûm.  liisclir.,  p.  i35,  11°  333. 

Scène  de  sacrifice.  Un  homme  et  deux  femmes,  vêtus 
à  la  gauloise,  sont  debout  autour  d'un  autel  allumé  et 
tiennent  des  objets  diflicilemenl  reconnaissables.  La 
femme  de  droile  pourrait  porter  de  l'encens  contenu 
dans  un  colfrel. 

5815.  Cippe  mutilé,  découvert  en  i8/i8  à  Wcise- 
nau,  près  de  Mayence.  Au  Musée  de  Mayence;  moulage 
au  Musée  de  Saint-Germain.  Calcaire  commun.  Hau- 
teur, 1  ni.  4 G;  largeur,  0  m.  <)-i;  épaisseur,  0  m.  -^-j. 


C.  I.  L.,  XIII,  7067.  —  Klkin,  AbhiUlmiiieH  tvjH  Altcrth.  des 
Maimer  Muséums ,  1  (  1 85o) ,  p.  8  et  pi.  1  et  II  ;  Maimer  Zoilschr. , 
I  (i85i),  p.  5oi;  D!e  hcss.  Ladwi/rshalm  (i856),  p.  3i.  — 
Steivkr,  Codex  inscripl.,  I  (i85ij,  p.  9.53,  n"  544.  —  IJoacli 
Smith,  Coltecl.  mit.,  II  (iHSa),  p.  60  et  pi.  XXX.  —  Buambach, 
C.  L  Rh.,  11°   939.  —  Bkckbr.  liiim.  Iiischr.,  p.  76,  11°  239. 

LlNDKNSCHMlT,    Allcrtil.,    III    (1878),    pi.    III.    VeLKE,    Zw 

Erimierung  an  die  Eniffiiuiiir  des  neueii  Hafens  in  Mid^iz  (1887), 
p.  1  (gravure).  —  Sciumaciier,  Mainzer  Zeitschr.,  I  (1906), 
p.  33  (graviu'c).  —  Salomon  Reiwcii,  Répeii.  de  reliefs,  II, 
]).  71,  n"  1  ;  Calai,  du  Musée  de  Saint-Germain,  I  (1917),  p.  «-^'i 
(^ gravure).  —  Koepp,  Die  Ilhucr  in  Deutschland,  p.  189  (gra- 
vure). —  L.  LiMDENSCiiMiT,  Allertùner,   V    (1911),    p.    4i8   et 
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pi.  LXXl  (gravure  de  la  barque). —  L.  Bo>inard,  La  navigalion 
intérieure  de  la  Gaule  (if)i3),  p.  i'i8  (gravure). 

Monument  funéraire  d'un  marinier,  de  sa  femme  et 
de  leur  fils.  Les  noms  des  défunts  sont  fournis  par  une 


inscription  qui  est  ainsi  conçue  :  Ulussns,  Aluslri /[iliusj, 
nnula,  an(^noruiii)  l.ïxav ,  li[icj  i(tlits)  e{^slj;  Meniiim, 
An{ii)u  Urigion\sJ[ilia),  aninorum.  .  .  .),  uxsor,rlva,  sibi 
fccit;  Primus ,  fiilius^ ,  jHirenùhus ,  pro pxelalc  j)os(u)h.  Celte 
inscription  est  gravée  sur   une  des   grandes   faces  du 


cippe,  au-dessous  de  deux  guirlandes  de  fruits  accom- 
pagnées de  rosaces  alternées,  et  d'une  barque  pourvue 
d'un  mât,  dans  laquelle  sont  trois  rameurs;  un  qua- 
trième personnage  est  au  gouvernail.  L'inscription  était 
reproduite  sur  la  face  opposée,  avec  addition  du  nom 


d'un  esclave  appelé  Sallo;  une  cassure  a  fait  disparaître 
la  fin  des  lignes.  Sur  cette  même  face,  au-dessus  de 
l'inscription,  sont  les  portraits  de  Blussus  et  de  sa 
femme,  assis  à  côté  l'un  de  l'autre,  sur  une  sorte  de 
canapé  à  pieds  sculptés,  qui  leur  est  commun.  Le  ma- 
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rinier,  placé  à  droite,  est  imberbe,  à  cheveux  courts,  et 
vêtu  d'une  tunique  et  d'une  saie  à  capuchon  pourvue 
d'un  bourrelet  autour  du  cou.  Il  tient  de  la  main  gauche 
une  bourse.  Sa  femme,  à  demi  drapée  dans  un  man- 
teau agrafé  sur  l'épaule  droite,  porte  une  robe  longue 


et  un  corsage  collant.  Un  curieux  accessoire  de  toilette, 
comparable  à  un  corset,  fait  le  tour  des  bras.  Des 
incrustations  le  décorent.  La  défunte,  dont  l'épitaphe 
préparée  d'avance  n'indique  pas  l'âge,  est  parée  d'un 
collier  formé  de  deux  rangs  de  perles  et  d'un  médaillon 


circulaire  avec  pendeloques.  Elle  lient  de  la  main  droite 
un  objet  rond,  pomme  ou  peloton  de  laine,  de  l'autre 
main  un  fuseau  et  peut-être  un  bouquet,  mais  plutôt 
une  quenouille.  Sur  ses  genoux  est  un  petit  chien  por- 
tant au  cou  une  clochette.  Au  second  plan,  entre  les 
deux  époux,  est  représenté  Primus  (ou  Satto)  dont  on 
n'aperçoit  que  le  buste.  Le  défunt,  vêtu  d'une  tunique, 
tient  de  la  main  droite  contre  sa  poitrine  un  objet 
plat  en  forme  de  disque,  qui  pourrait  être  un  gâteau; 
il  ne  s'agit  pas  d'une  huila. 


BAS-RELIEFS. 


5816.  Base  de  colonne,  trouvée  à  Mayence.  Au 
Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  o  m.  56;  largeur, 
0  m.  By;  épaisseur,  o  m.  do. 

Becker,  Rôm.  Imchr.,  p.  i35,  n"  Saa.  —  K.  Schumacher, 
Mainter  Zeitschr.,  I  (1906),  p.  saa  (gveyares) ;  Altertiimer,  V 
(1911),  p.  83  et  pi.  XVI. 

Frondeur.  Le  personnage,  coiffé  d'un  casque  rond, 
pourvu  d'un  couvre-nuque  et  de  couvre-joues,  est  vêtu 
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d'une  tunique  paraissant  de  cuir,  les  bras  et  les  jambes 
nus.  11  est  armé  d'une  épée  courte  portée  en  sautoir  du 
côté  gauche,  et  tient  de   la   main   droite  une  fronde, 


de  l'autre  main  un  bouclier  cylindrique.  Ce  bouclier 
était  décoré  d'un  foudre  entre  deux  cartouches  ailés  qui 
contenaient  peut-être  une   inscription   poinio   fournis- 


sant le  numéro  d'une  légion.  Les  autres  faces  de  la 
base  ne  sont  pas  sculptées.  (Voir  les  n°'  58 18,  6819 
et  5899.) 


5817.  Fragment  d'oscillum,  de  provenance  non  in- 
diquée. Au  Musée  de  Mayence.  Calcaire  commun.  Dia- 
mètre, environ  0  ra.  38;  épaisseur,  0  m.  08. 


Becker,  Rôm.  Inschr.,  p.  i35,  n°  336. 
Coq  picorant  une  grappe  de  raisin. 


5818.    Bloc   découvert  en   1911,  «  beim   Ausheben 
der  unterstein  Schicht  der  rômischen  Stadtmauer  am 
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Gautor,  gegenûber  dem  Hause  Kâstrich,  nr.  i  n  [kôbb.]. 
Au  Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  o  m.  84;  lar- 
geur et  épaisseur,  o  m.  G  i . 


Gnivurt!  lirée  de  Korbw.  —  Schujiaciier,  Verieichiiis  der 
Abgiisse  uiul.  mkhiigeren  Pkulogr.  mil  Germ.-Darslill.,  p.  i3, 
n"  aofl.  —  KoRBER,  Mainier  Zeitschr.,  VII  (1912),  p.  i  (gra- 
vure). 

Barbares  captifs  attaches  par  le  cou  à  une  même 
chaîne.  Les  deux  personnages  sont  imberbes,  debout, 
les  jambes  croisées,  les  mains  liées  derrière  le  dos;  ils 
n'ont  pour  vêtement  qu'un  mantelet  qui  leur  couvre  les 
épaules. 


5819.  Bloc  découvert  en  1  9 1 1 ,  au  même  lieu  que 
la  piorre  décrite  sous  le  numéro  précédent.  Au  Musée. 
Calcaire  commun.  Hauteur,  o  m.  88;  largeur,  0  m.  61  ; 
épaisseur,  0  m.  By. 

Gravure  tirée  de  Kôrber.  —  Korber,  Maimcr  Zeitschr.,  VII 
(1912),  p.  5  (gravure). 

Soldat  romain.  Le  personnage,  coiffé  d'un  casque 
rond,   marche  vers  la   gauche;    il   a   le    bras  gauche 


passé  dans  son  bouclier  et  porte  de  la  main  droite  un 
pilum,  de  l'autre  main  deux  javelines.  Ses  jambes  pa- 


raissent protégées  par  des  cnémides.  (Voir  les  n°'  58 1 G 

et  5899.) 

5820.  Buste  de  provenance  non  indiquée.  Au  Musée 
de  Mayence.  Grès.  Hauteur,  o  m.  28. 


Homme  imberbe;  probablement  un  ex-voto.  (Voir  les 
n"'  23/18,  28/19  et  3877.) 
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5821.   Colonnette  connue   depuis   le   xvi'  siècle,   et 
retirée   en    1771    des    anciens    remparts.   Au    Musée 
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de   Mayence.    Grès.    Hauteur,    0    m.    Sa;    diamètre, 
0  m.  /io. 


Gravure  tirée  Je  Korber.  —  Haug,  Westd.  Zeitschr.,  IX 
(1890),  p.  3a.  —  Korber.  Mainzer  Zeitschr.,  VI  (1911), 
p.  i4o  (gravure). 

Génie  et  divinités  des  jours  de  ia  semaine.  Le  Génie 
est  figuré  debout ,  le  torse  nu ,  les  jambes  entourées  d'un 
manteau  dont  les  pans  sont  ramenés  sur  l'épaule  et  le 
bras  gauches,  chaussé;  ii  tient  de  la  main  gauche  une 
corne  d'abondance  remplie  de  fruits  et,  de  l'autre  main, 
verse  le  contenu  d'une  patère  sur  un  autel  en  forme  de 
balustre.  Les  divinités  des  jours  de  la  semaine,  repré- 
sentées en  buste  dans  des  niches,  sont,  de  gauche  à 
droite  :  Saturne,  tenant  de  la  main  droite  une  harpe; 
le  Soleil,  radié,  portant  un  fouet;  la  Lune,  coiffée  d'un 
croissant,  accompagnée  d'un  sceptre;  Mars,  casqué, 
tenant  de  la  main  droite  une  lance;  Mercure,  auprès 
d'un  caducée;  Jupiter  barbu,  portant  de  la  main  gauche 
un  sceptre;  Vénus,  tenant  de  la  main  gauche  un  miroir. 
Saturne  et  la  Lune  sont  drapés;  Vénus  est  nue;  les 
autres  divinités  ont  les  épaules  couvertes  d'un  manteau. 
La  colonnette  a  fait  probablement  partie  d'un  monu- 
ment consacré  à  Jupiter. 


5822.  Bases  de  colonnes  trouvées  à  Mayence  en 
1899.  Au  Musée.  Calcaire  commun.  Hauteurs,  0  m.  89 
et  0  m.  86;  largeurs  et  épaisseurs,  0  m.  ()2. 


L.  LiNDENSCiiMiT,  Wcstd.  Zcitschr.,  XVIII  (1899),  p.  896  et 
pi.  X.II,  11°  4.  —  K.  Schumacher,  Mahizer  Zeitschr.,  1  (1906), 
p.  aî2  (gravure);  V  (1910),  p.  11  (gravure);  Allertûmer,  V 
(1911),  p.  83  et  \)\.  XVI.  —  F.  KoEPP,  Die  Rômer  in  Deutsch- 
land,  p.  i3o  (gravures). 


Sur  une  des  bases,  soldats  romains  au  combat.  L'un  et 
l'autre  sont  imberbes  et  coiffés  d'un  casque  rond  pourvu 
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d'un  couvre-nuque  et  de  couvre-joues.  Un  poisson  décore 
du  côté  droit  la  calotte  du  casque.  Un  autre,  par  symé- 
trie, devait  exister  du  côté  gauche.  Les  personnages, 
chaussés  de  brodequins,  ont  les  jambes  et  les  bras  nus. 
Celui  de  droite  est  vêtu  d'une  tunique,  probablement  de 
cuir,  et  d'un  manteau.  Il  tient  delà  main  droite  une 


épée,  de  l'autre  main  un  bouclier  cylindrique  décoré 
d'un  foudre  ailé.  L'autre  combattant  ne  paraît  vêtu 
que  d'une  tunique.  Il  porte  de  la  main  droite  une  lance 
qu'il  appuie  contre  son  épaule,  et,  de  l'autre  main  ten- 
due en  avant,  un  bouclier  de  même  forme  que  celui  de 
son  compagnon.  Sur  l'autre  base,  soldats  romains  en 


aii::;i--;!nr"i4l'.r  '^"'S»^<c,;y-  --' 


f  i 


marche.  Les  personnages  sont  chaussés  et  tête  nue. 
L'un  d'eux,  paraissant  vêtu  d'une  tunique  et  d'une  cui- 
rasse, porte  son  casque  sur  la  poitrine  et  tient  de  la 
main  droite  un  pilum  qu'il  appuie  contre  son  épaule,  de 
l'autre  main  un  bouclier  cylindri(iue.  Son  compagnon, 
se  retournant  comme  pour  lui  donner  des  ordres,  est 
vêtu  aussi  d'une  tunique;  il  a  les  épaules  couvertes 
d'un  mantelet  et,  des  deux  mains,  tient  une  enseigne. 


Les  pierres  peuvent  provenir  du  praetorium  du  camp 

de  Mayence.  (Voir  les  n°'  58i6,  58 1 8  et  6819.) 


5823.  Fragment  de  cippe,  découvert  à  Mayence  en 
1907.  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  1  m.  70;  largeur, 
0  m.  ^8;  épaisseur,  0  m.  34. 

KôRBER,  Mainzer  Zeitschr.,  III  (1908),  p.  2  (gravures). 
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Homme  assis,  drapé,  de  face,  dans  une  niche,  tenant 
de  la  main  droite  sur  ses  genoux  un  objet  peu  recon- 
naissabie,  ressemblant  à  une  pomme  de  pin;  de  l'autre 
main,  un  sac  de  monnaies.  Devant  lui,  les  traces  d'un 
chien.    Du   côté  droit,   une  danseuse,  un  bracelet  à 
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peinte;  quelques  creux  ont  conservé  des  restes  de  couleur 
rouge. 


chaque  bras,  montée  sur  un  autel  décoré,  par  devant, 
d'un  Atlis.  La  niche  est'  arrondie  et  cannelée  en  forme 
de  coquille.  Le  côté  gauche  de  la  pierre  manque;  il  con- 
tenait apparemment,  par  devant,  un  autre  personnage 
et,  sur  le  côté,  une  autre  danseuse.  Il  peut  s'agir  du 
monument  funéraire  de  deux  époux.  La  sculpture  a  été 


5824.  Stèle  découverte  en  1881,  «bei  den  Kanal- 
arbeiten,  in  der  Rosengasse»  [kell.].  Au  Musée.  Cal- 
caire commun.  Hauteur,  1  m.  58;  largeur,  0  m.  72; 
épaisseur,  0  m.  2  5. 


C.  l.  L.,  XIII,  7070.  —  Mainier  Journal,  1881,  11°  173.  — 
Mninzcr  Taghlatt,  1881,  11°  178  (d'où  Wrstd.  Korr.-BL,  I 
[1882],  p.  9). —  Mniiner  Zekunir ,  1881,  n°  fjlt. —  Keller, 
Bonner  Jahrh.,  LXXII(i88i),  p.  137;  Inschr.,  p.  21,  n°  246  «. 

—  VVoLTERS,  Bonner  Jahrb.,  LXXIV  (i883),  p.  ai  (gravure). 

—  BuËCHELER,  AnlhoJ.,  II,  p.  464,  n°  1007.  —  Koepp,  Die 
Borner  In  Deutschîand,  f.  161  (gravure). 
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Berger  debout,  vêtu  d'une  tunique  courte,  les  bras  et 
les  jambes  nus,  conduisant  un  troupeau  de  cinq  brebis 
marchant  vers  la  droite  entre  deux  arbres.  Le  person- 


nage, devant  lequel  est  un  chien  assis,  tient  de  la  main 
droite  un  petit  fouet.  Au-dessus  du  bas-relief,  l'inscription 
en  partie  versifiée  :  lucundus,  M{arcî)  Terenli{ij  lilberlus) , 


pecuarms.  —  Praeteriens ,  quicumque  legis,  consiste,  vialor, 
—  et  vide  quant  indigne  raptus  inane  querar;  —  Vivere  non 
polui  plures  Iriginta  per  annos,  —  Nam  er[i)puit  servos 
(=  servus^  mihi  vilam  et  ipse  —  praecipilem  sesse  (=  sese) 
(leiecil  In  amnem;  - —  Apstulit  hiiic  Moenus  quod  domino 
eripuil  ;  —  Palronusde  sua  posait.  Dans  le  fronton  de  la  stèle, 


entre  deux  roses,  un  vase  à  deux  anses  d'oîi  sortent  deux 
rameaux.  Deux  acrotères  sont  figurés  par  des  palmettes. 


5825.  Table  découverte  à  Mayeiice  en  1870,  «bei 
den  Erdarbeiten  auf  dem  Gutenbergsplatz»  [beck.].  Au 


Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  92  ;  largeur,  o  m.  /i8;  épais- 
seur, 0  m.  20. 


Mainzer  Journal,  Suppl.  au   n°  101  du   1"  mai  1873. 
Becker,  Rôm.  Inschr.,  p.  i36,  n°  35a. 
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A  droite,  un  Bon  Pasteur;  à  gauche,  un  pécheur 
d'àmes.  Les  deux  sujets  sont  séparés  par  une  colonnette. 
Le  Bon  Pasteur,  vêtu  d'une  tunique,  est  assis,  tourné 
vers  la  droite,  et  tient  de  la  main  droite  une  houlette. 
Un  bélier  et  une  brebis,  placés  au  pied  d'un  arbre,  l'ac- 
compagnent. A  gauche,  le  pêcheur  d'àmes,  vêtu  d'une 
exomide,  assis  également  mais  tourné  vers  la  gauche, 
tient  une  ligne.  Les  deux  personnages  sont  barbus.  La 
tablette  a  pu  former  l'un  des  petits  côtés  d'un  sarcophage 
chrétien.  (Voir  le  n°  io.) 


5826.  Stèle  mutilée,  de  provenance  locale.  Au  Musée 
de  Mayence.  Grès.  Hauteur,  o  m.  iy  ;  largeur,  o  m.  35  ; 
épaisseur,  cm.  i  5. 


Gravure  tirée  de  Reeb.  —  W.  Reeb,  Festschr.,  p.  48  el 

pi.  III,  II"  2. 

Jupiter  et  Junon,  assis,  de  face.  Le  dieu,  placé  à 
droite,  a  le  torse  nu  et  les  jambes  couvertes  d'un  man- 
teau, le  pied  droit  posé  sur  un  globe;  il  tient  de  la 
main  droite  un  sceptre,  de  l'autre  main  un  foudre;  à  sa 
gauche  sont  les  traces  d'un  aigle.  La  déesse  est  drapée 
et ,  de  la  main  gauche ,  porte  une  torche. 


5827.  Gippe  en  forme  d'autel,  avec  base  et  cou- 
ronnement,  découvert  au    mois  de   septembre    i86i 


au  nord  de  la  ville.  Au  Musée.  Grès  rouge.   Hauteur, 
•>.  mètres;  largeur,  o  m.  77  ;  épaisseur,  0  m.  5o. 


C.l.L,  XIII,  6808.—  Grotefend,  Bonner  Jahrb.,  XXXll 
(1862),  p.  86  (d'où  Hdebner,  Bull.  deW  Irist.  di  corr.  archeol. 
1862,  p.  224). —  Klein ,  .Watnier  ZeifecAr. ,  II(i863),p.  323. 
n»  16a.  —  Philolog.,  XX  (i863),  p.  535.  —  Bonner  Jakrh., 
XXXVI  (i864),  p.  io5.  —  Steiner,  Codex  inscript.,  V  (i864), 
p.  22,  n°  36i6.  —  Brambach,  C.  /.  Rh.,  n°  io5q  (d'où  Bukche- 
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LEK,  AnlhoL,  II,  p.  766,  11°  iSgo).  —  Becker,  Rôm.  Iiischr., 
p.  83,  n"  aiy. 

A  la  partie  supérieure  du  cippe,  dans  une  niche, 
entre  deux  rosaces  formant  acrotères  et  deux  rameaux 


fleuris,  un  Amour  ailé,  debout,  de  face,  à  cheveux 
longs  et  bouclés,  un  manteau  sur  le  bras  gauche, 
portant  de  la  main  droite  baissée  peut-être  une  fronde, 
de    l'autre   main    une    houlette.    Au-dessous,   sur    le 


dé  du  cippe,  diins  un  encadrement  de  moulures  et 
d'olives,  l'inscription  :  Aram  D(iis)  M{anibus)  el  iniio- 
cenliae  Ilipponici,  servi  Dignillae  (iixoris)  Iun(iîj  Pasloris, 
leg[atî)  leg(ionis)  .xxii,  Pr{imigeniae) ,  p{jae),  /(idelisy, 
Hedyepes  et  Genesia ,  parentes.  —  Ut  pr'tmum  ndolevil 
pollens  vinbus,  décora  facie,  —  Cupidinis  os  hahilitmnue 


gcrens,  —  nec  metuam  dicere  Apotlineus,  —  liuic  expletis 
ter  eentuni  1er  denisque  diebiis  —  invisae  (««nt)  Parcae 
SoUemnem  celebrare  diem,  —  imnqm  ut  esset  gratus 
amicis,  —  mmdia  superum  fess(rt)i'/<  nmnri.  Au-dessus 
de  la  niche,  une  boule.  Sur  chaque  face  latérale,  un 
laurier. 


HAS-nELIEFS. 
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5828.  Cippe  en  forme  d'autel,  en  deux  parties,  dë- 
couvert  à  Mayence  en  1861.  Au  Musée.  Calcaire  com- 
mun. Hauteur,  1  m,  5i  ;  largeur,  0  m.  y 9  ;  épaisseur, 
0  m.  lik. 


C.I.L.,  XIII,  7113.  —  Grotefknd,  Bonner  Jahrb. ,  XXXM 
(i86q),  p.  83  (d'où  Hcehner, /}«//.  dell'  Inst.  archeoL,  i86->. 
p.  2a3). —  Klein,  Mainzer  Zeitschr.,  II  (i863),  p.  826;  Philol. , 
n.  s.,  ni  (i863),  p.  535.  —  Steiner,  Codex inscript. ,  V  (i864), 
p.  19,  n°  36i4.  —  Brambach,  C.  f.  Bh.,  n"  io53.  —  Becker, 


Rôin.  Inschr.,  p.  81,  n*  a/ia.  —  Bïcheler,  AnthoL,  II  (i885). 
p.  101,  n°  aie.  —  OsiANDER,  Nettes  Korr.-Bl.  fir  die  Gel.-  und 
Realschulen  Wûrtf.,  VU  (1900),  p.  452;  VIII  (1901),  p.  88.— 
KoEPP,  Die  Rimer  in  Deutschland,  p.  16a  (gravure). 

Enfant  nu,  assis  sur  un  coussin  à  gauche,  tendant  la 
main  droite  vers  une  corbeille  de  fleurs  à  demi  renversée 
dans  un  bouquet  d'acanthe.  Le  petit  personnage  tient 
de  la  main  gauche  peut-être  une  fleur,  mais  plutôt  un 
jouet.  Derrière  lui,  une  plante  stylisée  sur  laquelle  est 


un  oiseau.  Au-dessous  du  bas-relief,  l'inscription  :  D(tis) 
Mianihus)  ;  Telesphoris  el  mantvs  eius  parentes  filine  diil- 
clssvnae.  —  Queri  necesse  est  de  piiellula  dulci;  —  ne  tu 
fuisses,  si  fulura  tam  grata  —  brevi  reverti,  unde  nobis 
édita,  —  nativom  esset  et  parenlibus  luctu;  —  setnissem  mnn 
vixit  et  dies  octo  :  —  Rosa  simul  Jlorwtt  et  statnn  pernt.  ].c 
couronnement  du  cippe  est  orné  do  fleurs  disposées  en 
quinconce  entre  des  baguettes,  el  d'un  masque  humain 
à  barbe  de  feuillage,  entre  deux  cornes  dont  chacune 
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contient  une  rose.  Sur  chaque  face  latérale,  un  laurier 
et,  au-dessus,  un  bouclier  d'amazone  entouré  de  ru- 
bans. (Voir  le  n"  5834.)  La  pensée  qu'exprime  le  der- 
nier vers  se  retrouve  dans  Malherbe. 

5829.  Fragment  de  bloc,  trouvé  à  Mayence  en  189  g. 
Au  Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  0  m.  78;  lar- 
geur, 0  m.  5o;  épaisseur,  0  m.  3o. 


L.  LiNDENscHHiT,  Wcstd.  Zeitschr. ,  XVIII  (1899),  |).  896]  et 
jil.  XII,  11°  3.  —  K.  ScHCMACHER,  Matiizer  Zeitschr.,  I  (1906), 
p.  93  (gravure);  Âttertimer,  V  (1911),  p.  82  et  pi.  XVI; 
Mainzer  Zeitschr.,  IV  (1909),  p.  9  et  pi.  II,  n*  10;  Yerieichnis 
(1er  Ahgiisse  und  wichlig.  Photogr.  mit  Germ.-Darstellungen ,  p.  la 
(gravure).  —  Fr.  Koepp,  Die  Rômer  in  Deutschland,  p.  i3i 
(gravure). 

Barbare  captive;  probablement  une  Germaine.  Le  per- 
sonnage est  assis  à  droite,  la  tête  penchée  et  soutenue 
de  la  main  gauche.  Le  coude  gauche  prend  appui  dans 
la  main  droite  ramenée  devant  le  corps.  Les  cheveux 
sont  partagés  sur  le  milieu  du  front  en  deux  mèches 
flottantes,  qui  couvrent  les  épaules  et  se  rejoignent 
en  pointe  sur  la  poitrine.  Le  vêtement  se  compose 
d'une  sorte  de  justaucorps,  paraissant  fait  de  pièces 


taillées  en  losange,  et  d'un  manteau  couvrant  la  tête. 
Les  pans  de  ce  manteau  sont  ramenés  sur  les  jambes. 
La  pierre,  complète  à  gauche,  est  brisée  du  côté 
droit. 

5830.  Cippe  mutilé,  découvert  à  Mayence  en  1888, 
«an  der  Bôschung  der  neuen  Anlage,  gegenûber  der 
Eisenbahn-Uberfûhrung»  [kôrb.].  Au  Musée.  Grès  gri- 
sâtre. Hauteur,  a  m.  10;  largeur,  o  m.  64;  épaisseur, 
0  m.  25. 
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C.  7.  L.,  XIII,  6977.  —  Keller,  Weilà.  Korr.-BL, 
VIII  (1889),  p.  169.  —  KoRBER,  Imchr.,  p.  43,  n"  5a 
(gravure). 

Dans  le  champ,  l'inscription  :  D(iis)  Ma(mhus); 
C{atusj  Valerius  Secundus,  mil(es^  leg(tonis)  xxii  prlimi- 
geniae)  p(iaej  f(idelis),  stip(endiorum)  xxr;  Val{eriu$)  Ye- 
ranius  fratri  f(aciendunij  c(uravii).  Au-dessus,  une  urne 
gardée  par  deux  griffons  affrontés;  celui  de  droite  a 
disparu  presque  entièrement.  Deux  dauphins,  la  tête  en 
bas,  sont  figurés,  un  de  chaque  côté  de  l'épitaphe,  à 
hauteur  des  deux  premières  Ugnes. 


5831.    Statue    mutilée,  découverte   à    Mayence    en 
911,  près  de  la  Gautor.  Au  Musée.  Grès.   Hauteur 

■  43. 
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o   m.    5i  ;    largeur,     o    m.   ali  ;    épaisseur,    environ 
0    m.   3o. 


Gravare  tirée  de  Kôrber. 
(igia),  p.  19  et  pi.  II,  n°  3. 


KôKDER,  Mainzer  Zeilschr.,  Vil 


Jupiter  assis  sur  un  trône,  le  torse  nu,  le  pied  droit 
posé  sur  un  globe.  La  tête,  les  bras  et  les  jambes  man- 
quent. Le  dieu  paraît  avoir  tenu  de  la  main  gauche  un 
sceptre,  de  l'autre  main  un  foudre.  La  statue  surmontait 
sans  doute  une  colonne. 

5832.  Statue  mutilée,  de  provenance  non  indiquée. 
Au  Musée  de  Mayence.  Calcaire  commuu.  Hauteur, 
o  m.  70. 


Amour  nu,  debout,   les  jambes  croisées.    Le   per- 
sonnage, appuyé  sur  un  tronc  d'arbre,  tient  de  la  main 


droite  une  couronne.  La  pierre  peut  avoir  fait  partie  de 
la  déconition  d'un  tombeau. 

5833.  Blocs  découverts  à  Mayence,  dans  les  fon- 
dations des  anciens  remparts.  Au  Musée.  Pierre  com- 
mune. 


a.  Hauteur,  0  m.  /i5;  largeur,  0  m.  80;  épaisseur, 
0  m.  3o. 


h.  Hauteur,  0  m.  /i5:  largeur,  0  m.  78;  épaisseur, 
0  m.  3o. 
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c.   Hauteur,  o  m.  55;  largeur,  i  m.  lo;  épaisseur, 
0  m.  35. 

C.  I.  L.,  X!II,  7068.  —  Lkhke,  Gesarnm.  Schr.,  II,  p.  898, 
n°  334  et  pi.  V,  n°'  i4  à  16.  —  Steinku,  Codex  insciiiil.,  I 


(i85i),  p.  i46,n°  32i2.  —  Roach  Smith,  Colleet.  aniiqua,  p.  36 
et  pi.  XXXI.  —  Brambach,  C.  /.  Rh.,  n°  1096.  —  Beckf.r,  Rom. 
Inschr.,  p.  ^5,  n°  aSi .  —  L.  Lindensciimit,  Alteiiiimer,  V  (191  1), 
p.  iao  (gravure).  —  Salonion  Reinacii,  Répeii.  de  rolie/s,  II, 
p.  71. 


Sur  un  des  blocs,  un  homme  vanne  du  blé;  une  femme 
en  porte  une  charge.  Du  côté  droit  est  un  homme  debout, 
les  jambes  croisées.  Sur  un  second  bloc,  deux  hommes 


barbus  chargent  des  tonneaux;  un  autre  personnage  les 
suit,  portant  sur  la  tête  un  fardeau  peu  reconnaissable. 
Une  troisième  pierre,  complète  de  tous  les  côtés,  repré- 


sente un  chargement  de  navire.  Deux  hommes,  portant 
chacun  une  outre  de  vin  ou  un  sac  de  blé  sur  leurs 
épaules,  marchent  vers  la  droite;  un  autre,  derrière  eux, 
est  agenouillé  sur  le  sol  et  cherche  à  soulever  son  fardeau. 
Deux  hommes  descendaient  du  navire  en  passant  sur 
une  planche  qui  le  relie  à  la  terre  ferme;  il  ne  reste  plus 
que  la  partie  inférieure  de  l'un  de  ces  hommes  et  le  pied 
droit  de  l'autre.  Au-dessous  du  bas-relief  est  un  lion 
marin  tourné  vers  la  gauclie.  Tous  les  hommes  ont  les 
jambes  nues  et  sont  vêtus  d'une  tunique.  Une  quatrième 
pierre,  découverte  en  même  temps,  contient  les  restes 
de  l'épitaphe  d'un  negotiator.  Il  se  peut  que  tous  ces  blocs 


aient  fait  partie  d'un  même  monument  rappelant  ceux 
d'Igel  et  de  Neumagen. 


5834.  Cippe  découvert  à  Mayence  en  1861.  Au 
Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  1  m.  Sa;  largeur, 
0  ni.  yS;  épaisseur,  0  m.  5o. 

C.  1.  L.,  XIII,  7114. —  Matnzer  Wochenhlatt ,  17  sept.  1861. 
—  GnoTEFEND,  Ronner  Jahrb.,  XXXII  (1862),  p.  83.  —  Klein, 
Mainzer  Zeitschr.,  II  (i863)jp.  3()9,  n°  i64.  —  Steiner,  Codex 
imcript.,  V  (i864),  p.  9i,n°36i5.  —  Brambach,  C.I.RIi., 
n°  io54.  —  Becker,  Rôin.  Inschr.,  p.  80,  n"  aii.  —  Koei'i», 
Die  Rômerin  Deutschland,  p.  16a  (gravure). 


342 


MAYENCE. 


Enfant  nu,  assis  sur  un  coussin,  à  gauche,  levant 
la  tète  et  tendant  la  main  droite  vers  une  corbeille  de 


(leurs  à  demi  renversée.  Le  petit  personnage  tient  de 
l'autre  main  la  tige  d'une  fleur  ou  le  manche  d'un  jouet. 


Au-dessous  du  bas-relief,  l'inscription  :  D{m)  M{anibus); 
Telesphoris  et  mnritus  eim  parentes  filme  didcimmie.  (Voir 
le  n"  58a8.) 


5835.  Stèle  découverte  en  1 85  i  à  Klein wlnterriheim, 
près  de  Mayence.  Au  Musée  de  Mayence;  moulage  au 
Musée  de  Saint-Germain.  Pierre  commune.  Hauteur, 
3  m.  36  ;  largeur,  o  m.  ■ja  ;  épaisseur,  o  m.  29. 

C.  /.  L.,  XIII,  7a55.  —  Braun,  Bonner  Jahrb. ,  XVI  (i85i), 
p.  i36  (d'où  GkVEOoyi,  Bull.  deW  Imt.  archeol.,  i856,  p.  58). 
—  Darmstâdter  Zeitung,  i85i,  n"  87.  —  Rheiiiische  Blnlter  {Bei- 
bliiit  du  Mainier  Journal),  i85i,  n"  36,  p.  \kZ.  —  Wanderer 
{Bciblait  de  la  Nass.Allg.  Zeitung),  i85i,  n"  67  et85.  —  Becker, 
Maiiuer  Zeitsckr.,  II  (1859),  p.  200,  n°  3o;  Rôm.  Insckr., 
p.  5o,  n"  167.  — Mainier  Wochenbi,  1887,  p.  767,  n°  i4. — 


Grotefend,  Imp.  rom. ,  p.  65. —  Steiner,  Cndex  inscripl.,  II 
(i85i),  p.  363,  n°  1687.  —  L.  Lwdenschmit,  Altertimimr, 
I  (1861),  pi.  IV,  n"  1,  Tracht,  p.  ai  et  pi.  V,  n°  1.  — 
Brambach,  C.  /.  Bh.,  n°  928.  —  A.  Mïller,  Dus  ànfrvlum  mili- 
tiae{i8']^),  p.  10,  n°  3.  —  Oehler,  Bilder  Atlas,  p.  ig  et  pi.  II, 
n°  7.  —  Salomon  Reinach,  Bépert.  de  reliefs,  II,  p.  78,  n"  a  ; 
Catal.  du  Musée  de  Saint-Germain,  I  (1917),  p.  908.  —  Kôbber, 
Mainzer  Zeitschr.,  XI  (  1916),  p.  56  et  pi.  I\,  n°  3. 

Soldat  légionnaire,  imberbe,  à  cheveux  courts,  de- 
bout de  face  dans  une  niche.  Le  personnage  est  vêtu 
d'une  tunique  et  d'un  manteau  agrafé  sur  l'épaule  droite  ; 
il  a  les  avant-bras  et  les  jambes  nus,  et  les  pieds  chaussés 
de  caligae.  Un  ceinturon,  garni  d'ornements  de  métal, 
supporte  une  épée  longue  et  un  glaive  court.  Le  four- 
reau de  l'épée  tient  au   ceinturon  ;  celui  du  glaive  est 
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pourvu  de  deux  belières.  Six  bandes  de  cuir  destinées  à 
protéger  le  ventre,  ornées  de  cious  de  métal  et  de  fer- 
rets,  tombent  par  devant  jusqu'au  bas  de  la  tunique; 
une  autre  bande  plus  petite  est  sur  la  cuisse  gauche.  Le 
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soldat  tient  de  la  main  droite  un  pilum,  de  l'autre  main 
un  double  rouleau;  à  sa  gauche,  en  partie  cachée  un 
bouclier  ovale  qui  paraît  porté  sur  le  dos.  Des  lions 
accroupis  servent  d'acrotères.  Au-dessous  du  bas-relief, 
l'inscription  :  P[ubUus)  Flavoleius,  P{ubliî)  j[ilius) ,  Pol(lia 
tribu),  Mutina,  Cordus,  mil(es)  }eg(ionis)  xiiii  Gem{inae), 
h{ic)  s{itus)  e(s<)';  ann(orum)  xuii,  stip(endiorum)  xxiii; 
C{nius)  Vihennius,  L[ucii)  J{ilius) ,  ex  t(cstamento)fec{it). 


5836.  Stèle  mutilée,  retirée  en  1781  des  vieux 
remparts  de  Mayence.  Au  Musée  de  Mannheim.  Pierre 
commune.  Hauteur,  a  m.  10;  largeur,  0  m.  89:  épais- 
seur, 0  m.  3 9. 


Gravure  tirée  de  Kôrber.  —  C.  1.  L.,  XIII,  6778. —  Frciis, 
Aile  Gesch.  von  Mainz,  I,  p.  a33  (d'où  Brambach,  C.  I.  Rh., 
n*  1258).  —  Becker,  Borner  Jahrb. ,  XLIV  (1868),  p.  a54.  — 
Hadg,  Die  rôm.  Denksteine  des  Grossherzogl.  Antiq.  in  Mannheim 
(1877),  p.  !ih,  n°  57.  —  Kôrber,  Mainzer  Zeitschr.,  VIII-IX 
(1913-1914),  p.  39  et  pi.  IV,  n"  4. 

Femme  assise,  drapée;  de  part  et  d'autre  de  la  tête, 
l'inscription  :  Celima,  Solimutif[ilia).  Monument  funéraire. 

5837.  Fragment  de  table  de  provenance  non  indiquée. 
Au  Musée  de  Mayence.  Grès  rouge.  Hauteur,  1  m.  3  1  ; 
largeur,  0  m.  85;  épaisseur,  o  m.  16. 

Becker,  Die  Rôm.  Inschr.,  p.  i35,  n°  396. 

Femme  nue,  debout,  tenant  une  écharpe;  probable- 
ment une  danseuse.  Devant  elle,  sur  une  partie  de  la 
pierre  formant  pilastre,  une  plante  stylisée  sortant  d'un 
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vase  à  deux  anses;  au-dessus  de  cette  plante,  un  culot 
supportant  un  buste  très  dégradé.  Au-dessous  de  la 
femme  nue,  dans  un  second  registre,  les  restes  d'un 
cheval   tourné  vers  la   gauche.    La  pierre  a  dû  faire 


partie  d'un  monument  funéraire,  celui  peut-être  d'un 
soldat. 


5838.  Stèle  rectangulaire,  découverte  en  1 834 ,  dans 
la  Hesse  Rhénane,  entre  Dienheim  et  Ludwigshôhe.  Au 
Musée  de  Mayence;  moulage  au  Musée  de  Saint-Ger- 
main. Calcaire  commun.  Hauteur,  2  m.  /i5;  largeur, 
o  m.  85;  épaisseur,  o  m.  Sa.. 

C.  /.  L.,  XIII,  • —  Braon,  Maini^r  Zeitung,  i834,  n°'  26a 
et  a65;  Grossheriogl.  Hess.  Zeitung-,  i834,  n°  3o6  ;  Preussische 
Staatsieilung,  8  nov.  i834.  —  Lehne,  Gesamm.  Schr.,  II, 
p.  997,  11°  aya.  — SteuIer,  Codex  imcripl.,  I  (i85i);  p.  276, 
n°  583.  —  Kellbrman»,  Vigilum  mma».  lalevcula  Caelimontann 
(/mo  (Home,  i835),.p.  66,  11°  94i;  Rhein.  Provinzial- blàtter, 
1839,  n°  99,  p.  a32.  —  Klein,  Bie  hess.  Liidwigsbahn,  p.  7a. 
—  Orelm-Hepjzen,  Inscript,  lai.,  III,  p.  3^4,  n°  Gyai.  — 
Maiiuer  Zeitung,  3°  série,  II,  p.  828,  n"  167;  —  Annalen  des 
Vereitts Jûr Nassauische  Atterlhutnsk.,  VII(i866),  p.  la.  —  L.  Lin- 
DENsniiMiT,  Tracht,p.  94  et  pi.  VIII,  n"  2.  —  Brambach,  C.I.fili., 


11°  915.  —  Mi'LLEii,  D(tii  cingulum  militiae,  p.  19,  n"  Sa.  — 
Recker,  liôm.  Imehr.,  p.  79,  n"  aaa.  —  Ll^DE^scll>llT,  Mainzer 
Zeilschr.,  III  (1908),  p.  i36  el  pi.  III  (couleurs  resliluées).  — 
Kôrber,  Mainzer  Zeilschr.,  XI  (1916),  p.  79(grav.).  —  Saloraon 
Reinach,  Catal.  du  Musée  de  Saint-Germain,  I  (1917),  p.  19^. 


A  la  partie  supérieure  de  la  stèle,  dans  une  niche  de 
forme  arrondie,  un  homme  imberbe,  le  défunt,  est  à 
demi  couché  sur  un  lit,  devant  une  table  à  trois  pieds 
chargée  d'une  coupe  à  pied ,  d'un  canthare  et  d'un  autre 
vase.  Le  personnage  est  drapé  et  tient  de  la  main  droite 
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peut-être  un  gobelet.  Au  pied  du  lit,  un  serviteur,  vêtu 
d'une  tunique,  debout,  les  bras  croisés.  Au-dessous, 
l'inscription  :  Siluis,  Atlonis  /l^lllus),  cq(ues^  alae  Plceti- 
t(inac),  anl^noruni^  xly,  sli]){en(horum)  xxir;  }i{cres)  j\a- 


ciendunij  c(uravlt).  A  la  partie  inférieure ,  un  soldat  coifTé 
d'un  casque,  vêtu  d'une  cuirasse  bordée  de  franges  et 
d'un  mantelet,  les  jambes  nues,  armé  d'une  lance  qu'il 
appuie  sur  son  épaule  gauche,  conduit  vers  la  (lr9ite 


un  cheval  sellé,  aux  formes  lourdes,  dont  la  croupière 
et  le  poitrail  sont  ornés  de  phalères.  A  la  selle ,  du  côté 
gauche,  un  bouclier. 


5839.  Table  de  provenance  non  indiquée.  Au  Muséb 
de  Mayence.  Grès.  Hauteur,  o  m.  38;  largeur,  o  m.  78; 
épaisseur,  0  m.  3o. 


Becker,  Rôm.  Inschr.,  p.  i3.^,  n"  33i. 
Scène  de  banquet.  Trois  hommes  barbus,  pareille- 
ment vêtus  d'une  tunique,  sont  à  demi  couchés  sur  un  lit. 


Devant  eux  est  une  table  chargée  de  mets.  Un  serviteur 
imberbe,  vêtu  aussi  d'une  tunique,  leur  apporte  à  boire 
et  à  manger.  Deux  des  hommes  tiennent  chacun  une 
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mappa  et  un  fjobelel.  Lu  pierre  o  dû  faire  partie  de  la 
décoration  d'un  monument  funéraire. 

5840.   Fragment    de    stèle,   découvert   à   Weisenau 
en  ic)o6,  «gegeniibor  dem  ôstlichea  Ende  der  Fried- 


hofsstrasse»  [kôrb.].  Au  Musée  de  Mayence.  Calcaire 
commun.  Hauteur,  o  m.  y 5;  largeur,  o  m.  53;  épais- 
seur, 0  m.  98. 

KôsBER,  Milimcr  Zeitschr.,  Il  (1907),  p.  96  (gravure). — 
Neko,  ibid.,  VllI-lX  (191 3-191 4),  p.  5o  (gravure). 


•^^ 


^. 


À 


Soldat  imberbe,  debout  de  face,  dans  une  nicbe,  vêtu 
d'une  tunique  serrée  à  la  taille  par  une  ceinture  et  d'un 
manteau  floltant  couvrant  les  épaules.  Le  personnage  a 
les  avant-bras  et  les  jambes  nus.  Il  tient  de  la  main 
droite  un  pan  de  son  manteau;  de  l'autre  main,  proba- 


blement des  tableltss.  Son  armement  se  compose  d'une 
épée  et  d'un  glaive  court  suspendus,  un  de  chaque  côté, 
à  un  ceinturon.  Le  glaive  court  a  des  belières.  Quatre 
lanières  de  cuir,  ornées  de  plaques  de  métal,  sont  reliées 
au  ceinturon  et  forment  comme  une  sorte  de  tablier  qui 
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protège  le  ventre.  La  partie  supérieure  de  la  stèle  est 
décorée  de  palmettes  figurant  des  ncrolères  et  de  deux 
roses  symétriquement  placées. 


5841.  Fragment  de  stèle  trouvé  à  Weisenau,  près 
de  Mayence.  Au  Musée  de  Maycnce.  Calcaire  commun. 
Hauteur,  o  m.  /ti;  largeur,  cn\iron  o  ni.  ac);  épais- 
seur, 0  m.  i-j. 


Becker,  Rôm.  hischr.,  p.  yi,  n"  aaS.  —  KiJRBEn,  Mainier 
Zeitschr.,  XI  (igtô),  p.  yô  (gravure). 

Epaule  et  bras  droits  d'un  cavalier  brandissant  une 
lance.  Derrière  le  cavalier,  un  iionime  à  pied,  dont 
il  ne  reste  plus  que  la  tête  imberbe,  portait  aussi  de 
la  main  gaucbe  une  lance  qu'il  appuyait  contre  son 
épaule.  Le  bas-relief,  contenu  dans  une  niche  bordée 
d'une  torsade,  était  de  même  type  que  ceux  décrits 
sous  les  numéros  0787  et  5853.  De  chaque  côté  de  la 
stèle,  à  la  partie  supérieure,  un  lion  rampant  servait 
d'acrotère. 


5842.   Stèle  à  sommet  Iriangiilairc,  trouvée  à  Weise- 
nau, près  de  Mayence,  en  1870.  Au  Musée  de  Mayence. 


Calcaire  commun.  Hauteur,  a  m.  i  5  ;  largeur,  0  m.  78  ; 
épaisseur,  0  m.  99. 


C.I.L.,  Xlll,  7101. —  MoMMSEN,  Archaeol.  Zeitung ,  n.  s. , 
111(1871),  p.  53. —  Becker,  Bonncr  Jahrb.,  LUI  (1878), p.  lig; 
}Um.  Inschi:,  p.  78,  n°  -idlt. 

Dans  un  encadrement  de  moulures,  l'inscription  :  Pusa, 
Troucilli  f[ilius),  nul^norum)  c\\  (^=  lxx?),  hic  sktis  est; 
Prisca,  Pusaie)  f[iUa),  an[)iorum)  x\x ,  hic  sita  est;  Vinda, 
Ategniomari  /[ilia),  hic  sila  futura  est,  an{riorurnj  lxxx. 
Au-dessus,  une  rose  dans  un  fronton  surmonté,  entre 

44. 


3^8 


MAYENCE. 


deux  disques,  d'un  ornement  lancéolé  et  de  palmettes. 
D'autres  palmettes  figurent  des  acrotères.  La  pierre  est 
épannelée  sur  les  côtés. 


5843.  Fragment  de  bloc  de  provenance  non  indii|uée. 
Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  o  m.  89;  largeur,  0  m.  67; 
épaisseur,  0  m.  2  5. 


Beckf.r,  Rôm.  Iitsclir.,  p.  i35,  n"  3  !7. 

Femme  debout,  drapée,  regardant  un  masque  qu'elle 
porte  devant  elle  des  deux  mains.  A  sa  gauche,  un  pi- 
lastre décoré  d'une  plante  stylisée.  Peut-être  une  Musc. 
La  pierre,  brisée  du  côté  gauche,  paraît  provenir  d'un 
tombeau. 


5845.  Fragment  de  statue,  de  provenance  non  in- 
diquée. Au  Musée  do  Mayenco.  Pierre  commune.  Hauteur, 


0  m.  !io . 


5844.  Fragment  de  provenance  non  indiquée.  Au 
Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  aB;  largeur,  0  m.  86;  épais- 
seur, 0  m.  o(j. 


Dauphin.  La  pierre  peut  avoir  fait  partie  de  la  déco- 
ration d'un  monument  funéraire. 


Adolescent;    vraisemblablement    un    dieu     que    le 
manque  d'attribut  ne  permet  pas  de  déterminer. 
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5846.   Fragment  de  provenance  inconnue.  Au  Musée 
de  Mayencc.  Pierre  commune.  Hauteur,  o  m.  5o. 


Pomme  de  pin.  Peut-être  le  couronnement  d'un  tom- 
beau. (Voir  les  n"  5098  et  6288. ) 

5847.  Fragment  de  stèle,  découvert  à  Mayence 
vers  1880,  ttbeim  Umbau  des  Gautoresji  [kôrb.].  Au 
Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  o  m.  /i  1  ;  largeur, 
o  m.  36;  épaisseur,  0  m.  9/1. 


Gravure  tirée  de  Kôrber.  —  Kôrber,  Mainzer  Zeitschr.,  VIII- 
IX  (1913-1916),  p.  ai  (gravure). 


Dans  le  fronton ,  un  dauphin  tourné  vers  la  gauche  ; 
à  l'extérieur  de  ce  fronton,  un  Triton  tenant  une  ancre; 
au-dessous,  les  restes  d'une  frise  de  boucliers.  Une  déco- 
ration symétrique  de  la  précédente  a  diî  disparaître  du 
côté  droit.  Entre  les  deux  dauphins  pouvait  être  une 
urne.  Monument  funéraire. 


5848.  Stèle  découverte  à  Alzcy  en  1872.  Au  Musée 
de  Mayence.  Grès  blanc.  Hauteur,  0  m.  G  1  ;  largeur, 
0  m.  20;  épaisseur,  0  m.  i5. 


Bëcker,  Rôih.  Inschr.,  p.  20,  n°  70. 

Génie  debout,  le  torse  nu,  les  jambes  couvertes  d'un 
manteau  dont  les  pans  sont  ramenés  sur  le  bras  gauche, 
chaussé  de  brodequins,  tenant  de  la  main  gauche  une 
corne  d'abondance,  et  versant  de  l'autre  main  le  con- 
tenu d'une  patère  sur  un  autel  allunié,  en  forme  de 
balustre.  (Voir  le  n°  6708.) 


5849.  Statuette  mutilée ,  découverte  en  1910,  «in 
den  Weisenauer  Steinbriicken,  Geschenk  der  Direk- 
tion  der  Zementwerke  Mannheim-Heidelberg  in  Weise- 
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nau«  [KÔnB.].   Au  Mus(5e  de  Mayence.  Gros.  Hauteur, 
0  m.  3  I  ;  largeur,  o  m.  a  i  ;  épaisseur,  o  m.  i  /i. 


Gravure  tirée  de  Kiirbor.  —  Kôubes,  Mainzer  Zpiisclir.,  VI 
(1911),  p.  i3o  (gravure). 

Déesse  assise  de  face,  velue  d'une  robe  lorijjue  et 
d'un  manteau,  tenant  de  la  main  jjauche  une  corne 
d'abondance,  et  s'appuyant  de  l'autre  main  sur  un  objet 
fruste,  peut-être  un  animal. 


5850.  Gippe  en  deux  fragments,  découvert  à  Weise- 
nau  en  190G,  «gegenûber  dem  ostlichen  Ende  der 
Friedhofsstrasse 55  [kôrb.].  Au  Musée  de  Mayence; 
moulage  au  Musée  de  Sfiint-Gcrmain.  Pierre  com- 
mune. Hauteur,  1  m.  85;  largeur,  0  m.  6/4;  épais- 
seur, cm.   i8. 

C.  I.  L.,  XIII,  1 1868.  —  KôRBER,  Wesid.  Koir.-Blalt,  XXVI 
(1907),  p.  68;  Mainzer  Zeiuchr.,  II  (1907),  p.  ai  (gravure). 
—  Dragendorkf,  Bericht  ùher  die  lùirtsrhr.  der  rôm.  germ.  For- 
schunff,  1906-1907,  p.  io4.  — F.  KoEPP,  Die  liàmer  in  Deutscli- 
land,  p.    100  (gravure).  —   Neeb,  Mainzer  Ze'.tschr.,   VIII-IX 


(1913-191/1).  p.  .10  (gravure). —  Salomon  Ueinacm,   (ÀiUd.  du 
Musée  de  Saint-Gerinaln,  I  (1917).  p    209. 


Soldat  imberbe,  à  cheveux  courts,  debout  de  face 
dans  une  niche,  velu  d'une  tunique,  d'une  cuirasse  et 
d'un  mantelet,  chaussé  de  semelles,  les  avant-bras  et  les 
jambes  nus,  tenant  de  la  main  gauche  un  rouleau, -de 
l'autre  main  une  enseigne.  Le  personnage  a  sur  l'épaule 
(;auche  la  peau  de  bète  dont  se  coiffaient  les  porte- 
enseignes.  Son  armement  se  compose  d'une  épée  longue 
et  d'un  glaive  suspendus  à  un  double  ceinturon,  d'où  se 
détachent,  par  devant,  quatre  lanières  de  cuir  garnies 
de  métal,  destinées  à  protéger  le  ventre.  L'enseigne 
représente,  dans  un  cadre,   au  bout  d'une  hampe     le 
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buste  d'un  jeune  empereur  ou  d'un  prince  de  la  famille 
impériale.  Au-dessous  du  bas-relief,  l'inscription  ;  Genia- 
lis,  Clusiodi  f{>lius),  imag{imfer)  ex  coh[orte)  vu  Rae- 
[torum),  an{norum)  xxxv ,  stipiendiorum)  xiii  ;  h(eres) 
p{osuit).  A  la  partie  supérieure  de  la  stèle,  de  chaque 
côté,  un  cheval  marin  servant  d'acrotère.  La  pierre  a 
conservé  quelques  traces  de  polychromie. 


5851.  Statuette  mutilée,  de  provenance  non  indiquée. 
Au  Musée  de  Mayence.  Calcaire  commun.  Hauteur, 
0  m.  •?.-]. 


Be'cker,  RiJin.  Insclir.,  p.  i35,  n'  33o. 

Femme  assise,  drapée;  [)eut-être  un  portrait. 


5852.  Stèle  découverte  en  i8o/i,  à  Zahlbach,  près 
de  Mayence.  Au  Musée  de  Mayence;  moulage  au  Musée 
de  Saint-Germain.  Pierre  commune.  Hauteur,  i  m.  63  ; 
largeur,  o  m.  87;  épaisseur,  0  m.  90. 

C.I.  L.,  XIII,  7029.—  Lehne,  Gesamm.  Schr.,  II,  p.  292, 
n°  969  et  pi.  VII,  n°  26.  —  Steiseb,  Codex  inscr.,  I  (1801), 
p.  2j8,  n"  464. —  Roach  Smith,  Collée,  mit.,  II  (iSSa)  ,p.  121 


et  pi.  XXVIII.  —  De  Gaumont,  Bull,  mon.,  XXV  (iSSg),  p.  191 
(gravure). —  Grotefend, /«i/jer.  rom.,  p.  128.  —  Kârntev, 
Archiv  Jur  vuterland.  Gesch.  und  Topogr.,  VIII,  p.  100.  — 
Brahbacii,  C.I.RL,  n°  1229.  —  A.  Mïller,  Dos  ciiiffuliim 
militiae,  p.  18,  n°  26. —  Becker,  Rôm.  Imchr.,  p.  78,  n°  22^. 
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—  L.  LixDENSCHMiT,  Traclil ,  p.  23  et  pi.  VII ,  n°  3  ;  Alterthûiner, 
III  (1875),  pi.  IV.  —  Victor  Ddruv,  Ilim.  des  Romaiii.s,  VI 
(i883),  p.  4i2  (gravure).  —  Oeiiler,  Bilder  Atlas,  p.  ôi  et 
pi.  m,  n°  i3.  —  Gagnât,  Dietionn.  des  mit.  grecques  cl  rom.,  II,  1, 
p.  786  (gravure).  —  Schumacher,  Mainzer  Zeilschr.,  I  (  1906), 
p.  33  (gravure);  IV  (1909),  p.  5  et  pi.  II,  n°  16;  Gcrmmi. 
Darslell.  Katulog,  p.  36  (gravure).  —  H.  Ldckenbach  et  G.  Adami, 
Arle  e  storia  nel  mondo  anlico  (3*  édit.),  p.  189,  n°  648  (gra- 
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Mire).  —  F.KoEPP,  Die  Rômer  in  Deutschland ,  p.  io5  (gravure). 
—  Salomon  Reinacm,  Rèpert.  de  reliefs,  II,  p.  70,  11°  5  ;  Catal.  du 
Musée  de  Saint-Germain,  1(1917),  p.  i()3.  —  Korber,  A/a/iiier 
Zeitsclir.,  XI  (1916),  p.  -jh  et  pi.  X,  n°  5. 


Cavalier  galopant  à  droite  et  foulant  aux  pieds  de  sa 
monture  un  Barbare  vaincu.  Le  cavalier,  coiffé  d'un  casque 
rond  avec  couvre-joues  ornés  de  gravures,  vêtu  d'une  cui- 
rasse collante  et  d'un  pantalon  court,  les  épaules  cou- 


vertes d'un  petit  manteau ,  une  longue  épée  au  côté  droit, 
porte  de  la  main  gauche  un  bouclier,  et  de  l'autre  main 
brandit  une  lance.  La  poitrinière  et  la  croupière  du  cheval 
sont  décorées  de  phalères.  La  selle  est  posée  sur  un 
tapis.  Le  Barbare,  à  demi  couché  sur  le  dos,  les  jambes 
repliées,  n'a  pour  vêtement  qu'un  manteau  couvrant  les 
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épaules  et  le  bras  gauche.  11  lève,  dans  un  geste  de  me- 
nace, la  main  droite  armée  d'une  épée.  Derrière  le  cava- 
lier, un  homme  à  pied,  imberbe,  vêtu  d'une  tunique  à 
manches  courtes  ou  d'une  cuirasse  collante,  tient  de  la 
main  gauche  deux  lances  qu'il  appuie  contre  son  épaule. 
Le  cheval,  dont  la  queue  est  à  tous  crins,  n'est  pas  ferré. 
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Le  bas-relief  est  contenu  dans  une  niche  bordée  d'une  tor- 
sade à  la  partie  supérieure.  Un  ornement  triangulaire  feuil- 
lage, en  forme  de  rosace,  occupe  le  sommet  de  la  stèle 
de  chaque  côté  de  la  niche.  Au-dessous  du  bas-relief,  Tin- 
scription  :  C{alus)  Ronianius,eq{i(es)  alae  Norico(rum),  Clan- 
d{ia  tribu),  Capito,  Celeia,  an(iioriim)  xt,  stlp{en(lioriim)xi.\, 
hlic)  s[itus)e{sl);h[eres)  ex  l{estamenlo)l[nciendum)  c[uravit). 


5853.  Fragment  de  provenance  locale.  Au  Musée  de 
Mayence.  Pierre  commune,  Hauleur,  o  m.  70;  largeur, 
0  m.  65;  épaisseur,  o  m.  80. 


Gravure  tirée  de  Kôrber.  —  Kôrber,  Mamzer  Zeitschr.,  XI, 
(1916),  p.  85  et  pi.  IX,  n°  10. 

Soldat  debout,  de  face,  vêtu  d'une  tunique  et  d'un 
manteau.  Le  personnage  est  pourvu  de  deux  ceinturons 
ornés  de  plaques  de  métal,  qui  supportaient  chacun  un 
glaive  ou  une  épée.  Il  ne  reste  plus  que  l'une  des  armes, 
dans  un  fourreau  paraissant  aussi  décoré  de  plaques  de 
métal  juxtaposées.  Six  lanières  garnies  de  clous  étaient 
suspendues  à  l'un  des  ceinturons  et  protégeaient  le  ventre. 


5854.  Stèle  découverte  en  i8o/i,  à  Zahlbach,  près 
de  Mayence.  Au  Musée  de  Mayence  ;  moulage  au  Musée 
de  Saint-Germain.  Calcaire  commun.  Hauteur,  1  m.  3a; 
largeur,  0  m.  58;  épaisseur,  cm.  iZi. 


msfs^ 
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C.  1.  L.,  XIII,  7oa3.  —  Lehne,  Gcsamm.  Schr.,  II,  p.  agS, 
11°  970  et  pi.  VII,  11°  27.  —  Steiner,  Codex  inscripl.  (i85i), 
p.  -jig,  n°  /i65.  —  De  Caomont,  Bitïl.  mon.,  XXV  (iSSg), 
p.  193  (gravure);  XXVI  (1860),  p.  Sôa.  —  Orelli-Henzen, 
Inscript,  lat.,  III,  p.  38,  n°  6370.  —  L.  Lindexschmit,  Hand- 
buch  der  deutschen  Altertumskunde ,  I  (1880-1889),  p.  ai 
(gravure);  Allerthiimer,  I  (186a),  et  pi.  VI,  n°  a.  —  Bram- 
BACH,   C.  1.  M.,  n"  laaS.  —  Becker,  Rom.  Iiischr.,  p.   7a, 


ZAHLBACH. 


355 


n°  223.  —  A.  MuLLER,  Das  cingulum  mititiae,  p.  18,  u°  3i.  — 
L.  Stacke,  Deutsche  Geschichte,  I,p.  69  (gravure).  —  Durly, 
llist.  des  Romains,  VI  (i883),  p.  4^9  (gravure).  —  Georg 
Steixhausen,  Geschichte  der  deutscheii  Â'«//«r  (Leipzig  et  Vienne, 
i9o4;in-8°),  p.23  (gravure). —  ScavutiCaER,  Maimer  Zeitschr., 
IV  (1909),  p.  12  et  pi.  II,  n"  11  et  1 1  a.  ;  Verzeichnis  der 
Abgiisse  iiiul  xvichtig.  Photogr.  mit  Germ.-Darstellungen ,  p.  38 
(gravure).  —  Salomon  Reinach,  Répert.  de  reliefs,  II,  p.  7a, 


n°  7;  Catal.  du  Musée  de  Saint-Germain,  I  (1917),  p.  192.  

KôRRER,  Maimer  Zeitschr.,  XI  (1916),  p.  71  et  pi.  X,  n°  3. 

Cavalier  dalmate,  probablement  imberbe,  galopant  à 
droite  et  foulant  aux  pieds  de  sa  monture  un  Suève 
vaincu.  Le  cavalier,  vêtu  d'une  cuirasse  et  d'un  court 
pantalon,  est  coiffé  d'un  casque  avec  couvre-joues.  Il 
brandit  une  lance  de  la  main  droite.  Le  Suève,  recon- 


naissable  à  la  mèche  de  cheveux  qui  lui  couvre  le  crâne, 
a  une  longue  barbe  pointue.  Il  est  couché  sur  le  dos ,  les 
jambes  repliées,  et  paraît  nu.  Sa  main  droite  est  armée 
d'une  épée  brisée.  Derrière  le  cavaher,  un  homme  à  pied 
vêtu  d'une  tunique  ou  d'une  cuirasse,  les  bras  nus, 
porte  une  lance  tenue  des  deux  mains.  La  selle  semble 


décorée  de  franges  de  cuir;  le  harnachement  comporte, 
de  plus,  peut-être  un  licol  entourant  le  cou  et  une  crou- 
pière et  une  poitrinière  ornées  de  phalères.  La  queue  à 
tous  crins  du  cheval  est  liée  à  sa  naissance.  Au-dessous 
du  bas-relief,  l'inscription  :  Andes,  Sex(^t{)  /l^llnts'j,  cives 
Raetinio,  eq(^uesj  alae  Claud(ianae^ ,  an{norum)j  xxx ,  sti- 
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p^nidiorum)  v,  h{ic)  s[ihis)e[sl);  h{ercs)  [[nciendum)  c[urn- 
vil).  Une  trompette  recourbée,  gravée  sur  le  bord  droit 
de  la  pierre,  indique  que  la  tombe  est  celle  d'un  musi- 
cien. Le  bas  de  la  stèle  n'est  que  dégrossi. 


5855.  Bloc  de  provenance  non  indiquée.  Au  Musée. 
Grès.  Hauteur,  o  m.  5i;  largeur,  o  m.  6/i;  épaisseur, 
cm.  Gy. 

Becker,  Rôm.  hischr.,  p.  i36,  n°  389. 


Griffons  marins  gardant  une  urne.  Restes  d'un  monu- 
ment funéraire. 


5856.  Bloc  quadrangulaire,  avec  base  et  couronne- 
ment, surmonté  d'un  prisme  octogonal,  découvert  à 
Castel  en  1798.  Au  Musée  de  Maycnce.  Grès  blanc. 
Hauteur,  cm.  92  ;  largeur,  0  m.  89  ;  épaisseur, 
0  m.   3i. 

C.  /.  L.,  XIII,  797a.  —  Lehne,  Gesamm.  Schr.,  I,  p.  i54, 
n"  27  et  pi.  III,  n°  6.  —  Steiner,  Codex  inscript.,  I  (i85i), 
p.  I90,n°  968.  —  Becker,  Nass.  Annal.,  VII  (186/i),  p.  99, 
n"  99;  Rôm.  hischr.,  ]).  7,  n"  99.  —  Brambach,  C.I.BIi., 
n"  i3i8.  —  IJAiiG,  Westd.  ZeiUschr.,  X  (1891),  p.  3o,  11°  5o. 

Sur  une  face,  l'inscription  :  \I{ovi)  o[plimo)  m{axmo\\ 
et  h[no]}ii  Re\g(inae)'\,  x  kal{endns)  Ian{uarias) ,  Praesen- 
<(r«o)  et  Albtn[o  co(^n)s(uUbiis)] ,  Serotinùis  Cupttus  et  Cupi- 
tiu[$\  Provide[ns\,  films ,  in  [suo'\Jecerun\{\,  I[neti) l(ibentes) 
m{erito).  Du  côté  droit.  Minerve,  drapée  et  casquée, 
tenant  de  la  main  droite  une  lance  et  s'appuyant  de 
l'autre  main  sur  un  bouclier.  Du  côté  gauche,  Junon, 
drapée  et  voilée,  un  court  sceptre  dans  la  main  gauche. 


dans  l'autre  nuiin  baissée  une  patère.  Sur  la  quatrième 
face.  Hercule,  la  dépouille  du  lion  sur  le  bras  gauche, 
tenant  de  la  main  gauche  trois  pommes  et  s'appuyant 
de  l'autre  main  sur  une  massue.  L'inscription  est  datée 
du  28  décembre  q/i6.  Le  bloc  a  dû  former  le  piédestal 
d'une  colonne  de  .lupiter. 


5857,  Stèle  découverte  en  1802,  «bei  der  Erbau- 
ung  eincs  Hauses  vor  dem  Frankfurter  Thore  zu  Kaslel» 
[uECK.].  Au  Musée.  Grès  noir.  Hauteur,  o  m.  ^2;  lar- 
geur, 0  m.  2  1  ;  épaisseur,  0  m,  09. 

C.  I.  L.,  XIII,  7276.  —  Oberlin,  Corresp.  (ms.  fonds  alle- 
maud  11°  193  de  la  Bibl.  nat.),  Il,  foi.  129  (dessin).  —  Habel, 
Reichsanzeiger  (Gotlia),  10  janv.  i8o3,  coi.  87.  —  Lehne, 
Gesamm.  Schrifl.,  I,  p.  288,  n°  80  et  pi.  IV,  n°  9.  —  Steiner, 
Codex  in-script.  rom.,  I  (i85i),  p.  ii5,  n°  258.  —  Becker, 
Annalen  des  Vereins  fiir  Nassauische  Allerthumsk. ,  VII  (i864), 
p.  35,  n°  36;  Uûm.  Inschr.,  p.  li,  n°  5i.  —  Brambach,  C.  I. 
Rh.,  n°  1894.  —  Une  bibiiograpliie  plus  complète  est  fournie 
par  le  Corpus, 

Mercure  debout,  de  face,  vêtu  d'une  tunique  longue 
relevée  par  une  ceinture,  coiffé  du  pélase,  chaussé,  dans 


MAYENCK 

une  niche  entre  deux  colonnes,  tenant  de  la  main  droite 
une  bourse.  La  partie  supérieure  de  la  niche  est  en  forme 
de  coquille.    Le   côté  gauche  de   la  tête  de  Mercure  a 
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disparu.   Au-dessous  du  dieu,  l'inscription  :  Mercurium 
d(mi(>\!Ï\licum ,  Crains)  Julius  SaH[o\. 


5858.  Fragment  de  stèle,  découvert  à  Mayence  en 
1898,  «beim  Hause  Kurfûrstenstr. ,  lijv  [korb.].  Au 
Musée.  Grès  grisâtre.  Hauteur,  0  m.  82  ;  largeur,  0  m.  5  1  ; 
épaisseur,  cm.  3 1 . 

Dessin  lire  de  KiJrber.  —  C.  I.  L.,  XIII,  7098.  —  Kôuber, 
West.  Korr.-BL,  XVII  (1898),  p.  167;  Inschr.  (1900),  p.  96, 
n"  i34  (gravure). 


Inscription  :   .  .  .  Nigrinn,   mater,  jïl(t)ae   karissimae 
flnciendunij  c{itravk).  Au-dessous,  un  niveau  de  maçon, 


:A'N;IG 

NAMERTIEA: 
jl'ARlSSIMAEFC 


une  ascia,  un  maillet  et  deux  ciseaux. 


5859.   Bloc  de  provenance  non  indiquée.  Au  Musée. 
Grès.  Haut.,  o  m.  Sa;  larg. ,  o  m.  18;  épaiss. ,  0  m.  9 3. 


Becker,  Rôin.  Inschr.,  p.  i55,  n°  338. 

Probablement  un  scorpion.  Becker  y  voyait  un  sca- 
rabée; mais  son  opinion  n'est  pas  acceptable.  La  pierre 
a  pu  faire  partie  d'un  zodiaque. 
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5860.  Stèle  mutilée,  découverte  à  Zuhlbach  en  1806. 
Au  Musée  de  Mayence.  Hauteur,  oui.  ç)5;  largeur, 
o  m.  ^3;  épaisseur,  0  m.  i  i. 


Gravure  tirée  deHofmann. —  C.I.L.,  XIII,  6889.  —  Lehne, 
Gesamm.  Schr.,  II,  p.  81  et  pi.  VIII,  n°  3o.  —  Steiner,  Code.i- 
inscripL,  I  (i85i),  p.  260,  n°  536.  —  Brambacii,  C.  I.  /?//., 
n°  1 146.  —  Becker,  Rûm.  Imckr.,  p.  89,  n°  i35.  —  IIokmann, 
Mainzer  Zeilschr.,  VI  (1911),  p.  82  et  pi.  III,  n°  3. 

Busie  d'un  soldat,  dans  une  niche  entourée  d'une 
guirlande.  Au-dessous,  l'inscription  :  J(itus)  Va[l{erius), 
Clnit{clk  tribu)\,  Mont\a\nus,  S(war\i{a)'\,  mU{es)  kg{io>m) 
I  Adhilr(icis) ,  ann(orunij  xxxi[i]ii ,  stij){endtormnj  mi ^  h{ic) 
c(<»idiliis'j  e{^st). 


5861.  Stèle  à  sommet  triangulaire,  en  deux  frag- 
ments, trouvée  à  Zahlbach,  près  de  Mayence,  en  1795. 
Au  Musée  de  Mayence;  moulage  au  Musée  de  Saint- 
Germain.  Calcaire  commun.  Hauteur,  1  m.  35;  largeur, 
cm.  61;  épaisseur,  0  m.  20. 

C.  I.  L.,  XIII ,  706 1 .  —  BoDMANN ,  ms.  pi.  XXXIX.  —  Oberlin  , 
Cortesp.   (ms.   fonds  allemand  n°  198  de  la  Bibl.  nat.),   II, 


fol.  181  (dessin). —  Crelzeb,  Wieiter  Jahrb.,  LXII  (i83a), 
p.  62.  —  Leiine,  Gesamm.  Schr.,  II,  p.  288,  n°  266  et 
pi.  VI,  n°  a'i.—Boiwer  Jahrb.,  V-VI  (18/1/1),  p.  3i8.  — 
Orelli-Henzen,  Insaipt.  lai.,   n°  5o5i.  —  Mïnter,  De  rébus 


Iliiraeorum,  p.  4 9.  —  Steiner,  Codex  iiiscrlpt.,  I  (i85i), 
p.  2o3 ,  n°  /i33.  —  Brambach,  C.  I.  Rh.,  n°  1934.  —  A.  Mlller, 
Das  ciitffiilum  militiae,  p.  11,  n°  i5.  —  Becker,  Fraiik/url 
Neujahrs-Blatt,  1868,  p.  /Î2  et  pi.  II,  n°  8;  Rûm.  Imchr., 
p.  70,  n°  918.  —  LiNDExscHJiiT,  Tracht,  p.  99  et  pi.  V,  n°  8.  — 
DiiRCY,  Hist.  (les  Romains,  VI  (i883),  p.  869  (graviu'e).  — 
Oeiiler,  Bilder  Athvi,  p.  5o  et  pi.  II,  u°  8.  —  Salomon  Beinacii, 
Répert.  de  reliejs,  II,  p.  78,  n°  8;  Calai,  du  Musée  de  Saint- 
Germain,  I  (1917),  p.  196.  —  Kôrber,  Ma'nier  Zeilschr.,  XI 
(1916),  p.  82  et  pi.  X,  n°  9. 

Archer.  Le  personnage,  figuré  à  mi-corps  dans  une 
niche  entre  deux  pilastres  supportant  un  fronton  bordé 
de  lierre,  est  imberbe,  à  cheveux  courts,  et  vêtu  d'une 
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tunique  présentant  un  bourrelet  autour  du  cou.  Il  lient 
de  la  main  gauche  un  arc  et,  de  l'autre  main,  contre  sa 


poitrine  une  poignée  de  flèches.  La  partie  supérieure 
de  la  niche  a   la  l'orme  d'une  coquille.   Au-dessous  du 


has-rclief,  l'inscription  :  Monimus,  leromhnli  f(illusj,  mi- 
/(es)  cioywrUis)  i  llumeorum,  ann{orum'j  l,  stip{^endiorunîj 
xxi[x];  h(tcj  s(itus)  est. 


5862.  Base  découverte  en  1808,  «bei  den  Festungs-' 
arbeiten   zu  Kastelw  [hahg].    Au    iMusée;    moulage   au 
Musée  de  Saint-Germain.  Grès.  Hauteur,  cm.  gG;  lar- 
geur, 0  m.  3o;  épaisseur,  0  m.  9 5. 

C. /.  L.,  XIII,   7965.  —  Lehne,  Rhein.  Archiv  fur  Gesch. 
und  Literatur,  I  (1810),  p.    i4i;   Gcsanim.  Schrift.,l,  p.  i3i, 


n"  1 8  et  pi.  XIV,  n"  56  ;  III ,  p.  110;  Aiiiialen  des  Vere'insfûr  Nas- 
sauuche  Alterlhumsk.,  I  (i83o),p.  16. —  Schaab,  Gesch.,l  (i84i), 
p.  1 1.3. — Steiner,  Codex iiiscript.  rom.,l  (i85i),  p.  1  20,n°  969. 
— l\viG, Etabl.  rom.,  I,  p.  819. —  ]iECKt.R,Aiiiialen  des  Vereiiisjûr 
Nassauische  Alterlhumsk.  und  Geschkhtsforsclnmg ,  VII  (i864), 
p.  91,  n°  91  :  Rôm.  Inschr.,  p.  9,  n"  6. —  Brvmbach,  C.  I.  Rk., 
n°  i3io.  —  Hado,  Westd.  Zeitschr.,  X  (1891),  p.  3i,  n°  59.  — 
Salomon  Reimach,  Calai,  du  Musée  de  Saint-Germain ,  I  (1917), 
p.  106. 

Sur  la  face  principale,  l'inscription  :  /(oyi)  o^ptimo) 
m{aximo)  conseiTato(i'iy,  Ltcinliusj  Ttignalius  Publias, 
duumvir  cijvitatis^  Tiaunensis^  in  suo  ut  haberel  resliluit, 
Altico  et  Praetextato  co(njs(^ulibuij.  Du  côté  opposé,  Her- 
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cule  barbu,  nu,  la  dépouille  du  lion  sur  l'épaule  et  le 
bras  gauches,  tenant  de  la  main  gauche  trois  pommes 
et  s'appuyant  de  l'autre  main  sur  une  massue.  A  droite, 
iMercure  coiffé    du   pétasc,  portant  de  la  main  droite 


baissée  une  bourse,  de  l'autre  main  un  caducée;  le  dieu 
n'a  pour  vêlement  qu'une  chlamyde  agrafée  du  côté 
droit  et  relevée  sur  le  bras  gauche;  à  sa  droite,  un  cocj 
tourné  vers  la  gauche.  A  gauche.   Minerve  drapée   et 


casquée,  s'appuyant  de  la  main  droite  sur  une  lance, 
de  l'autre  main  sur  un  bouclier.  Les  trois  divinités 
sont  debout,  de  face,  dans  des  niches  peu  profondes. 
La  base,  surmontée  d'une  colonnette,  supportait  sans 
doute  une  image  de  Jupiter.  L'inscription  est  datée  de 
l'année  9/12. 


5863.  Stèle  trouvée  à  Castel,  près  de  Mavence.  Au 
Musée  de  Bonn  ;  moulage  au  Musée  de  Saint-Germain. 
Pierre  commune.  Hauteur,  0  m.  aa  ;  largeur,  0  m.  1  (j  ; 
épaisseur,  0  m.  06. 

Becker,  Bonner  Jahrh.,  XXVI  (i858),  p.  97.  —  Dorow, 
Opferstâlte  und  Grabhiigel  der  Germanen  und  Uômer  am  Wiclii 
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(Wiesbaden,  1826),  II,  p.  28  et  pi.  XIV.  —  IIettner,  Katnl. 
des  kônigl.  rliein.  Muséums  vaierl.  Altert.  (Bonn,  1876;  in-8°), 
p.  79,  a'  216.  —  Max  Ihm,  Bonner  Jahrb.,  LXXXIII  (1887), 
p.  55  (gravure,  d'où  Max  Ihm,  dans  Rosciirr,  Lexikon,  II,  2, 
p.  3471)  =  Der  Mûtier-  oder  Matronenkullus  und  seine  Denkm., 
p.  55.  —  LixDESSCHMiT,  Attertliimer,  II,  i,  p.  6.  —  Fr.  Moreai', 


Suppl.  de  l'Album  Caranda  (1892),  I,  fig.  8.  — Overbeck,  Catal, 
des  Bonner  Mus.,  p.  .32,  n"  69.  —  Wagner,  Nachrichten  von 
Alterth.,  1,  p.  169.  —  Salomon  Reinàch,  Epona,  p.  a  5  = 
Revue  archéol.,  1895,  I,  p.  i85  (grav.):  Catal.  du  Musée  de 
SatH<-Gen«rtm,  I  (1917),  p.  126.  —  H.  Leiiner,  Das  Prooinzial- 
museum  in  Bonn  (Bonn,  1905),  I,  p.  9  et  pi.  XXVIII,  n"  9. 


Épona,  vêtue  d'une  tunique  et  d'un  manteau,  assise 
à  droite  sur  une  jument  marchant  à  droite.  La  déesse  a 
les  pieds  sur  une  planchette;  elle  tient  de  la  main  gauche 
les  rênes  de  sa  monture,  et  de  l'autre  main  un  objet 
de  forme  ronde  qui  pourrait  être  un  fruit. 

5864.  Fragment  de  bloc ,  découvert  à  Castel  en  1 8  0  y . 
Au  Musée  de  Mayence.  Grès  grisâtre.  Hauteur,  0  m.  69  ; 
largeur,  0  m.  45;  épaisseur,  0  m.  ho. 

Lehne,  Gesamm.  Schr.,  I,  p.  ao8,  n°  56.  —  Becker,  Nass. 
Annal.,  VII  (i864),  p.  54;  Rdm.  Inschr.,  p.  10,  n°  3i.  — 
Haug,  Westd.  Zeitschr.,  X  (1891),  p.  82,  n°  54. 

BAS-RELIEFS.   ïll. 


Sur  une  face,  un  dieu,  peut-être  Mars,  tenant  de  la 
main  gauche  un  sceptre  ou  une  lance.  Du  côté  droit, 
Minerve,  casquée  et  drapée,  tenant  de  la  main  droite 
une  lance  et  s'appuyant  de  l'autre  main  sur  un  bouclier. 
Du  côté  gauche,  probablement  Hercule,  la  dépouille  du 
lion  sur  le  bras  gauche.  Le  bas-relief  de  la  quatrième 
face  a  disparu. 


5865.  Bloc  quadrangulaire ,  avec  base  et  couronne- 
ment, surmonté  d'une  partie  octogonale,  trouvé  à 
Castel  en  1793.  Au  Musée  de  Mayence;  moulage  au 

46 
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Musée    de    Saint-Germain.    Grès    grisâtre.    Hauteur, 
1  m.  12;  largeur,  0  m.  lia;  épaisseur,  0  m.  ho. 

Pliotographies  communiquées  par  ie  Musée  de  Saint-Germain. 
—  C.  I.  L.,  XIII,  7274.  —  Lebne,  Gesamm.  Schr.,  I,  p.  Sii 


et  pi.  I,  n'  2.  —  Beckkb,  Nass.  Annal.,  VII  (i864),  p.  34; 
Rôm.  Inschr.,  p.  26,  n"  90.  —  Brahbach,  C.  /.  Rh.,  n°  i3q3. 
—  De  Wittk,  Gazelle  archéol.,  III  (1877),  p.  56.  —  Donner- 
voN  RiCHTER,  lleddernheimcr  Auxgrahuugen ,  p.  11.  —  Haug, 
Wettd.  Zeitschr.,  IX  (1890),  p.  33,  n"  12;  X  (1891),  p.  3i, 


n°  5i.  —  KoEPP,  Die  Rômer  in  Deutschland,  p.  166  (gravures). 
—  Salomon  Reinach  ,  Calai,  du  Musée  de  Saint-Germain,  1(1917), 
p.  106. 

Le  piédestal,  d'un  seul  bloc,  se  compose  d'un  dé 
d'autel,  avec  base  et  couronnement,  surmonté  d'un 
prisme  octogonal.  Sur  une  face  du  dé,  Junon,  drapée 


et  voilée,  tenant  de  la  main  gauche  un  sceptre  et  ver- 
sant de  l'autre  main  le  contenu  d'une  patère  sur  un 
autel  allumé  en  forme  de  baluslre.  Du  côté  opposé. 
Hercule,  nu,  barbu,  la  peau  du  lion  sur  le  bras  gauche, 
tenant  de  la  main  gauche  une  pomme  et  s'appuyant  de 
l'autre  main  sur  une  massue.  Sur  la  face  latérale  droite. 
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Mercure,  nu,  coiffé  de  deux  ailes,  un  nnanteau  sur  l'é- 
paule et  le  bras  gauches,  tenant  de  la  main  droite  une 
bourse,  de  l'autre  main  un  caducée.  Sur  la  face  latérale 
gauche,  Minerve,  drapée,  casquée,  s'appuyant  de  la  main 


droite  sur  une  lance,  de  l'autre  main  sur  un  bouclier.  La 
face  du  prisme  qui  correspond  au  bas-relief  de  Minerve 
porte  l'inscription  :  /(m)  A(ortorem)  dlomus)  dlimnae).  Les 
autres  faces  contiennent,  de  droite  à  gauche,  les  bustes 


drapés,  mais  sans  attributs,  des  divinités  des  Jours  de 
la  semaine,  dans  l'ordre  :  le  Soleil,  la  Lune,  Mars, 
Mercure,  Jupiter,  Vénus  et  Saturne. 

5866.  Bloc  mutilé,   découvert    à    Castel   sin    dem 
Garten  des  Gaslwirths  Bartb,  nahe  bei  der  Hauntwache 


des  Wiesbader  Thores»  [hab.].  Au  Musée  de  Wiesbaden. 
Hauteur,  i  m.  oi;  largeur,  o  m.  65;  épaisseur, 
0  m.  55. 

C.I.L.,  XIII,  7370.  —  Kmmi-Btatt,  i836,  p.  i56.  — 
Seebode  et  hHti,  Neue  Jahrb.,  XVI(i836),  p.  th/i.  —  Habbl, 
Nass.  Annal.,  II  (1837),  p.  320.  —  Kïlb,  dans  Gesamin.  Schr. 

â6. 


36â 
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de  Lehîie,  I,  p.  197.  —  GnoTEFEND,  Zeilsehr.  Jûr  Allerl.,  i838, 
p.  ia5.  —  Steiner.  Codex  iiiscripl.,  I  (i85i),  p.  1 16,  n"  961. 


—  Klein,  Nass.  Annal.,  IV  (i855),  p.  567.  —  Bkcker,  ibid., 
VII(i86/i),  p.  3i  et  pi.  I:«o«i;icryflAri..IAMI(i879),  p.  i5. 


BilAMBACH.   C.  7.  Rh.,  Xt°    l33t.     HcEBNER,    BoMieV  Julirl)., 

LXI\    (1878),  p.    44;   Exempta,  n*   407.  —    Hacg     Westd. 
Zeilsehr.,  X  (1891),  p.  3a.  —   Lkrreb,  Fuhrer  dureh  dns  Aller- 


tuiiimiiiseiim  :u  Wiesbndeii  (1899),  p.  67,  n"  o84. —  K.  Sciisiidt, 
Der  Obergerm.-raetisclie  Limes  des  Jiœmerreiches ,  XXW II  ^i  9 1  a), 
p.  11  et  pi.  III,  n"  1. 


Sur  une  face,   l'inscriplion  :  [In    h{onorem)]  d{omus) 
d(ti'innej,  l(ovij  o(j>tmo)  maximdj  e[t  ï{unom)  R(egituiej\, 


w:  t 


Melonii  (duo)  Carantvs  et  lucuiidus  de  suo  [</p]</(er««/)  vico 
Aot'o  Meloniot^umj ,   Celhego  et  CInro  co(H)«(M/»i«/«).  Au- 
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dessous,  une  déesse  drapée  tenant  de  la  main  gauche 
une  corne  d'abondance,  versant  de  l'autre  main  le  con- 
tenu d'une  palère  sur  la  flamme  d'un  autel,  et  Mer- 
cure, vêtu  d'une  chlamyde,  coifl^é  de  deux  ailerons,  por- 
tant de  la  main  droite  une  bourse,  de  l'autre  main  un 
caducée.  Du  côté  droit,  la  Victoire,  ailée,  drapée,  tenant 
de  la  main  gauche  une  palme,  de  l'autre  main  une 
couronne.  Du  côté  gauche,  Junon,  drapée,  portant  de 
la  main  gauche  un  cofTret  à  encens,  versant  de  l'autre 
main  le  contenu  d'une  patère  sur  la  flamme  d'un  autel. 
Sur  la  quatrième  face,  Hercule,  la  dépouille  du  lion 
sur  le  bras  gauche,  portant  de  la  main  droite  une  mas- 
sue; la  main  gauche  manque.  L'inscription  est  datée  de 
l'année  170.  La  pierre  a  dû  faire  partie  d'une  colonne 
de  Jupiter. 


5867.  Stèle  découverte  en  1898,  «  unvveit  der 
rômischen  Slrasse  vom  Eichelslein  nach  Laubenheim, 
bei  der  sogennanten  Hallershûlten  [leh>e],  près  de 
Weisenau.  Au  Musée  de  Wiesbaden.  Grès.  Hauteur, 
1  m.  If2;  largeur,  0  m.  6/1;  épaisseur,  0  m.  i/î. 


Ji  '  //    ir^  /i    />  iim 


MjiCAl^lTOAVGVR 

COHll-RAEORV 
AN-Lll-H-F-C 


I 


.//  ri    II 


a  .TV 


Gravure  tin-e  de  Kôrber.  —  C.  7.  L.,  Xlll,  ya'ifi.  —  Lehke, 
Gesamm.,  Schr.,  II,  p.  3o8  et  pi.  XV,  n°  Sg.  —  Habel,  Nous. 
Annal.,  11  (  1837),  p.  286.  —  Rossel,  ibid.,  V  (i8d8),  p.  46. 
—  Brambach,  C.  I.  lih.,  n°  98 5.  —  Lehnbr,  Fûhrer  durch  dos 
Altertumsmuseum  :u  Wiesbaden  (1899),  P-  ^1  n°  21 1.  —  Kôrrer, 
Mainzer  Zeilsehr. ,  VIII-IX  (igiS-igii),  p.  17  (gravure). 


Homme  drapé  (mort  héroïsé),  à  demi  couché  sur 
un  lit,  près  d'une  table  supportant  deux  vases.  Au  pied 
du  lit,  un  serviteur  debout,  velu  d'une  tunique.  Entre  ce 
serviteur  et  la  table,  un  autre  vase.  Au-dessous  du  bas- 
relief,  l'inscription  :  Capito,  Auguri  jlilim) ,  veteranus  ex 
coh(orte)  //  Raeloru(m) ,  an(norurnj  ui,  h(eresj  J{aciendum^ 
c(uravity 


5868.  Stèle  découverte  en  1912,  avec  plusieurs 
autres,  dans  un  cimetière  antique  près  de  Weisenau. 
Au  Musée  de  Mayence.  Calcaire  commun.  Hauteur, 
I  m.  85;  largeur,  o  m.  55;  épaisseur,  0  m.  i3. 


Gravure  tirée  de  Korber.  —  Kokber  ,  liôm.-germ.  Korr.-Bl. ,  V 
(1912),  p.  76  ;  A/rtinier  ZeitscAr.,  VlII-IX.  (1918-1914),  p.  19 
({jravure)  et  pi.  IV,  n°  2.  —  Neeb,  Maiazer  Zeitschr.,  VlIf-iX 
(1913-1914),  p.  5o  (mêmes  gravures). 

Inscription  :  C(aius)  Cassius,  L{ucit)  J{i}ius) ,  Gcminus, 
OuJ[entma  Irihu),  Medio(Janoj ,  mil(es)  legiionis)  xv  Primi- 
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gcma{c),  an(norunij  xx ,  stip[endiorum)  i  ;  li({c)  s{tlus)  e{^sl). 
Au-dessus,  trois  roses,  dont  une  dans  l'image  d'un 
fronton  et  des  palmettes  figurant  des  acrotères.  Au- 
dessous,  dans  une  niche,  un  petit  personnage  debout, 
de  face,  vêtu  d'une  tunique,  difficilement  un  Amour,  sup- 
porté par  une  guirlande  de  feuilles  de  laurier,  dont  il 
tient  de  chaque  main  l'un  des  lemnisques  flottants.  La 
tête  de  ce  petit  personnage  est  beaucoup  trop  grande 
pour  le  corps. 


5869.  Table  en  deux  fragments,  découverte  à 
Mayence,  en  1819,  «am  lelzen  Pfeiler  der  ehemaligen 
Brûcke  Karls  des  Grossen  im  Rheinbetle,  auf  der  Seite 
von  Kastel»  [beck.].  Au  Musée.  Grès  rouge.  Hauteur, 
0  m.  53;  largeur,  1  m.  1 9 ;  épaisseur,  0  m.  38. 

C.  I.  L.,  XIII,  6989.  —  Lehne,  Mainter  Zeilung,  12  janv. 
1819;  Gesamm.  Scia:,  II,  p.  aSg.  —  Wiener,  De  legione  xxii 
(i83o),  p.  i3i,  n°  79.  —  IIabel,  Nass.  Annal.,  Il  (1887), 
p.  ii3  et  pi.  IV,  n°  1.  —  Bradn,  Bonner  Jahrb.,  Il  (i843), 
p.  38.  —  Heim,  Abbildtmgen,  VI  (i855),  p.  U  (gravure).  — 
Steinek,  Codex  inscript.,  I  (i85l),  p.  191,  n°  Q70.  —  Witt- 
MANN,  Mainier  Zeitsclir.,  II  (1859),  p.  87.  —  Klein,  Frankfurter 
Zeitung,  17  déc.  1862,  p.  1179  (gra\ure).  —  Becker,  Nass. 
Annal.,  VII  (186/4),  p.  78;  Rôm.  Inschr.,  p.  91,  n°  994.  — 
Brambach,  C.  I.  lih..  11°  i3o8.  —  Velke,  Mainzer  Zeitschr.,  III 
(1887),  p.  592. 

A  gauche,  un  taureau;  à  droite,  un  capricorne;  entre 
les  deux  figures,  l'inscription  :  Leg{to)  xxii. 


5870.  Fragment  de  stèle,  découvert  en  i63i,  au 
confluent  du  Rhin  et  du  Mein,  en  travaillant  au  fort 
Gustave.  Au  Musée  de  Mannheim.  Pierre  commune. 
Hauteur,  1  m.  37  ;  largeur,  0  m.  77  ;  épaisseur, 
0  m.    27. 

Gravure  tirée  de  Kôrher.  —  C.  l.  L.,  XIII,  7086.  —  Opitz, 
Var.  lecl.  (1687),  p.  18,  n"  10.  —  Merian,  Topogr.  arckiepisc. 
Afogunt.  (i646),  p.  7  (gravure).  —  Seguier,  Bibl.  de  Mmes, 
nis.  n°  18810.  —  MoNTFAucoN,  Ant.  expl,  Suppl.,  IV,  pi.  XIII. 

—  D1EL11ELM,  Anliquarius  des  Mayn-Stroms  (17^0),  p.  385.  — 
Fucus,  Alt  Gesch.  von  Maint,  I,  p.  100  et  pi.  XIII.  —  Klein. 
Latein  Inschr.  des  Kurjnrslenth.  Hessen   (Gassel,   i86o),  n°  ft. 

—  Brambach,  c.  I.  Rh.,  n°  i38o.  —  Becker,  Bonner  Jahrb., 
XLIV  (i868),  p.  a53.  —  Hauc,  Die  rôm.  Denksteine  des  Gross- 

hertogl.  Antiquariums  in  Mannheim  (1877),  p.  34,  n°  89.  

KoRBER,  Mainzer  Zeitschr.,  XI  (1916),  p.  79  el  pi.  X,  n°  h. 


Cavalier  casqué  et  cuirassé,  galopant  h  droite.  Le 
personnage,  portant  de  la  main  gauche  un  bouclier, 
est   armé  d'une  longue   épée  placée   du  côté  droit   et 


d'une  javehne  qu'il  brandit  de  la  main  droite.  Derrière 
le  cheval,  dont  le  harnachement  est  orné  de  phalères, 
un  homme  à  pied,  casqué  et  cuirassé,  porte  aussi  de  la 
main  droite  une  javeline  qu'il  appuie  sur  son  épaule. 


5871.  Bloc  octogonal,  retiré  en  1911  des  anciens 
remparts  de  Mayence,  près  de  la  Gautor.  Au  Musée. 
Grès.  Hauteur,  0  m.  28;  largeur  de  chaque  face,  en- 
viron 0  m.  3o. 

Gravures  tirées  de  Kôrber.  —  Kôrber,  Maimer  Zeitschr., 
VIII-IX  (1918-1914),  p.  10  (gravures). 
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Sur  une  face,  l'inscription  de  lecture  incertaine  : 
[/(ofi)  o(j)timo)  m^aximo);  [Mar^lins  Soldjah's.  On  trouve 
ensuite,  de  gauche  à  droite,  dans  des  niches,  les  bustes 


drapés  des  divinités  des  sept  jours  de  la  semaine,  dans 
l'ordre  suivant  :  Saturne,  voilé,  accompagné  d'une 
harpe;  Vénus,   ayant   à  côté  d'elle  un  miroir;  Jupiter 


barbu,  avec  le  foudre;  Mercure,  très  dégradé,  portant 
une  bourse;  Mars  casqué,  dont  une  cassure  de  la  pierre 


Apollon,  rappelé  par  un  fouet.  Le  bloc  pourrait  pro- 
venir d'une  colonne  de  Jupiter. 

5872.   Fragment  de  stèle,  retiré  en  1906   du  mur 
d'enceinte,  près  du  Palais  de  justice.  Au  Musée.  Grès. 


Hauteur,  o  m.  35;  largeur,   0  m.  48;  épaisseur,  en- 
viron, 0  m.  20. 

Gravure  tirée  de  Kôrber.  —  Kôrber,  Westd.  Zeitschi:,  XXV 
(1906),  p.  168;  Main:er  Zeitsckr. ,  II  (1907),  p.  29  (gravure). 


peut  avoir  fait  disparaître  l'attribut;  la  Lune,  coiffée  d'un 
croissant,  ayant  auprès  d'elle  un  fouet  ou  un  sceptre; 


Femme  probablement  debout,  drapée  et  voilée,  de 
face,  dans  une  niche,  tenant  de  la  main  droite  un  pan 
de  son  manteau.  Monument  funéraire. 

5873.  Bloc  quadrangulaire  en  deux  fragments,  dé- 
couvert en  1911  à  Mayence,  dans  l'ancien  rempart, 
près  de  la  Gautor.  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  63  ; 
largeur  et  épaisseur,  0  m.  3 9. 

Gravures  tirées  de  Kiirber.  —  Kôrber,  Rôm.-gertn.  Korr.- 
Bl.,  IV  (1911),  p.  67;  Maiiiier  Zeitsckr.,  VII  (1912),  p.  8  et 
pi.  1,  n°  9. 

Sur  chaque  face  est  une  divinité  debout,  dans  une 
niche  légèrement  cintrée  à  la  partie  supérieure  pour  le 
dégagement  de  la  tête.  On  trouve  successivement,  de 
gauche  à  droite  :  1.  Diane  vêtue  d'une  tunique  relevée, 
serrée  à  la  taille  par  une  ceinture  et  d'un  manteau  flot- 
tant, agrafé  sur  l'épaule  droite,  chaussée  de  hautes  bot- 
tines, les  bras  et  les  jambes  nus-,  tenant  de  la  main 
gauche  un  arc,  et  de  l'autre  main  puisant  une  flèche 
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dans   un  carquois   porté   en  bandoulière;   derrière   la 
déesse,   un    cerf  debout,    tourné    vers   la    droite.   — 


2.  Apollon  nu,  à  cheveux  longs,  les  jambes  croisées, 
un   léger   manteau    sur   l'épaule   gauche,   l'avanl-bras 


gauche  posé  sur  le  chapiteau  d'une  colonnette,  la  main    j    sol,  une  lyre,  et  au-dessus  un  carquois.  —   3.  Bonus 
droite  placée  derrière  la  tête;  derrière  le  dieu,  sur  le    1    Eventus  ou  un  Génie  à  cheveux  longs,  coiffé  d'une  cou- 


ronne murale,  le  torse  nu,  les  jambes  entourées  d'un 
manteau   porté  sur  l'épaule  gauche  et  dont  les   pans 


sont  ramenés  sur  le  bras  du  même  côté,   chaussé  de 
hautes  bottines,  tenant  de  la  main   gauche  une  corne 
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d'abondance  remplie  de  fruits,  et  de  l'autre  main  ver- 
sant, sur  un  autel  allumé,  probablement  des  grains 
d'encens  contenus  dans  une  patère.  —  4.  La  Victoire, 
vêtue  d'une  longue  robe  et  d'un  chiton  serrés  à  la  taille 
par  une  ceinture ,  les  bras  nus ,  tenant  de  la  main  gauche 
une  palme ,  de  l'autre  main  levée  une  couronne. 


5874.  Bloc  rectangulaire  mutilé,  découvert  à 
Mayence  en  1766.  Au  Musée  de  Mannheim.  Grès 
rouge.  Hauteur,  1  m.  19;  largeur,  0  m.  56  ;  épais- 
seur, 0  m.  54. 

Gravures  tirées  de  Kôrber.  —  Hino,  Die  rôm.  Denksteine  des 
Grossherzogl.  Antiquar,  in   Mannheim,    p.    34,  n*  58;   Wesld- 


Zeitschr.,  X  (1891),  p.  58.  —  Kôrber,  Mainzer  Zeitschr.,  VIII- 
IX  (1913-1914),  p.  33  et  pi.  IV,  n*  1. 

Sur  chaque  face  était  un  dieu  debout,  dans  une 
niche.  La  pierre  ayant  servi  de  sarcophage,  une  des 
figures  n'existe  plus.  Les  trois  autres  sont,  de  gauche  à 
droite  :  1.  Vulcain,  vêtu  d'une  tunique  sans  manches, 
décorée  sur  la  poitrine  d'une  fibule  en  forme  de  rose, 
les  jambes  nues,  tenant  de  la  main  droite  levée  un  mar- 
teau et,  de  l'autre  main  baissée,  saisissant  au  moyen  de 
tenailles  un  morceau  de  métal  posé  sur  une  enclume. 
—  2.  Apollon,  à  cheveux  longs,  la  jambe  gauche  en- 
tourée d'un  manteau  porté  sur  le  bras  gauche,  le  reste 
du  corps  à  découvert,  tenant  de  la  main   droite  un 

BiS-ÏELlKFS.  —  \U. 


plectron,  de  l'autre  main  une  cithare  posée  sur  un  autel. 
—  3.  Un  dieu  nu,  barbu,  vraisemblablement  Jupiter 
ou  Hercule,  la  main  gauche  posée  sur  la  tête  d'un  petit 
anguipède  accroupi,  placé  à  sa  gauche;  le  dieu,  de 
l'autre  main  levée,  tenait  un  attribut  devenu  fruste, 
peut-être  un  foudre  ou  une  massue.  (Voir  les  n"'  3oi6 
et  5733.) 

5875.  Stèle  en  plusieurs  fragments,  découverte  à 
Mayence  en  1913,  «an  der  Stelle ,  wo  die  neue  Strasse, 
die  sich  im  Gebiete  der  ehemaligen  Zitadelle  hinter  dem 
Bahnhoi  Mainz-Sûd  entlang  hinziet,  gegenûber  der 
Abtsgasse  auf  die  Strasse  Aufder  Steig  trifît»  [kôrbI.  Au 

47 
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Musée.   Grès.  Hauteur,   2  m. 
épaisseur,  0  m.  28. 


10:  largeur,  0  m. 
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Gravure  tirée  de  Kôrber.  —  C.J.L.,  XIII,  11862.  — 
KôRBER,  Rôm.-germ.  Korr.-Bl.,  VI  (1913),  p.  60;  Mainzer 
Zeilscln:,  VIII-IX  (  1913-1916),  p.  99  (gravure). 

Inscription  :  D{iis)  M(ambus)  Lucaniae,  Lucillae  malri 
harmimae,  et  Nov{i)anh  Augusto  et  Aprili  fratribus,  et 
Honoratts  Lupo  et  Afro  fiUs  dtikissmm,  et  Servandiae  Pri- 
mitivae  coniugi  ohsequentissimae  ;  Novtanim  Honoratus, 
hucinator  kgiionis)  xxii  Pr{imigeniae)  p(iaé)  f(idelis).  Au- 
dessous,  un  niveau  de  maçon  et  une  ascia. 


5876.  Fragment  de  stèle,  découvert  dans  ie  Rhin 
(ancien  pont  romain),  près  de  Mayence.  Au  Musée. 
Calcaire  commun.  Hauteur,  1  m.  o3;  largeur,  0  m.  y8; 
épaisseur,  0  m.  28. 

Gravure  tirée  de  Schumacher.  —  Schimacheb,  Matnzer 
Zeitschr.,  IV  (1909),  p.  !>  et  pi.  II,  n°  16;  Verteichnis  der 
Abgûsse  und  wichllg.  Photogr.  mil  Germ.-Darsiellungen,   p.   9  3 


(gravure), 
(gravure). 


KôBBEB,  Mainzer  Zeitschr.,   XI  (1916),   p.  76 


Cavalier  galopant  à  droite  et  foulant  aux  pieds  de  sa 
monture  un  ennemi  vaincu,  couché  sur  le  sol.  Restes  du 
monument  funéraire  d'un  soldat. 


5877.  Rloc  quadrangulaire ,  découvert  à  Mayence 
en  1911,  «  am  Gautor  beim  Bau  des  neuen  Lûftung- 
schachtes  fiir  den  seitwarts  darunter  liegenden  Eisen- 
bahntunnel"  [kôbb.].  Au  Musée.  Grès.  Hauteur,  0  m.  79  ; 
largeur,  0  m.  87;  épaisseur,  0  m.  33. 


Gravures  tirées  de  Kôrber.  —  Kôrder,  Mainzer  Zeitschr.,  VII 
(1919),  p.  9  et  pi.  II,  n"  1. 
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Sur  chaque  face  est  une  divinité  debout,  dans  une 
niche  légèrement  arrondie  à  la  partie  supérieure  pour  le 
dégagement  de  la  tête.  On    trouve   successivement  de 


i^mM^,-^-. 


ment  des  grains  d'encens,  sur  la  flamme  d'un  autel; 
à  la  gauche  de  la  déesse,  un  paon  posé  sur  un  gradin. 
—  2.  Mercure  nu,  coiffé  de  deux  ailerons,  un  manteau 
sur  l'épaule  et  le  bras  gauches ,  tenant  de  la  main  droite 
baissée  une  bourse,  de  l'autre  main  un  caducée  qu'il 
appuie  contre  Tépaule,  du  même  côté;  à  la  droite  du 
dieu,  un  coq  posé  sur  un  gradin.  —  3.  Hercule  barbu, 
a  dépouille  du  lion  sur  l'épaule  et  le  bras  gauches , 


nu 


tenant  de  la  main  gauche  trois  pommes  et,  de  l'autre 
main,  s'appuyant  sur  une  massue.  —  à.  Minerve  cas- 
quée et  drapée,  regardant  à  droite,  armée  d'une  lance 
tenue  de  la  main  gauche,  le  bras  du  même  côté 
paraissant  passé  dans  la  courroie  d'un  bouclier  de 
forme  ovale;  contre  l'épaule  gauche  de  la  déesse,  une 
chouette. 


5878.  Fragment  de  stèle,  découvert  à  Mayence  en 
i88i,  «bei  den  Kanalarbeiten  auf  dem  Schlossplatze, 
an  der  von  der  grossen  Blciche  zur  Neustadt  fiihrenden 


gauche  à  droite  :  1 .  Junon ,  diadémée ,  drapée  et  voilée , 
tertant  de  la  main  gauche  un  coffret  à  parfum,  et  de 
l'autre  main  versant  le  contenu  d'une  patère,  probable- 


■  1-  hrf  V'VK 


Strassen  [kell.].  Au  Musée.  Pierre  commune.  Hauteur, 
0  m.  65;  largeur,  o  m.  5o;  épaisseur,  o  m.  i3. 


Gravure  tirée  de  Kôrber.  —  C.  I.  L.,  XIII,  683i.  —  Mninzer 
Tagehlait,  i88i,  n°  loo.  —  Darmstâdter  Zeilung,  i88i,  n"  117 
(d'où  Corr.-Bl.  des  Gemmmtvereins  [1881],  p.  ko).  —  Keller, 

47. 
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Borner  Jahrb.,  LXXII  (1883),  p.  i4o;  Rôm.  Inschr.  (i883), 
n°  i4o  a.  —  KôBBER,  Maimer  Zeitschr.,  XI  (1916),  p.  65 
(gravure). 

Bustes  de  face,  d'un  homme  et  d'une  femme  drapés; 
à  leur  droite,  les  traces  d'un  aigle.  Au-dessous,  l'in- 
scription :  [D{m)]  Mianibus)  [.  .  .]meriham  (?),[....] 
legijonis)  I  Adiut(ricis) .... 


5879.  Fragment  de  bloc,  découvert  à  Mayence  en 
187/1,  "™  Rhein,bei  der  alten  Rômerbrùcke »  [kôrb.]. 
Au  Musée  de  Mannheim.  Grès.  Hauteur,  o  m.  20;  lar- 
geur et  épaisseur,  0  m.  76. 

Gravure  tirée  de  Kôrber.  —  Korr.-Bl.  des  Gesamtvei-eines  der 
deutsch.  Gesch.-  und  Altertunisvereine ,  XXII  (1874),  p.  i5. — 
Kôrber,  MainjerZeitec/ir.,  VIII-lX(i9i3-i9i4),p.  99  (gravure). 


Au  milieu,  sur  un  piédestal,  les  restes  d'une  déesse 
drapée,  de  face,  assise  sur  un  trône  entre  deux  lions. 
A  chaque  extrémité,  sur  un  socle  entre  des  pilastres, 
les  jambes  nues  de  deux  personnages.  Probablement 
Cybèle  accompagnée  des  dadophores.  Le  bas-relief  paraît 
mithriaque.  * 

5880.  Stèle  à  sommet  cintré,  provenant  de  Kreuz- 
nacb.  Au  Musée  de  Mayence.  Grès  rouge.  Hauteur, 
0  m.  54;  largeur,  0  m.  3i  ;  épaisseur,  0  m.  09. 


Gravure  tirée  de  Korber.  —  Kôrber,  Maimer  Zeitschr.,  IV 
(1909),  p,  19  (gravure). 

Vulcain  debout,  de  face,  vêtu  d'une  tunique,  coiffé 
d'un  bonnet,  dans  une  niche,  tenant  de  la  main  droite 


un  marteau,  de  l'autre  main  des  tenailles  appuyées  sur 
une  enclume. 

5881.  Tête  découverte  en  1 8/ii  ,  dans  un  puits,  près 
de  Finthen.  Au  Musée  de  Mayence.  Bronze.  Hauteur, 
0  m.  Sa. 


Gravures  tirées  de  Reeb.  —  Zeitschr.  des  Vereins  ziir  Erf. 
der  rhein.  Gesch.  und  Altert.  in  Maint,  I  (i845),  p.  210  et  36o. 
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—  W.  Reeb,  Festschr.,  p.  5i  et  pi.  IV  el  V.  —  F.  Koepp,  Die 
Rômer   m  Deulschland ,  p.    170    (gravure.) —  K.  Schumacher, 


Figure  de  femme.  Selon  M.  Reeb,  il  s'agirait  de  la 
Lune,  parée  d'un  croissant  dont  il  ne  resterait  que  des 
traces.  M.  Schumacher  y  voit  une  image  de  Rosmerta-Maia. 


5882.  Statue  découverte  en  1910,  près  de  Mayence, 
sur  l'emplacement  du  camp  romain.  Au  Musée.  Calcaire 
commun.  Hauteur,  o  m.  3o;  longueur,  0  m.  46. 


Gravure  lire'e  de  Korber. —  Beurens  et  Brenneb,  Mainter 
Zeitschr.,  \I  (1  91  i),p  .io3   (gravure).  —  Kôrber,  ibid.fp.  126 
(gravure). 


Die  Altertûmer  unserer  heidnische  Vorzeit,  V  (1911),  p.  338  et 
pi.  LVllI. 


Capricorne  ;  emblème  de  la  xxu"  légion  Primi- 
genia. 

5883.  Statuette  mutilée ,  découverte  en  1  9 1 0  à  Bret- 
zenheim,  près  de  Mayence.  Au  Musée  de  Mayence.  Cal- 
caire commun.  Hauteur,  0  m.  20;  largeur,  0  m.  17; 
épaisseur,  0  m.  i4. 


Gravure  tirée  de  Korber. 
(1911),  p.  ia4  (gravure). 


Kôrber,  Mainzer  Zeitschr.,  VI 


Sphinx  ailé.  Ornement  funéraire. 
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5884.  Tète  découverte  à  Meder-Ingellieim  en 
Au  Musée  de  Mayence.  Grès.  Hauteur,  o  m.  20. 


909. 


Gravure  tirée  de  Kôrber. 
(1911),  p.  i3i  (gravure). 


—  Kôrber,  Mainzer  Zeilschr.,  VI 


Déesse  diadémée  et  voilée;  sans  doute  Junon.  Frag- 
ment de  statue. 


5885.    Autel    circulaire,    découvert    en    1910,   près 
de  Mayence,  sur  l'emplacement  du   camp   romain.  Au 


Musée.  Calcaire  commun.  Hauteur,  0  m.  16;  diamètre, 
0  m.  1  0. 

Gravure  tirée  de  Kôrber.  —  Behrens  et  Brenneb,  Mainzer 
Zeilschr.  ,VI(i9ii),p.  io3(  gravures  ).  —  Kôrber  ,  l'iid. ,  p.  1 2  9 
(gravure). 


Trois  niches  sont  creusées  sur  le  pourtour  de  cet 
autel.  Dans  la  première  est  Mercure  nu,  debout,  de 
face,  coiffé  de  deux  ailerons,  tenant  de  la  main  droite 
une  bourse.  Vient  ensuite  Minerve,  drapée  et  casquée, 
debout  et  de  face  aussi,  s'appuyant  de  la  main  droite 
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sur  une  lance,  tenant  de  l'autre  main  un  petit  bou- 
clier. Dans  la  troisième  niche  est  l'ébauche  d'une  autre 
divinité.  Une  quatrième  niche  n'est  qu'indiquée,  sans 
aucune  trace  de  personnage. 


Graviii  es  tirées  de  Kôrber. —  Kôrber  ,  Bôm.-germ  Korr.-Bl. ,  IV 
(191  1),  p.  67;  Malir.rr  Zr/'laclir.  .\\l  floi:)).  p.  8  Pt  pi.  I,  11"  1. 


5886.  Bloc  quadrangulaire ,  découvert  à  Mayence 
en  1911,  «  am  Gautor  »  [kôrb.].  Au  Musée.  Grès. 
Hauteur,  0  m.  83  ;  largeur,  cm.  /16;  épaisseur, 
0   m.  /i3. 


Sur  chaque  face  est  une  divinité  debout,  dans  une 
niche  de  forme  arrondie  à  la  partie  supérieure.  On  ren- 


contre  successivement  de  gauche   à   droite    :    1 .  Une 
déesse  drapée  et  voilée,  probablement  Junon ,  s'appuyant 


de  la  main  gauche  sur  un  sceptre,  et  de  l'autre  main 
versant  le  contenu  d'une  patère,  sans  doute  des  grains 
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d'encens,  sur  un  autel  allumé,  en  forme  de  balustre, 
paraissant  posé  sur  un  gradin  ou  un  tabouret,  à  la 
droite  de  la  déesse.  —  2.  Neptune  nu,  un  manteau 
sur  l'épaule  et  le  bras  gauches ,  s'appuyant  de  la  main 
gauche  sur  un  sceptre,  et  de  l'autre  main  tenant  un 
dauphin;  un  second  dauphin  est  représenté  sur  le  sol, 
à  la  droite  du  dieu.  —  3.  Bonus  Eventus  ou  un  Génie, 
nu ,  sauf  les  épaules  et  la  poitrine  couvertes  d'un  man- 


teau flottant,  porté  sur  le  bras  gauche,  chaussé  de 
hautes  bottines,  tenant  de  la  main  droite  baissée  une 
grande  feuille  lancéolée,  de  l'autre  main  une  corne 
d'abondance  remplie  de  fruits,  qu'il  appuie  contre 
l'épaule,  du  même  côté.  —  fi.  Mars  barbu,  casqué  et 
cuirassé,  les  épaules  couvertes  d'un  manteau  flottant, 
s'appuyant  de  la  main  gauche  sur  une  lance,  de  l'autre 
main  sur  un  bouclier. 
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Colonne   de  Jupitor   à   la    Saalburg   (moulage  restauré). 


La  colonne  dite  de  Jupiter,  à  Mayence,  en  nombreux  fragments  (environ  2,000)  qu'on  a  patiem- 
ment rapprochés,  a  été  découverte  en  190^-1 908,  près  de  l'emplacement  du  port  romain,  entre  la 
rue  de  Sommering  et  la  rue  de  Wallau.  Elle  se  compose,  de  bas  en  haut,  de  cinq  parties  de  pierre 
tendre  :  1°  un  grand  socle  quadrangulaire  avec  couronnement  (la  base  manque);  2°  un  second  socle 
plus  petit,  de  même  forme;  3°  cinq  tambours,  de  dimensions  décroissantes;  ces  tambours  et  les  deux 
socles  sont  décorés  de  vingt-huit  figures,  toutes  debout,  sauf  deux;  k"  un  chapiteau;  5°  un  bloc 
servant  de  piédestal  à  une  statue  de  bronze  de  Jupiter  dont  on  n'a  retrouvé  que  quelques  morceaux. 
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La  hauteur  totale  du  monument  dépassait  la  mètres.  La  statue  seule  mesurait  à  peu  près  2  m.  3o. 
L'original  est  au  Musée  Central.  Il  en  existe  deux  reproductions  restaurées,  l'une  à  la  Saalljiirg 
(voir  p-  377),  l'autre  à  Saint-Germain-en-Laye,  surmontées  pareillement  d'une  statue  debout.  A  Saint- 
Germain,  on  a  choisi  pour  prototype  de  cette  statue  le  Jupiter  de  bronze  du  Musée  d'Evreux. 


5887.    Grand  socle. 
et  épaisseur,  0  m.  90. 


Hauteur,   1  m. /i5;  largeur 


Le  dé,  en  deux  blocs,  représente  à  la  place  d'hon- 
neur (c'est-à-dire  par  devant)  Jupiter  barbu,   nu,  de 


face  dans  une  niche,  un  manteau  sur  l'épaule  gauche, 
tenant  de  la  main  droite  un  foudre  et  s'appuyant  de 
l'autre  main  sur  un  long  sceptre;  à  sa  droite,  un  aigle 
posé  sur  un  globe.  La  bordure  de  la  niche  se  compose  : 
à  la  partie  inférieure,  d'un  faisceau  de  laurier  noué  par 
le  milieu;  de  chaque  côté,  d'une  plante  stylisée  sortant 
d'un  vase  à  deux  anses  ;  en  haut,  d'un  ruban  perlé.  La 
plante  stylisée  a  l'apparence  de  quatre  culots  d'inégale 


hauteur.  Celui  du  milieu  supporte  un  écureuil  mangeant 
un  fruit  vers  lequel  se  dresse  un  serpent;  au-dessus  du 
suivant  volent  deux  oiseaux  ;  sur  celui  du  haut  est 
une  tête  de  Satyre,  placée  de  profil.  Les  écureuils,  de 
même  que  les  têtes,  sont  affrontés.  —  Du  côté  droit, 
Minerve  et  la  Fortune  se  faisant  face,  dans  une  niche. 
Leurs  images  sont  très  dégradées.  Minerve,  coiffée  d'un 
casque  à  cimier  orné  d'un  griffon  et  d'un  grand  panache, 
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est  drapée,  la  poitrine  parée  de  l'égide.  Elle  jette  un 
{jrain  d'encens  sur  la  flamme  d'un  Joculus  placé  devant 
elle,  sur  un  socle.  Derrière  elle  est  une  chouette.  La 
Fortune,  drapée  et  diadémée,  le  bras  droit  nu,  porte 
de  la  main  gauche  une  corne  d'abondance  remplie  de 
fruits  et  s'appuie  de  l'autre  main  sur  un  gouvernail.  Les 
déesses  sont  placées  dans  une  niche  dont  les  bordures 
latérales,  d'ailleurs  très  étroites,  n'ont  aucune  décora- 


tion. Au  bas  est  une  rangée  de  roses  à  quatre  pétales, 
de  deux  types  alternés,  séparées  entre  elles  par  des 
billettes.  A  la  partie  supérieure  est  une  double  rangée 
de  feuilles  d'eau;  une  des  rangées  correspond  à  l'épais- 
seur de  la  bordure.  —  Du  côté  gauche.  Mercure  et 
une  déesse,  dans  une  niche.  Comme  celles  du  côté 
droit,  les  figures  sont  très  dégradées.  Le  dieu  est  nu, 
de  face,  coiflé  du  pétase,  un  manteau  sur  l'épaule  et  le 


bras  gauches;  il  tient  de  la  main  droite,  tendue  en 
avant,  une  bourse,  de  l'autre  main  un  caducée;  contre 
son  épaule  droite,  un  coq.  La  déesse,  placée  de  prolll, 
face  à  Mercure,  est  diadémée  et  drapée,  le  bras  droit 
nu.  Les  pans  d'un  manteau  qui  l'enveloppe  sont  rame- 
nés sur  le  bras  gauche.  Elle  tient  de  la  main  gauche 
tendue  en  avant  un  pétase,  de  l'autre  main  baissée 
un  caducée  tourné  vers  le  sol,  au-dessus  d'un  autel  de 


lorme  ovoïde  contre  lequel  se  dresse  un  serpent.  Le 
nom  de  cette  déesse  est  douteux.  On  a  vu  en  elle  Ros- 
merta(KÔRBER,A.  voNDOMAszEwsKi,  oxÉ),  Emporia  (maas), 
Salus  (quilling,  strong)  et  Maïa  (s.  reikach).  De  ces 
hypothèses,  la  dernière  paraît  préférable  :  Rosmerta, 
parèdre  en  Gaule  de  Mercure,  serait  vraisemblablement 
la  seule  divinité  celtique  qui  figurerait  sur  la  colonne 
de   Mayence.   Il    se   peut    bien,'  comme   l'a    supposé 

48. 
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M.  Salomon  Reinach,  que  Rosmerta  soit  la  forme  gau- 
loise de  la  déesse  latine  Maïa,  mère  de  Mercure;  mais 
ce  n'est  pas  de  cette  forme  qu'il  s'agit.  La  bordure 
de  la  niche  est  analogue  à  celle  du  côté  droit.  Les  roses 
du  bas  y  sont  remplacées  par  des  entrelacs.  —  Sur  la 


quatrième  face,  Hercule  barbu,  nu,  de  face,  dans  une 
nicbe,  la  dépouille  du  lion  sur  le  bras  gauche,  portant 
de  la  main  gauche  une  massue  noueuse  qu'il  appuie 
contre  son  épaule.  La  main  droite  manquante  a  pu  tenir 
des  pommes.  La  bordure  de  la  niche  est  de  même  style 


que  celle  de  la  première  face;  mais  les  plantes  sortant 
des  vases  supportent  chacune  une  tête  de  Silène  cou- 


ronnée de   lierre   avec  baies,   les   oiseaux  volent   au- 
dessous    des    écureuils,  et  ceux-ci   sont  adossés.   Des 


rr?: 


^l- 
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feuilles  stylisées  couvrent  les  moulures  du  couronnement 
du  grand  socle. 

Sur  la  corniche  de  la  face  qui  correspond  à  Minerve 


et  à  la  Fortune  est  l'inscription  :  Saims  et  Scverus, 
Vemcarifi^dn),  sculpsenmt.  Celte  inscription  paraît  com- 
plète. 


Petit  socle.  - 
seur,  0  m.  80. 
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Hauteur,  0  m.  gB;  largeur  et  épais- 
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Sur  la  face  principale,  l'inscription  :  I(ovi)  o[ptimo) 
miaximo),    pro    [sa^l[ute    Neronis]     Clnu^dji     Caesaris 


Au[g(tisti),  impieratoris)  ;  cmmhn\r{\  puh\ï\ke,  P(ubli6j 
Sulpicio  Scn[b\omo  Pvomlo,  le\g{nto^^  Aiig(tisti)  p[Ho) 
pY{(ietorej,  cura  et  impensa  Qitiinti)  luli  Pi'isci  et  Qluinti) 
Mi  Audi.  —  Du  côté  droit,  l'un  des  Dioscures,  coiffé 
d'un  bonnet,  les  épaules  couvertes  d'un  manteau  flot- 


tant, de  face,  devant  un  cheval  à  tous  crins  dont  il  tient 
les  rênes  de  la  main  droite;  le  personnage,  de  l'autre 
main  baissée ,  porte  une  lance  dont  le  fer  est  tourné 
vers  le  sol.  —  Du  côté  gauche,  l'autre  Dioscure,  dans 
une  position  à  peu  près  symétrique  de  la  précédente. 
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Le   cbeval  est   tenu   de  la  main  gauche,  et   le  héros 
s'appuie  de  la  main  droite  sur  une  lance.  —  Sur  la 


quatrième  face,  Apollon  nu,  do  face,  à  cheveux  longs, 
un  manteau  sur  l'épaule  et  le  bras  gauches;  le  dieu, 


de  la  main  droite  baissée,  tient  un  rameau  de  laurier, 
et  de  l'autre  main  s'appuie  sur  une  lyre  posée  sur 
un  socle;  à  sa  droite,  un  corbeau.  La   sculpture  est 


très  dégradée.  Selon  Quilling,  il  s'agirait  de  Néron 
sous  les  traits  d'Apollon.  Cette  hypothèse  est  peu  pro- 
bable. 
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Premier  lambotir.  —  Haulcur,  i  m.  98;  diamètre  à 
la  partie  supérieure,  0  m.  7/I. 


De  droite  à  gaucho,  lu  \itluii(j,  A.j.ouie,  Diane  el 
Mars.  Les  sculptures  ont  beaucoup  souffert.  La  Victoire, 
vêtue  d'une  robe  longue,  les  pieds  nus,  est  ailée;  elle  a 
la  main  droite  ramenée  sur  la  poitrine,  et  de  l'autre 


main  porte  uiiL  j^-ciiiao.  Le  \isuge  est  gracieux,  mais  ne 
possède  pas  la  beauté  sereine  de  celui  des  déesses  de 
l'art  classique.  D'autres  figures  de  la  colonne  de  Mayence 


ont  le  même  caractère.  Je  suppose  qu'elles  sont  toutes 
des  portraits,  les  uns  de  personnages  connus,  les  autres 


d'hommes  et  de  femmes  de  l'entourage  des  sculpteurs 
qui  ont  fait  le  monument.  —  Neptune  n'a  pour  vêtement 
qu'un  manteau  jeté  sur  l'épaule  gauche  et  dont  les  pans, 
couvrant  le  dos,  sont  ramenés  en   partie  sur  le  bras 


droit.  Le  dieu  est  barbu  vl  a  de  longs  cheveux;  il  tient 
de  la  main  droite  un  dauphin,  et  de  l'autre  main  s'ap- 
puie sur  un  sceptre.  —  Diane  est  vêtue  d'une  tunique 
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courte  et  chaussée  de  hautes  bottines.  Sur  sa  poitrine 
sont  les  nœuds  d'une  cravate  qui  lui  couvre  les  épaules 
à  la  façon  d'un  col  marin.  La  déesse  a  les  cheveux  par- 
tagés sur  le  milieu  du  front  et  disposés  en  torsades  de 
chaque  côté  du  visage.  Elle  tient  de  la  main  gauche  un 
arc,  et  de  l'autre  main  puise  une  flèche  dans  un  car- 
quois porté  en  bandoulière.  A  sa  droite  est  un  chien  de 
chasse  debout.  —  Mars,  casqué  et  cuirassé,  les  jambes 
protégées  par  des  cnémides,  les  pieds  nus,  tient  de  la 
main  droite  une  lance  et  s'appuie  de  l'autre  main  sur  un 
bouclier  dont  l'épisème  est  une  grande  tête  de  Méduse. 
Une  tunique  courte  apparaît  sous  la  cuirasse. 

Deuxième  tambour.  —  Hauteur,  i  m.  02;  diamètre  à 
la  partie  supérieure,  0  m.  6/1.  (Voir  p.  389.) 

De  droite  à  gauche,  la  Terre  Mère  (Tellus),  Roma, 
Vulcain  et  Virtus.  Tellus,  vêtue  d'une  longue  robe  à 
manches  courtes  et  d'un  manteau,  couronnée  de  blé,  les 
cheveux  partagés  sur  le  milieu  du  front  et  relevés  en 
torsades  de  chaque  côté  du  visage,  tient  de  la  main 
droite  baissée  une  patère  au-dessus  d'un  petit  autel,  et 
de  l'autre  main  s'appuie  sur  un  sceptre  terminé  à  la 
partie  supérieure  par  un  bouquet  d'épis.  Cette  identifica- 


tion, proposée  par  M.  Salomon  Reinach,  a  été  acceptée 
de  façon  douteuse  par  M"'  S.  Arthur  Strong;  elle  paraît 
certaine.  Selon  quelques   auteurs  (a.  von  domaszewski, 


ové)   il   s'agirait  de  la    Paix,  ce   qui   n'est  pas  admis- 
sible; selon  d'autres  (korijer,  qchling,  neeb,  j:aas),  la 


déesse  ainsi  représentée  serait   Cérès  ou  Démêler.  — 
Homa,  coiffée  d'un  casque  pourvu  d'un  grand  panache. 


les  cheveux  abondamment  bouclés,  vêtue  d'une  robe 
longue,  agrafée  sur  l'épaule  gauche  et  relevée  par  une 
ceinture,  les  bras  et  le  côté  droit  de  la  poitrine  à  décou- 
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vert,  porte  de  la  main  gauche  un  vexiUum,  et  de  l'autre 
main  baissée  tient  une  couronne.  Autres  hypothèses  : 


Fahnen  Amazone  (quilling),  Virtus  (drexf.l).  —  Vulcain 
barbu,  coiffé  d'un  bonnet,  vêtu  d'une  cxomide,  les  pieds 
nus,  porte  de  la  main  droite  un  marteau,  et  de  l'autre 
main  s'appuie  sur  un  sceptre  ;  à  sa  gauche  est  le  foyer 
d'une  forge.  — ■  Virtus,  à  peu  près  casquée  et  coiffée 
comme  Roma,  les  bras  et  le  côté  droit  de  la  poitrine 
pareillement  à  découvert,  vêtue  toutefois  d'une  tunique 
courte  et  chaussée  de  hautes  bottines,  tient  de  la  main 
droite  baissée  un  glaive  de  légionnaire,  et  de  l'autre 
main  s'appuie  sur  un  trophée  formé  d'un  casque  et 
d'une  cuirasse.  Autres  hypothèses  :  Tropaion  Amazone 
(qcilling),  Roma  (dbexel). 

Troisième  tambour.  —  Hauteur,  o  m.  96;  diamètre  à 
la  partie  supérieure,  o  m.  60. 

Les  divinités  figurées  sur  ce  tambour  sont  par  cu- 
lièremcnt  difficiles  à  déterminer.  Selon  M.  Salomon 
Reinach,  dont  le  sentiment,  partagé  par  M""  Strong, 
paraît  le  mieux  fondé,  il  s'agirait,  de  droite  h  gauche  : 
de  la  Paix,  Vénus,  Vesta  et  (À'rès.  La  Paix,  vêtue  d'une 
robe  longue  et  d'un  grand  manteau  dont  les  pans  sont 
ramenés  sur  le  bras  gauche,  est  voilée  et  porte  de  la  main 
gauche  un  caducée  qu'elle  appuie  contre  son  épaule,  de 
l'autre  main  baissée  un  rameau  de  laurier.  D'autres  au- 

BAS-BELIEFS.  TH. 


teurs  reconnaissent  à  cette  place  Maïa  (a.  von  domas- 
ZEWSKi),  Diké  («AAs),une  personnification  de  la  Relgique 


(oxÉ).  —  Vénus,  diadémée,  drapée  comme  la  Paix,  et 
portant   aussi  un   grand  manteau    dont  les  pans  sont 


ramenés  sur  le  bras  gauche,  tient  de  la  main  [droite 
baissée  une  balance  en  équilibre.  Cette  identification 
est  fondée  sur  deux  textes  de  Macrobe  et  l'existence 

«9 
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de  monnaies  de  caractère  astrologique,  où  la  balance 
est  un  attribut  de  Vénus.  (Cf.  Salomon  Reinach, 
Revue  archéoL,  1917,  1,  p.  289.)  Autres  hypothèses  : 


l'Équité  (kôrber,  a.  von  domaszewski,  neeb,  quilling), 
Eirené(MAAs),  une  personnification  de  l'Aquitaine  (oxé). 


—  Vesta,  drapée  et  diadémée,  voilée  d'un  manteau 
dont  les  pans  couvrent  l'épaule  et  le  bras  gauches,  tient 
de  la  main  gauche  une  torche  allumée,  de  l'autre  main 
baissée  une  patère.  Derrière  elle,  un  âne  ou  un  mulet 


agenouillé,  tourné  vers  la  gauche.  Autres  hypothèses  : 
Epona  [Pferdegôttin]  (kôhbeb,  maas,  neeb,  quilling), 
Déméter  (a.  von  domaszewski).  Libéra  (oxé).  —  Cérès, 
velue  d'une  robe  longue  serrée  à  la  taille  par  une 
ceinture,  les  avant-bras  nus,  coiffée  d'un  diadème, 
les  cheveux  partagés  sur  le  milieu  du  front  et  re- 
levés en  torsades  de  chaque  côté  du  visage,  tient  de 
la  main  gauche  une  torche,  de  l'autre  main  baissée 
une  patère.  La  déesse  a  le  pied  droit  sur  une 
tête  de  bovidé.  Autres  hypothèses  :  une  Hirtengôtfin 
(kôrber),  Perséphone  (a.  von  domaszewski),  une  Rinder- 
gôttin  (maas,  quilling),  une  personnification  de  la 
Lyonnaise  (oxé). 


Quatrième  tambour.  —  Hauteur,  0  m.  88;  diamètre 
à  la  partie  supérieure,  0  m.  56. 

De  droite  à  gauche,  probablement  Néron,  un  Lare, 
Bacchus  et  un  autre  Lare.  La  figure  où  l'on  s'accorde  à 
reconnaître  Néron  ou  son  Génie  (von  domaszewski,  maas) 
est  celle  d'un  personnage  imberbe,  drapé  et  voilé,  de 
face,  versant  de  la  main  droite  le  contenu  d'une  patère 


sur  un  petit  autel  allumé,  de  forme  quadrangulaire, 
placé  à  sa  droite.  Le  côté  gauche  du  corps  a  disparu.  — 
Le  Lare  qui  suit,  légèrement  tourné  vers  la  gauche,  est 
vêtu  d'une  tunique  courte,  serrée  à  la  taille  par  une 
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ceinture,  le  côté  droit  de  la  poitrine  à  découvert,  et 
chaussé  de  hautes  bottines.  Il  tient  de  la  main  droite 
baissée  une  patère,  de  l'autre  main  levée  un  rhyton.  — 


Bacchus  (ou  Liber)  est  représenté  de  face,  couronné 
de  lierre,  nu,  l'épaule  et  le  bras  gauches  couverts  d'un 


manteau  agrafé  du  côté  droit,  tenant  de  la  main  droite 
une  grappe  de  raisin,  de  l'autre  main  un  thyrse  qu'il 
appuie  contre  l'épaule  du  même  côté.  A  la  droite  du  dieu, 
une  panthère  couchée,  tournant  la  tête.  —  Le  second 


Lare,  placé  de  profil  à  droite,  est  vêtu  comme  le  précé- 
dent. Il  tient  aussi  de  la  main  gauche  un  rhyton,  et  de  la 
droite  verse  sur  un  petit  autel  le  contenu  d'une  patère. 


Cinquième  tambour.  —  Hauteur,  o  m.  80;  diamètre 
à  la  parti*  supérieure,  0  m.  5o. 


De  gauche  à  droite,  Junon,  le  Soleil  et  la  Lune. 
Junon,  drapée  et  diadémée,  un  ample  manteau  sur 
l'épaule  et  le  bras  gauches,  la  coiffure  basse,  est  figurée 
de  face,  les  pieds  nus,  et  de  la  main  droite  levée  lient 

^9. 
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un  sceptre.  (Voir  aussi  p.  3 8 9.)  —  Le  Soleil,  nimbé 
et  radié,  nu,  les  épaules  couvertes  d'un  manteau  flot- 


tant, conduit  un  quadrige.  Le  dieu,  de  la  main  droite 
manquante,  était  armé  d'un  fouet  dont  il  reste  des 
traces. —  La  Lune,  coiflée  d'un  croissant,  est  dans  un 
bige  adossé  à  celui  du  Soleil;  elle  est  vêtue  d'une  robe 


longue  sans  manches  et  d'un  manteau  flottant,  et  de 
la  main  droite  tient  un  fouet.  Ainsi,  par  suite  de  la 
position  respective  des  chars,  Junon  se  trouve  placée 
devant  leurs  chevaux.  Ceux-ci,  lancés  au  galop,  parais- 


sent se  cabrer.  Ils  sont  sanglés  et  bridés  et  ont  une  poi- 
trinière  à  laquelle  est  suspendu  un  croissant.  Il  n'est 


pas  impossible  que  toutes  les  figures  de  la  colonne  aient 
été  peintes. 

Chapiteau.  —  Hauteur,  0  m.  65;  largeur,  0  m.  ^S. 


Le  chapiteau,  de  style  corinthien,  est  décoré  d'une 
double  rangée  de  feuilles  d'acanthe. 


COLONNE  DE  JUPITER. 


389 


Piédestal  de  la  statue.  —  Hauteur,  o  m.  60;  largeur 
et  épaisseur,  0  m.  65. 

De  forme  cubique,  avec  base  et  couronnement,  le 
piédestal  qui  supportait  la  statue  a  des  ornements  géo- 
métriques sur  chacune  de  ses  faces.  (Voir  p.  377.) 

Statue.  —  On  ne  possède  de  la  statue  que  le  pied 
gauche,  une  partie  de  manteau  porté  sur  le  bras  gauche 
et  le  foudre.  Le  dieu  était  chaussé  de  brodequins  à 


semelle  épaisse,  lacés  par  devant,  les  orteils  nus.  Au- 
dessous  de  la  semelle,  une  masse  de  métal  scellée  dans 
lii  pierre  soutenait  le  talon  levé.  Le  foudre  a  la  forme 


d'un  cyhndre  terminé  à  chaque  bout  par  une  flamme 
d'où  se  détachent  trois  éclairs. 

C.  I.  L.,  XIII,  1 1806.  — Hessische  Quartalblàtter,Ul  (igo/i), 
p.  569.  —  KÔRBER,  Westd.  Korr.-Blalt,  XXIV  (lyoS),  p.  101; 
Mainzer  Zeitschr.,  I  (1906),  p.  5/i  et  90,  et  pi.  III  et  IV  (cf. 
Ameldng , flom.  Mittheil.,  1906,  p.  nd^);  Die  Jupitersàulein  Alter- 
tumsmuseum  der  Sladl  Mainz  (Stuttgart,  igiS;  iQ-8°);  Die  grosse 
luppitersàule  im  Altertumsmiiscum  der  Stadt  Mainz  (Mayence, 
191 5;  in-8°,  98  p.,  10  pi.).  —  Lindenschmit,  Mainzer  Zeitschr., 


I  (1906),  p.  64  (gravures).  —  Von  DomAszewski,  Archiv  fur 
Reliffionswissenschaft,  IX(i9o6),  p.  3o3  (gravures). —  Anthes, 
Hessische  Quartalblâtter,  IV  (1906),  p.  96.  —  Maas,  Jahreshefte 
des  oesterr.  archàolog.  luslil.,  X  (1907),  p.  81  (gravures). — 
Dkagendorff,  Bericht  iiber  die  Fortschr.  der  rôm.-germ.  Forschung, 
111(1906-1907),  p.  98.  —  OxÉ,  iWainjer  ZcitecAr.,  VII  (1919), 
p.  98  et  pi.  111  et  IV.  —  QuiLLiNG,  Fvankjurler  Zeitung, 
a  8  (léc.  1919;  Beiblatt  der  Frankfurlcr  Nachrichlen ,  8  mai 
1918;  Rôm.-germ.  Korr.-BL,  VI  (1918),  p.  '19;  Germania 
{Rum.-germ.  Korr.-BL),  I  (1917),  p-  ^3. —  E.  Neeb,  Rôm.- 
gcnn.  Korr.-BL,  V  (1919),  p.  64  (gravures);  Saalburg 
Jnhrbnch,    III  (1919),  p.  96  (gravures);  Die  Jiipihrsiiulc ;  eine 


Kurze  Erklàrung  ihres  Bilderschmucltes  {Stuiigart,  I9i3;iu-i9). 
—  Salomon  REmAcii,  Revue  archéoL,  1918,  1,  p.  95;  II,  p.  3a; 
Répert.  de  relie/s,  I,  p.  186;  Calai,  du  Musée  de  Saint-Germain, 
I  (1917),  p.  23  (gravures).  —  S.  ArlhurStRONG,  Revue archéoL , 
1918  ,  II,  p.  17;  The  Burlington  Magazine ,  XXV  (1916),  p.  i53 
et  pi.  I  à  III. —  Fr.DREXEL,  Rôm.-germ.  Korr.-BL,  VIII  (1916), 
p.  65.  —  Gagnât  et  Chapot,  Manuel  d'archéoL  rom.,  I,  p.  978 
(gravure). 

(Voir  le  numéro  suivant.) 


5888.  Autel,  avec  base  et  couronnement,  découvert 
à  Mayence  en  190/t,  «auf  einem  an  der  Sômmering- 
strasse  gelegenen  Bauplatz  des  Zimmermeisters  Gerster» 
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[kôrb.].  Au  Musée.  Calcaire  tendre  commun.  Hauteur, 
1  m.  21  ;  largeur,  o  m.  6q  ;  épaisseur,  o  m.  55. 

C.I.L.,  XIII,  11807. —  KÔRBEB,  ^«*'^-  Korr.-BL,  XXIV 
(1906),  p.  io3;  Mainter  Zeitschr.,  I  (1906),  p.  91  (gravure). 


— Von  bonksiBViSKi ,  Bericht  der  rôm.-germ.  Kommtssion,  111(1906- 
1907),  p.  94.  —  OxÉ,  Mainzer  Zeitschr.,  VII  (191a),  p.  33. 

Par  devant,  l'inscription  :  /(ojn")  o{ptimo)   m(axmo); 
Q{uinlus)  hilius  Priscm  et  Q(uintusj  Iulius  Auctus  ;  au- 


\ 


dessous,  une  acerra.  Du  côté  droit,  un  urceus;  du 
côté  gauche,  un  préfericule;  sur  la  quatrième  face, 
une  mappa.  Les  noms  des  dédicanls  de  l'un  et  l'autre 


monument  étant  les  mêmes,  on  suppose  que  cet 
autel  était  placé  près  de  la  colonne  qui  vient  d'être 
décrite. 
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LUXEUIL. 

(Paçe  49.) 

Page  62,  n"  534i  et  page  63,  n°  534q.  Les  clichés  de  ces 
deux  notices  sont  intervertis. 


AVENCHES. 

(Page  89.) 

Page  94,  n°  54oi,  dernière  ligne.    Au  lieu  de  :  rSiiS", 
lire  :  fr54i  1 1. 


BRUMATH. 

(Page  171.) 

Page   ai 4,    a'  colonne,    ligne   la.  Au  Uea  de   :  (rpattes», 
lire  :  (rjambesi. 


TEMPLE   DE   KŒNIGSHOFFEN. 

(Page  i64.) 

Page  168,  2'  colonne,  ligne  2.  Au  lieu  de  :  «bras  droits  et 
"main  gauche»,  lire  :  ftbras  gauebe»  et  trmain  droite». 


Ajouter  à  la  bibliogra[)bie  : 


SAVERNE. 

(Page  225.) 


V.  FoRRER  (Robert).  Dus  romische  Zabeni  Très  Tabernae.  Strasbourg,  1918;  in-S",  i53  pages,  19  planches.  Extrait 
du  Bulletin  de  la  Société  pour  la  conservation  des  iinnuinents  historiques  d'Alsace,  2'  série,  tome  XXV,  p.  1  à  i53.  M.  Ferrer 
a  surtout  reproduit  dans  ce  travail  les  gravures  déjà  publiées  par  M.  Heinrich  Biaul,  dans  les  Anzeiger  fiir  elsassischc 
Alterluiiiskunde ,  t.  I  à  IV,  années  1909  à  191  j.  Les  références'  qui  en  résultent  sont  les  suivantes  : 


Page  225, 

n°  5658 

FoRRER, 

p.  34elpl.  VetVlI; 

Page  289, 

n°  5688 

FoRRER , 

p.  64  (gravure); 

Page  226, 

n°  5659  • 

FoRRER, 

p.  4o   et   pi.    VII    (d'après 

Page  942, 

n"  5691 

FoRRER 

p.  72  et  pl.  IX; 

Obedin); 

Page  949, 

n°  5693 

FoRRER 

p.  66  (gravure); 

Page  227, 

n°  566 1 

P'ORRER 

p.  69  et  pi.  IX; 

Page  943, 

n°  5694 

•    FoRRER 

p.  64  (gravure); 

Page  228, 

n°  5663 

■   FORRIÎR 

p.  66  et  pi.  IX; 

Page  243, 

n°  5695 

FoRRER, 

p.  71,  pL  X; 

Page  23o, 

a°  5668 

FoRRER, 

p.  42  (gravure); 

Page  2  43, 

n°  5697 

FoRRER 

p.  66,  pi.  VIII; 

Page  2  3o, 

n"  5670 

:   FoRRER, 

p.  4o  et  pi.  VU; 

Page  946, 

n"  5698 

FoRRER, 

p.  43  (gravure); 

Page  282, 

n°  5672 

•   FoRRER 

p.  58  et  pi.  IX; 

Page  949, 

n°  5708 

FoRRER, 

p.  63  et  66  (gravure); 

Page  233, 

n°  5674 

:   FoRRER 

p.  69  et  pi.  IX; 

Page  949, 

n°  5704 

:   FoRRER 

p.  58  (d'après  Schœpflin); 

Page  233, 

n°  5675 

FoRRER 

p.  66  et  pi.  VIII; 

Page  254, 

n°  5711 

FoRRER, 

p.  7i'Pl-X; 

Page  2  34, 

n"  5676 

:   FoRRER 

p.  69  et  pi.  IX; 

Page  955, 

n°  5712 

FoRRER, 

p.  79,  pl.  XI; 

Page  236, 

n°  568o 

:   FoRRER 

p.  63  et  pl.  VIII; 

Page  956, 

n°  5714 

FoRRER, 

p.  64  (gravure). 

Page  9  36, 

n°  568 1 

FoRRER, 

p.  66  (gravure)  et  pl.  IX  ; 
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5889.  Tête  découverte  en  i8/i3,  en  creusant  pour 
les  fondations  de  ia  maison  du  notaire  Greueii,  rue 
des  Murs.  D'abord  au  môme  lieu,  dans  la  façade 
d'une  construction  ;  ensuite  au  Musée.  Grès.  Hauteur, 
0  m.  17. 


Gravure  tirée  de  Forrer.  —  Addigdier  et  Fischer,  Catal. , 
p.  i5,  n°  17.  —  Robert  Fobrer.  Das  rôm.  Zabem,  p.  09  et 
pi.  VI. 

Cybèle  coifl'ée  d'une  couronne  tourelée.  Un  voile 
retombant  sur  la  nuque  est  fixé  à  la  partie  supérieure 
de  la  couronne. 


5890.  Stèles  mutilées,  découvertes  en  1916  dans  les 
substructions  de  la  partie  de  l'enceinte  romaine  contiguë 


au  jardin  du  presbytère.  Au  même  endroit.  Grès  rouge. 
Hauteur  :a.  1  m.  1  i  ;  b.  1  m.  2  6  ;  largeur  :  a.  0  m.  7  5  ; 
b.  0  m.  78;  épaisseur  :  6.  0  m.  21. 


JESÏÏONJiaORJ 

DVRRA  FiL 

F  jr  C 


Gravures  tirées  de  Forrer.  —  Robert  Forrer,  Das  rôm. 
Zabem,  p.  65  et  i24  (gravures), 

Inscriptions  :  a.  D(us^  M{anihus)  ;  Festio  Vtctori  ; 
Durra,  fH{ius) ,  /(acicndum)  c(uravit)  ;  —  b.  D{{is^  M{ani- 
bus);  Eutici{o)  Eutycho;  Eutyches,  Félix,  Eumcnes,  Helius, 
Carata,  fil(iîj.  De  ces  deux  stèles,  la  première  rappelle 
de  très  près  celle  qui  est  décrite  plus  baut,  sous  le 
n"  5696.  L'autre,  dont  la  partie  supérieure  fait 
défaut,  est  à  comparer  avec  celles  des  n°'  0694  et 
5718   à   5716. 
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(Page  2C1.) 

l'age  827,  a"  58 15.  Ajouter  à  ia  bibliographie  :  Ci.  Boulanger, 
Le  mobilier  funéraire  gallo-romain  en  Picardie  et  en  Artois  (Paris, 
igoa-igoS,  iii-4'),  p.  xx  (gravure). 


INDEX  ALPHABÉTIQUE. 

(LES    CHIFFRES    RENVOIENT    AUX   NUMEROS   DES  SCULPTURES.) 


Aarau  (Musée  d'),  S/iSy,  5438,  544r),  545o, 
5659,  5655. 

Abondance,  Siiy,  55i4,  5547,  558i,  5761, 
— ■  (  Come  d'),  6756:  —  (Déesse  tenant  une 
corne  d'),  5447,  5oi4,  5534,  ôâag, 
5547,  5564,  5599,  5659,  58io,  5849, 
5866. 

Acheloiis,  5432. 

Aeon,  549a,  5537. 

Agricoles  (Prémices),  6370. 

Ajjrippine,  5537. 

Aigle,  5375,  5348,5435,  558o,  6676,  5766, 
5878. 

Ajax(FoUe  d'),  5375. 

Altenburg  (Suisse),  54 5o. 

Altenstadt  (Bas-Rhin),  5578. 

Altorf(Bas-Rinn),  564i. 

AIzey  (Rhénanie),  5848. 

Amande,  5417. 

Amazone,  5506;  —  (Bouclier  d'),54i  1,  58o8. 

Ammon  (Jupiter),  55i3. 

Amour,  5285,  5474,  5483,  583a;  —  en- 
dormi, 5395;  —  porté  par  un  dauphin, 
5384;  —  soutenant  :  un  cartouche,  563i, 
5697,  58o8;  un  médaillon,  5388;  —  sur 
une  guirlande,  5868; —  tenant  :  une  bande- 
lette, 5387;  un  flambeau,  54i4;  un  fouet, 
54 14;  une  fronde,  5837;  un  oiseau,  554 1; 
- —  vendangeur,  5619;  — volant,  548o;  — 
(Tête  d'),  5407. 

Andromède  (Persce  et),  6270. 

Anguipèdc,  5370,  5535,  5758;  — (Cavalier 
et),  5356,  5357,  5377,5478,5489,5559, 
559a,  56o6,  56o8,  5609,  5635,  5637, 
5634,  5673,  5677,  5586,  5689,  5690, 
5700,  5720,  6748,  5765,  5777. 

Animal  marin.  \  oir  Monstre  marin. 

Année  et  Saisons,  55i6,  5530,  5633,  58o3. 

Aphrodite.  Voir  Venu». 

ApoUon,  5817,  5891,  5435,  547a,  5556, 
56oa,  6743,  5749,  5773  à  5874,  5887; 
—  Diane  et  Silvain,  6798;  ■ —  et  Sirona, 
5817;  —  et  Vénus,  5554. 

Arbre,  5778,  5807. 

Arc  de  triomphe.  Voir  ViUe  {Porte  de). 
Archer,  586 1. 
Ariadne,  5370. 

Armes,  6370.  Voir  Epée,  Javeline,  Lance,  Poi- 
gnard. 
Aniiilie,  5438. 

Artisan.  Voir  à  la  profession. 
Atcia,  5376,  5858,  5875. 

lAS-KEMErS.  TII. 


Athéna.  Voir  Minerve, 

Atlas,  5370. 

Altis,  5448,  58o8,  5838. 

Aubonne  (Suisse),  5385. 

Augst  (Suisse),  6678. 

Auguste,  5521. 

Aurélien  (Romulus  et),  6370. 

Autel,  5889. 

Avenches  (Suisse),  6890  à  54a5,  5437  à 
5433,  5435;  —  (Musée  d'),  5890,  6893 
à  5435;  5437,  5438,  543o  à  5433, 
5435.; 

Avilley  (Doubs),  53o6. 

Avolsheim  (Bas-Rhin),  563 1. 

Avrigney  (Haute-Saône),  538o. 

Bacchante,  5370,  5a83,  538o,  548i,  5487, 
58a3,  5887;  —  et  Satyre,  5663,  6782;  — 
(Tête  de),  54o6. 

Bacchus,  5370,  5298,  55o8,  5645,  5888;  — 
porté    par  Mercure,    5494,    6669,  56o5, 
5689,  5653;  —  tenant  une  grappe  de  rai- 
sin, 5370;  —   (Tête  ou  buste  de),  55)3. 
Baden  (Suisse),  5449,  545i,  5453,  5456. 

Balance,  6478,  6704. 

Baie  (Suisse),  5479  à  5488;  —  (Musée  de), 
5478  à  5488. 

Barbares  (Combat  entre  Romains  et),  5370; 
—  implorant  le  pardon  d'un  chef  romain, 
0370;  —  captifs,  5817.  Voir  Caplive  (Bar- 
bare). 

Barque,  58i5,  5833. 
Beiforl  (Haut-Rhin),  5470. 

Bélier  (Télé  de),  54o9,  5456,  5587. 

Berger,  58a4,  58a5. 

Berghollz  (Haut-Rhin),  5464. 

Berne  (Musée  de),  5383. 

Besançon,  5370  à  6388;  —  (Musée  de), 
5371  à  5376,  5378  à  5387,  6391,  5398, 
5395,  5296,  58o6,  5347,  5373,  538o. 

Biesheim  (Haut-Rhin),  5476. 

Bischwiller  (Bas-Rhin),  5557. 

Bischofsheim  am  Berg  (Bas-Rhin),  5635,  5638. 

Bœuf,  5898. 

Bois  (Ex-voto  de),  6847;  —  (Marchand  de), 
5478. 

Bonn  (Musée  de),  5863. 

Bon  Pasteur,  58a5. 

Bonus  Eventut ,  5768,  5848,  5878,  5887. 

Bouc  couché.  Voir  Mercure. 

Bouclier,  6270,  6286,  5483,  5496,  5676, 
58o3,  58i3. 


Bourbonne-les-Bains    (Haute-Marne),    53o9  à 

53i6. 
Brebis,  5834,  5835. 
Bretzenheim  (Rhénanie),  5884. 
Bronze   (Statue,   buste   ou    tête   de),    53oo, 

53ia,  5858,  538o,  5386,  6889,  588i. 
Brugg  (Suisse),  5448;  —  (Musée  de),  5443, 

5444,  5448. 
Brumath   (Bas-Rhin),  554o   à   5545,  5548, 

5555,  5568,  56a8. 
Buste  votif,  5830. 

Cabinet  des  médailles,  58ia,  53 1 5. 

Cacus  (Hercule  et),  5781. 

Caducée ,  5  7  4  4 .  Voir  Mercure. 

Castrich  (Rhénanie),   6758,  h'j'jh, 

Can  (. , .  déesse),  50 13,  5643. 

Cancer,  5869. 

Capricorne,  5584,  SSgi,  5869,  6883. 

Captif,  5370,  58i8. 

Captive  (Rarbare),  5839. 

Carquois,  5270.  Voir  ApoUçn,  Hercule,  Diane. 

Casque,  5676,  58o2. 

Cassette.  Voir  Coffret. 

Castel  (Hcsse),  6728,  6779,  5856,  5809  à 

E866. 
Cavalier,  5370 ,  5877,  54 5o ,  5470, 5478, 559  2 , 
5595,  5609,  5635,  5784  à  5786,5788, 
5789,   5796,  584i,  5853,  5854,  6870, 
5876; —  et  anguipède.  Voir  Angvipède  {Ca- 
valier et). 
Cerbère.  Voir  Pluton. 
Cérès,  5721,  574a,  6743,  5887. 
Cernay  (Haut-Rhin),  5465. 
Chapiteau,  5384,  5485,  55i6,  55âo,  58o3. 
Chariot,   5499;  —   (Personnages    dans   un), 

5499. 
Chenet,  5456. 

Cheval,  5796,  5838;  —  marin,  585o;  —  ma- 
rin gardant  une  urne,  54a4;  —  (Femme  à), 
voir  Epona. 
Chien,    5376,   5397,    54io,     5455,    553o, 

5766,  58i5,  5824. 
Chimère,  53o8. 
Ciseau,  5858. 

Coffret  (Garniture  de),  5389,  53g4. 
Cohnar  (Musée  de),   5458,    546o    à    5463, 

5465  à  5468,  5470,  5476,  5476,  5553. 
Colonnette  (Autel  en  forme  de),  5645. 
Combat  (Scène  de),  5370. 
Communion  mithriaque,  5535. 
Compas,  5457,  5498. 
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Coq,  53oa,  53o3,  54'ii,  5817; — attribut  de 

Mercure,  voir  Mercure; —  enseigne  militaire, 

5496. 
Coquille,  5a84. 
Corbeau,  553o. 
Corne  d'abondance  (Femme  tenant  une).  Voir 

Abondance. 
Corre  (Haute-Saône),  536o  à  5368,   5870, 

5371,  537a,  5374,  5377  à  5379. 
Cogsonnay  (Suisse),  54o3. 
Couronne,  5438,  6780. 
Couteau  de  sacrifice,  6780,  5784. 
Croissant  (Stèle  diîcorée  d'un),  5371,  Sagg, 

5390,  5710. 
Cuirasse,  5676,  58o8. 
Cybèie,5879,  5889. 

Dadophore,  553o,  553a  à  5534,  5536, 
5538,  5879. 

Dahlet  (Collection),  6699. 

Danseuse.  Voir  Bacchante. 

Darmstadt  (Musée  de),  5790. 

Dauphin,  5370,  54ii,  5430,  6766,  5809, 
583o,  5844,  5847. 

Décorations  militaires,  5438, 6790,  58o5, 58 1 1 . 

Dédale  et  Icare,  5370. 

Déesse  assise,  5669,  SGga;  —  debout  indé- 
terminée, 5376,  5377,  53o6,  5539,  5579, 
5668,  5683,  6768;  —  portant  un  enfant; 

—  tenant  :  un  chien,  5455;  un  serpent; 
une  torche. 

Déesse  mère,  5370,  538i,  5436. 

Déjanire  (Hercule,  Nessuset),  6370. 

Demangevelle  (Haute-Saône),  5374. 

Déméter.  Voir  Cérès. 

Diane,  5556,  5583,  6878,  6887;  —  Apollon 
et  Silvain,  5798;  —  et  Dieu  tenant  un 
maillet,  5763. 

Diedendorf  (Bas-Rhin),  5565. 

Dienheim  (Rliénanie),  5838. 

Dieu  :  accompagné  d'un  serpent,  6493;  d'un 
lion,  549a;  —  ailé,  549a;  —  assis, 
5471;  —  debout,  5375;  —  casqué,  à  côté 
d'un  taureau,  5549,  556o,  5578;  —  cornu, 
5384,  54i5,  543a;  — debout  et  person- 
nage accroupi,  5771;  —  et  déesse  assis, 
55o5,  5789,  5745,  58a6;  —  et  déesse  de- 
bout, 5377,  5564,  5789,  6753;  —  nu  et 
debout,  5817,   5497,  555o,  5634,  566 1  , 

—  tenant  :  une  bourse,  voir  Mercure;  un 
caducée,  voir  Mercure;  un  maillet,  5377, 
5564,  5753. 

Dionysos.  Voir  Baeehui. 

Dioscure,  554o,   5578,  5577,  56i4,  5768, 

577'>.  5779,  5887. 
Dispater.  Voir  Dieu,  tenant  un  maillet. 
Disques    (Stèle    décorée  de),    5688,    5708, 

5709,  571 1,  5716,  5717,  5843. 
Dôle  (Jura),  Sagg,  53oo,  53o3  ,  53o3;  — 

(Musée  de),  5399,  53oa,  58o3,  53o5 ,  53o6. 
Domiticn,  545a. 
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Ebermûnster  (Rhénanie),  5478. 
Ecolier,  55o3. 
Edicule,  6779. 
Égide.  Voir  Minerve. 
EH  (Haut-Rhin),  5743. 
Empereur.  Voir  au  nom. 
Encelade  (Minerve  et),  6370. 
Enfant  :  accompagné  d'un  chien  ;  —  emmailloté 
(Ex-voto  d'),  5347;  —  porté  par  une  déesse; 

—  nu,  5370,  5397,  5448,  5838,  5834; 

—  tenant  une  grappe  de  raisin,  6673;  — 
(tête  d'),  5374,  58i5,  54of). 

Enseigne  militaire,  5496,  579a,  0799,5833, 

585o. 
Épée,  5a86,  5676,  58o4,  58o5. 
Epona,  5330,  5445,  5470,  5863. 
Éros.  Voir  Anwur. 
Erumo,  5548. 
Esculape,  5370,  5488. 
Etoile,  5390. 
Ex-voto,  5347,  5438,  58a5. 

Faucogney  (Haute  Saône),  5878. 

Femme  :  accompagnée  d'un  chien,  58i5;  — 
assise,  5474,  5607,  5886,  585i; —  cas- 
quée, 5388;  —  debout  et  drapée,  5349, 
5864,  5780;  —  debout  et  nue,  6679;  — 
diadémée,  55 10,  5885;  — parée  d'un  collier, 
58i5;  —  portant  du  blé,  5833;  —  portée 
par  un  monstre  marin,  5a84;  —  tenant: 
une  balance,  5998; —  un  barillet,  564i; 
une  bourse,  58  4o,  5706 ,  une  burette,  564o; 
un  coffret,  passim;  une  corbeille,  5698;  un 
entonnoir,  5673;  des  fleurs  ou  des  fruits, 
5843,  5467;  un  fuseau  et  de  la  laine, 
5463,  58i5;  un  gobelet,  pas»™,-  anemappa, 
53o4,  5380,5346,5873,  5458; un  masque, 
5843;  un  miroir,  5887,  5673;  un  panier, 
5873,  5668;  une  patère,  567a,  voir  Abon- 
dance, Déesse  mère;  une  pomme,  5458;  un 
vase,  passim;  —  (Tête  ou  buste  de),  53oo, 
53o4,  5807,  53ii,  58i3,  53i4,  533i, 
5385,  544i,  5843,  585o  à  5353,  5874, 
5383,  54oo,  54oi,  54o5,  54ia,  54a8, 
5485,  5444,  5537,  5545,  558i,  5678, 
5884;  —  (Masque  de),  5353. 

Figue,  5417. 

Fil  à  plomb,  5498. 

Fileuse,  55 18. 

Finthen  (Rhénanie),  58&1. 

Flèche,  54i  1. 

Fleuve,  5535;  —  (Masque  de),  54i5,  5'j8a. 

Forgeron.  Voir  Vulcain. 

Fortune,  0398,  55i4,  5534,  554o,  5557, 
5914,  5636,  5737,  5746,  5757,  5769, 
6766;  —  et  un  Génie,  5763;  —  et  Vénus, 
5576,  56oi,  56a  1. 

Foudre  de  métal,  5887;  —  (Dieu  tenant  un), 
5690. 

Frondeur,  58 16. 

1678,  5463. 


Gabro,  5644. 

Ganjmède  (Buste  de),  536 1. 

Garburg  (Bas-Rhin),  5665. 

Gebolsheim  (Bas-Rhin),  5547. 

Genève  (Musée  de),  5383. 

Génie,  554o,  57(18,  586i,  5848,  5878,  5887, 

—  et  Fortune,  575a; —  et  Mercure, 5570; 

—  soutenant  un  cartouche,  5370. 
Germaine,  5839. 

Gersthcim  (Bas-Rhin),  5644. 

Gigantomachie,  5535,  5781. 

Gladiateur,  53oi,  5385. 

Goersdorf  (Bas-Rhin),  56 10. 

Gouvernail,  6756. 

Grassendorf  (Bas-Rhin),  5636. 

Grec  (Ouvrage  inspiré  de  l'art),  5883,  5898, 

54o4,   54o6,   5417,  54a8,    5489,   55ai, 

5537. 
Griffons  gardant  une  urne,  5370,  54i8,583o, 

5855. 
Grozon  (Jura),  5807,  53o8. 
Guerre  (Machine  de),  548o. 
Guerrier.  Voir  Soldat. 
Guirlande,  5817,  58 1 5. 
Gumbrechtshoffen  (Bas-Rhin),  56ao,  56a5. 
Gundershoffen  (Bas-Rhin),  563  4,  564735657. 
Gunstett  (Bas-Rhin),  556o. 

Hache,  5370,  5457,  5780,  5788. 

Hache  double.  Voir  Bipenne. 

Haguenau  (Bas-Rhin),  5634;  —  (Musée  de), 
5546,  5547,  555o,  5553,  5554,  5556, 
5558,  556o,  556a,  5563,  5566,  5577, 
56i4,  5636,  5634. 

Harpe.  Voir  Couteau  de  sacrifice. 

Hébé,  6370. 

Hélios.  Voir  Soleil. 

Héraklés.  Voir  Hercule. 

Hercule,  5370,  5473,  5498,  55ia,  55i5, 
554i,  5570,  5575,  5585,  5596,  5658, 
5734,  5739,  5786,  5740,  5743,  5750, 
5856,  586a,  5864  à  5866,   5877,  5887; 

—  (Apothéose  d'),  6370;  —  et  Amazone, 
5566;  —  et  Gacus,  6781;  —  et  Cerbère, 
5779; —  Chasseur,  5370; —  Nessus  et  Déja- 
nire, 5370;  —  et  Hésione,  5370,  5566;  — 
tenant  une  flèche,  6370;  —  terrorisant  des 
animaux,  5370;  —  (Masque  d'),  5483;  — 
(Travaux  d'),  5370,  5566,  5584,  5633, 
5781. 

Herrslisheim  (Bas-Rhin) ,  555a. 

Hermès.  Voir  Mercure. 

Hésione.  Voir  Hercule. 

Hiver  (Provisions  de  1'),  5370. 

Hohenklingen  (Suisse),  5454. 

Homère,  56o4. 

Homme  :  assis,  5896,  5456;  —  chargeant 
des  tonneaux,  5833;  —  coiffé  d'un  bonnet, 
5448;  —  conduisant  un  cheval,  5796,  5888  ; 

—  cuirassé,  6390;  —  debout,  paisim;  — 
debout  et  nu,  5396,  54i6,  5475,   55oa, 
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5504,  5519,  555o,  56a4,  566i,  57/19, 
5845;  —  et  pnfant  debout,  53aa,  S'iSg; 
—  et  femme  debout,  passim;  —  portant  du 
bié,  5833;  —  tenant:  une  cucia,  567a; 
une  bourse,  pattim;  des  ciseaux,  5995;  un 
broc,  5376;  un  coflet,  passim;  une  épée, 
546o;  un  flacon,  passim;  un  fouet,  53a  1; 
un  {jobelet,  passim;  un  lapin,  6697;  une 
mappa,  564o,  508o;  un  oiseau,  5597;  un 
pichet,  54Ci;  une  plane,  53a6;  une  règle, 
533a;  un  sac  de  monnaies,  58a3;  des  ta- 
blettes, passim;  —  un  tonneau,  53ga;  un 
vase,  546i;  —  vannant  du  blé,  5833;  — 
(  Tète  ou  buste  d'),  5380  à  5a8a,  5389,5309, 
53i3,  53i4,  5334,  5874,  538a,  54oa, 
54o4,  54i3,  5433,  5434,  5459,  5^fi5. 
5517,  55aj,  55a6,  5598,  56ii,  SOao, 
5660,5671,  5734. 
Horbourg  (Haut-Rhin),  5458  à  5463,  5466  à 
5468,  5474. 

Icare    Dédale  et),  5370. 

lllïach  (Haut-Rhin),  5471. 

Impératrice.  Voir  au  nom. 

Ingwiller    (Ras-Rhin),    56ia,    56»3,    6639, 

5643,  5633,  5645. 
Iphigénie,  55oo. 
Isis,  53o6. 

Jambières,  5675,  58oa,  58o8. 

Jours  de  la  semaine  (Divinités  des),  538g, 
5891,  5865,  5871. 

Julie,  55io. 

Junon,  5473,  5477,  5493,  554i,  5563,  5670, 
5575,  5585,  5596,  5683,  6731,  5733, 
5735  à  5731,  5736,  5760.  5743,  5751 
5779,  5856  &  5866,  6877,  5886,  0887; 

—  et  autre  dieu,  5763;  —  et  Minerve, 
5754;  —  (Tête  de),  544o,  5454. 

Jupiter,  5449,5733,5751,  5755,5831,5887; 

—  Amraon,  55i3;  —  et  Junon,  55o5, 
5796,  5738,  5739,  5836;  —  et  Saturne, 
5535;  —  Serapis,  6756;  —  vainqueur  des 
Titans,  5370;  —  (colonne  de),  6795,  5887. 

KIcinwintemheim  (Rliénanie),  5835. 
Kœberlé  (Collection),  5663,  5665,  5671,  6701. 
Kœnigshoffen  (Ras-Rhin),  55o8,  55io,  55i8 
à  5590,  55a9,  5536,  5637,  553o  à  5589. 
Kreuznach  (Rhénanie),  588o. 
Kronos,  5499,  5587. 

Lance,  5496. 

l.angensoulztbach   (Ras-Rliin),    5575,    558o, 

558i,    5583,    5586,  5587,  6690,  5593, 

5597. 
Langue  (Tête  tirant  la),  5464. 
Lare,  5887. 

Laurier,  6778,  6897,  58a8. 
Lausanne  (Suisse),  5383;  —  (Musée  de),  5384. 
Lembach  (Ras-Rhin),  5573,  5576,  5578. 


Lézard,  5895. 

Lion,53i6,  5854,  54o3,  5499,5539,5835, 
584 1  ;  —  dévorant  une  tête  de  taureau, 
5394;  —  terrassant  :  un  mulet,  5544;  un 
taureau,  5369;  —  marin,  5838;  —  mi- 
thriaquc,  5589,  5549. 

Lons-le-Saunier  (Musée  de),  58o4. 

Lorentzcn  (Ras-Rhin),  5693. 

Louve  romaine,  536 1,  543 1. 

Ludwigshohe  (Rhénanie),  5838. 

Lune  (La),  5389, 553o,  5633,  5597,  5887; 

—  (Ruste  outêle  de),  5378,  5533,  5588, 
5883. 

Luttelhourg  (Ras-Rhin),  5669,  5671,  5701. 
Luxeuil  (Haute-Saône),  53i7  à  5358,  536i, 

5376. 
Lyre.  Voir  Apollon. 
Lyssa,  5370. 

Magden  (Suisse),  5459. 

Magna  mater.  Voir  Cybèle. 

Maia  (Mercure  et).  Voir  Mercure. 

Maillet,  53c3,  5858;  —  (Dieu  au),  voir  Dieu 
tenant  un  maillet. 

Main,  5978. 

Malade,  5565. 

Mandeure  (Doubs),  6390  à  5398. 

Mannhcim  (Musée  de),  5488,  5789,  58oi, 
5836,  5870,  5874. 

Mappa,  5888. 

Marienthal  (Ras-Rhin),  5549. 

Marinier,  58 1  5. 

Marlenheira  (Ras-Rhin),  564o. 

Mars,  5370,  5389,  5555,5586,5674,5785, 
5740,  5741,  5750,  5760,  5768,  5864, 
5886,  5887;  —  et  un  autre  dieu,  5554;  — 
et  une  déesse,  5567;  —  et  Minerve,  5745; 

—  (Tête  de),  5784. 

Martigny  (Suisse),  5389,  5386. 

Marteau  (Mercure  tenant  un),  5490. 

Masque,  6370,  555i,  5568,  58a8;  —  tra- 
gique, 5458.  Voir  Méduse  (Masque  de). 

Massue,  5370.  Voir  Hercule. 

Matrone,  538 1. 

Mattstatt  (Ras-Rhin),  5599. 

M.iyence,  5798  à  5737,  5739  à  5782,  6785 
à  5744,  5746  à  5762,  5755,  5756, 5768, 
5759,  5761  à  5767,  5770,  5775,  5778, 
5780,  5781,  5788  à  5786,  5788  à  5791, 
5793  à  58oi,  58o3,  58o8  à  58i3,  58i6, 
58i8,  5819,  5891  à  583i,  5888,  5884, 
5886,  5847,  5^58,  6857,  5858,  5869  à 
5879,  5883,  5885  à  5888;  —(Musée  de), 
5728  à  5740,  5749  à  5767,  5769,  5771  à 
5779'  5781  à  5787,  5790  à  5795,  5797 
à  5885,  5837  a  5869,  5864,  5865,  5868, 
5,869,  5871  à  6878,  5875  à  5888. 

Medru,  554g,  556o,  5578. 

Méduse  (Masque  de),  5370,  5479. 

Meistratzheim  (Bas-Rhin),  5633. 

Ménade.  Voir  Bacchante. 


Mercure,  5888,  5486,  5437,  545i,  5466, 
5472,  5498,  5494,  55o6,  55i5,  5519, 
5535,  5528,  5546,  5552,  5563,  5563, 
5566,  5570,  5573,  5575.  5578,  5583, 
5585,  5587  à  55gi,  55g3,  5596,  56o3, 
56io,  56i3,  56i5,  5617,  56i8,  56a8, 
5939,  5687,  5643,  5645  à  5659,  5654 
à  5(358,  566i,  5663,  5664  à  5667,  5669, 
5689,  5734,  5726,  5798,  5780  à  5783, 
5786,  5741,  5744,  5746,  5750,  5753, 
5857,  5869,  5865,  5877,  5885;  —  et 
Génie,  5570;  —  et  Maia  (ou  Rosmerta), 
599Û,  53io,  55o5,  5566,  558o,  5633, 
563o,  5887;  — ,  Minerve  et  Vénus,  6701; 
— ,  Minerve  et  Vulcain,  6758;  —  et  Vénus, 
5554; —  portant  Racchus,  5494,  5569, 
5605,5689,  5653;  —  tenant  un  marteau, 
5490; —(Tête  de),  556i. 

Mère  (Déesse).  Voir  Déesse  Mère, 

Minotaure  (Thésée  et  le),  5370. 

Minerve,  5370,  5479,  5498,  55i5,  5563, 
5570,  5576,  5585,  5594,  5596,  56oo, 
5635,  5793,  5794,  5725,  5798,  5780, 
5781,  5735,  5786,  5743,  5746,  5856, 
5869,  5864  à  5866,  5877,  5885,  —  et 
Encelade,  5370;  —  et  la  Fortune,  5887; 
—  et  Junon,  5754;  —  et  Mars,  6746;  — , 
Mercure  et  Vénus,  5701;  —  Mercure  et 
Vulcain,  5753;  —  (Tête  de),  5784.  " 

Mithra,  553o,  553i,  5535,  5087;  —  tirant 
de  l'arc,  6774. 

Modillon,  54oi,  54o2. 

Moirans  (Jura),  58oi. 

Mois  (Symboles  des),  5370. 

Monstre  marin,  5970,  5384,  5355,  5363, 
54ig,  5491,  5494,  5497,  5833;  —  et 
Neptune,  5781. 

Mulet,  5499. 

Muletier,  533 1. 

Mulhouse  (Musée  de),  5464,  5471,  5478, 
555i,  5568,  558i,  5599,  56o6,  56i6, 
5619,  5630.  5638,  4633,  5687,  5645, 
5647  à  565o,  5659  à  5657. 

Munchhausen  (Ras-Rhin),  5566,  5571. 

Muse,  5747,  5843. 

Musicien,  58oi,  5854. 

Nancy  (Musée  de),  5548,  5669. 

Nantosvella,  6977. 

Navire,  5883. 

Nehalennia,  5455. 

Nehwiller-lès-Wœrlh  (Bas-Rhin),  56i4,56i8. 

5699,  5636,  5646. 
Neptune,  5886,  5887;  —  et  monstre  marin, 

5781. 
Néréide,  5984. 
Néron,  5887. 
Nessel  (Collection),  5559- 
Nessus  (Hercule,  Déjanire  et),  5370. 
Neuchàtel  (Musée  de),  5498. 
Neuwiller  (Bas-Rhin),  6700. 

5o. 
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Niederbronn  (Bas-Rhin),  5585,  SSgi  à  5596, 
5598  à  56oa,  56o4  à  56io,  563o,  5689. 
Nieder-Ingelheim  (Rhénaaie),  5884. 
NiedermoderQ  (Bas-Rhin),  56a  1. 
Niobide,  5675. 
Niveau.  5498,  5858,  5876. 
Nizole  (Collection),  6292. 
Nymphe,  5791. 
Nyon  (Suisse),  5887. 

Oberbetschdorf( Bas-Rhin),  5567,  5582. 
Oberbronn  (Bas-Rhin),  5585,  6609,  56t5  à 

5617,5687. 
Oberseebach  (Bas-Rhin),  5564. 
Océan,  5585. 
Oie,  548 1. 
Oiseau,  58o2,  53o3,  5483,  544i,  6780;  — 

buvant  dans  un  vase,  58o2. 
Oreste,  55oo. 
Otcillum,  5898. 
Osthéim  (Haut-Rhin),  5469,  5477. 

Paix  (La),  6887. 

Palefrenier,  6796,  5838. 

Pallas.  Voir  Minerve. 

Palmettes,  5279,  5842. 

Pandore,  6270. 

Panthères  marines  gardant  une  urne,  5419. 

Paris  (Buste  de),   586i;   —  (Jugement  de), 

5754. 
Parque,  55i8. 
Pêcheur  d'âmes,  5825. 
Pédagogue,  55o8. 
Persée  et  Andromède,  5270. 
Pfaffenhofen  (Bas-Rhin),  555i,  5628.  ' 
Phaière,  5488. 

Phalsbourg  (Bas-Rhin),  5669. 
Phénix,  5676. 
Pilum,  5797,  5822,  5835. 
Pin  (Pomme  de),  5417,  5846. 
Pi3seure(La)  [Haute-Saône],  5358. 
Plomb  (Sarcophage  de),  6276. 
Pluton,  5557. 

Pomme  de  pin,  54i7,  5846. 
Porte-aigle,  5790. 
Porte-enseigne,  5792,  5799,  585o. 
Poséidon.  Voir  Neptune. 
Priape,  6278. 

Quatre  dieui  (Pierres  dites  à),  6472,  6498, 
55i5,  554o,  554i,  5554,  5557,  5568, 
5566,  5570,  5575,  5585,5596,  56i4, 
5621,  5658,  5728,  6724,  5727  à  5781, 
5786,  5740  à  5743,  5746,  5750  à  5752, 
5768,  5856,  586a  à  5866,  6878,  5874, 
5877,  5886. 

Rameau  fleuri,  5827. 
Rastatt  (Musée  de),  5579. 
Reischhoffen  (Bas-Rhin),  5588,  5589,  5591, 
5598,5608,  5633. 


Rémus  (Romulus  et),  536i.  Voir  Louve  ro- 
maine. 

Renommée  (La),  5270. 

Repas  funéraire,  5442,  58oo,  5888,5839, 
5867. 

Rexingen  (Bas-Rhin),  6699. 

Rinceau,  5287,  5787. 

Ringeldorf  (Bas-Rhin),  56a3. 

Rocher  sculpté,  538 1,  5607. 

Romains  et  Barbares,  6270.  i 

Rome,  5429;  —  per^onaifiée,  5288,  536i, 
5887. 

Rosaces  (Stèle  décorée  de),  669'!  à  6696, 
5702,  5712  à  5715,  5807,  5809,  58ii, 
5890. 

Rosenberg  (Collection),  5700. 

Rosmerta  (Mercure  et).  Voir  Mercure. 

Roue,  5771  ;  —  (Stèles  décorées  d'une),  56S4  , 
5687,  56gi,  5696,  5705.  ] 

S  (Ornement  en  forme  d'),  58i3. 

Sacrifice  (Scène  de),  58 1 4. 

Saint-Alban  (Rhénanie),  58o5. 

Saint-Germain  (Musée  de),  6289,  5383, 
5495,  5496,  5548,  56oi,  5790,  5792, 
5797,  58ii,  58i5,  5835,  5838,  585o, 
5852,  5854,  586i  à  5863,  5865. 

Saisons.  Voir  Année. 

Sandale,  5291. 

Sapho,  536i. 

Sarcophage  païen ,  6276,  568 1. 

Saturne,  5270;  —  et  Jupiter,  5585. 

Satyre,  5270,  5298,  54a9;  —  et  Bacchante, 
5663,  5782;  —  (Buste,  tête  ou  masque 
de),  586i,  5384,  5887,  5898,  54i5, 
5432,  5548. 

Saverne,  5658  à  566i,  5663  à  5668,  5670, 
5672  à  5691,  5698  à  5697,  5702  à  6704, 
5708,  5709,  5711  à  5717,  5719  à  5721; 
—  (Musée  de),  5496,  5658  à  566i,  5664  , 
5666  à  5668,  5670,  5672  à  5683,  5685 
à  5691,  5698  à  5698,  5702,  5708,  5705 
à  5718, 5720  à  5722,  5889,  5890. 

Scène  de  sacrifice.  Voir  Sacrijice  {Scène  de). 

Scène  indéterminée.  Voir  Sujet  indéterminé. 

Sceptre,  5291. 

Schweighausen  (Bas-Rhin),  5549, 5554, 556i, 
5563. 

Scorpion,  558o. 

Seegraben  (Suisse),  5445. 

Séléné.  Voir  Lune  {La). 

Seltz  (Bas-Rhin),  5559,  556a,  5571,  5679. 

Semaine  (Divinités  des  jours  de  la).  Voir  Jours 
de  la  semaine  (Divinité  des). 

Serpent,  6270,  5492,  553o,  5587;  —  étouffé 
par  Hercule,  5584. 

Silène,  5270,  5417. 

Silvain,  555o;  —  Apollon  et  Diane,  0793. 
Voir  Dieu  tenant  un  maillet. 

Singe  (Tête  de),  5809. 

Sion  (Musée  de),  5386,  5889. 


Sirona,  5817. 

Soldat,  5270,  548o,  5485,  5495,  5496, 
5555,  5787,  5795,  5797,  5798,  5819, 
5822,  5835,  584o,  5853.  \oir  Archer,  Ca- 
valier, Musicien,  Porte-aigle,  Porte-enseigne. 

Soleil  (Le),  6289,  553o,  5532,  56i6,  6622, 
5727,  5887;  —  et  Mithra,  5535;  — 
(Tète  ou  buste  du),  5533. 

Soleure  (Musée  de),  5429. 

Source  personnifiée,  5288. 

Spachbach  (Bas-Rhin),  5569. 

Sparsbach  (Bas-Rhin),  5374,  5584.' 

Sphinx,  5486,  5795,  5888. 

Steia-am-Rhein  (Suisse),  5454. 

Steinegg  (Suisse),  5454. 

Stephausfeld  (Bas-Rhin),  5543. 

Stèle  funéraire,  passim;  —  décorée  d'un  crois- 
sant, 5271,  âagg,  5890,  5710;  —  des 
membres  d'une  famille  gallo-romaine,  5467, 
5491,  5509,  56a6,  5672,  5707,  576g, 
58 1 5;— d'un  soldat,  5438,5442,  5û5o, 
5457,  5495,  5496,  5499,  5507,  55a2, 
5595,  5784  à  5790,  5795  à  58o2,  58o4 
à58o7,  5809,  58i2,  58i3,  58i6,  588o, 
5835,  5887,  5838,  584o  à  5842,  5852  à 
5854,  5868,  5870,  5876. 

Strasbourg,  548g  à55o5,  5507,  55ii,  55i5, 
5528;  —  (Musée  de),  546g,  5470,  5472  , 
5477,  548g  à  55i2,  55i4  à  5542,  5544, 
5545,  5548,  554g,  5555,  5564,  5565, 
5567,  5574,  5576,  5584,  55g3,  56oo, 
5610,  5617,  56ai,  5Ga4,  563g  à  564i, 
5646,  5668,  5719. 

Sucellus,  5277. 

Suève,  5784. 

Sujet  indéterminé,  54t4,  5428,  5'465,548o, 
55oo,  5565,  5574,  5670,  5678,  6747, 
5781,  5879. 

Taureau,  5858,  5869;  —  àtrois  cornes,  588o, 
5889;  —  accompagnant  un  dieu,  5549, 
556o;  —  terrassé  par  un  lion,  5869;  — 
marin  gardant  une  urne,  542 1;  —  mi- 
Ihriaque,  558o;  —  (Tête  de),  538g. 

Tavaux  (Jura),  53o4,  53o5. 

TeUus,  5887. 

Thésée  et  le  Minautore,  5270. 

Tibère,  5452. 

Tonneau,  5892. 

Torques,  5488. 

Tortue.  Voir  Mercure. 

Triton,  5270,  5847. 

Trolnei  (Suisse),  538i. 

L'ttenhoffen  (Bas-Rhin),  5624,  5627. 

Vallerois-le-Bois  (Haute-Saône),  5359. 

Vase,  5746,  5778. 

Vasque,  3663. 

Vendange  (Scène  de),  5619. 

Vent,  558o,  5698,  6775. 
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Vénus,  5-2Çf3,  5371,  554 1,  5558,  5645, 
567g,  5701,  5887;  —  et  Apollon  ou  Mer- 
cure, 5554;  — et  la  Fortune,  5676,  56oi, 
56a  1  ;  —  (Buste  de),  536 1. 

Vérus,  536 1. 

Vesoul  (Musée  de),  5359. 

Vesla,  5887. 

Victoire,  5370,  548o,  548a,  6729,  574a, 
5866,  5873,  5887;  —  et  autre  dieu, 
5702;  — ■  tenant:  une  couronne,  ^5774  ; 
une  (juirlande,  5370. 

Vidy  (Suisse),  584,  5388. 

Vierge  (La),  5370. 

Villars-ies-Moines  (Suisse),  5420. 


Ville    personnifiée,     5270;    —    (Porte    de), 

5270,  5290,  5706. 
Virtus,  5887. 

Vitrey  (Haute-Saone),  5869. 
Voiturier  militaire,  6499. 
Vulcain,  5631,  5699,  3874,  588o,  5887;  — 

Mercure  et  Minerve,  6753. 

Weifenau  (Rhénanie),    58i5,  584o  à  5842, 

5849,  585o,  58O7,  5868. 
Wiesbaden  (Musée  de),  5860,  5867. 
Windisch    (Suisse),   5436    à   5439,    545j    à 

5444,  5455,  5457. 
Wihr-en-Plaine  (Haut-Riiin),  5476. 


Wissembourg  (Bas-Rliin),   5573; 

de),  558a. 
VVoerlh  (Bas-Rliin),  5570. 


(  Musée 


Zahibach  (Rhénanie),  6792,  58o3,  58oà, 
58o6,  5807,  5853,  5854,  586o,  586i. 

Zeus.  Voir  Jupiter. 

Zinswiller  (Bas-Rhin),  56ii. 

Zurich,  5447;  —  (Musée  de),  5383,  5386, 
5388,  5389,  54a8,  5439  à  644i,  5445, 
5446,  5449,5451,  5453,  5454. 

Zurzach  (Suisse),  5446. 
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